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si? je

A ESTIJEN
HENRY TROlSlESME DE CE NOM,

f? 97 l R E , voyant que d’une par: plufieurs nejônt d’aduis ,qu’indqferemment

V Â la Samc’ie Btblefoit maniee d’un chacun pour la faiblqj? (9s incapaci-
té de ceux qui flint mal leur profit des cbofis baultes, profondes (9*

i flâneries, (9* par faute de [gluoit engendrent dedans leurs finis mal cam-
” pofez plufieurs fintflres opinions (9- pbantafies : (9* que d’autre-part

n , nous [animes tombez. en eunfiecle , auquel la curiofitê des hommes dl
grande a. excefiue, qu’ils Weulent auoir communication de tout jans aucune crainte, ne
defiance de leur propre injufifance,0 indignité du)» aduifé pour contenter l’ rn (y l’au-

tre au mieux qu’ilm’efi pojjible,de remettre les perlions en langue vulgaire, (9commune de

lofepbe Hifloriogtapbe (ySacrficateur Hebrieît fitr le Grec , (9 les mettre en lumiere en la
plus grande pureté que ie pourrois:parce quelesliures d’iceluy fini- comme dine Bible byioriee,

efcrits en langage commun (9 populaire,(9* accommOdezd la capacitede toutes perfimnes , Tri-
les aux doges (y diligens "chercheurs de l’eflat du "vieilTeflament, (9* de la premiere antiquite’,

tant de noflre Eglife Cbreflienne, que des Empires (mRoyaumes de l’Vniuers. Et quand ie di-

rois neceflatres , tepenfe que ie nejerois (fla-igné de la menti, d’autant que non eulement 70-
jepbe a cyclarci a mis en bî’itffl’y bon ordre ce qui efl d”un flile bault (9* obfcur dans les liure:

fierez-(mais aufli il fait mention de plufieurs clufes qui jeru ent pour entendre la continuation de
l’Hijloireficree,(y* du peuple de Dieu dés le commencement du monde iufques au. temps dudit

lofepbe ,c’ejià dire, iufques apres la ruine 0 defilation de fin pays de Iudee, quarante ans apres

la mort de noflre Sauueur, qui e]? toutle cours de l’ancienne Ein e,commeme des Adam premier

pere de tous lesbommes, (y conduit de droiéifil d’eage en cage iufiques aux Alpojb es (9s autres

premiers Cbrejliens,pour le moins de quatre mille ans.Des liures duquel Itfepbe iepenfe(S IRE)

que pou r le prejent wjire commun peuple [ê pour ra contenter, en attendant que fias. induis de
fi fiinflett’gæfius voflre autborite’les ’ver tous de la fiinfle Bible , contenant le vieil (9 nou-

ueau Tejiament (lcfiju elles je trouuent en grande diuerfite (y nombre )ayent au confines auec
le texte Hebrieu (9* grenat corriges jelon l’interpretation (gr intelligence de l ’Eglye Catholi-
que , wpoflolique (9* Romaine,d l’imitation (9- exemple de Ttolemee Tbiladelpbe Roy d’E’.

g pte ,lequel [9m le congé du grand Pontife Eleazar ,auecgrands fiais (7 defiiens , appella de

udeejtptante deux Interpretes les plus dalles (asexctllens dudit pays,pourtranflaterles liures
défloyfe (9 des Tropbetes d’Hebrieu en langue Grecque.0r non [eulementle commun aocca- ’ i

fion de lire noflreprejent autbeur Iofepbe,(9* de s’en edifierzmais aufii les PrincesÜMonarques.

Car en le li[ant, ils apprendrontcomment il fiat beureufl’ment regner, (9* à honneur (9* dprofit:

(y que leur Majefie’ ne doit pas direfi’ulementilluflree d’armes (9! prouejîes , fournie (9 armee

de laiera iuflice,mais fur tout embellie (9 comblee de piete’ (9* relt ion , qui e]? un: point? , par

lequel les auteurs fixerez’diflerent des profanes politiques à la matiere de l’inflitution du Truite,

lefiquels au grand malheurcy’preiudice du public , (9* à la totale ruine, (9 euerfiod de ceux qui

l’adminiflrent (myuuernentmeje oucientpas beaucoup de Dieu (9* moins de le mettre deuant

les yeux des Princes, penfans que sEmpires (9 royaumes (brefliens par" pures (y [imples
Monarchiegori Dieu n’ait que faire. Au nombre defiquels profanes politiques ie tiens , pour e

G7;



                                                                     

E P l S T R E. Idgfirque in d’enfeuelirleur memoire,tous cjilaequiauelijiet des autres tels Albetjies , fingeurs

’ de nouuelles Republiques,du grand nombre defquels les Princesfimt forment fournis , qui leur
mettent au datantleurgrandeur,plafi,ævouloir,puqfance,w n’adioujient qu’ils fintfubieéis à

la grandeur(9* "raidit; de Dieu,(9 queleur Empire ou regne n’efl proprement Monarchie ou

Wonacratiemais [ème (a. diuineprincipaute’ , 0 comme parle Itfipbe contre 7n femblable

. garnement Appio n,Tbeocratie,en laquelle Dieu eflle premier (a. le pu romain , (9 lequel il faut-
conjulte’ren toute marier: d’8flat,deuantquepafler outre. Qt’ ejl le principal but (9* argument

des fiinéisÎiures de 1m45, des I uges,des flic , des C broniqu es appellees Paralipomeuon , d’Ef- ’

. I ciras, de Nebemie, (9e autres fimblables efirits,qui pour cejle caufefiæecialement ont ejie’mis dans

x

la fiducie Biblfl.’ e n’en fieux difcourir dauantage,d’autant que nuire I ofipbe refutera 4p; tel -

le martien de gens,(90 monflm 4’ l’œil,que les afl’aires d’Ejiatfimt tellement ovnis (gimeflez auec

la [gy de Dieu,qu’il efl impofS’ible de les [eparer 0 defmefler d’enfemble,[ans qu’il en aduienne ce

qui ejl aduenu dîoas,dnttoque,d Herodes,aux Babyloniensfl’erfls, Grecs, Romains 0 au-

tresczlltejfis de ce monde,qui n’apparoiflentpliu,parfitute de ce poing. C e que ie vous ay bien
moulu dedier,efi)erant,que Woflre Majefie [e plaira râla leéiure d’ion fi excellent fitbjec’i , par ce

que c’eji aux Rois (9s Truites d’aimertoutes œuures,qui traittent des cbofes diurnes, (94e: ad-

uifent de leur Ellat(9l deuoirJeficppliela diuine bonté (SIRR)que vous en puyïiez fi bien fii-

re Woflreprofit, que vous en tiriezfizlutaire exemple , en reteniez fiufiueufe corfilation , (9*
rapportiez heureufe [infimité De nojlre Ejiude de rParis ce 2.6. Mars 1578.

4”
J

Vojire nef-humble (ymfobefiîint 5s lettres fiducies
’ Hebraiques, Ç.Genebrard Dgfieur en Tbeologie. . A
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IPRE’FAÇE 13v MESME
g

AV LEECTEVR.’

t niellé dela poifon, à la manier-e des autres heretiques , d’où

tu peux bien rememOrer ce verfet du Poète, ’
Qgicquid id e]? , timeo Danaos 0 dona ferrures v

(Lloy que ce foit,ie crains celte nati’o perfide,voite quand elle porteroit des pre-
fens fut l’autel.le le veux declater par exêple,afin que tu ne peules, que ie vueille
calomnienôc afin aufiï que tu voye mon labeur n’eflre du tout inu (daims pro-
fit. Et dauantage,que ceux quis’employerout à refondre, ce qui eft tourne par
telle maniere de canaillc,qui ont fait banquerouteà la foy, meriterôt beau coup
de la’rcpublique,& mettronsles ef’cudians ô: lecteurs hors de foupçon. Par cxé- a? e;
91e donc,fur la fin du premier chapitre,nofire predicâtetcau en parlant de la pu- ’ ’
nition du ferpent,fait que l’homme 8e la femme indifl’erëment,quiconquc fait,
luy brifent la refleŒi el’t vn inuentiô de Caluin contre la gloire du filsdeDieu

i . 8c de fa fainGte mere,le fils delaquelle cit feul apparu en ce monde pour accôplir
celte diuine promefl’e ô: pour ruiner,felô les elcritures, delltuite , difioudre, bri-
ferles ceuures a: puifl’anccs de Satan,duq’ucl l’homme (Sala femme effoientferfs
8c efclaues.Tant s’en fau-r,qu’ilspeufsétl’opptirner ôtluy brifer la tefie.Mais c’elt

la ruze de Satan,qui par Caluin 6c confequemment ceux qu’ront iuté de tenir de
defcndre toutes les phantafies,vbuloit attribuer a l’homme fimple’, ce que lefus

. Chtifl noltre Sauueur s’cPt acquis à grand prix.Et com bien que lofephe trimera-
prete pas ce bel oracle nommément du Meffie, fi cit-ce qu’ils ne chante rien du
contraire,quelque chofe qu’aye voulu gazoüiller ce gentil interprete, foi: que
ledit lofephe ne l’en tédit pas,côme citant plus verré aux hiltoires qu’a. la Theo-

logie,foit que ce ne fait [on but de relteuer auxGentils leïmy Rete’de celte bouille
femence l’olennellemét par toutes les propheties 8e (aimes lettres promifc. Mais

’pafl’ons vn peu plus outre. Tu fçaisqles blafphemes , voire atheifmcs de Caluin,
touchant la (alucite predefiinationpllauoir que Dieu a également predel’tine’ les ,
hômesà bientôt malà vertu 8c peché,à mort &vie,ainfi que defend Beze contre
Caltalion,qui foufienoit le Contraite,quelque herctique u’il fuPcOr ce gal’a’nd
fait tenir tel langage à (on pretéelu Iofephe au chap. troiliefme du premier des
Antiquitez. Dieu(tourne-il)defiina les hommes de ce temps la’,a’ une malice extreme.L’au-

tout parloit du Delu’ge que Dieu deliberojit plouuoir fur les melchans du fiecle
de Noé,8c au lieu de traduire, que Dieu les defiina ou condamna d Wn mal (9* [applice
extreme. Il luy a ptefié l’erreur efon maillre , que-Dieu les deflina àvne malice
extreme. Sentences tant efloignees l’vne de l’autre que le Leuant du Ponant,
l’vne citant ttef-pcrnicieufe, l’autre nef-Catholique.Scmblablem ent craignant

que dans ce liure on remarquait quelque trace du foino , que les

. . . , . , a .SaIncÊts ont des affaites des v1uants,il a racle tout cequclautheur narrait de
Ç iij



                                                                     

, P R E F A C E.i’Afl’umption du lainât Prophetc Elie auîliute neufieime,chapirre premiet,encor

que Sigifmond Gelenius l’interprete Latin, lequel toutefois s’cfioit propofé
de tranilatet , fans recourir ailleurs , ne l’eut aucunement oublié. La raifon cit
manifeilcàceux qui comparent le precedent au conicquent. Il voyoit qu’au

’ chapitre fuiuant,onze ou’douze annees aptes,Elie enuoyoit (du ciel aileurémët,

comme mefme côfelÏent les Rabins: auquel il auoit efléja rauy durant le tcgne
””””’ de Iofaphat)enuoyoit, di.s-,je,apres ion depattemcnt de ce monde au Roy loram

3.3., fils dudit Iofaphat vncllettre l’aducttifiant de l’ire de Dieu fut luy, à taule de ion
il” impieré.Cme momifioit le fin gulicr foing,ôcalfeâion que ce bon Prophete gar-

doit àccux qu’il auoit laiiTe’ çà bas.Ce fauflairc eut bien fait de fouucnir ou d’ap-

prendre qu’vn loab fut declare’ auoit iullemét malfamé vn Rabbin fait maifire,

pour auoit fauiÏement interptete” vn lieu d’importance du Deuteronome, tou-
- chant les Amalechites.Q1ant aux autres pariages ic m’en tais volontiers , par ce

«faufil: que ie n’aurais iamais fait , «Se-qu’ils feront trop apparensà cens: qui voudront

conforer celle edition auecques la fienne. Mais ie ne puis 6c ne dois oublier vn
’ lieu fingulier,qui cit dans le lecondliure contre Appion , la ou lofcphe fignifie

que l’Ecclcfial’tique liure reiette’ par nos nouueaux,eitoit de ion temps entre les

luifs au catalogue des liures fainâs,lequel lieu y a bien huiét ans que i’ay mon-
fire’à quelques fingulicres perfonnes Gade rare doétrinc,qui en ont bien iceu fai-

t te depuis leur profit.l’attrib’uëà i norance pluitoll: qu’à malice, de ce que Ge-

lenius Latin Scion Singe Frâçois l’ont paire fous filence. D’autant que le palla-

ge cit vn petit plus obfcur quela telle de l’hereti ue ne peut porter. C’eil: vu
verfet prias du 42..chapitre de l’ucclefiafii ne fouscle nô de la loy deDieu , pour
la fupetiotite’ des hommes fur les femmesflequel ne fe trouue ailleurs dansMoy-
feny les Prophetcs.D’oû ceux cy ne fi: doutant qu’il fuit dis l’Ecclefialliqùe, ou

qUe loiephe compritl’Ecclcfiafiique fousle tiltre de l’efcriture 8c de la loy de
Dieu,l’ont trcsbicn teu 64 lailTe’Jls ont tronquez plufieurs autres lieux , qui ler-
uent à la condânation de leurs herefies,cômç celuy du trezicfme des Antiquitez,
qui contient les trois marques de la vraye Eglifc,felon lefquelles la faire des Sa-
mari’tains fut lugee en Egypte en pleineafi’emblce, prefent le Roy Prolomee,
faufe,peruerle ôc herctique.(hii pourroit ellre la caufe,pout laquelleTheodore ’
de Beze n’a guere gonflé cet auteur.Car en l’oraifon, qu’il fit pour lors,que fous

fou Reâorar l’Vniucrfité de Geneue fut fondee,laquellc(comme il cil: Cynique
8c impudent en toutes (es-actionsfil a bien olé infeterà la fin des ordônances de
ladite ville. (fiât a moy,dit il,ie riens lofephe entre les apthcurs non feulement
profane , mais auiii ridicule 6e ’ impertinent. le fuis bien marry d’cflte côtrainél:

contre mon naturel pratiquericy la fentence deTerence, (Lui dit ce qu’il veut,
Gaulle. oytce qu’il ne veut.Mais il va bien que c’eil côtre vn Ifmael , la main duquel cit .

contre tous,&contre lequel cit la main de tous.Tertulien,’a qui iainétCyprien a
fait cel’t hôneur’de l’appeller [on mailÏte luy cit vn feriptcur de fer.O ri gent: qui
C’MW- a elle furnommépar l’Antiquité fecond maifire dcl’Eglile aptes lesApoltrcs,au-

Bran» l’: theur fort impur.S.Hierofme fur l’Epii’tre dcsRomains vrrPelagié fort indofle,
f.’,’,’,’,Ç,Ë’d, ôc en d’autres cfcritsDoéteur Papal.S.i-Iilaitc fans pareil en dureté 6c obfcurite’,

. 3&2; Nicephore inepte se ridicule,plcin de menflongcs:les liuresduquel (ont chariots
"eu-m d’incpties,toille du Diable,pleine d’impiete , imprimé au grand deshonneut de

jz’îïfi’ï’t ceux qui l’ont mis fut la prefl’e,aprcs que la lumiere de l’Euagilc a refplen dy,tou-

m’ au testois c’ef’toit vn heretique qui l’auoit tourné 8c fait imprimer.Mais refont les

beaux epithetes 8c tiltros deiqucls il orne ces tant fainéts &dignes perfonnages,

chope.



                                                                     

. P R E F A C E.
d’où ne le faut cfmeruciller,fi fa maudite langue n’a cipatgné ce prefcnr authcur;

encore que S. Hierofme l’eut mis en fan Catalogue des plus illufircs.Certes c’ci’t H

vnechofe fort mifetable, quand on ne peut auoit place au champ d’honneur 8?
. de vertu,qui ei’t fi large,a’mplc 5c fpacieux,qu’en repouifant les aunent faut bié .

qu’vn bôme fait defarmé de toute humanité, qui aux dcfpés ô: parle deshôneur

6c contemnemét d’autruy veut obtenir gloire , non moins que celuy qui defite
des biens 8c tichefiœ par la pauurete’ 8c mifete des autres. Ou ic me fouuien de la
rate,laquellc ne peut aggrandir que parle dettiment de tous ’les autres mem-
fbres. Mais ie le rcfigne entre les mains de 1:5. Langus tranllateur dudit Nicepho- l
;re,lequcl encor’qu’il fait pour la plus part de fa faction, fi cil-ce qu’il n’oublie fes

veritcz fur fon luflin le mattyr.Et quant à moy,ie le tiens entre les hommes,non
feulement profanes, mais aulii corrompus de feus 8c d’entendcment,de chair 8c
d’efprit,d’arne 8c de corps, tellemér galle de vieille paillardife 8c ordurc,que tout
luy en: tout vn , lumiere tenebres , bien mal, doé’trine ignorance , venté faulfetc’, 15:52,,”

certitude erreur, pureté ordure, fans aucun iugement, duquel le cerneau ne con- Euler. n
renient ny aux fains,ny aux. malades.Ce qui appert,on ce qu’il vitupere lofephe,le-.,1’Âffliyi,
quel a cité merueillcufemét exalté de tous les anciens &modern cs,rât Chre’fiiens "Mm

p S. Hurof-que profanes a: qu’auffi les œuutes en font foy,lchuclles ont cite fi bien receuës .""”"”’-
rhum Ec-

u SenarôoEmpereurs Romains,qu’ils luy ont dtcffc’ vne fiatu’e’ d’or entre les plus dei-zin-

. , . t, - r , mus me,grands de l Empire, le plus grand honneur qu on fçeuii: decretet a quelcun pour Saisine
immortelle loüangc.ugefippe fe plaint bien de luy en deux pall’agcs,mais canait 32’332;
pour impertinence,comme celle beflc, ains par ce qu’ila plus’aymé la gloire des mâts?

ommes que de Dieu, en ce qu’ayant porté tcfmoignage trefeuident de noftre apiqua.
(Seigneur,8c l’a cognoiifant la verite de la foy,n’en a toutefois voulu faire profef- guidai”
fion,par crainte,côme il citvr’ay femblable, des luifs , se Payens auili, qui luy fai«
foicnt cefl honneur de mettre les liures, côme’chofe precieufe au threfor public,
arde l’aduancer en tout 8c par tout.Ce qu’ils n’euffent fait,le voyait fuiurc le par-

ty Chteliien. Le premier lieu fe trouue au Prologue dudit Egefippc:fofepbe,dzt-il,
autbeurfort excellent a parfait en [bile billorique ce qu’y? aduenu depuis lesMacbabees iufiques à

la ruine du Temple par Tite C affin Et pleujiu’ Dieu qu’il en]! ejiéautant attentif a’ la religion (9. (in). n.

werite’ , qu’il-(fioit diligent recercbeur des cbofis (9 maderë en paroles. Car il a participé d l’infi-

delite’ des I difs mefme en [on e tripe, auquelil a detlare’ leurs fipplices , wigwam toutesfitis le ja- tu." la.

crilege de ceux , les armes defquelles il mit bas , deplorant bien dgroflËs larmes leur: mifiresb mais
ne conflderît point la caufe d’icelles.L’autre le lit au liure fecôd, où parlant de la paflion

de noiire Seigneur, 8c mettant de mot en merle tcfmoignagc de lofcphc, qui le
I confeife aux Antiquitcz vtay Chrifl: crucifié , 8c refl’ufcite felon la’predié’tion des

Pro phetes, (et), du- il, efcrit Iofepbe, lequel ils tiennent pour mygm ad, (9 toutefois à ce qu’il
a affluai, il a efle’fi tranfportë d’efprit , qu’il n’a creu àfis propres paroles, le] uelles neantmoins

il auoit coucbees par efctit, pour l a foy de fin bifloire. Car il ejlimoit crime de eceuoir , bien qu’il

n’aye creu pour la dureté de [on azura dejôn infideltte’. Ce qui ne parte aucun preiudice, ains plu a .

[la]? augmêiele tefmmgnage en ce,qu’il n’a nié ce qu’il ne croyoitpas. Defquelles patelles nous hmm,

col-ligeôs’ trois chofes:La premierc qu’Egefippe cil oit fOrt dolé: deveoir vn il ge- le» biffe;

nercux efprit perfii’ter en fou incredulite’,efiât fi vetitablc,qu’il declaroit côtrc fa luisit?”
côfciëce 8c aifctïtiô ce qu’il voyoit efire vray.La fccôde que lofcphe reputoit me- 2’53”12,

tir pour mchhancctc’ illicite:& laquelle il n’eui’t voulu cômcttrc’,pour choies que

ce fut. La derniere,qu’il auoit acquit celte reputation en tte les liens mefm es. C e
que vous trouuerez encore auioutd’huy dans les efcrits de lofippe R. Salomon,
R.Abraham Leuite,R.AbrahamConat,R.Dauid,ôc infinis autres,qrii l’alleguët

. q iiij, a o



                                                                     

I g j PRÉFACE efifm: ’comm’evnO racleD’ofi aptes tant d’infignes perfonna’get,tu ne dois faire dans

gigs”. ne le profit ne fait ptelent: Parquoy ie te prie ( amyleôteur ) d’ en iouyr a: faire
[a mdrci- e cei’t œuure,cô«me faifoit Alexandrele Grâd du Poème d’Homere, lequel auoit
Ë’Duu toufiours aue’c foy,iul’ ues mefmes à s’en feruir de nuiét d’oreiller. Tu y trouue-

g’szf. tas la recerchefoigneti’fe de la vcrité(vertu principalement requife auxHil’totio e

r ’ gra hes) toutlep us beau de ce qui cil: aduenu au monde par l’efpace de quatre
mil e ans entiers,iufques ’a cinquante ans aptes la mort de nollre Seigneur: bref,
vnfommairc de toutes les Hii’toires facrees a: rofan es, lefquelles ie ne fçay fi tu

s , , pourrois fi entierement a: dextrement recuei lir d’ailleurs, par quelque trauail
que ce fut. A Dieu. De noi’tre el’tude de Paris ce moys de Mars, 15 78. r

G. GENEBRAD AV LECTEVR.
. n i e -. , a; M Î Leéieur, afin qu’en dine nautgationfilongue tu [tufier [fanoit en quelle

. ’ e l 3, part tu mouleras tes ancres,(9 que tu ne Wagner en rune mer fi Tulle de celle bi-
? floire,[ans cognoijlre combien tu es loing ou pres du port, qui diffas Cbrtji no.

;-- flre Seigneur, de la natiuite’duquel nous commençons le conte nos annees : i:

g t’ay moulu repu enter en ce tableau Wnejômmaire defcription de temps , que

l t ftfipbe aficiuje. Et Pair ce qu’elle n’efloit [t’exat’le qu’eÜe ennuient en tout (9s

par tout à l’efcripture (forçoit qu’en general il ne s’en faille qu’enutron cinquante ans )ie 1’970qu

accompagner affine 41;"er de celle , que impublié ces annees puffin . a Dieu.

CHRONOLOGIE. SELON IOSEPHE.

l lArts. Mois. loure.fifil’bdf. 1°- D’Adam au Deluge. 1563. 6. to.
de «Oma- Du Deluge à la [ortie d’Ægypte. 3 88 - 6. l°--
"9?: "e De la (ortie à i’edifieation du temple i

de Salomon. sa: 6 1°.De l’edification du temple in fques à fa defiru- ’ ’

&ion par Nabuchodonofor. I i
E l7 o’ 6’ to.Somme ; 513. Mois 6. loure. rumine];

le collige I tifipbe litt. roules Ju-

tiq. drapai. t
nœud" De la defituâion du rem le tout le temps
damâ- tbm de]: ca tiuitéiufquesà a reflitution du

’ peuple cube Cyrus.
Dela refiitution, à Ariüobulus,qui s’appella 7o.

. premierement Roy. ,Ë’tïi-th-U- Arifiobulus tegna. ’ 8 l
[mJi-Cb-Ü- Alexandre regna. 4 ’ 3-

Alcxandra fa emme,,ClMP-î-â- F Atifiobulus vfurpa le Royaume deboutant fun

CblpÀflnttiC A” frette. q p. g L’InsslæHn...Hyrcanus (on-fret: fut remis en (on Royaume du. qui "à", 37.
Liu.14.. du", 35 les": depmsr I 3’ - 6. anr,compritler 3.

g . a n ans aufquels J’I-Liu.2.o. cb.8. Antigonns a: Hcmdcs ” 34-. tigonus debatit le
Liu.17.cb.to. I 5t Kayak: contreSomme 655. qui et? du monde 4.14 6. 37. la: "Je," m1,!"

Seigneur.

ASi tu Veux runifier plus parle menu ceflefimme de Itfepbe , raye recours à la fuie des Patriar-
ches,Gouuerneurs , (r R055, dejquels il defcript l’bifloire par ordre.l e le te fpea’firay plus en la clef

cription filtrante , mais ce firafi on lafainlle Bible?



Notes du mont Royal

Une ou plusieurs pages sont omises 
ici volontairement.

www.notesdumontroyal.com 쐰



                                                                     

’73”

FLAVIVS ïI’OSEPiÎiÏ’S’

AlpçEPAPI-IRODI’I’ DE LANTiCLVITE’ ’

Dnslvus,C0NTnn Arnou,
l ’ Alexandria. ’

LivRE P1211183.

. 3’ tA R les pr’e’cedens liures des Antiquitez( ôyEpaphroditJe
meilleur des hommes) i’ay fuŒl’amment (commeilme fem-

ble) delcounert à. tous lifans 6c mis en claire euidcnce l’anti-
que l’ource’, les com’mencemens 6c accrois de nolire nation
Iuda’ique ,’ monilrant qu’elle el’t nef-ancienne 5e de primitiue

origine propre 8c domeliique, qu’elle aulli a demeuré en ce-
lle region laquelle maintenant nous poilerions. Car i’en ay

defcrit la tref-am pie Hilioire contenant en temps le nombre de cinqmille ans,
deduite de nos facrez liures Heba’iques en langa e Grec. Or pour autant que
ie voy, de fçay el’tre plulieurs prenans efgard au lafme par aucuns follement
contre nous mis en’auant, dontils donnent peu de foy d’elire vray ce que par
moy a elle efcrit de l’Antiquité des Iuifs,eliimans nolire nation elire vne nation
nouuelle , ont autant qUe nos premiers maieurs n’ont elié el’iimez dignes
par les nob es 6: renommez Hil’toriographes Grecs , que d’eux parmy leurt hia-
lioires futfaite aucune mention. Pour tous ces deux tell all’auoir, pour les blaf-
men rs , 8c pour ceux qui f? fondent,i’ay eliimé faire mon deuoir, d’efcrire brief-

uement de toutes ces cho es deuant dites , 8c en celle A pologique defi’enl’e re»
darguer la def-rail’onnable,& (qui pire eli ) volontaire menfonge,exprelférnent
8c de gré malicieux mile en auant par ceux, qui derogent à nos veritables ef-
crits : de par mefme moyen amender en meilleure opinion l’ignorance deiceUx
qui donnent croyance 8c authoritéànos calomniateurs , 8c vniuerfellement à
tous, mefmementàceux qui volontiers reçoiuent 8c embrall’ent la verité,faire
cunetteôc al’feuree demonlirance de noiire Antiquité Iuda’ique’ , proteliant
qu’en mes efctits ie me fortifieray par les approbations de tels tefmoings ferip-
teurs Hili’oriens,qui de toute meinoire entre les Grecs ont elié iugez dignes de
foy a: d’authorite’. Et quant àceux, qui de nous ont efcrit aucunes chofes en
blafme ealomnieufement 8c, faull’ement, ie les demonlireray fans doute eux-
mefmes parcux mefrnes elire redarguez de faux, 8c conuaincus par leurs pro-i

res eferits. le me mettray aul’fi en deuoir de manifelier 8c defcouurir les cau-
ft’2s pour lel’quellcs entre tant d’hilioriens Grecs,bien peu d’iceux ont fait men-

tion en leurs hilioires de nolire gent 8c nation ludaique. Et femblablement
donneraya cognoilire qu’entre les hilloriens , ceux qui de nous ont elcrit , n’en
fçauoient rien,ôc n’en au oient aucune cognoilfance,ou bien faifoient lemblant
de n’en rien fçauoir 8c cognoilire.

Premierement ie’fuis grandement efmerueille’ de ceux qui eliiment que fur
les chofes anciennes foy doit elire adiouliee feulement aux Grecs,& que vers les
feuls Grecs doit alite enquifel’entiere verité de l’hilloire antique : 8c que en ce-

la ne faur donner croyance ny à nous Hebrieux,ny aux autres feripteuts de
quelconque langue ou nation qu’ils foient. Mais pour certain le voy 8c cognoy

tout
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. LIVRÉ PREMIER: H p3;tout le contraire el’ire aduenu s’il. faut s’attelicr non aux vaines opinions, mais
’ ,.à la verité 8c raifon des choles: car certainement i’ay cogneu toutes les del’cri-

’ prions G recques clite de chofes nouuelles , non antiques faites ou aduenues de-
’ ç : puis hier (comme l’on dit) ou depuis n’agueres-xomme font les fondations des

citez,les inuentions des arts,les ordonnances des loix,brief, la diligence à efcri-
re’hilioire ell en toutes chofes vers les Grecs plus ieune , 8c plus nouuelle, arde
trop frefehc 8c derniere memoire. Mais lesEgyptiens,les Chaldecs,&Pheniciês
(carie me taife pourleprefent de mettre nous Hebrieux au nombre d’iceux)
ont de toute memoire des temps( corne les Grecs mefme confefl’ent)ancienne,

’° côtinueeôc permanéte tradition hilioriale des memotables chofes faites 8c ad-
uenues. Et la raifon de rat lôgue 8c permanéte duree de tou te antiquité eli que
tous les Chaldees, 6c les EgyPtiens habitent és lieux qui ne font fubiets à la cor-
ruption de l’air , 8c touliours ont en celle grande prouidëce,que de toutes cho;
fes faites ou aduenues entr’eux , à: de leur temps , rien ne fuli pall’é fans en faire

memoire : ains parles hommes fçauans entr’eux ont touliours elié pronôcees,
diétees 8c cnregifirees és efcrirures 8c archiues publiques. Mais tout au contrai-
re,innumetables corruptions ont enuahi,0ccu é,&galié laGrece,ôc efi’ace’ l’au- ,

ten tique memoire des chofes pal’l’ees. Et encores qp’ils defcriuent toufiours hi;
licites bien recentes , fi cit-ce que chacun d’eux e ime qu’vn party d’eux aye

3° eu principauté fut l’vniuers,ne s’aduifant ne bien rard,ôc encoteà grande dif-

ficulté ont ils peu cognoilire la nature des ettreà.0r eux maintenans ne l’vfa-
ge d’icelles eli fort ancien,li cil-ce qu’ils l’e glorifient l’auoir receu des P eniciés

fic de Cadmus, fils du Roy des Phenice,Agenor.Et toutefois de ce temps-là,qui
n’eli tro ancien , fi n’el’t-il aucun d’eux,qui peul’t monflrer efcriture ou hil’toi-

re qui des alors ait elle faire ou referuee ny és Tëplcs, ny és archiucs publiques:
veu mefmement , que des gelies faits à Troye la grand, ou la guerre dura par

i tant dans plulieurs ficeles aptes Cadmus : neantmoins encore a il elié contro-
u crfe quel’tion , aiTauoir fi au temps de celle tant renommee guerre ils vl’ojét de

lettres. Et certainement la verité a plus cela obtenu,que l’vlage des lettres, telles
o qu’à prefent nous les auons,leur citoit incogneu.Or eli-il tout confiant 8c hors l

de doubre,qu’entre les Grecs ne le trouue nulle plus antique defcri tion , que ,
la poëlie d’Homere. Et fi ell toute manifelle , ’ qu’Homerefut plu ieurs ans a- :Æxf

ptes la guerre deTroye. Encore dit-on, qu’il ne laifl’a point àla polierite’ fours:
po’e’me efcrit parlettres,mais feulemét refeué en memoite par chants,ou vers au apr»

chantez, qui uis aprs furent allemblez en vn corps. Dont ell aduenu qu’en ce’LfËÏ’Ju.

beau poëme f; trouue mainte difl’onaneeDauâta e , les Grecs,’qui les premiers ’
fe font misa efcrire , c’eli allauoir Cadmus Mileligan Aculilas Argian,ëc tous les
autres quicôques aptes ces deux font remébrez auoit elié , tous ont bien peu de
tëps precede’ la grande expedition d’armees des Perles contre lesGtecs. Outre-

4° plus,1es Grecs mefmes côfefl’ent ueless premiers Philil’ophes. Grecs, quiauât
tous en la Grece ont cerché 8c en ciguë la fapiécedes el’sëces celcl’les 8c diuines,

c’el’c affauoir,Pherecy des Syrien,Pythagorasôc Thales,ôt el’te’ difciples des Bgy-

ptiës 8c Chaldees, 8c que ce peu qu’ils ont efcrit leurs sébI’e elire les premieres efa

critu res , 8c plus anciénes de toutes :voire li anciénes qu’à grand peine les G tees

mefmes croyent icelles chofes auoit cité efcrites ar eux. Côment donc ne le.
toit il trelïderaifonnable , que les Grecs s’enflafl’int là de tel orgueil, comme fi
eux feuls fçauoient les chofcs antiques 8c d’ icelle donnalfent la parfaite venté?
Et qui el’r celuy, qui des mefmes feripteuts Grecs ne puil’l’efacilemét cognoilire,

qqq



                                                                     

734. CONTREAPPION’A-LE’XANDRIN,
apperceuoir 8c comprendre , qu’ils n’ont rien efcrit de ferme verité 8c certain
fçauoirallcurémais autant qu’vn chacun d’eux en a penfé en fon opinion, axis

tant en a. il declaré. Dont eli aduenu , qu’eux-mefmes le redarguent entr’eux
parleurs liures contradiâoireszëcn’ont point de honte de propofer de mefmes
chofes,fentences côtraires.Mais à ceux qui l’ont plus lçauâsque moy,ie pourray
fembler élire en cecy fuperflu, 8c redôdant li ie me veux mettre à defcouurir en
côbien de lieux H ellanic eli difcordâta Aculilas furles genealogics:ôc en quais
lieux. Aculilas reprent Hefiode , ou comment Euphor en plufieurs parlages de-
monll’reapertement H ellanic el’ite menfonger. EtTimee au femblable redar-
gue Epho-r , de menterie. Dont luy mefme cil aulfi reprins par ceux qui aptes

’ luy furent.Semblablement- tous en gencral ont conuaincu aHérodot d’elire
Ï. 2271,”; fabuleux 8c faux hiliorio graphes. b "Voire que Timee n’a voulu ne daigné s’ac-

""”°" corder à Antiochus ny a Philili’ ne à Calias en hilioire de Sicile : ne aulli ceux

a mir P" . . . . . . . .«flétri»- qui ont efcrit les hlleOII’CS Atthides des chofes faites en la région Attique,ne les

"amen. . . a -un f... Argoliques de cas aduenus au pays d Arges ne fe font fuyurz ne concordez les

Un , pas ’ - . . . .vns aux autres. Et quefaut il dire des feules VlllCS 8c Citez , ô: telles morudresdemcnfm-

fiât-m chofess’veu de la trefgrande 8c trefrenommee guerre Perfique ,on cognoit
je", plu- les plus celebres 6c les plus approuuez feripteurs auoit tant elié difcordansôe

Ü! I . c - n . I
figuerie contraires , vorre que T ucydides mefme, el’t accufé comme faux biliorienzco-

Latin - a- - - l. - - 0 - -’ bien qu il femble auorr efcrit . hili01re de fon temps la plus dlli emmetôc ferti-
Gille m2,
gym puleul’ement obferuee de toutes. De telle repugnanre 5c varia le dill’onancc,
principic- plufieurs 6c dinerfes caufes parauanture autres que celles que i’allegueray , le

tut c - c .
s, in"; defcouurirontà ceux , qui curieufement les voudront cercher. Œant ’a moy,ie
l’"””’" attribue la rinci ale raifon de celle diuerlité 8c côtrarieté des hilioriens Grecs,
du Crans

a n a A ’ ’ -’ ’ ’Jung’ t a deux eau es , le quelles ie dedurrayJit premierement,ie dy que la caufe de tel-

. u a l - o u .
à; pipât le repugnan te varierehilioriale , qui ne femble- el’tre lapremiere 8c pluspro-
a 1.-... * charrie du vray , c eli que dés le commencement les Grecs n’ont ramais en celle

cure 8c diligence de faire continuellement ô: fuccelliuement encroniquer en
publiquesdefcriptions gardées és temples ou és Archiues , les chofes memora-
bles faites 8c aduenuës,ou qui le faifoient toufiours 5c aduenoiét en chacun 8c
tout tempszcat le défaut de cela a principalement caufé erreur,8c dôné puillan-
ce 8c occafion de mentir,ôc de fuppofer faux aux polterieurszqui ont attenté de

. mettre en auant quelque chofe de l’antiquité ,fe fentans ne pouuoit el’rre de-

mentis ne redarguez parle refinoignage des annales ou confcriptions publi-
ques qui nulles elioient,ôc-du tout nonchalues : non feulement des autres peu.
ples Grecs , mais aulli des Athcniensmefmes , qui fe vantent élire trefanciens
engendrez de leur terre propre dés le commencement de la ereation , 8c non
de cendus d’autres homes , 8c quife glorifient élire les mailires,8c entreteneurs
des lettres 6c des arts , des doétrines 8c d’ifciplines , vers eux toutefois ne fe trou-

’ ne rien de celle premiere 8c ancienne conftription publique. Mais pour le plus
haut ils difent leurs plus antiques lettres élire les loix efcrites par le legillateur
’Dracon,conll:itue’es fur les forfaits criminels,bien peu de temps auant la tyrâni-

que domination de Pifil’trat, Et des Arcades,qui tant prennêt degloire de leur
- memorable antiquité qu’en’fçauroitl’on dire?veu qu’apres les fu dits,& enco-

re à grande peine tirent ils inliruits aux lettres.Entendu dôques,que par ce de-

l0
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faut d’enregillremens publics, n’elioit entreles Grecs conferuee,ne propofee s
aucune autëtique côfcription hilioriale,qui reliali en perpétuelle conleruatiô,
ou qui full; pour enfeigner le delircux .d’aprendre 6c redarguer les menteurs:



                                                                     

.. -LIVREI’PREM-IËR.’cela en eli aduenu que grande difcordance en el’t, née entre tant’de feripteuts

de Grece. Il y a outre celie-cy vne féconde raifOn. Car ceux qui fe font mellez
’ d’efcrire, ne fe font oint eliudiez de direvetité ,combien que ce full toufiours

lieur premiere’ 8c plus prompte promel’l’e , ains leur plus liudieul’e cure a ellé

’ ’auoir nef-abondante &- belle parade de braues paroles. Etrfe font propofé de-
fuyure la forme 8c maniere d’efcrire qu’ils eliimoient el’tre la plus prifee en leurs

ficeles.Et encore aucuns d’iccux fe font tournez à efcrire fablesôc plaifans comp-
tes inuentez,aurresà capter grace.ôc beneuolence en efcriuantles hautes loüanà
ges ou des citez, ou des Roys Princes, les autres fe font adonnez d’eux mefmes à

’° lafmer, vituperer, ou acculer les caufes , les aérions , 84 les cfcritures des prete-
dens , ou les feripteuts mefmes, en cela penfans fe faire apparoilire meilleurs sa
plus approuuables que ceux contre lefquels ils auoicnt efcrit , mettans tout leur
eliude 8c leur intention à cela. Bref ils ont preferué en tout 8c par tout à faire
chofe tref-contraireà la nature de l’hilioire. Car l’indice 8c propre marque à cob

l gnoil’cre la ’veritable hilioite, eli,li de mefmes chofes 8c faits ils difent 8c rappor-
tent les mefmes 8c femblables narrations.Mais au côtraire,les Grecs Hil’totiens,
quand ils efcriuoient tout autrement que les autres,adonc ils fe penfoient d’e-
uoir el’tre tenuz les plus veritables de tous. Parquoy , quanta brauade des paro-
les, 8c excellence d’haranguer, fans point de doubte il nous faut en cela ceder,ôc

1° confell’er élire moindes aux Grecs: mais non quanta l’antique verité de l’hi-

’ licite : mefmement des affaires des chofes faites , 8c gelies aduenuz propres à «
vne chacune prouince,ôc pays ou l’Hilioire a originalement elié enchroniquee.
Or donc ie crois qu’il me concederont que dés les trefsvicieux liecles , 8c de tout

’ h temps iadis lesÆ priens 8c les Babyloniens ont eu trefgrande cure 8c diligen-
ce de faire efcrire eurs Annales uand celle charge efioit chofe enjointe aux Sas
crificateurs,ôc micelles ils philolophoient comme les Chaldees entre les Babyé
loniens. Et les Phéniciens,qui plus fe font mellez auec les Grecs , 8c ont vfé des
lettres, a donner les ordonnances de conduire és affaires de la vie commune , 8c
tradition pour memoireà la polierité des œuures , 8c aétes publiques. De tous
ceux-l’a, entr’eux accordans 8c confentans, ie ne veux en coll: endroit parler:mais

en briefues paroles,ie feray claire demonl’irance , quanti noz vieux peres Iuifs
8c premiers progeniteurs Hebtieux qui à faire efcrire enregilirer , 8: cnchroni-
quer les confpirarions des aétes publics ont en la mefme folicitude , cure 8c dili-
gence que les fufdits Ægyptiens , Babyloniens, 8c Pheniciens (afin que ie ne die
meilleure 8c plus grande) de cela faire par authorité 6c commandement, don-
nans charge aux Pôtifes,8c Prophetes: mefmement pour aurait que leur antique,
autenti ne 8e publique hilioriale Confcription côtinuec de main en main,a cité
iufqu’es’a nolire téps gardee en fouueraine integrité( 8c li plus ha rdimëtgëc au ec

plus grade côfidence iel’ofe dire)encore perpetucllemét fera côferuec.Car pour
4° tels amures exercer 8c parfaire dés la premiere origine, non feulement ils confli- s

tuerent des homes riel-approuuez en fainteté 6c fcience ,ôc bien préparez 8c in’
liruits aux chofes diuines,& agréable propitiation de Dieu: mais aulli pourueu-Î
tent par bô’ordre ordonné,que le géré des Sacrifica-teurs , ou bômes laciez 8c de-

diez aux diuins offices demoutal’fent purs 6c inuiolez en leur fan g fans menange
auec autre lignee par affinité ou autrement.Car en mollie loy Mofa’ique il en or-
donné que l’hôme deliiné au Sacerdoce ouPrelirifc loit yll’u,ôc nay de mere fem-

me du mefme faiio&àenerarion de Leui,ôc fil fe veut marier,qu’il prêtre femme

’ b b I d i l t
de ligneeLeuitique,fans auoirvers autre paretageefgard aux biesôcaux honcurs.

qqqil
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7,; CONTRE «APPION ALEXANDVRIN,
Et fi faut que par plulieurs tefmoings il d’oneà cognoilire fa generation de ton;
te anciennelignee. Ce que veritablement nous obferuons de faire non leulea
ment en nol’rre propre pays de Iudee,inais en quelconque lien que foit eliablie,
la demourance de nolire nation la el’t gardée celle integrité inniolee quant aux
nopces des Prelires : c’eli ail’auoir en Ægypte, 8c en Babylone, 8c en tout lieu du

monde , que foient difperslcs hommes Iuifs de generation sacerdotale. Car ils
ennoyent exprefl’ément en Hierufalem au grand Pontife du Temple , efcriuans
de parle pere le nom de l’efpoufe,8c de tous fcs anciens progenitenrs, ôc de ceux
qui rendent certain tefmoignage de fon parentage. Et fi par mouuement des
guerres les. chofes font confufes en trouble comme ja plulicurs fois ell: aduenu

uand Antiochus Epiphanes auec armet vint en nolire région , 8c Pompée le
grand , 6c Ogintille Var , ce principalement par les guerres aires en nos temps:
alors ceux,qui relient de la lignee Sacerdora e , reparent des nouuelles lignees
Leuitiques, par l’anthorité des efcritu res antiques , 8c prouuent 8c apprennent,
on reprouuent les femmes 8c filles qui font reliantes. Car ils ne fe ioignent ia-
maisà celles qui ont elié caprines, craignans de fe mellerà quelques vues qui
ayent en affaire auec les elirangeis. Orla certaine cognoilfance de celle pure
integrité du mariage Sacerdoral non niellé auec antre fan g,appert’elire nef-grâ-
de en cela, que nos Pontifes nommez 8c defccndns de pers en fils fuccelliuement
entre nous fe tronuent enregillrez depuis deux mille ans. Et f’ils l’e trouuent au

cunsLenitiqnes des fufdits hommes de generation Saccrdotale,qui prenari-
quent cel’te ordonnancenupciale , il leur cil: defendu d’approcher de l’autel , ne

de participer à autre quelconque fanâification. Ainli donc tref-droitement,voi-
re necefl’airement cil aduenu ne nos Hilioires efcrites parles Prophetes font
tref-feures certaines, 8c veritab es, à raifon’que l’authotité 8c puill’ance d’efcrire

les gelles,aduentures, a: annales n’eli à tout permife, 6c en la publique Hilioire
ny a aucune difcordance. Car les feuls Prophetes ayans la cognoill’an ce des cho-
fes paffees , premieres , 8c antiques félon l’infpirarion à eux de Dieu donnee: 8c

efcriuans apertement 6c publiguemcnt les chofes faites 8c aduenues en leurs
téps,nons n’auons point vne in

mes contrarians,mais auons feulement vingt deux liures contenans la déferi-
priori de tout le temps, cula foy 8c la credence efi à iul’te raifon reçeuë.Defquels

vingt 85 deux liures les cinq premiers font de Moyfe, contenans les natiuitez 8c
genealogies des premiers anciens hommes, 8c la deduite’de la generation hu-
maine, iufqnes à la mort de luy. Lequel temps n”eli gueres moindre de trois mil
ans. Et depuis la mort de Moyfe inlqnesà Arraxerxes,Roy de Perfe,qni fucceda
à Xerxes , les prophetes ont efcritles gelles , les chofes faites, 6c les cas aduenus
de leurs temps en treze liures. Et les quatre derniers contiennent les hymnes cô-
pol’ez 6c chanteza l’honneur de Dieu, 8c les faints préceptes, 8c bons enfeigne-
’mens concernans la vie humaine. Depuis le regne d’Artaxerxes iufques à nolire
temps, tous les faits dignes de relation , 8c tontes ôc vne chacune c iofe memo-
tables aduenues , certainement ont el’té diligemment mifes par efcrit, toutefois
non tenues en li grande foy 8c authorité , que les premieres : pource que la fuc-
cellion des prophetes n’elioit fi certaine. Neantmoins il appert par les œnures
mefmes, les chofes auoit elié ainfi faires comme nous leslifogs, 8c croyons en

I’ nos propres lettres :veu qu’à icelles depuis tant de liecles palfez ne f’eli trouué

perfone qui ayt prefumé de rien y olier , ny adiouller, ny changer. Car cela cfi
de nature, 8c incontinent dés la premiere generariô planté en l’efprit des Iuifs de

l0
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çLlVîRÉ PREMIÈR.’ ’73?nommer ces efcritsdiuins enfeignemens, a: à iceux farreller , 8c pource pour le
’ foullien d’iceux mourir ( fi befoin eli) bien volontiers. Donc on a veu plnfienrs

Iuifs captifs auoit ollé fouuent mis és griefs tourmcns , 8c auoit fouffert diner-
fes 6c cruelles morts, theatres 8c places publiques , lufioli qu’ilscommiffent
faute d’vne feule parole contre leursloix et autres efirirures. Or qui cil celny
des Grecs, qui aytriamais foufl’ett 8c enduré telles peines out telle califef’quand
ils ne voudroient feulement foulienir la moindre olfenfri’, ou lelion pour main.-
tenir leurs liures 2’ quand bien’ores tous, leurs efcrits deuroient élire deliruits
6c periz. Car ils ne les eliiment el’tre que belles paroles couchers au plailir des
efcriuans. Et certes à iulie taifOn ont-ils telle opinion mefmes de leurs antiques

la feripteuts: pource qlu’encore àptefenr en voyeur-ils aucuns enti’eux, qui pre-
fument bien efcrire ilioires des chofes 8c gelics , aufquelles iamais ils n’allilie-
tent , ne furent prefens,ne les virent,ne encores ne les veulent apprendre de ceux
qui les fçauent. Finalement dela guerre Iuda’i ne qui derniereni’ent fut faire
contre nous en la prinfe 8c deliruckion de Hieru’falem a: captinitez des Iuifs,au-
cuns feripteuts Grecs en ont olé mettre en lumiere quelques Hifioires: 8c tels
qtii iamais ne vindrent en ces lieux de ludee : 6c n’approcherent onques du lieu
ou furent les gelies d’icelle guerre: mais parle feul ouy dire , ayans compofe’
quelque peu e narrations de ces fairs,fe font impudemment ofé vanter du nom

1° d’Hilloriens. Œàntà moy Iofeph , i’ay fait la veritable defcription 6c de tonte
la guerre,ôc de toutes les chofes particulieres rememorables, qu’en icelle ont
el’té faites et aduenues. Carie mefme en performe ay touliours elié prefent’a
tous les affaires: pource qu’entre nous i’eliois chef 8c Capitaine des Galileens,

’ tandis que nous eufmes faculté 8c puill’ance de nous delfendre. Mais la fortune

aduint que ie fus prins prifonnier de guerre: durant laquelle ca prinité Vefpa-
lien a: Tite Empereurs 8c chefs de l’armée Romaine (qui m’auoicnt en leur
garde 6c puil’l’ance) me faifoient touliours voir,& diligemment aduifer tous les
affaires demenez en celle expédition , moy ellant du commencement enferré se
manete’. Mais puis a tes ie fus relafché a: ennoyé auec Tire d’Alexandrie à l’af--

3° liegement de Hieru alem. Durant lequel temps rien digne de memoire ne fut,
fait, qui peull: titre hors de ma cognoilfance: car en fai ant 6c voyant ce que fe
faifoit en l’exercice Romain, ie mettois par efcrit tout ce que ie voyois 6c obfer.
noisauec trefcurieufe diligence. Et de tout ce que fe raportoit 8c decouuroir
parles Iuifs , qui de volonté fe rendoient aux Romains , ie feul ayant plus curie.
te intelligence de la langue Hebraique propre aux Iuifs , en eliois aduerty en-
tierement. En aptes eliant venu à Rome , a: là ayant trouué temps de loylir 8c
repos , ayant aulli delia preparé la mariere de mon Hil’coire tonte prelte , 8c à
icelle mettre par efcrit vlant d’aucune fçauans pour ayde 8c coopérateursî à
raifon de l’eloquence Grecque , ie mis "en lumiere les faits 8c gelles’ aduenus
en la nette Iudaique. En quoy m’aflilla en efpritvne fi rande &li confiai);

4° te aflëutance de verité , que ie ne doub,tois point»appel et à tefmoings de l’a

foy de mon Hilioite , les premiers 6c deuant tous , Vefpafien , 8e Tite,Em-
pereuts’ 8c fouuerains chefs d’armee Romaine. Car ils ne furent les premiers
aufquels ie prefentay mes liures, 8c aptes eux , à plulieurs autres nobles ci.-
toyens Romains , quÊauoient tauliours ellc’ prefens à la guerre luda’ique: ô: li

en vendit grand nombre à plufieurs hommes de nollre nation, qui fembloient
efireinl’rrnitsôcapprins en l’érudition 8c langue Grecque : entre lefqnels cli-

qqq "J
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lules Archelaus, Herodes le tref-illnl’tre 8c l’admiral Roy Agrippa: Et terrai1
nement tous ceuxala ont-attèl’iéque ’ i’auois trefdiligemrnent en mes efcrits
maintenu 8c gardéla verité : ce qu’ils n’entrent cliHimnlé ne taifé de reprendre fi

des faits 5c cas aduenuz i’eufl’e ou par ignorance oublié aucune chofe, ou par
faneur 8c grace changé on defguifé le fait. Mais aucuns mauuaishommes
f’efforcerent de deroguer foy a: crédence à mon Hil’toir’e par cfcrituresôc orai-’

.fons contradiétoires -, quali commeexe’rçans en mon Vitupere les thefmes qui
és efcoles font traittez’ en declamation parles adolefcens ,8: faifans chef d’œu-
ure 8c grande gloire detraétion, 6c -d’vne accufarion non efperée,fans C0flfl’

derer que cela de tous doit elire fçeu , c”eli flue l’homme qui ait profellion de
bailler aux autres la cognoillânce des cho

’re que premietementluy mefme en ait en parfaite cognoiffancc : ou par auoit
elle prefent aux aéies , oupar auoit fait diligente inq’uilition vers ceux qui les

. fçauent alfenrément. De quelles deux cho es de prefence , 8c d’inquilition ie
penfe auoit fait deuoir 8c œuure en mes defcriptions.Car les’liures des Antiqui-
tez (comme i’ay dit) ie’ les ay tranllatez des facrez volumes, moy ellant de lignee
Sacerdotale 8c participant de la fapience qui efl côtenuë és fainâes lettres.Sem:-
blablement ’ay-ie defcrit l’Hil’lore de la guerre Iudaique , 8c de maints aères qui
l”y font-faits, ayant moy mefme elié l’operateut 8c faéteur, 8c de plufieurs preç

fens fpeé’tateurs,conlidcrant 8c totalement n’ignorant rien de tout ce qui ty a
ellé mis en confeil ,on dit, ou fait. Comment donc n’el’timera l’on élire bien
importuns 8c prefomptueux ceux, qui’f’efl’orcent debattte contre moy la verité,

par eux ignorée, &par moy cogneuë? Lefqnels encores qu’ils le vantent auoit
en les commentaires , 8c iournaux papiers de menioire,contenans les linguliers

c!

es vrayes 8c certaines , il cil necelfai- ,

1.0

6c particuliers aües des Empereurs Romains ,qni elloient Chefs de l’exercite,
fi n’ont-ils toutefois oint’elié prefens aux allaites, confeils 8c gelies des nollres,
c’eli alfauoir des Ini s,’defi’endans leur vie, cité, 6c liberté. Donc pour toutes ces

canfcs fufdites i’ay fait celle digreflion extrauagante a: necefl’aire , pour deman-
lirer quelle faculté a: co noiffance des chofes eli requil’e à ceux , ni promet-
tent efcrire hilloire. Et ligay fuffifamment, commeil me femble, donné à co-
gnoil’tre que la defcription hilloriales des chofes 6c des aélions al’fees cil: plus

olennelle a; autentiques és autres langues 8c nations, que les liiperbes Grecs
appellent Barbares r qu’elle n’ell: entre les Grecs mefmes. O r veux. ie premiete-

ment vn peu difpnter contre ceux qui tendent à donner a entendre que l’af.
’ femblee populaire,la compagnie, 8c conuerfarion d’entre nous Iuifs n’ell point

antique , ains de frefche memoire nouuellement elleuee au monde: allegans ce.-
l’te raifon, que de nous,ôc de nolite gent n’a rien ellé efcrit ( ainli qu’ils diloienr)

parles Hilioriographes Grecs. Puis aptes ie propoferay les prennes 8c tefmoi-
gnages de nol’tre Ami nité,extraits non de nos liures chraïqnes , mais des ef-
crits des elirangers: 6c onneray manifel’tementa cognoil’tre,que ceux qui blaf-
ment nolire nation Iudaique, n’ont .inlie caufe de raifon pour blafmer. Cccy
donc en premier lieu ie pro pofc , que noflre premiere 8c ancienne habitation
en ludee n’a point ellé 8c n’el’t maritime,ne prochaine 6c feanrc furla mer.Nons

ne nous méfions point de trafiques ê: tranfports de marchandifes elira’ngeres,
6c par ainfi nous ne rrauaillons point aux loingtains voyages 8c peregrinations
externes, allans 8c venans , emportans, 6c rapportant; d’vne part 5c d’autre: mais

noz cirez font allifes bien loing dela mer 6c des ports: poifedans vne regiô bien
gmlfe 6c trefiferrile.En icelle nouslabongons continuellement,cmployâs nol’rre

go

40



                                                                     

10

30

O . - . .
- vers les mers Orientales,ou Occidentales,-ont el’ié renommez 6c cogneuz à
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principale cure 8c diligence à la’borme nourriture sa infiru’é’tion de nos ’eiifans:

us micellaire de route la vie’elire l’obferuance de nos laina

tes loix, 8c la tradition ou enfeignement de picté entiers Dieu, pure religion,&:
faintete’. Ioint, que outre toutes ces chofes lufclircs , nous auons encore vne ma-
niere de viure à nous propre se des autres dilferente ,comme en elleé’tion ou
abliinence de certaines viandes, en circoncilion, en diuerfir’é de veliements se
habits,en felliues folennirez,en tenure on feiour, 8c brief en tout cl’cat politic
ou œconomic, tout diners des autres gens,ôc à nouslpeeulierDont s’eli fait que
nous n’auons iamais en tien commun auec les autres nations : 6c pource és an-’
ciens temps palfez rien n’a ellé qui nons peul’i faire communiquer n’y auoit cô-

merce auec les Grecs : comme ont bien en les Ægyptiens à caufe des marchan-
difes que parla traître des mers ils portoient en Grece , 6c rapportoient de la
Grece. Comme aulii ont bien peu auoit les Phenicie’ns , habitans la re ion ma-’
ritime,& vacans aux trafiques de marchandife , 6c aux negoriations 8c aciendes
reqnifes pourle défit de gain 8c conuoitife de pecune. Dauantage, noz peres
anciens, 6c noz majeurs 65 ancefires, ne fe font point adonnez aux voleries, de-
fironffemens, 8c briganderies comme quelques autres nations :ains ne tonnoi-
tans rien plus polfeder que leur terreà eux’de Dieu donnee : ne font point tout:
nezà faire guerre aux effrangers ouà leurs voilins : Jaçoit qu’en nofire region’

euli plulieuts milliers de forts 8c vaillâs hommes preux à guerroyer.Et pource
es Pheniciens,gtands negotiareurs, és partiesde la Greceà caufe des trafiques

de marchandifes incontinent furent cogneuz des G recs,& parle moyen d’iceux
les Ægyptiens, 8c tous euples par lefquels’charges 6c voiétures de nauiresmar-
chandes elioient tranfportez anx’Grccs fendant les grandes mers. Chiant aux
Medes 8c Perles ils on tenu l’Empite de l’Alieà la ven’e’ 8c planiere cognoiffan-l

ce de tout le monde. Et outre-plus; les Perfes tranliierfans iufquesa nolire ter-
te, 6c palfans de l’Alieen l’Eutope,’ont mené les grandes guettes iufqucs en l’au-

tre part de la terre ferme. Les Thra’ciens ont’eiié defcouuetts pour la prochaine-

té du voylinage, les Scythes ou, Tartares, ont cité cogneuz par ceux qui flot-
toient fur la mer Pontique 8c de Negrepont. Finalement tous ceux qui habitent

ceux qui en ont voulu faire confcription. Mais les peuples qui habitent plus
haut en terre fermc,ôc region Mediterran nec, qui font plus elloignez des mers,
ont ollé par long-temps ignorez. Ce qu’appcrt clite aduenu mefmement en
Europe:où àla cité Romaine ayant acquis ia par tant dans puii’fance 8c domina;
tion, 8c tant mené de grandes guerres , neantmoins n’a point el’ré celebree en

H ilioire ne par Herodote,ne par Theucidide,ôc brief nul des Hilioriens qui ont
efié du temps de ceux-là , n’en ont fait aucune mentionzmais finalement bien
tard, a; a grande difficulté la renommee 6c cognoill’ance des Romains : el’l: par-

nenuë aux Grecs. Les Gaulois 6c les Hefpagnols ont elié tant ignorez par eux
mefmes qui font eliimez et tenuz pour trefdili gens autheurs ( entre lefquels elli
Ephor ) qu’ils cuydoient n’el’tre qu’vne feule cité toute la region des Hefpa-’

nés , qui tient vne tant grande partie des terres Occidentales. Et fi racontent à
l’irvolee les meurs de ces peuples Gaulois 8c ’Hefpagnols , tels qu’ils n’y font ne

veuz, ne dits, ne faits. Orla canfe d’auoir ignoré a verité, cil pource qu’ils en
elioient par trop loingzôcla caufe pourquoy ils ont efcrit chofes faull’es,eft pour-
ce qu’ils ont voulu élire venz raconter quelque chofe danantage que les ana

qq q iiij
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tres. Côment donc fe fautil efmerueillet li nol’rre nation luda’ique in elloignée

des mers 8c des ports maritains 8c peuples negotiareurs 8c peregrinans, tant en-
clofe en pays Meditcrrain, 8c vinant en fes propres 8c peculieres loix , meurs, 8c
maniere n’ayans rien commun auec les autres peuples, n’a ellé cogneuë de plu-
lieurs , 6c parce n’a donné occafion’ de faire parler 6c efcrirc de’foy 5’ Or po ons

donc le cas , que’a l’encontre des Grecs nous voulons vfer de leur mefme argu-
ment : en difant queleurnation n’ell pas antique , parce qu’en nos liures n’cl’t

’ faire aucune mention d’iceux : ne fe moqueront-ils pas de telles raifons par moy
alleguees .3 8c pour tefmoins de leur antiquité ameneront les peuples des re iôs
à eux prochaines. l’ay dôc aulli pour ma part m’efi’orceray de aire au fembla le.

Car’i’vferay principalement pour tefmoins confirmateurs de nolire Antiquité,
des Ægyptiens,& Phéniciens,defquels nul ne pourra élire acculé de porter faux
tefmoignage. Cari la verité ils l’e môl’rrent elire entiers nous trefgrâdement ini-

ques, en general certes tous les Ægyptiens, a: entre les Phéniciens particuliere-.
ment ceux de Tyr. Des Chaldees cela ie ne puis dire : car ils ont cité confiitucz
les premiers chefs 8c Princes de nollre nation,8c pour l’alliance d’eux auec nous,

’ ils ont fait bien fouuent mention des Iuifs en leurs efcrits. Or quand i’auray fait

10

foy d’iceux,& monllré les calomnies contre nom élire faul’l’es,alors confequem- ’

ment ie remembreray les plus nobles feripteuts Grecs , qui ont fait mention
des Iuifs: afin que ceux qui nous font mal affaîtez n’ayent plus d’occalion de
débattre de l’Antiquité Iudaique. le commenceray doucit recueillir mes Au-
theurs tefmoi nans nolire ancienne origine. Premierement, aux cfcritures des
Ægyptiens,efqnelles , pour contrariété d’euxa’t nous, on ne penferoitiamais

ellre aucune remémoration , ou commendation de nous 6c de nollre genre , 8e
pource moins fufpcéts d’auoir efcrit en grace ou faneur. Manethon ,1 homme
Ægyptien de natiuité , mais bien inflrnitenla langue 8c d’ifcipline Grecque,cô-
me il en appert ( car il a efcrit en lettres a: parolle Grecques) l’l-lilioire de fon
pays , sa icelle déduite 8c tranllatee (comme luy mefme confelfe ) des Sacrifica-t
tenrs, le plus fouuent redargue H erodote auoit menty par ignorance quant aux
chofes faites,adnenuës,ou qui fure’ntôc font enÆ pre.Celuy noble Hil’rorien
Manethon au fécond liure des Ægyptiaques a ainfiyefcrit de nous. Mais i’ayme
mieux mettre les propres paroles deluy ,comme fi prefentement parlant ieqle

l0

produifois en tefmoignagell dit donc ainli : Nous nef-antiques Ægyptiens,au a
temps iadis enfmes vn Roy, en fon nom appellé Tymas : fouz le regne duquel
(ne fçay pourquoy) Dieu fut courroucé contre nous. En forte que hors tou-
te crainte, efperance ou attente , 8c alors que moins nous en doubtions , vin-
tent des parties Orientales , hommes eflrangers en tref-gand nombre , non
renommez ne cogneus : lefquels auec grande hardielfe 8c confidence, af-
feirent leur camp en la prouince d’Ægypte. Laquelle par leur grand nom-
bre 8c puilfance ils prinrent facilement fans quelconque refiliance , 6c met-

9,

3,

tansles Princes ,8: lus grands Seigneursàmort ou à la carene, au relie bru- 4°
fletent cruellement es villes 8c citez, 8c abbatirent les Temples des dieux. Fina-
lement faifans aétes d’ennemis mortels, fe mintinrent fort inhumainement
vers les miferables gens de la prouince,tuans les vns fans pitié, a; menans les au-.
tres a la feruitude auec leurs femmes 8: enfans. Et en fin eficurent vn d’en tr’eux
qu’ils firentlenr Roy,de qui le nom elloit Salatis, lequel ellant venu à la cité

e Memphis (qui cille rand Caire) aptes auoit rendnë tributaire l’vne à l’au-
tre proumce d’Ægypteîaute’ôc baffe , 8c laifl’é garnifon aux lieux opportuns

3’

a
3’
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fur tout principalement il fournit de bonne munition , 8: fortifiales parties. de-
netsOrient:bien preuoyant que les Alfyriens,plus puilfans quelny,voudrorent

a enuahir fon Royaume. O r ayant trouué en la contree 8c gouuernemcnt de Spire
” vne bonne cité trelÏ oporrnne, 8c fitnee en fort bon lien, alfife du colle O-

rient lut le fleuue nomme Bnbal’te , laquelle cité en certains liures d’vne amigne
” Theologie elloit appellée’ Anaris , icelle cité il balht, 6c rempara de grau es,-

hantes 8c fortes murailles, mettans dedans vne trefgrande 8c tref-puill’ante gar-
” nifon de genfdarmes iufqu’au nombre de deux. cens quarante mille hommes
Î 8c pour la garde de la ville , sa fenreté de la prouince. A laquelle ville Anarisle
,:, Roy Salatis venoit tous les ans fur letemps des morlfons,tant pour faire recueil-
,, lit les bleds, que pour payer la folde aux gendarmes, 8c les faire exercer tous ara
a: mez , en faifant monllre 8c reueue’ de leur compagnie , pour donner crainte
sa terrent aux autres peuples hors la pronince. Ce Rloy Salaris aptes auort regne
a: dix-neuf ans mourut, 8c aptes luy vn antre nomme Bayou regna quarantequa-

,,, tre ans,à qui fucceda Apac nas par l’efpace de trente-fix ans,feplt mors.Puis aptes

Apochis, qui tint le regne foixanteviian , et puis fut Roy lamas pari elpace de,
cinquante ans’, 8c vn mois. Et en dernier aptes tous les fufdirs Roys regna Allia

,, quarante-neufans, a: deux mois. Et ces fix Roys deuant dits furentlespremiers
sa Roys entre ces elirangers ,faifans continuellement guerre au refidn des Ægy-
no priens, 8c ne mettans eut effort plusà autre chofe , qu a effacer le nom, 8c tren-
” cher la racine d’Ægypte. La nation de ce nouueau peuple vfnr atcnr d Ægypte
” fe faifoit appeller Hycfos, c’el’t à dire, Roys Palleurs.Car Hyc elon la factee lan-

” gue, fignifie Roy 8c Sos,felon le commun langagefignifie Palleur,ou Pallenrs.
” Dont ce trouue ce nom compofé Hycfos,aucuns autresafferment que ces peu-
” ples elloient Arabes. Et li ay trouué en aucuns exemplaires par ce mot Hycfos,
” n’el’cre pas lignifiez les Roys , mais au contraire el’tre entendus les cafptifs pa-- ç

” lieurs , pource que Hyc, en langue Ægy tienne , sel-lac, quandil pro ere auec
” afpiration, manifeliement fignifie capti s. . Laquelle,interpretation.me femble
” élire la plus vray femblable,ôc mieux conuenantea lantique Hilioire. (Marne-U
n thon donc ries dit ces fix Roys delfus nommez, a: leurs peuples,qui fe faifment
” appeller Pilleurs, ô; leurs fuccell’curs defccndans,auolr vfnrpe se tenul Egypte
3° par l’efpace de cinq cens 8c onze ans. Et outre, le fnldit Hil’torien Manethon ra-

conte que puis apres par les Roys de Thebaide , 8c du relie del Ægypte fut faire
vne terrible enuahie fur ces Palleurs , 8c leur fut drelfee vne trelZ
longue du tee , tant que finalement ces Palieurs furent vaincus par vn Roy nom-
mé Alisfra murholis, lef uels vaincus , defl’aits 8c ayans perdu tourie remarient
de l’vniuerfelle Ægypte ,l’e retirerentuôc furent enclos en vn fort lieu fpacieux
ayans d’amplitude en fon pourpris dix mille. iournaux de terre , appelle en fon
nom Anaris. Lequel grand lieu Manethon dit auort clic tout ferme 8c criquon-
né par les Palienrs d’vne tref- grande, 8c trelïforte muraille: se a celle fin d auorr
toute leur propre pol’l’ell’ion , 8c enfemble leur roye de conqnelle enclofe en

4° vn fort. En laquelle forte place le Roy Themo is fils du Roy Alisfragmuthofis,
effayanr de les prendre par force, alliegea leurs hauts murs auec quatre cens hui-
tante mille hommes armez. Mais voyant qu’a les tenir alliegez peu il profitait,
pource que toutes leurs polfellions ramenans mures annuels 8c leur bellial anlli
elloit enclos la dedans auec eux , dont imppol’lible elloit de les affamer, perdanti
efperance d’en pouuoit venirà bout,fit tel apcord auec eux que delarifans 5c for--
tans hors de routeEgypte, ils f’ en iraient oubon leurfemblerOit,fans mal auorr

,3
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corps 8c ba ues faufs. Les palleurs ayans impétré telles conditions de paix,for4
tirent auec eurs familles , bagages, 8c bien au nombre de deux cens quarante
mille. Lefquels fe departans d’Ægypte , prindrent parle defcrt le chemin vers la
Syrie.Et pour autât qu’ils redoubtoient la puilfance des Alfyriens’, qui’pour lors
tenoient tout l’Erripire d’Alie, ils cdifierent en la région qui auiourd’hny el’r Iu-

dee, vne rande 8c forte cité,’fuffifantc pour loger tant de milliers de perfonnes,
laquelle ifs nommerent Hierofolyme. Le mefme autheur Manethon en vn cer-
tain autre liure des Ægyptiaques , parlant de celic nation de gens qui fappel-
loient Palieurs , dit trelbien és facrez liures Ægyptiaques , iceux elire nommez
captifs Palieuts. Car a la verité dire , l’eliat si maniere de viure de nos anèiens
pro genitenrs elioit de paillre 8c nourrir bellial z 6c pour autant qu’ils menoient
vie palliorale, anffi elioient-ils appel-lez Palleurs. Semblablemét ont-ils elié cap-
tifs appellez at lesÆ priens,ôc ce nô fans canfe. Carnollte Patriarche 8c pro-
geniteur lol’éph con effa au Roy d’Ægypte elire captif ,li que depuis il manda
venir fes fretes en Ægypte parle commandement du Roy. Mais de ces chofes
nous en feront examen 8c plus fubtile difcuflion en d’autres oeuures :mainte«
nantie produiray pour tefmoings de nol’tre Antiquité les Ægyptiens mefmes:
8c derechef defcriray appertement tomme le contiennent les topos de Ma-
nethon quant à l’ordre des temps. (Qi confequemment dit ain i: Apres que le
peuple des Palieu rs fut forty hors d’Ægyptc , se fut allé vers Hierufalem, le Roy
.Themolis , qui les auoit déclialfcz , régna vingt-cinq ans depuis , auec quatre
mois :pnis mourut. Son fils Chebron print le-rcgne, ou il fut treze ans.Apres le-
quel Amenophis régna vingt ans,& fept mois : 8c fa futur nômée Amell’es,vingt
8c vn an 6c neuf mois. Meplires en aptes régna douze ans a: neuf moiszMephra-
muthofis vingt cinq ans,ôc dix mois: Themolis neuf ans 8c huiét mois:Amcno-
phis trente ans 8c dix mois. Orus, trente-lix ans 8c cin mois.La fille deluy, nô-
mee Acenchres,regna douze ans,8c vnmoisi Rathotis on frere neuf ans : Acen-
cheres douze ans 6c cinq mois :l’autre Acencheres douze ans 8c trois mois :Ar-
mais quatre ans 8c vn mois : Ramalfes vn an sa quatre mois z Armefefmiamn’m,
foixante-fix ans 6c deux mois : Amenophis dix-ncuf ans 8c lix mois.Finalement
Setholis Ramall’es ayant fait grand’ armee tant par terre, que par mer de che-
nalerie,8c’ bandes de pied, 6c d’equippa e naual,auant que partir pour aller en
fon expedition , il ellablit Armais fon figue gouuerneut d’Ægypte : luy donna
toute Royale puiffance , excepté feulement qu’il luy delfendir de porter le dia-
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deme, 8c de ne moleller n’y oppreffer la Royne mere de les enfans,luy comman- ,,
dant aulli qu’il fabllint de toutes les antres concubines royales. Cela fait, Se- n
thofis mena fa grande armee vers Cypre, se en Phenice, d’autre collé drcll’a vn

ç grand ci contre les Alfyriens 8c Medois, 8c finalement les fnbiugua 8c mit tous
en l’on oÊeyffancc: les vns par fer 8c par force , les antres fans guerre parla feule
crainte de fa puilfance. Puis elleué en orgueil par tant de félicitez 8c de bonnes
fortunes, matcha lus outre, en deliruilant les villes, citez , et prouinces O rien-
tales. Auf quels geàes faifant arreli de long-temps, Armais, qui auoit ellé delaif-
fé gouuerneur en Ægypte,faifoit fans aucune crainte tout au contraire de ce
quele Roy Sethofis ion freteluy auoit commendé. Car il chal’l’a la Royne de-

hors par force , 6c ordinairement fe melloit auec les concubines de fon frere
fans efpargne , ny abliinence, ny renerence: 8c à la perfuafion de fes amis adula-
teurs print le diademe royal en fe rebellant contre’ùfon frere. Ce que voyant le
Sacrificateur, qui elloir conflitué fur les faeres d’Ægyptc,incontinent au manda
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l LIVRE PREMIER. . ç par;lettres au Roy Setholis , l’aducrtilfant de tout ce qui fe faifoiriôc Côme fou frété

Armais le rebelloit cotre luy. Cela entédn par Setholis,foudainemét il retour-
na auec fou armee en Pelufe 8:. réduit en les mains tout fou ROyaume. Et de ce
vaillât Roy toute la prouince print fou 116.6: fut appellee Egypte.Car Mancthô
dit’que le Roy Sethofis,ell:oit autremér nommé Egyptus,ôc lon frere Armais e-

lioir furnommé Danaus. Voila qu’en dit Manethon. Or cil il donc manifelle
par la fnpputarion du temps felon les ans fnfdirs queles peuples appellezPa-
lieurs , c’el’t alfauoit nos aucellres 8c premiers peres , qui furent delinrez d’Egy-

a, pre, ont habité en celle prouince d’Egypte trois cens nonante trois ans deuant
que Danaus Vint en Arges :jaçoit que les Argiens afferment Danans élire le
tref-an tique de tous. Manethon donc en fes efcritu res a prorelié deux grandes
chofes pour-la confirmation de l’antiquité de nous autres Iuifs. La premiereelÏt
qu’il afferme que les Pafieurs (qui font nos progéniteurs nos majeurs )font ve-
nus en Egy te d’vn autre lieu e ranger.En aptes , qu’il attelle leur yll’ne d’Egy- -

pre , elire i nef-ancienne , qu’elle preceda la guerre de Troye pies de mille
ans. Chant aux autres narrations que Manethon y adioul’ie , extraites non des
«lettres des Égyptiens : mais (comme luy mefme coufelfez) recueillies de vaines
fables d’aucuns feripteuts fans nom , cy en aptes ie les confuteray , en les mon- .

. litant élire controuuees menfon es , n’ayans aucune verilimilitude. Mais en
1° celi endroit ie veux vu. peu lailfer fias Egyptiens:ôcd’icenx palier aux propos qui

par les Phéniciens ont ellé efcrits de l’ancienneté de nollre peuple: se ce qu’ils

en on declaré par leur tellificatiou.Or doucie dy cela tout confiant 8c certain,
que les Tyricns ont en leurs anciennes pan cartes des liures efcrits de plufieurs
8c rrellongues annees , 8c des cfcritures publiques de toute memoire tref-dili-
gemment gardées , contenans les faits, les gelies,les affaires,8c chofes aduenues
entr’eux ou contr’enx,au moins qui fulfént dignes de memoire. Entre lef uel-
les literatures publiques cela eli efcrit , qu’en a cité H ierofolyme fut edifiévn

temple parle Roy Salomon cent quarante trois ans se huit mois anaux queles
peuples Tyricns venus fugitifs de Tyr enPheuice , eulI’ent fondé ny edifié la te-

3° nommee ciré de Carthage en Aphrique’: 8c dc’cc temple Salomonique la con-

llruétiou bien defcripte eli entre leurs mains. CatHiram , Roy de-Tyt,elloit
grand amy de Salomon nol’tre Roy , 6c à luy cognen, &conioint par le moyen
de l’amitié paternelle de Dauid , pere de Salomon. Ce Roy Hiram donc voulât
moulirer fa libéralitéal’annoblifl’ement de la fitnétnre du temple Hierofolya.

mitain,enuoya au Roy Salomon en prefent,éeutôc vingt talens dorzôten outre
ayant fait abbarreles plus beaux’arbtes de cedtes dela grand forel’t du mont
Liban, luy en manda grande quantité de belles trabes pour confiruétion de la 4
voute du temple, Aulfi le Roy Salomon en regraciation 8c rémunération luy
ennoya plulieurs autres riches prefens,ôc luy donna en la région de Galilee dis
la terre appellee Zabulon. Mais principalement 8c fur tout delir de fapience les
fit grands amis enfemble z car ils s’entr’enuoyoient des problemes obfcnrs 8c

uel’tions difficiles l’vn à l’autre pour en rendre expolitiue refolution. Or en ce-

la elioitle Roy Salomoule meilleur propofiteur à: expofitenr de tous : telle-’
ment qu’il appareilloit ellre le plus fage et le plus. refolu entre les autres Roys
8c Princes de fou temps. Encores pourle iourd’huy font gardées és archiues des
Tyricns plnfien’rs epil’cres , 8c queliions problématiques qu’ils s’enuoyoiétl’vn

l’antre. Et afin que l’on ne me. ellimeauoir controuné de moy mefme ce que.



                                                                     

CONTRE APPION ALEXANDRIN,i’ay dit des lettres des Tyricns , i’allegueray pour tefmoin l’Hillbrien Dius, qui
en l’hifioire des Phenicieus cil approuué pour tref- entier sa veritable’autheur.

Iceluy Dins doncques en fes chroniquçs Pheniciennes efcrit en telle manierez
Apres u’Abibal Roy de Phenice fut tref-palfé, fou fils Hiram luy fucceda au
regne, equel amplifia ,agrandit,ôc rempara les parties de la ville O rientales,ôc r
rendit la ville de Tyr beaucoup plus ample. Outreplns’, en fondant des Ienees et
ou rampars de terre , 8c dreffantvne grande 5c haute chaucee hors la profon- *
deut- de l’eau , il adioignit à la citéle beau temple de Iupiter Olympe,qui para» tr
nant el’toit litué en vne llle.Leque1 temple il orna 8c enrichit de plufieurs dons,
ioyaux, 8c repofitoires precionx, d’or 8c de pierreries.ll coupa aulli de beaux ar- ’
bres en la forel’t du Liban pour ballir des templs. An uel temps on dit que Sa- ”
lomon Roy de Hiernfalem mida au Roy Hiram de P enice certains ænigmes
problematiques , luy en demandant refolu’é expofition : adioul’iant telle con-
uenance,que celuy qui ne les pourroit entendre ny expofer payer’oità l’expoli- ”
tent donnant la folution,certaine fommed’or on d’argen t.Donc leR oy Hiram ”
confeffant ne pouuoit expofer ny refondre les quellions pro pofees par Salo- ”
mon pour payer confuma grande quantité de deniers.Et peu aptes vu Tyrien, Î
’riomméAbdemon,donna olution aux problemes ænigmatics,qni elioiét ro- 1;
pofez au Roy Hiram:ôc luy mefme en propofa d’autres :lefqnels n’ellans olnz
par Salomon,il rendit au Roy Hiram grand nombre d’argent. Voila donc cô-

. me Dins en celle maniere porte pour nous tefmoignage des chofes deuant di-
tes. Mais pour plus ample apprrùation , ie produiray Menandre Ephefien : le-
quel amis par efcrit les aires d’vu chacun des Roys tant Grecs que Barbares: s’e-

udiantà recueillir de tontes les pancartes 8c liures publiques d’vne chacune
prouince la pure verité hil’toriale , 8c icelle clairement manifelier.Car efcriuant
des Roys , qui ont regné en Tyr,8c de la commémoration d’iceux , defccndant
au Roy Hiram , il dit ainfr:Apres qu’Abibal Roys de Phenice fut decedé,fonfils
Hiram luy fucceda au Royaume:qui vefquit Roy trente-quatre ans. Celuy Roy
par vne trenehee de terre elleuee en l’eau fit ioindre a la ville ’l’llle de Eurycho-
te , ou il fit dreffet vue colomne d’or , dediee au temple à l’hOnnent de Iupiter. «
Puis allant à la forel’c des hauts bois,fur le mont appellé Liban, il fit conpper se
abbatre les lus beaux arbres de cedreà charpenter poulires , pour la conuertu-
re des temples , et faifant démolit les anciens tuineux,il les reedifioit tous neufs.
Et entres autres édifia , confacra 6: dédia les temples d’H ercnles , 8c de la deell’e

Allartezôc couliruit celuy d’Hercules le premier du mois,dit Peritiuszôc celuyde «

Allarte, enniron le temps auquel il fit marcher fou armee contre les Tiryens a
contreuenans à luy tendre le tribut, lefquels remis en fa fubieé’tion 8c obeil’fan- n

ce, il s’en retourna. Sons fon regne fut vnieune enfant nommé Abdemon , qui 4.,
donnoit folution de toutes’les paraboles que Salomon Roy de Hierufalem trâf u
mettoit. Or le temps depuis le te ne du Roy Hiram infqu’à la conflrnétion de a
Carthage cil conté 6c deduit en te le maniere : 041aud le Roy Hiram fut allé de se
vie à trcfprs, fou fuccelfeut au Royaume fut Beleazart fou fils : qui ayant vefcn se
quarante trois ans,en regna fept.Apres luy A bdallart l’on fils aagé de vingt neuf ce
ans , en regna neuf: 8c fut occis en trahifon par les quatre enfaus de fa nourrice a
defquels trail’tres freres le plus vieil vfurpa 8c tint le Royaume douze ans. Apres
luy ô: fes freres , Aliatt fils de Delealiart tecouura le Royaume , qui aptes auoit
.vefcu cinqnîte quatre ans en régna douze.Confequemmenét A ferim fou frere,

qui

a.
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h qui vefquit cinquante q’uarreans,& regna neuf:tant qu’il fut’occis parloir frete

a Phelleres,lequel fe faifillant du Royaume le tint feulement hnié’t mois, ayant
e chcu cinquante ans paranant. Iceluy meurtrier de fon frere fut tué par Ithobal

Sacrificatenr de la deelfe Aliatte. Le u! lrhobal vefquit foixante huitans,ayât
u regné trente deux. A iceluy fucceda au fils Badezor: quiapres le quarante cin-

I fi quiefme au de fou aage,regna lix ans Le fuccelfenr de luy fut fou fils Matgen,
.v qui ayât vefcu trente-deuxans,eu regna neuf.A iceluy finalement fucceda Pyg-
’° malion, qui tintlla principauté quarante fept ans ayant vefcu cinquante fix. Et ’
” en l’an feptiefme de fou regne fa fœur Didos enfuyant fonda 8c édifia la cité de

.” Carthage en Afrique. Dontilappertque depuis le regne de I-lyram iufqu’à la
’° fondation de Carthage le temps nombré renient à cent’cinquaure cinq ans , 8c

huiéi: mois. O r’ comme ainli fait qu’en l’an douziefme du regne de Hyram full:

édifié le Temple de Salomon,il l’enfuyt que depuis l’edificarion du Templeiuf-

qu’à la fondation de Carthage furent cent quarante trois ans se huiét mois.Car
que faut-il adioul’tet au tefmoignage des Phenicieus? La vetitéy cil manifel’reè

ment 8c confiammentapprouuee, et par cela appert plus clairement , que la Ve»
une de nos progeniteurs en la prouince de ludee’a de bien longtemps precey
dé la confituétion’duTempleCar a pres qu’ils l’eurent tente ôtvniuerfelle occu-
pee 6c tenu’é parforce de guerre,ôc qu’ils en furent paifibles polfelfeurs, 8c do-

minateurs , alors ils commencerentà edifier le temple. Toute lef utiles chofes
1° font c’s liures des Auti uitcz ellé par moy approuuécs des faCICCSClCttrCS.’ Relie

maintenantà deduireîes probations qui font cogn en’e’s ellre efcrites se regi-
firees de nous dans les Hil’toires des Chaldees. Lefquelles ont guide concordan-
ce ànos volumes,voire mefme en antres marieres, Et de toutes ces chofes no us
el’t’a’utheur 8c premier approbateur Berofe: homme Chaldee de nation : mais
bien renommé, cognen à: approuué entre ceux , qui fontverfez aux lettres.Car
combien qu’il full: Babylonien , fia-il efcrit en langue Grecque l’Al’tronomie,

a: de la Philo fophie Chaldaique. Berofe donc fuyuant les trefantiques H illoi-
res , a efcrit tout ainli 8c femblablement que Moyfe, de l’innndation du deluge,
&de la perdition du genre humain : enfemble aulli de l’Arche , en la nelle Noé
prince 8c premier chef de nol’tre generation fut fauné: 8c comme cl e fut pot.

’o tee , et f’arrella fur le faili des hautes montagnes d’Armenie. Puis en aptes def-*
’criuant tous ceux qui deligneen ligne defcendirent dela génération de Noé,
auec la fupputation de leurs téps,’il paraient infqu’àNabnlaifarRoy des Babylo-

niens 8c Chaldees. anuel les faits expofant, il raconte Côme il ennoya en Égy-
pt’e,ôc en nollre terre de ludee fou fils Nabuchodouofor auec trefgtoll’eôc puilï

faute armee. Lequel ayant trouué ces deux penples refil’tans les fouzmit tous
en fou obeill’anc’e , brullant le Temple de Hicrufalem:& emmenant tout le peu-
ple de nollre generation en captinité, pal’fa en Babylone.Douradnint que la ci-
ré de Hierufalem,fnt deferte &reduite endefolation par l’efpace de l eptante ans,

4° iuf n’en téps de Cyrus Roy de Perfe.Ordit Berofe,que ce Roy Babylonien tint
en l’a douminatiouEgyp’te,Syrie,l’henice,ôcArabie,pal3ât en opulence d’exaéiiôs

85 tributstOus les precedens Roys des Chaldees 8c Babyloniens.Mais pour plus *
propre côprobation,il vaut mieux , 8c fi cil necelfaire de reciter les mefmes paro-
es de Berofe’,côm’e il les a diteszNabulal’lar Roy de Babylone, pere de Nabuchoà

don;ofor,ayât entendn,que le Strape gouuernenr par luy eliably en Egypte,en la
balle Syrie,ôc en Phenice fe réuniroit auec fes nations côtre lny,con-fideranr que
par Parage il ne pouuoitporrretles trauaux de la guerre,il bailla vu e’grande partie

A, Tome I. ’ r"
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r746 CONTRE APPION AILÈXANDRIN,
de fes forces,& de la gendarmerieà Nabuchodonoforfon fils eûant pour lors
en laforce a: fleur de ion aage, ô: l’enuoya contre ce gouuernenr 8c peuples re- ,,
belles.Nabuchodonofor donc ayant donnéla bataille au rebelle, 8c l’ayant deF- ,,
fait luy ô: les ficus , reduit à (on Empircla prouince que [on pere tenoit au pa- ,,
rauant.En ce mefme temps aduint, que ion pere Nabulaffar, tombé malade en ,,
la cité de Babylone , alla devieà trelpas, aptes auoit regne’ vingt-neuf ans. Ce ,,
que ayant entendu Nabuchodonofor peu de iours aptes , 6c ayant donné ordre ,,
aux eflats 8c allaites de l’Ægy te, 8c des autres prouinces, ôt aufli ayant baillé la ,,
chargeà aucuns de les amis fîaux de conduire 6c mener en Babylone tous les ,.
prifonniers à: captifs,Iuifs,Pheniciens,Ægyptiens a; Syriens,auec le bagage 6c m
charroy de l’armeezluy auec aucuns de fes plus priuez en petit nôbre abbregeant a
chemin par le defert , fen retourna en Ba ylône. Où trouuant tous les affaires ”
eflre bien regiz a: adminifirez par les Chaldees , a: le Royaumeluy auoit efie’ ”
gardé par les Princes ôc les plus gros feigneurs,tellement qu’incontinent à fan ”
retour il fut fait feignent 8c dominateur de tout le Royaume paternel , fit faire ".
R oyal commandementà tous les captifs venant de l’Ægypte, S’yrie,Phenicie, 8c ”
ludee, d’edifier habitacles 84 maifons e’s lieux les plus opportuns de Babylone. ”
Et des richeffes amaffees au pillages,butins , 8c delpoüilles de [es viâoires , il or- ”
na tref-fomptueufement le Temple de Bel,& les autres Temples de res idoles, ôc ”
outre ce,il adioulia hors le premier murla cite’ nouuelle à la vieille ville. Puis
aptes ayant pourueu que deflors en auant les ennemis ne peufTent defioutnet
le fleuue , ny approcher pres de la ville, il enfeignit à l’enuiron de la vieille cité
interieure trois ordres de murailles par le dedans: 6: autant à l’exterieure ville
neuue par le dehors, les vnes conflruites de briques cuyte, 6c les autres en outre
jointes de bitume d’Afphalt:qui cil vn fortciment indiilbluble. Puis ayantainfi
emmuree 8c remparee fa grande cite’, il y fit des portes il belles , fi fortes 8c ,,
magnifiques, qu’elles enflent bien peu efire conuenantesàvn trefiaugul’te tem- ,,
ple. Et danantage , tout aupres du palais de ion pere il en edifia vn autre, beau- ,,
coup plus fomptueux, 8c plus ample, duquel declarerla fabrique 8c ornement ,,
feroit parauanture troplong conte. Toutefois cela n’eflàoubliet, de dire que.»
cette maifon Royale tant fuperbe, tant magnifique,& tant riche 8c belle,qu’on v
ne pourroit croircfut commencee,faite,& parfaite en l’efpace de quinze iouts. n
En ce palais il fit elleuer deux grands moles de pierre de taille , en alpeâ de hau- n
teur femblables àgrandes montagnes : plantez tout autour, 6: au fait de tref- n
beaux arbres de toutes fortes 8c fit le verger,& iardin ful- endu en l’air , anobly n
de ptande renommee. Et ce fit il ,po-urce que la Royne a femme defiroit auoit l”
vn mut regard de montagne , comme celle qui efloit de nation 8c region Me- n
doife, 8c nourrie e’s Monts de Medie. Voyla ce que Berofe raconte des fufdits n

’ Roys Nabulafrar a: Nabuchodonofor, 8c beaucoup d’autres chofes à ce pro- n
pos , en [on liure des gefles Chalda’iques : auquel il blafme les feripteuts ”
Grecs,qui vainement, 8c contre verité ont fonge’ 8: forgé telles inenfonge, que *°
Babylone ayt elle confiruite , 8c clore de murs par Semiramis Royne d’Afryrie:
8c que plufieuts oeuures merueilleufe par elle ont ePte’ faites en celle rande cité.
Et certes la eonfcription des Chaldees merite bien d’eflre ellimee plus digne de
foyrattcndu que les cfcritures de Berofe appertement le monfitent cllre con-
cordantes auec les archiues des Phenicieus en la narration de ce R oy , qui con-
quella toute la Syrie , ôc l’vniuerfelle Phenice. A tous lefqu elles H illoriales def-

. etiptions cônient aulli Philolirat en [es hiltoires,oû il fait mention du gtâd fiege



                                                                     

h A LIVRE RRÈMÏERÏ 4 p , h:mis deuant l’opulenre cité de Tyr metropolitaine en Phenice. Semblablement
n Magallhenes au quarrieme liure des Acres 6c des gelies Indiqueszoû il met [on
a ententeà declarer le fufdit Roy de Babylone auoit furmonte’ 8c paire le grand
à Hercules en la vertu de force , 8c en grâdeur de gefies magnanimes,difant qu’il
» Tubiuga la plus grande partie d’Aphrique , a: toutes les HefpagnesCr quanta
fi ce quia cité par-cy deuant retiré du renommé Temple de Hierufalem , 8c cô-
n me il fut brullé par les Babyloniens , a: derechef long temps aptes cômencé
a d’eilre réedifie’,au temps que Cyrus Roy de Perfe tenoit le principal Empire en
fi Afie,tout cela nous le rédons clair par les propres paroles de Berofe en [on troi-
» fieme liure ainfi difant : Apres que le Roy Nabuchodonofor eut commencé le
,0 grand mut de la clol’ture deBabylone , il tomba en maladie 8:: pafl’a de ce mon-
. de en l’autre, aptes auoit regne’ quarante trois ans. Par la mort duquel (on fils
n Euelmaradoch futfair dominateur du grand royaume 8c Empire de Rabylbne,
a: finalement pour fes mefchancetez a: paillardifes fut occis en trahifon , qui luy
sa fut machine parle mary de fa fœur , nommé NeriglifÏorot , au deuziefme an
sa de ion regne. Celuy la mort , le traiPtre beau-Frete qui l’auoit ainfi tuéinfidieus
a: fement , s’empara de la principauté,8c regna feulemét quatre ans.A pres luy,for1

a: fils Laborofarchod citant encore ieune enfant fut emparé de tiltre royal, ou il
sa dura neufmois 8c non plus. Car l’es amis mefmes le voyans ePtre de trefmali-
3° gnes meurs , 6c mauuaile efperance de bien , par fubtils moyens le firent ellain-
” dre:lequel occis, les princes 5c feigneurs qui l’auoient fait mourir s’aiTemblerët
” en conclaue,ôc par cômuneôc conuenante voix baillerent la couronne,ôc tranf-
” po rterent le royaume à vn noble fei neur Babylonien nommé Nabonnede,yf-
” fu dela mefmeli’gnee Royale.Souzëe re "ne d’iccluy furent confiruits au long
” du fleuue les grands murs de la cité de Baîylpne mafl’onnez de brique cuyte se

” de ciment bitumineux. Au dixfeptieme an de ce Roy Cyrus Roy de Perfe fortit
” accompagné d’vne grolle 6e puifl’ante armee,auec lajuelle ayant lubiugué l’v-

” niuerfelle Afie , fe rua impetueufement vers la gran e Babylon. Nabonnede
i ” fantant fa terrible enuahie, luy vint au deuît auec fort 6c nombreux exercite,ôc
i 5: ayant choqué le Roy Nabonnede fiat vaincu en la barailleôc s’enfiiyt auec bien

g peu de (es gens de façô qu’il full enclos dans la ville de Borfippe. D’autrepart,
e viétorieux Roy Cyrus s’en alla planter (on camp , a: mettrele fiege deuât Ba-
bilone,ayant en deliberatiô aptes auoit abbatu les meurs du grand circuit hors
la cité , de prendre facilement tout l’enclos au dedans. Mais voyant la ville 8c la
cité eflreîrop forte, a: trop bien munie , 8c pource inexpugnable ou trop diÆ-

, cile à eflre prinfe d’ailaulr,il tourna (on exercite versBorflippe pour l’aflieger,&t

,, par force prendre Nabonnede. Mais le Roy Nabonnede nevvoulant attendre
a ne le fiege ne l’aiÏaut,fe rendit fuppliant’a (a mercy. Enuers lequel le vainqueur

,, Cyrus vfant de clemence , le receu: humainement, 8c luy conflitua honnorable
4° demeurance en la Caramaigne: 6c ainfi le depofl’eda 8c mit hors de l’Empire a:

royaume de Babylone, ôt ainfi Nabonnede n’agueres tant grand Roy, vfapria
uemét le relie de fa vie en celle prouince de Caramaigne.Ces chofes defius nara
tees pour la plus grand’ partie s’acordent fort bien à noz hifioires :efquelles il

tif efcrit , que le Roy Nabuchodonofor au dixhuitiefme an de [on Empire def-
trurli noftre téple,& le reduit en totale defolatiô:puis fut dechaiÏe’ 8: defpouillé
de fa puilTance se majef’te’ royale l’efpace de fept ans. Ité , qu’au fecond an du re

gne de Cyrus furent pofez, a: refiabliz les fondemés dudit téple pour le rellau«
rer,&derechef fut parfait le deuzieme an du regne deDaire,Roy de Perfe. Anec-

’ r r r 1;
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toutes ces probations miles en auant i’adiouf’teray encore luterois les prennes
des Phenicieus. Car l’abondance des prennes n’ei’tà delaiffer. L’enumeration

des ans qu’ils ont en leurs efcrits,efl ainfi deduite: Souz le Roy Thobal Nabu-
chodonofor afliegea la cité de Tyr. A pres luy regna Baal dix ans.Apres Baal fu-
rent conflituez iuges 86 reéteurs du peuple à difiribuer inflice ceux qui s’éfuy-

uent:Ecnibal,fils de Bailech,deux mois.Chelbis,fils deAbdee,dix moix.Abbar,
pôtife,trois mois. Mytgon ô: Geraltrate fils d’Abdelim,furêt iuges le temps de
fix ans. Entrelefquels regna Balator vn an. Lequel decede’ par mort euoyerét
que’rir de Babylone vn nommé Merbal, qui regna quatre ans. Celuy auffi treiï
paire , ils manderent fou frere Irom, ni regna vingt ans.Et au temps de ce Roy
Irom Cyrus tenoit l’Empire des Per es. Parquoy tout ce temps la depuis Nabu-
chodonofor iufques a Cyrus cit conté àcinquantequatre ans,ôctrois mois.Car
Nabuchodonofor commença de mettre le fiege deuant Tyr en l’an feptieme
de fou regne. Et au quatorziemean du Roy Irom , Cyrus obtint la principaure’

, des Perfes.ll appert dengues que ce qui cil: rememore’ touchât le temple Hie-
rofolymitain par les Chaldees, 8c Tyricns,concorde roralement auec nos efcri-
tures. Et daman rage , le refinoignage de l’antiquité de noflre gent Iudaiqueou
Hebra’ique cy deiÏus tant prouuee cil tout manifelle , ô: hors de toute conten-
tion: Et pource i’eflime que toutes les prennes , 8c les conferences des cfcritures
hifioriales par moy cy deuant alleguees pourront bien fufiire àceux ui ne
font trop con tencieux ne contraires ànolire affertion d’antiquité. Mais a ceux
qui n’efiiment aucune foy deuoir elire donnee aux hifiorialeskonfcriptions

A barbariques ny autres,forr gu’aux feules cfcritures Grecques,il m’efineceiTaire
de leur propofer encore plu leurs tefmoings , mefmemët des Grecs, 8c de ceux
qui ont receu cognoilfance de noflre nation:& qui en lieu , ô: temps opportun
en ont fait mention en leurs liures. Voicy doncqueie propofezCe tant renom-
mé Pythagoras Samien,tref-ancien de temps,& tref-excellentfur tous Philofo-
phes, en fapience 8c diuine picté, non feulement a fçeu 8c cogneu toutes noz
chofes , mais auHi les a enfuyuies , «St-de, grand zele imitees , comme par maints
exemples il cit euident. Et combien qu’il ne ferrouue. aucune efcritnre deluy,
ne par luy,toutefois plufieurs nobles autheurs alny feCcedans ont efcrit biffoi-
re , entre lefquels le plus infigne cil Hermippe,homme tref-dili ét inquifiteur
de I’hiflzoire vniuerfelle.0r au liure qu’il a efcrit de Pythagoras raconte u e-
fiât mort vn des familiers amis de Pythagoras nommé Calliphort , natifae la
ville de Crotone , l’ame du defunét repairoit auec luy iour-8c nuiér, &Êntre au-

. a, tres chofes l’admonneflzoit,de ne paifer iamais au lieu où vn afne fuir treibuche’,
flapi? fe garder de toute eauë trouble,fale,ôt orde: 8c fe abftenir de toute mefdifance
W" W 8c blafpheme. ( Puis s’éfuyt en Hermippe.) Et Pythagoras ainfi commandoit
fa: [urusLors. 8c faifoit:en imitant les opinions des Iuifs,ôcdes Thracienszëc les approprians à

ne; ’
mai: m- foy mefme. Car on dit,8c il cil: vray, ne Pyrhagoras tranfera beaucoup deloix
"0 Il"?!hmm, Iudaïqucs en (a Philofophie. Sembla lement auffi nofire nation n’a pornt efle’
a: a; incogneuë en plufieurs de fes villes , defquelles les moeurs 8: coufiumes font ia
mi: é- h- pafTees ô; receuës c’s autres nations , qui les ont trouuees bien dignes d’ei’rre par

l ÀO- .1 - a . 1 . a u .752:3. emnlatio inutees. Ce que manifelte TheophraPre es liures qu’il a efcrit des lour
abfin’ue -

m, un- ou il dit queles loix des Tyricns deffendêt inter par nul iuremér effranger ( cell:

s v - c ."me a dire de dieu d eflrange natron autre que la leur) entre lequCls fermens , auec
d’ail (du;

de ont; plufieurs autres qu’il annombtc , alleguele iurement qui en appelle, a Corban:
en S. Mat.mg. n, lequel iuremétdc Corbâ n’ell trouue’ en nulle autre gentne religion , finô en la
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Iuda’ique feulent") entzlequel facramentairi: motCorban de la langue Hebraïque y
en: in terpreté,don de Dieu. H erodot Harlicanas aufli n’a pas ignoré nome na- fixât-Î”

rion: ains voit on qu’aucunement il en a fait mention.Car au fecond liure de ces 3;;sz
neuf mufes,racontant des peuples del’lfle Colchos -, il dit ainfi: Entre tous peu- Mx ap-
ples les feuls Colcques,Ægyptiens,8t Ethiopiens dés le comm’ence’rnët font cir- il???
concis ës parties honteufes. Laquelle circoncifion les l’heniciens,& a les Syriens 27,252”

a) de Palefiine confeffent anoirapprinfe des Ægyptiens.Les autres Syriens habitas :332?
a: au long des fleuries Thermodoon , 8c Parthenios: femblablement les Macrons Miami

mon".a qui font leurs voifins, fe difent auoit prins ce apprins n’agneres de temps celte Carqru’
sa maniere de circôcifion des Colcques. Et ceux-là font les feuls peuples entre tous ”’” "’

mais lift "’

m les hommes , qui foien’t circoncis , 6c en ce font tout ainfi que les Ægyptiens. 7;?qu
” (En; aux Æ priens,& aux Ethiopiens,ie ne fçaurois pas bien dire,lequel des [m me»

("00’ ’

” deux peuples la apprins 8c receu de l’autre Hetodot donc (comme il appert ) dit "’le d’au-

que les Syriens qui habitent en Paleflzine,font circoncis.Or entre tous les habi- La ":53
ris en Palefiine n’y a queles feuls Iuifs qui foienr circôcis.Parquoy faut conclu- 1’4”"*

peut de
re euidemment,que par les Syriens dePalefiine Herodor entend les Iuifs circon - Dm-

uâ’t un

cis,defquels cela çachât,ainfi il en a parlé.Semblablement Cheril ancien Poëre 3,161»;
en fes vers 8; chants fait mention de noPtre gent Hierofolymitaine, eftriuâr que [53127:
nos majeurs ont cité en guerre contre les Grecs auec Xerxes Roy de Perfe. Car P” "P"

- , , y du mafia;en nombrant tous les peuples qui fe trouva erent en celle innombrable armee, il a 347?. t

1 . . . . n mo mis noflre gent route la derniere, amfi difant: t à, am;
a Le camp nombreux de Xerxes R9 de Perfë ’"

Efloirfiu’uy de mainte gent diurrfc. manta,

” . . . cflnont ilj, J141: entre tous (fiotctnrfimza on en cagnefi en: maueillcux de brigue 7’ enirienne p 11,, il",
u Dtflurilesgens la region fluant i a:u Efifi’tue’e É: [mur monts de .S’olymc çmîq
» Defiluelsle hautejirond (y de chaleurfmdu "zig:
,, Tus d’un grand lapa les pleins eflendu : 3h hmm
,0 q Canner: depcau de refit Je chenal à:

. . q I csa Dame au fin , ou au rimait Efimal. l :3, ù
8110m»

Parlefquels vers il el’t tout euldent (comme Il me femble) ne le Poete Che- ÎÂÉÊ’ÏW

ril a fait record de nol’tre nation. Car en noftre region de ludee font les monts ami"
de Solyme,efquels nous habitons.Et le grand lac,qui ef’t appelle’ Afphaltite, qui a: 33.-.
efr le plus grand , 8c le plus! large de tous les eflangs 8c lacs de Syrie. Ainfi voyla mon,m

, . .. - ! o - - s decommel ancren Poete Cheril a fait mention de nous:Dauantage,rl ne rn cil dtf- flux”;
ficile à monffrer commeles Grecs , non les vulgaires : mais les plus renommez 25.3.25
en fapience, non feulement ont eu cognoiifance des Iuifs z mais aufli les ont te- f’rl’xm

agnelin
4° nuz en grande admiration en quelconque lieu qu’ils fe foient trouue: entr’eux: un? in:

Car Clearch’ difciple d’Arifiote,ôt à nul fecond des Peripatetiques , au premier [Liffl’fi’

- liure du Somne, dit que fou precepteur Ariliote quelquefois racontoit d’vn 3313W,
certain Iuif, à: fi attribue ce mefme propos à la performe d’AriPtote difant ainfi 2m34"

. . I . Il
de niotà mot: Tous les autres narrations ferment longues a raconter. Mars z. Iuifi
il me femble n’eilre im ertinent de remembrer les chofes,qui ont peu faire auoit
admiratiOn de ce lui , 6c de fa Philofophie. Sur cela Hype’rochides refpond, mufti,

. a duenfui: d’lfuol , à. 9014151417113" à battitures peupla à la tv lapins. Les Phenicieus é Palcjlim 9005:»: in:imnei:.C4uinfi[ut il: fiümg

dans la hum laina.
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Nous tous en general 8c chacun de nous le defirons tref-grandemeut ouyr, 8c
entendre.Adôc dit Ariftorezo r bien en enfuyuât donques les preceptes de Rhe-

’ torique , a: afin que nousne contreuenions point aux maiflres Rhetoriciés,qui
de bien dire ont el’te’ enfeigneurs , nous declarerons premierement le genre , la
nation &rle ays du perfonnage, dont pretendons parler. Commëce dont( dit
Hyperochid’es )s’il te plait en cefie maniere. Adonc Ariftote propofc en telle
forte. Celuymerueilleux 8c fage homme, ei’roitluif de nation 8c langue , du
pays de la Cœlofyrie , qui cil la baffe à: creufe Syrie, extrait du genre de ces peu-
ples qui fe difentyifuz de la race de fes Indes, lefquels Sages 5c Philofophes des ’
Indes , font appellez Calans au langage , 8c pays d’Indie: 8c entre les Syriens
font appeliez Iuifs ou luda’iques , prenans le nom de nation fur le no du pays
ou ils habitent : qui cit appelle ludee; Mais le nom de leur principale cire cil
merueilleufement el’trange a: difficile, ’ car ils l’appellent par fon propre nom
Hierufalem. Ce Iuifefiant reçeu par hofpitalité 6s logis de plufieurs defccndoit
fouuent des lieux hauts 8c mediterrannees aux maritimes , de façon qu’il cil oit

I Grec non feulement de langage, mais aufiï d’efprit.Nous doncques petegrinâs,
a: feiournans en Afie, celuy diuin homme vint vers nous au lieu ou nous efiiôs,
puis commença d’entrer en propos auec nous , 8c auec d’autres efcoliers des no-

fires,tentant 8c efprouuant leur fçauoir. Puis quand il voyoit que grande mul-
titude d’hommes fçauans citoit affemblee , adoncil refpondoit plus qu’iln’en-
quercit, 3c pluiroft enfeignoit ce dont il auoit parfaite cognoi’ifance , qui ne de-
mandoità eftre enfeigné. Voyla les propos que tient Arifiote dans le liure de
Clearch adiouliantla merueilleufe continence de tell homme foit en fa ma-
niere de viure (oit en chafiete’. Lequel tefmoignage pourront cognoifire plus
amplement par la leâure du liure, ceux’qui en voudront fçaumr dananta e.
Car quant à moy ie crains d’en entremeflericy plus qu’il n’eft conuenable. à

voyla comment Clearch parmaniere d’extrauagante digreiiiô( caril auoit au tre
propos à deduire) en paffant fait commeniôration exemplaire 8c loüa ble denc-
i’tre gent. Semblablement Hecate Abderire Philofophe fage,8c verfé e’s aérions

d’eftat ou de gouuernement: home aufÏi courtifan nourry auec le Roy Alexâdre
le Grand,ôt conuerfé auec l’tolemee,fils de Lage R oy d’Ægypte , a fait comme-

moration de nolire ente ludaique , non à la traucrfe 8c ar maniere’de digrefo
fion! comme Clearcî.) ains a efcrit vn liure entier des lui s. Duquel ie veux re-
cueillir quelques paffages par luy efcrits 8c briefuement les difcoutir. Mais anar
toute œuure ie demonflreray le temps des aéres. Car Hecate fait mention de la
bataille , enlaquelle Ptolemee combatit deuantla cité de Gazeen ludee, contre
le Roy Demetrius : ce qu’aduint onze ans aptes le rrefpas du Roy Alexandre le
grand,ôc au temps de la centiefme à: dix-feptiefme Olympiade, comme rappor-

. te le Croniqueur Cafior.Car adiouftant celreOlympiadeau nom des preceden-
tes,il dit ainfi: Souz cePte Olympiadele Roy d’Æ ypte Ptolemee fils de Lage,
deuant Gaze , cité de ludee vainquit 8c defiit eniaraille le Roy Demetrius fils

r.

[O
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d’Anrigon , furnommé Poliorcetes , qui efià dite,ruyneur de cirez. Or tous les 4°
feripteuts en generalafl’urent que le grand Alexandre mourut en la centiefme ô: ,
quatorziefme Olympiade. Dont-il cit tout notoire que de ce temps-là. ô; du
temps du Roy Alexandre nof’tre nation Iudaique citoit ia Horiffante. Or ayans
monilre’ la conference des temps, reu enons à Hecare Hifiorien : qui dit qu’apres
la grande bataille deuât Gaze,le’ Roy Ptolemee fut fait Seigneur , à; dominateur
de tous les lieux a: places qui font en la Syrie 6c autour. Dont aduint , que plu-
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fleurs homes cognoiil’ans la clemence d’ebonhaire du Roy Ptolemee,voulurét

bien luy tenir compagnie en Egypte,8c luy communiquer leurs biens a: per-
fonn es. Defquels l’vnl”dir-il)ell:oit Ezechias Pontife des luifs,homme aagé en-

’ uiron de foixante 8c fix ans,ôt en digniré’de performe le plus grand de toute fa
nation,8cd’efprit treffage,homme trefadroit à bien dire,8c bien verfe’ aux affai-

res. Dit outreplus le furnommé H ecate , eflre entre les Iuifs mil cinq cens pre-
flres,qui leuent les decimes,& en commun gouuernenr tous les affaires. Dere-
chefle mefmeauthenr rememorant le fufdit Pontife Ezechias, celuy homme ’

» (dit il) portant l’honneur de Pontificat,coullumieremét conuerfoi’nauec nous.

m Et quelquefois prenant auec luy aucuns des fiens,nous expofoit toutes les ma- ’
tieres controuerfes ayant auec foy defcripte la conuerfarion 8c police des ficus. ’
Puis peu aptes ledit hil’torien Hecate manifef’tement declare quels nous fomn
mes,ëccomm’e nous maintenons quant à noz loix,ôc que nous elifons plullzofr
foufi’rir 6c endurer toutes peines,que de les paffer d’vn feul poirier eflimans ce-
la’el’rre chofe fort hônefle 8c bonne. Dont ainfi dit H ecate : Les Iuifs fouuent

ont eflé hays,vilainement blafmez , accufez , ce mal nommez par leurs peuples
voifrns: se danantage ont (buffet: maintes iniures , outrages ôt violences des
Roys de Perfe, 6c de leurs Satrapes,& neantmoins iamais n’ont peu ef’trechan-
gezd efprit quanta leur loy 8c religion. Mais auec rref grande exercitatiôpre-

sa parez a dire, aire 8c fourfrit, s’offrent ’a’reprndre 8c raifon rendre de tous leurs

faits 8c paroles , mefmementcontenans leurreligion. Et fut cela il declare lu-.s
ficus trefgrands indices exemplaires de forte 8c magnanime confiance d’efP rit
au peuple ludai’que quand à l’obferua’tion des loixzdifant qu’Alexandre le grâd

citant de feiour en Babylone , 86 voulait refiaurer le Tem le de Belus,qui citoit
tombé en ruyne , commanda à tous les genfdarmesde l’on armee quels qu’ils

fuffent de porter les pierres , auec les brisât rapin 6c autres marieres neceffai-
res à la maffonnerie de ce temple,les feuls Iuifs ne vpulurent iamais fe foufmet«
tre àemplover leur labeur à la reparation d’vn temple d’idole : ains plull’ofl ef-

. leurent endurer griefues batures , playes fan glantes,ôc tous dettimens de corps
3° a: biens: iufques à tant-que par le pardon du Roy Alexandre remettant de gra«

ce le deuoir de l’œuure à peuple fi confiant en fa loy,ils furent mis en toute af-
feurance se indulgence de l’ouurage auec fenreté , qui leur fut baillee : lefquels
Iuifs( dit Hecate)eflans de retour en leur propre prouince de ludee, abbatirent.
tous les Temples fabri uez ô; les autels elleuez aux idoles , 8c à la verite’ pour
aucunes des chofes aincfi faites les vns payerent grolle amende au Satrape gou-
uerneur , ô: les autres obtindrent pardon. Outre ce il adioute, que pour tel.-
le confiante obferuation de leur loy , ils font dignes de grande admiration Dit
aufli le mefme autheur, que noflre gent luda’ique a elle trefpopuleufe en grâd
nombre d’hommes: en forte que plufieuts milliers de nos hommes furent trâf’

4° portez 8c menez en captinité a: côfinez en Babylone parles Perfes. Puis aptes,
a mort du Roy Alexandre, grand nombre d’autres milliers de perfonnages

Iuifs furent tranfportez en Egypte,ôc en Phenice pour la fedirion qui fut faire
en Syrie. Ce mefme hilloriographe H ecare a declaree la grandeur, ne la beauté
de la prouince que nous habités. Il cil tout noroire,dit-1l,que les peuples Iuifs
poffedent 8c tiennent prefque trois millions , quifont centfois trente mille
iournaux de trelbonnes terres en pays bien gras se fertile. Car la prouince de
ludee el’r de telle amplitude , 6c grandeur. il n’oublie pas aufli de raconter
comme nous fommes habitans en. vne , qui. fut iadis trefgrande , fpacieufe,ôc

tr r iiij
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magnifique cité de H ierufalem Je iadis tref-populeuie en multitude d’hom-I
mes. Auili n’acil point taifé la magnifique conflruâion du temple HlCI’OfOly-.

mitain:de laquelle il parle ainfi: Les Iuifs en leur prouince deludee rienne’t plu- ”
fleurs bons bourgs,8c villes fortes,riches&cbien garnies,mais fut toutes autres, ”
ils ont vne belle cité bien munie, forte , 6c emparee ayant de circuit cinquante. ”
Parles , peuplee enniron de cent 8: vingt mille hommes,ôc cil nommee Hieru’ ”
falem. Au milieu de celle noble cité cil vn fuperbe edifice de pierre taillee, long ”
de cinq cens pieds , large de cent coudees,ayalnt deux portes et dedans vn autel ”
quarré fait non de pierres de taille,ains.de pierres amaffees , telles que de natu- ”
te font formees, a: ainfi maçônees en façon d’vne plate forme quarree en éga- ”

le quadrature chacun collé ayant vingt coudees de largeu r, se dix de hauteur,
iouxte lequel il y avn grand edifiçe duquel l’autelôc le c andelier font de fin or
ôtpoifent deux ralents,fur lefquels la lumiere,ell gardee perpetuellement iour
8c unifie. Dedans ce temple n’y a aucune image ne prefent dedie’ en façon que
ce foit n’aucune forte d’arbre ou plate comme des bois, 8c forefls facrees,com-

me il y a coufiumierement és autres temples : Leurs facerdots ou preflres ha,-
bitent en ce temple 8c ioursôt nuiéts,faifant certaines purifications,8c du tout
s’abllenans de boire vin dans le temple. Dauantage, ponrautant que les Iuifs ü
quelque temps aptes militerent , 8:. furent és guerres auec Alexandre le grand ,,
8c fes fucceffeurs, auec lefquels aufli elloit le udir autheurHecate, il tefmoi- ,0
gne des Iuifs en telle fortezracontant ce qu’il auoit veu faire à vn luif qui eiloit a,
au camp. Duquel ie mettray les mefmes propos, ainfi difant ledit Hecat’e: Al- a:
lanr vers la mer rouge , vn luif nome’ Mofollan me fuyuit auec d’autres ehe- Q.
ualiers, qui auoicnt charge de m’accompagner.Ce luifelloit homme vaillant, a
hardy, 8c conta eux, 8e le plus iulle archer qui full point renommé entrerons sa
les Grecs 8c BarËares. Iceluy doncques , ainfi que tous fe depefchoient d’aller n

voye, de vn quidam vaticinateur ou deuineur, prenantfon augure ou prefage a
en l’air àl’afpeél: des oyfeaux , requit inflâment que tous s’arreflaffent. Mo. sa

’ follan l’eut demanda pourquoy ils relioient atteliez. A uoy refpondant l’an-- sa
gare deuineur , 8c luy monfirantl’oyfeau duquelil con rderoitle vol, luy dit 3°
ainfi,que s’il ciroit bon a: expedient a la compagnie que tous demeuraifent là, ”
l’oyfeau la s’arrefteroitÆt fi en s’efleuant il voloit plus auant,il feroit b6 qu’ils ”

. palfaffent plus outre fi l’oyfeau fe retournoit en arriere , il faudroit auflr que ”
toute la bande retournait dont elle efloit partie. Lequel prefage entendant ’
Mofollâ ne dit mot,mais bâcla fou arcôe defeocha vne fagette,dont il rua de ce ”
coup en l’ait l’oyfeau augu’ralvolât. Pourlequel fait ce gétil vaticinateur 8c plu- ”

fleurs autres furent fort indignez: 8c par grand courroux luy dirent plufieurs ”
outrages :lefqnels il rembarra de tels mots : Elles vous fols 8e hors du feus ”
fdit-il) qui prenans en vos mains ce mal-heureux oyfeau , le deplorez,8t m’ou: ”
tragez pour fa mort? Comment eull-il fçeu noftre profperiré ou aduerfite’ futu- z.
te en nol’tre chemin , ou comment nous eul’t-il peu donner fignifiance de no- 4
fire boiseur ou malheut,quand luy mefme,ne co noiifoit tien de fou falut, ou
de fa mort prochaine S’Car s’il eul’t peu auoit pre ciéce des chofes à venirt, il ne

full iamais volé ne venu mourir en ce lieu , craignant d’ef’tre tué , parla flefche

deMofollan Iuif.Or en cefi endroit laiffons repofer les tellifications d’Hecate.
Car il cil facile à ceux qui fon liure voudront’lire,d’y en trouuer danantage, a:
plus apertes attei’tations de noflre gent luda’ique: 8c aptes luy ie ne laiiferay de
mettre en auant Agarharchidesiaçoir qu’en homme de bien (comment en ce-
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LIVRE PREMIER: I en;la il penr oit eflre) il à de noflre nation en fes dits derraéte’. Iceluy Hifforien Aga-

tharchides narrantdc la Royne Stratonique, comme elle vint de Macedoine
en Syrie vers le Roy Seleucus , en delaiffant fon propre mary le Roy Deme-
trius, comme Seleucus ayant refufé de la prendreà femme) ce que bien elle cf.
peroit,8c fouz cefle efperance efloit venuë) ef’tant l’armee du Roy Seleucus en

Babylone, elle efmeutcontre luy guerre a; reuolte en Antioche. Puis aptes les
Roy retourné,8c la cite’ d’Antioche prinfe, elle print la fuyte en Seleuciefiaû ayât

temps 8c opportunité de pouffer fa flotte’plus hafliuemenr, 8c faire voile volan-
te 8c legere , elle s’abufa à vn fouge phantaflic, luy fignifiant qu’elle ne f’en de-

uoir point fuyr, mais attendre la face 8c prefence de fou trop aymé le Roy Se-
leucus. Dont aduint, qu’arreflee par telle illufion au milieu de fou cours, fut

’° prinfe, 8c mifeà mort. Voyla ce que raconte Agatharchides,derrogant 8c à bon
droit, à la folle fuperflition de la Royne Stratonique fa laquelle reprouuer il vfe
de l’exemple de noflre nation ainfi efcriuant: Les peuples qui fappellent Iuifs,
habitent vne cite’la plus fortifiee 8c mieux munie de toute la region;laquelle
ceux du pays deludee appellent Hierofolyme.Les Iuifs qui habitent en vne ville
de toutes la plus forte appellee Hierufalem parles gens du pais ont coufiume au

” feptiefme iour de faire la fefle, vacante 8c ceffation de toutes oeuures: 8c en ces
” iours ne labourentla tere, ne portent armes , ne bataillent, ne negocient, 8c ne.
t fouifrent en ces iours feptains de repos,auoir cure d’aucun œuute manuel que ce
” foir: mais font allidus ésremples efiendans les bras , 8c leuans les mains , pour
’° adorer Dieu iufques au vefpre, felon leur coufiume. Dont aduint qu’à vn tel
” iour feptiefme les Iuifs eflans enrendifs àleur adoration,fans auoit regard à faire

Î” defi’enceà leur ville, ou refif’tancea l’afl’aillant , le Roy Ptolomee Lage auec

Ï” toute fo’n armee , 8c grand nombre d’autres gens entra en la cité) alors qu’au

lieu de la garder 8c deffendre ils famufoient à la fuperflicieufe obferuance de
leur follie , par laquelle folle obferuation , la prouince de ludee , parauant libre
fut côtrainte de reçeuoir vn Seigneur afpte 8c dur.- 8c leur loy fut manifeflement
declaree auoit tref-r’nauuaife 8c pernicieufe folennité. Ce cas ainfi aduenu mon-
flrra aux Iuifs,8c fit fa ge tous les autres, les adnifant d’auoir refuge aux’fonges,&
opinions perfuadees parlaloy, alors qu’au furuenantes a: dangereufes ’necef-

3o fitez, la raifon humaine rien ne peut, 6c ny fçauroit mettre ordre. Celle defore
1 tune aduenuëauxluifs par pertinacite’ de leur religion , fembleà Agatharchi-

des eflre vne chofe folle 8c ridicule: maisà ceux qui l’examinent plus entiereç
ment, 6c la confiderent de plus pres fans mauuaife’affeâion :elle fe demonflre
eflre grande ô: trefdigne de principale louange deuë à ceux qui ont bien. voua
lu,& veulent prefererl’obferuance de leurloy , 8c la picté 8c veneration entiers
Dieu, 8c obferuance de fes mandemens,à leur propre vie, 8c au falnt d’eux,ôc de
leur pays. Or refie maintenant a parler des autheurs Hifloriens 8c feripteuts,qui ’

4.0 n’ont point ignoré noflre nation Iudaique,l&l’antiquité d’icelle: mais toute»

fois n’en ont voulu parler,ne faire aucune mention , full-il ou par enuie, ou par.
hayne, ou par autres femblables caufes , defquelles ie penfe bien donner certain
indice. Entr’autres a elle vn Hierofme Hillorien , qui à efcrit vne Hiflzoire des
Roys fucceffeurs d’Alexandre, au mefme temps que fut Hecate. Ceflzuy-cy par

À l’authorite du Roy d’Antioche( duquel il citoit bien aymé ) prefrdoit au gou-

uernement de la Syrie, 8c combien que luy, 8c Hecate fuirent Horiffans d’vn
mefme temps, 6c fouz les Roys contemporains , f1 cil-ce qu’Hecate a de nous cfZ .r
crit vn liure expres z. Mais Hierofme en toute fon Hil’toirene fait aucune men-



                                                                     

CONTRE APPION ALEXANDRIN,Ition de nous , jaçoit qu’il euf’t eflzé nourry 8c entre-tenu és mefmes lieux , qu’HeQ

rate : tant efloient differentes les volontez de ces deux perfonnages.Car l’vn d’i-
ceux nous a bien ellimez dignes d’eflre efclarcisà la poflzeriré par memoire de
les efcrits :l’autrefe monftre auoit voulu obfcurcir la verite’ de nollre renom
par vne paflionnee affeé’tion. Toutefois pour la com probation de noflre Anti-
quité,affez font fuflîfantes les I-Iiflzoires desÆgyptiens,Chaldees,8c Phenicieus,
8c par &ffus encore les defcriptions des Grecs. Car outre les aurheurs de Grece
par cy-deuant alleguez, encore Theophile, Theodot,Mnafeas,& Ariflophanes,
Hermogene, 8c Euemere Conon,& Zopyrion , 8c parauanture beaucoup d’au-
tres (car ie n’ay pas fueilleté tous les liures ) ont fait mention de nous non feule-
ment par digreflion, mais auffi en propos expres.Car la plufpart des fufdits per- Io ’
fonnages ont certainement elle fruflrez d’auoir cognoiffance certaine de la ve-
rité des chofes an tiques , par defaut d’auoir fait lerîtures de nos liures facrez.
Neanrmoins que tous , 8c en general ont atteflé par commun tefmoignage no-
lire Antiquité: pour laquelle i’ay maintenat propofé de parler. Demettre Pha-
1ere, Phylon le plus ancien,ôc Epoleme n’ont pas grandement efle’ fruflrez de la
verité , en quoy leur faut pardOnner. Car il n’efloit pas en eux de pouuoit fuy-
ure nos lettres en toute fcrupuleufe obferuation. Toutes ces chofes ainfr de-
duites,encore me refte vn puincît à traiâer l’vn de ceux que i’ay propofé au com-

mencement du liure: ni efl, de monfirer toutes les derogations 8c mefdifan-
ces, dont aucuns ont vfe’ contre’nof’tre nation , eflre vaines 8c fauffes : 8c pour ce
faire vferay pour tefmoings de leurs confpirateurs mefmes , pour donnetàco-
gnoiflre qu’en’efcriuant telles menteries , 8c calomnies , ils ont parlé contr’eux-

mefmes. Or qu’à plufteurs autres celle fauffeté fait aduenue , par hayne 8c mal-
vueillance , ie croy, qu’allez clairement l’apperçoiuent , 8: cognoiffent ceux qui
font couflumierement bien verfez 8c bien exercitez és Hiflzoires.Caraucuns d’i-
ceux ont attenté de facquerir non par blafonner , denigrer , 8c diffamer la no-

ubleffe des glorieufes villes 8c citez de renom , en detrae’tant 8c blafmant leur cô-
uerfarion, leur communauté 8c populaire maniere de viure.Comme Theopom-
peà par fes efcrits deshonnoré la cité d’Athenes, 8c les Atheniens , Policrat àdif-

ame’ Sparthes 5c les Lacedemoniens : 8c celuy qui a efcrit le Tripolitic ( car ce 3o
n’efl pas Theopompe , comme aucuns penfent ) a mord 8c reprins les Thebains
8: leur republique. Timee aufli en fes Hifioiresà vilainement blafmé toutes les
fufdites villes 8c peuples,ôc plufleurs antres citez auffr. Et ce font-ils principale.
ment , quand ils calomnient quelques peuples de gloire 8c de nom , les vns par
enuie 8c mefchanceté, les autres par vaine outre-cuydance , eflimans 8c efperans
que par telle audacieufe mefdifance , 8c paroliere noualite’ ils acquerront bruit,
8c feront ePcimez dignes d’ef’tre mis en perpetuelle memoire des hommes: de
la uelle prefomptueufe efperance ils ne font point fruftrez àl’endroit d’aucnns
fofs,que l’on cognoifl n’auoir point de fain iugemët: mais les auditeurs fages 8c
de bon fens 8c fain cerneau , condamneront leur malignité. Or la caufe des blaf- 4°
mes a: Calomnies amafl’ees àl’encontre de nous autres I uifs,ôc contre noflre H i-

floriale Antiquité , cil venuë des Ægypriens , qui ont commencé les premiers de
ce faire : dont aucuns Hifloriograp es voulâs aire chofe agreable 6c plaifir aux
Égyptiens, fe font effayez de corrompre la verite’. Car rememorans la venuë de
nos progeniteuts 8c Patriarches en E gypte,ne l’ont iamais confcffee telle com-
me elle aduinr ,ne femblablement leur yffuë d’Egypte ils n’ont d’efcrit felon la.

verité: ains ont prins plufieurs occafions de haine ou d’cnuie. Pçremierement,

1.0
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pource qu’à leur grand defpit nos enceflres Hebrieux fe firent pniffans en leur
region : de laque le puis aptes retpurnez en leurs propres 8c anciennes regions

- originales , ils fe trouuerent grandement riches, 8c bien heureux,ôc pour ce en-
uiez. En aptes la diuerfité de religion , 8c des facres en endra beaucoup d’ini-
mitiez entr’eux : eflât noflte picte a: adoratiô d’vn feuiôc vray Seigneur Dieu,
autant diffame de leurs pompeufes folennitez d’idolarrie , quela nature 8c l’ef-
fence deDieu differe des animaux irraifonnables. Car c’efl: leur religion com-
muneôc paternelle de croire que telles ou telles belles brutes foient dieux ou
deeffes : voire que chacun populaire , particulierement ’, 8c fpecialement

1° adore dinerfes belles , les vns cefle- cy , les autres Celle-la , les autres vne
ç antre , felonleurs vaines perfuafrôs ou phantaifies: Es du tout fols 8c infenfez,
6c de tout temps acconf’rumez à. vfer de ces mauuaifes opinions,&t d’icelles im-
buz. Parquoy ils n’ontrpeu imiter l’excellence de noflzre Theologie en foy diui-
ne. D’ond’voyant plu Leurs, tir des leurs que des antres peuples fuyure de grâd
zele noflre religion en ont conçeu grande enuie : voire qu’aucuns d’eux en tô-
berent en telle oubliance infenfee, 8: pauureté d’efprit,qu’ils n’auoiët point de

hôte de controuuer 8c mettre en auant aucunes chofes contre les antiques ef-
critures des leurs propres , de leur pays 8c langue. Et qui pis efl: , ils fe font. tant
oubliez de confiance ,que par vne pafIion d’aueuglee affection ils fevfont con-

go trariez à eux mefmes en leurs cfcritures. Et en cela ie prouueray ma parole ve-
ritable, en vn fenl antheur,tref- grand homme , 6c duquel par cy deuanti’ay vfé
pour tefmoing de noflre antiquité: c’ePt Manethô : quia propofë 8c promis de
interpreterl’hifloire Egyptiaque, transferee des lettres facrees : ayant pofe’ en
prime preface , que noz ancef’tres ce progeniteurs vinrent en Egyfpte auec tant
6c tant de milliers d’ames , 8c que y ef’tans entrez al’improuis , i s ubiuguerent

par force d’armes les habitans du pays. Confequemment le fufdit Manethon
confefl’e qu’vn Ion temps apresnoz anceftres Hebrieux perdirent la domina;
tion 8c le pays qu’i s auoicnt parauant conquis en Egypte,8c de la s’en reuinrét

en la prouince ludee cil a prefenr appel ee : laquelle ils obtinrent et poire-
I derent par vidfoires belliques : en laquelle aptes auoit confituit la cité de Hie-
3° rufalern,ils y edifierent le temple. In ques a ce point Manethon a fniuy a la ve-

rite’ les efcritures autentiques.Mais puis apres prenant de foy mefme licence de
extrauaguer,8c d’efcrire hors les limites d’a prouuee authorité , faifant profef-
fion d’efcrire les narrations extraites des fables vulgaires,qui populairement fe
racontent des Iuifs, il a entremefle’ en fou hilloire incroyable parole: voulant
mefler auec nous la vilaine coquinerie 8c panure tourbe miferable des Egy-
priens lepreux , 8c des autres malades infeâs, voulant auffi donner à entendre
que les Hebrieux Iuifsfainfr qu’il diqpour la conta ienfe abomination de celle
lepre furent dechafl’ez d’E pre 8c efauuetent a a fuyte difperfez parles de-

4o ferts. Ce quiappert cil-te aux , en ce qu’il met en auant au temps de tefle fuyte
des I-Iebrieux vn Roy d’Egypte nommé Amen0phis. cil vn nom faux 8c
fuppofe’, 8c pource n’a-il point prefumé de determiner le temps du regne de ce

Roy Amenophis , iacoit que de tous lesautres Roys il a bien definy les annees
8c temps de leur rqgne. Puis delà en aptes il y adiuofle quelques autres fables
prefque oubliant oy mefmes audit prononcé quela fortie des pafleurs hors
d’Egypte redans vers H ierufalemfur cinq cens dix huit ans parauant. Car The-
rnofis efioit Roy d’Egypte quand ils fortirenr. A pres le temps duquel , les ans

V des Roys quiluy fuccederent,fisrenr trois cens nonante trois, iufques aux deux
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freres nommez Sethon 8c Hermee , Sethon furnommé Egypreœomme il dit)
8c H ermee , Danaus. Sethon Ou Égypte ayant dechaffé du Royaume,ainf1 qu’il

le raconte, fon frere Hermee Danaus,regna cinquante-neufansEr aptes luy le ”
plus aifne’ de fes fils nommé Rampfes , regna foixante-fut ans. Manethon donc ” .
ayant confeffé nos peres cirre yffus d’Egy pre tant d’ans deuant, adioufle auec ”
les autres Roys ceft incognen Roy Amenophis: difant encore danantage,pqu’il ”
fut contemplateur des dieux , comme auoit eflé Orus l’vn de fes deuanciers ”’
Roys: 5c qu’ayât trefgrâd defir de voir fenfiblemét les dieux,fon defir luy fut ac- ”

complyl par vn faterdot nommé, comme luy Amenophis , fils engendré d’vn ”
pere appellé Papius. Lequel facerdot Amenophis de Papi fembloit quafr parti- ’
ciper de nature diuine , quant à la fupernaturelle fapiéce,8c prefcience des cho- u
fes futures. Et iceluy Prophete Amenophis quelquefois dit au Roy portant
mefme nom que luy , qu’il pourroit auoit la vifion des dieux s’il fe mettoit en
deuoir 8c en fait de purger la prouince de tous hommes lepreux , ladres , me-
féaux , 8c autres maculez 8c infeéts.Du uel aduertiifement le Roy Amenophis
fort ioyeux fit , comme dit le conte , afflembler tous les ladres , les infeé’ts , 6c les
eûtopiez d’Egypte , qui en nombre de multitude furent trouuez quatre vingts
mille:ôc par ce Roy Amenophis ennoyez en la partieOrien tale au ong du Nil,
à tirer 8c tailler les pierres : 8c auec iceux quelques autres Égyptiens aufli , à qui
celle char e efloit enioinre. E t dit Man ethon , qu’en celle multitude d’infeé’ts y u

auoit pluËeurs facerdots , ou preftres,qui anili c’Proicnt touchez de lepre.Dont
cefl: Amenophis fapient facerdot , 8c homme diuinprint peur , 8c eut crainte de

l’indignation des dieux tant fur foy ,que fur le Roy,,pource qu’apertement il
auoit donné côfeil auRoy.8c perfùade’ devfaireforc’eaux fufdits lepreux 8c ma-

culez:ôc pource cognent en efprit , queIe-s dieux feroient propices auxiliateurs
à ces reiettez malades : en forte, qu’ils obtiendroient’la dominationen Égypte
par l’efpace de treze ans; Lefquelles chofes il, n’ofa point declarer au Roy ,mais ”
en laiffa vn liure efcrit,pnis luy mefme fe, fit mourir-Dont leR’oy tomba en tref- ”
merneilleufeslcrainte 6c doubra’nce. Et aptes ledit Manethon raconte ce que ”
s’enfuit mot amotzLe Roy Amenophis requis par ces panures lepreu’x,infe&ez, ”
se maculez qui auoicnt ef’té ià long-temps en ce trauail de tailler pierres , de les 3:
pourueoir de quelque cité à eux afhgnee pour leur repos 8c fenrete , il leur don- ,
na vne ville deferre appellee Anaris: qui auoit efle’ aux pafleurs dechaffez, 8c fe- u
Ion l’antique Theologie auoit és premiers temps eflé la cité de Typhon. Ces
ladres donqnes,maculez,8c infeérez, deiettez d’Egypte en telle 8c f1 grade mul-
titude auec quel’qu’aurre nombre d’Egyptiens,ef’tans confinez par leRoy Ame-

nophis en ce le deferte cité, Anaris aptes y ef’tre entrez confiderans l’affi ete du
lieu,& la confituétion de la ville ef’tre tref-propreôc op ortune-à fe fortifier,ôc

faire rebellion au Roy de la prouince,ils conflituerent ur eux pour leur chef a:
leur Roy vn homme Heliopolitain,l’vn des Pontifesrd’Heliopole ( qui efloit la n
belle ville dite la ciré du foleil) nommé O rfafiph.-, Auquel to us vniuerfellement 4°

» firent ferment d’obeyr en toutes chofes 8c par tout. Ayant Orfafiph prins 8c rea
ceu le ferment de tous ces gens feqneflrez , premierement . leur eflablit telle
loy , qp’ils ne s’abfliendroient de tuer, 8c manger(fi mangeables efloientitou«
tes les efles , principalement celles, qui par l’es Ægyptiens efloient tenues pour.
les plus facrees 8c inuiolables. Item , qu’ils ne prendroient alliancc,fut par ma-
riage,amitie’,on autrement finon auec ceux de leur ligue 8c faction. Toutes 1ch
quelles ordonnances,ôc maintes autres,luy bien entendant eflrc contraires voi-w

e te enne-
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LIVRE PREMIER: . 757se ennemies aux mœurs , coqu’umes,loix, 8c religions des Eg’yptien3:& que par

a cela pourroient griefuemenr eftre irritez , pronidemment il commanda fes
sa fubiets obeyff’ans de clotte leur ville de bons a: forts murs à: de fe mettre en ar-
a mes , de preparer’a la guerre contre le Roy Amenophis. Et de fa part prenant a-
» uec luy pour compagnie 5c confeil certains autres facetdotsI-Ieliopolitains , 8c
n aucuns des maculez, ennoya mefI’agers en Hierufalem vers les fugitifs paf’teurs:
se ni au arauants’en efloient allez delà foubs le Roy Them’ufrs’ : leur remon-
.. Étant (à griefues doleances,ôc des autres an-ili qui ar lesRoys d’Egypte anoiët
,, ef’re’ def-honnorez: leur requperant qu’ils fe voufifl’ênt enfemble ioindre pour

se mettre leur camp cantre Égypte r en leur promettant de all’eurant qu’ils y vien-
se ciroient auec facile enrtee. Car premierement ils feroiét receuz se bien venuz
sa en la ci te’ 6c territoire d’Auaris, prouince de leur anciens progeniteurs : on toua
Io tes chofes neceffaites feroit abondiment fournies à leurs peuples , de que ve-
” nant le téps opportun quid ils verroient leur poinét , ils pourroient guerroyer,
” 8c facilement fubiuguer toute la prouince. Defquelles nouuelles ,les pallient;
” H ierof’olymitains réplis deioye,alaigtement prenans celle occafinon , fe mirent
’ en armes : 8c fortirér en campagne iufquesà deux cens mille hommes de guer-
’° te , qui peu de temps aptes vinrent a la cite”,ôcà la comme Anarique. Dont
” A menophis,Ro’y.d’Egypte, ayant entendu l’atriuee 8c enuahie d’un tant nom-

if breux 8c tant fort peu le , fe trouua terri blemét eflonne’,fe recordant de ce que
” en prediôriô luy auoitl’aiffe’par efcritle facerdot Amenophis ,fils de Papi. Par-
” quoy en premierlieu ayat fait aQ’emblee de tout le peuple d’Egypte,ac confeil
” prins auec deliberation des . affaites auec les principaux,il ennoya deuan t, de fit,
” en lieu feur chez foy tranfportter les animant: qui fou tenuz facrez par les Égy-
ptiens , 8c" qui font venerez parles facerdots : commandant particulieremét aux
a tpreftres , de cautemët cacher , a: celer en occulte garde leurs fimulacres. Et luy
w mefme bailla en garde se fmguliere recommandation a vu fienfeal amy, fou
a petit’fils de Page de cin ans,appelé Sethon,antrement Rameau , du nom de
u fou pere Ramp es. Ces c ofes ainfi pourueu’e’s , airant outre auecles autres È-

" gyptiens iufques au nombre de trois cens mille omrnes , 8c venant au deuant.
A» de fes ennemis vaillans gens de guerre , quandfe and la rencontre , il n’ofa (à:

l n e voulut combatte, pour ne bazarder a vn coup fou R0 aume : ains penfant
iotque s’il prenoit la bataille, il combattroit contre Dieu mefine : il tourna do: 8c
” ’reuint luy 8c l’on armee à la grand’ cite’ de Memphis, ditle Caire , ou il print le

"” venerable bœuf A pis,& toutes les autres belles ce idoles facrez, puis incontio
’ ” nent auec toutes’fes nauires , 6c fa multitude des E ptiens fe retira au Royaux

’° me d’Erhiopieà aranr 8c fauuement. Carie Roy Éthiopie luy ef’roit par ra.

,” ce aucunement filmer, 6c attenn. Pat uoy recenant leRoy fugitifAmenop is,
r ” auec tout fou peuple, leur bailla les chofes neceff’aites in vie umaine , e la
” prouin ce fnppeditoit:8contre ce pour-habitatiô leur afIigna citez,villes,& ont -

- Î" ades fuflîfantesà demouret tout le tëps de ce-fatal exil de trezeans bordâth
fimites d’Egypte de géfdarmes Ethiopiques pour la garde 8c fenrete’d’Amenov

l phis 8c de fes gës.Voyla ce que fur fait en Ethio ie.D’autte part,les pafleurs 5o.
ymites defcendâs en Égypte , ioints auec les po luz Egyptiés d’Auaris -, traiteré;

’fi hollilemët les perfonnes repris en Egypte, que la vi oite des precedés , eiloit
ellimee d’or a ceux qui pour bon voyoient leurimpietez , Car non feulemét il;

a bruflerent les villes 8c les bourgs, en commettant routes violéces 8c factiIeges,

fff
me-
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et defltuifans les idoles des dieux : mais auffi cruellement demébtetent 8c mi-

rent en pieces les .facrez animaux qui el’toient adorez en veneration :.- contrai.- .,
’ gnans les preflres mefmes , facetdors a: prophetesd’en effréles meurtriers, oc- i
cifeuts 8c demembreurs de leurs propres faîtières belles ,puis. les dechaffoient
tous nuds. Et dit-on ainfi,queà ces peuples paf’teurs Solymitainsnneflez aux le-
preux Égyptiens , leurs ordonnances politiques a; leurs loix tant facrees, que
prophanes luy furent bailleesôcellablies par vncertain faeerdot Heliopolitain
de nation , 8c de nomOfarfiph , ainfi appellé du nom d’Ofiris , dieu de He-
Iiopolide cité du Soleil ,* lequel s’eflant tournéà la part de cellepallorale nation

Solymitaine,&Egyptienne Auarique,muafon nom,ôc fut appellé Mofes.Tels
font-lesbeaux contes que les Égyptiens raportent-des Iuifs ,ôc plufieurs autres

A que ie paire pour-caufe de abrieueté. Mais quant an:refl:e de la finale narration,
le fus allegué Manethon,dit , qu’apres les treze ans reuolus,le Roy Amenophis
retourna d’Ethiopie auec grande puifl’ance :enfemble auffi,,,fon fils Rampfes,
. menant pareillement vne trefgroffe armee. Lefquels» entrer; pu bataille contre
des pafleurs Solymitains,ôc les pollus Anatiques,’ es-vainquirent 8c desfirent, 6c
aptes auoit occis la plus tand’part d’iceux, les pourfuyuïrent-fnyans 8c mis en

ï route,iufqn’aux finages à: Syries.’rels côtes de femblables amis par efcrit Mane-

thon hillotiogtaphe E gyptien :lequel ie demonf’tteray par aperte raifon, auoit
parlé fauffemenr,ôt menty en ces beaux côtes, &fables’de vieilles,en dillinguât
premietement ce que puis aptes nous ramenerons en ieu.’- Car il nous a côcede’
-cela 8e côfeffé , quelles pafleurs( qui furent les Hebtieux nosianceftres )n’ef’toiét

30

point ngyptiens de propre 6c originale nation : ains citoient là venus d’autres ,
pays eflranges , conquefierenr, 8c obtindrent en domination la prouince d’8-
;gypte.: delaquellepuisapres foatirent nos progeniteuts , pour aller habiter en -
’PaleflinonM-ais que les Egyptie’ns ladres , maculez,ef’tropiçz debilitez de corps, *

:malades.dnitifesîtszayentz râle meflez auec noflre- gent , ie me mettray en deuoir
fa médiatique non,par.lesrmefmes efcrits;8c-diérs deManethon,8c par fou pro- ’
pre tefmoignagcluconuaincray qu’il n’en ef’t rien: a: que celuy Mofes , qui cô- ’

iduirlie peuple Hebrieu hors d’Egypte , n’efioitpoint eces lepreux Egyptiens
nay d’egypte , ains futlong temps se par plu ieurs genetations deuanrle de-

îchaffement des lepreux. Manethon donc à fa fabuleufe narration pofe ainfi la
30

premiere caufe ridicule: Le Roy Amenophis, dit: il , d’efira voir les dieux.CLuels a,
LdieuxEOar s’il defiroit Voir les dieux qui entre les ngyptiens efioient folennelle-
ment venerez , comme vn bœuf, vns onc , les crocodiles , les cynocephales ou
marin’orts,il les pouuoit voir tous les iours.S’il defiroitvoit les dieuxcelefles,qui .
font’incorporel’s a: inuifibles ,commentles euf’t-il peu voir? 8c pourquoy en a-

noitil tel-dcfirz-Poutce refpondra l’on qu’vn autre Roy deuant luy auoit de;-
-claréles auoit veus.- Amenophis donc ayant entendu dece Roy fon predecefï
rfeuu, Comme iliauoit veules dieux inuifibles,quels ils efloient, 8c par quelle mav ’ O

nierenil en auoit en la vifion, il en fçauoit affez , &n’auoit befoin de nouuel art .
ponta telle vifion paruenir. Mais’( dira l’on. ) le Sacrificareut 8c diuin efloit
comme fage parle moyen duquel le Roy Amenophis ’fe confioit de ppunoir’

.faite’ôc parfaire fou defir , 8c obtenir la vi ion des dieux. Mais fi ainfi efloit’, 8c

que celuy fainôr homme facerdot fqu tant fage,diuin, 8c prophete, commet ne
preuit il que le defir du Roy efloir de chofes impoflibles , qui iamaism”aduien-
droient,tcômeauffi n’aduinrent,ôc ne parfit ce qu’il voulut? Quelle raifon pou-
uoit-ildôc auoit de faire entendre au Roy que les dieux luy efloiét inuifibles , à
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canfe des lepreux , des hommes mutilez , 8c infirmes? Car les dieux font offenfez
la: fe courronçent pour les impietez 8c vices des efprits ,’ 8c des mefchantes teu-
ures,non pour les defaux 8c maladies des corps. Ou comment fut-il pofIible,de
faire affemblet pref ne en vne heure tant de milliers de lepreux, 8c d’hommes
debilitez 8c contrefiiit530u pourquoy n’obtempeta-ilà fon’prophete, qui luy
auoit donné enfeignementôc enh0tte d’enuoye’r hors tous les Egypriës lepteux

ou maculez , debiles , 8c gaflez du corps, 8c les faire tranfporter en exil hors d’E-
gypte? 5c le Roy ne les exila pointzains les ennoya aux quartiers lapicidines 8c ’
aux rochers fonzterrains, pour tirer 8c taille-r des pierres, comme indigent d’ou-
uriers,ôc non defirant purger la prouince. Confequemment dit Manethon,que
le prophete fe fit foy mefme mourir, preuoyant l’ire des dieux , 8c les maux qui
aduiendroient en Ægypte , dont il en laiffa vn liure efcrit au Roy. Mais fi ainfi
efloit qu’il full: diuin homme 8c prophete, ayant prefcience de cas futurs immi-
nens à Ægypte , côment donc ne preuinr-il fa mort prochaine? Pourquoy des le
commencement ne contredifl il au Roy defirant veoir les dieux f Ou s’il fçauoit
fa mort prochaine, à quelle raifon Craignoitil les calamitez d’Ægypte,qui ia de
fou téps n’aduiendroient Ê Et quelle chofe plus griefue que la mort luy pouuoit-

il aduenir, pour parla mort la preuenir. Mais voyons 8c oyons danantage de
tontes les autres fabulations 8c tefueries , la plus folle , 8c la plus ridicule. Le
Roy Amenophis (dit-il ) entendant parle liure efcrit du prophete qui s’ef’toit
tué, tant de maux eflre a aduenir fut I’Ægypte, 8c ia redouflant les calamitez

1° futures , il ne bannit point du tout ny exila hors de la prouince. ces gens mala-

O

4o

des,8c,infeél:s: mais aient humble fupplication 8c tequefie ( commeil dit) leur
donna pour fepatee demourance la cité qui parauant auoit elle des pafleurs He;
brieux habitée,appelle’e Auaris.En laquelle tous ces maleficiez ellans amaffez,ils
efleurët ( dit-il )vn d’entre les Sacerdots H eliopolitains , qui cte’erent leur Prince

6c leur Roy : lequel leur conflitua vne telleloy, que point ils n’adoraifent les
dieux vouerez en Ægypte i ,8c quenullemenr ne f’abflzinffent de la tuerie , boue
cherie, 8c mangerie des belles facrees aux fefliuitez Ægyptiaquesmins toutes les
tuaffent , ou confu’maffent. Item,qu’ils ne Palliaffent de performe finon de ceux,
qui feroient de leur ferment 6c confedetarion. Puis ayantfait obliger par facré
iurement toute la multitude populaire , de garder inuiolablement 6c eternelle-
ment ces loix , ils munirent de murailles la cité Anaris , 8c menerent guerre
au Roy Amenophis.Puis adioufle Manethon , que ce Roy Sacerdot Hefiopoli-
tain ennoya vers les Hebrieux pafleurs habitans en Hierufalem ,les requerant
deleur donner ayde 8c renfort, leur promettant de leur mettre entre mains la
forte’cité Anaris , qui iadis auoit elle l’habitation de leurs antiques marieurs. De

laquelle cité paffans plus outre,ils conquefleroient 6c facilement obtiendroient
toute l’Égypte.Én aptes dit Manethon,q)u’iceux pafleurs H ierofolymirains ap-’

pellez parles malades binis d’Égyte 8c te elles à leur Roy vinrent de defccndirër
en Égypte au nombre de deux mille bômes armez.Et que le Roy Amenophis ne
voulant côtrarierà lavolontédes dieux,incôtinent fenfuyt 8c fe retira en Éthio-
pie,mettant comme en depofl le venerable bœuf A pis, 8c les autres animaux fa-
crez entre les mains des Preflres auec commandement expres de les bien garder. ’
D’autre-part , queles Hyetofolimitains par foudaine enuahie entrerent au pays
d’Égypte, depopulerent , 8: pillerent les citez , btufletent temples 8c tuerenî:
route la cheualerieme laiffans rien à faire de toute iniquité,ôc inhumaine cruau-
te’.’ Et que celuy,qui leur eflablit leurs ordonnances poli-tiques,ôc leurs IOix diui-

rrr ij
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nes,&humaines,ce fut vn pref’rre,ou facerdot(dit Man ethô)de la cité de H eli ôl’

pole,appellé Ofarfiph,dunom d’Ofiris,le dieu Heliopolitaindequel Ofarfiph
puis aptes en nom change fut appellé Mofes. En outre, que le Roy Amenop is
au trezieme an’apres qu’il auort ef’te’ dechafl’é de fon royaume (pource que cÎe-

fioit la longueur du temps def’tine’ a la perte de fon royaume) reuint d’Éthiopie’

prendre fa reuenge auec tant 8c tant de mille hommes : tellement qu’ayât ren-
contré les paf’teurs Hierofolymitains,auecles polluz d’É’gypte, en pleine batail-

le donner. d’vne part 8c d’au’tre,le Roy parauant fugitif, puis reuenu en vertuôc

’ merueilleufe puiffance , les vainquit , deth , mit en pieces pour la plus grande
’ partie : le , reffe pourfuyuità chaffe mortelle iufques aux dernieres fins de la Sy- m
Îrie.Én toutes ces fabulations ainfi narrees,Manethon n’a point en tëd u,ou vau-
lu entendre , qu’il mentoit exorbitemment fans aucune verifimilitnde ne face
de verité. Car pofons le cas que les Iepreux , 8c malificiez de corps bannis d’E-

pre,auec routela multitude des infirmes 8c debiles amaifez en tourbe d’exil,
airent de premier mouuement indignez contre leur Roy, pour leur faire telle

iniure que de les feparer de leurs parens,amis, domiciles, 6c citez,8c les rele net
en biniffemëri nominieux felon la perfuafion du prophete; fi cil il vrayfem-
blable 8c croya le , qu’aptes eflre telafchez des tailleroches 8c perrieres rrauail-
leufes , 8c colloquez en repos dans vne bonne citéde la prouince , ils deuintent
plus doux,ôc plus paifibles vers leur Ray.Ét quad bié ainfi fufl,que enuers leur
Roy il enflent encore vne implacable inimitié , ils pouuoient bien fe prendrea
luy fepare’ment rôt. à luy feul 8c aux ficus dreffetâ embufche vindicatiue du tort ’°

a eux fait , fans mouuoir- guetre mortelle vniuerfellemét cotre tous les peUples
d’Égypte’:entrelefquels ef’toient de plufieuts d’iceux les parentages , les alliez,

les amis,ôc leur fang.Ét,qui plus cil , fi bien ils enflent delibere’ de com barre cô-

tre les hommes mortels , quels qu’ils fuirent , fi n’efioient-ilsipoint montez en
telle prefbmption que d’entreprendre bataille ,8c commettreimpiete’ contre
"leurs dieux : ny entreprédre de rien cômettre ou faire qui fufl contraireàleurs
loix,efqnels dés la-naiffance ils a-uoiét efle’ nourriz. Ainfi donc nous deuons ré.
dre grandes graces à Manethon:qui d’vne telle à: fi grande iniquité de bannif- 5°

fement impitoyable , de panures perfonnes malificiees ,.& de contumace re-
bellion de peuple contre fou prince fait eflre chefs 8c principaux autheurs , nô
les Hebrieux defccnduz de H-ietufalcm,mais les Égyptiés mefmes , 8c principa-
lementles facerdots pref’tres, qui font les plus apparens , 8c les plus dignes ,qui
obligerentà ferment celle multitude populaire d’iceux Égyptiens. Or ont
monilrer plus probablement tels controuuez contes n’eflre vray-femblaïles,
quelle raifon y a il , de dire , que les Égyptiens banniz fe rebellerent,fans qu’aua
’cuns de leurs parens,de leurs domefliques,8c amis s’adioigniffentà leur rebelliô:

ou leur donnaffent aucun ayde 8c confort : ne voulufl’ent entrer en part du pe- 4-0
ril de leur parëtage dechaffé , ne eflre compagnons participans a la calamité de
leurs miferablesparens 8c amis profuges 8c exilez: ains pour tout reconfort té-
uoyerent ces panures maculez 8c bannis vers Hietufalé demander loingtain fe-
coursà gens efltan gers? Mais à quelle caufe raifon nable , ou à quelle in tercefliô
d’amitié, d’alliance,ou côpagnie deuoiët- ils requerir ayde a; vindicatiô de leur

iniure , aux Hierofolymitains , qui pluflofl leur efloient ennemis , 8c bien diffe-
’rens de leur maniete de faire? Et neantmoins (dit Manethon)ils vinrent prefle-
ment 8c en grand nôbre, pour faire le defir de ceux qui les appelloiét à fecours:
à cela faire induits parles belles promeffes des maculez, qui les affeuroient de
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facilement ciccnper’ 8c obtenir toute l’Égypre : comme fi les Hierofolymitains
n’euffent pas bien efle’ cognoiffans l’ailiete ôcles forces de celle tegion,de laquel-

le ils auoicnt cité iadis par force dechaffez. Ét fi alors que Manethon les dit, a-
uoit eflé appellez en ayde par les maleficiez Égyptiens , ils enflent eflé panures,
indignes du bien d’auttuy , 8c viuans vie miferable 8c neceffiteufe, à bon droit
parauanture enflentils entreptins ce voyage. Mais attendu qu’ils habitoient en
vne ttefbelle cité, riche,heuteufe,âc bien ortùnee, 6c poil’edoient finage de ter-
ritoire bien labouré 8c cultiué,ample 8c large eüendu , 8c en fertilité de biens,
de fruits,6c de paflure,tr0p meilleure que l’Ægypte : quelle caufe enflent-ils peu

,0 auoit, delaiffer leur bon pays , 8c forcit en effrange danger pour prei’rer ayde à v
leurs anciens ennemis , 8c feioindte aux Ægyptiens lepreux 8c infgâs de corps:
voire tels que nul ne pourroit nedvoudroit endurer femblables fes propres do-
meftiques , «Se familiers amis. Car ils n’auoient pas prefcience , 8c n’euffent fçeu

deuinet que le Roy Amenophis s’en deuil fuyr deuant leurface: veu que ( ainfi
qu’il dit) fou fils Rhameffes leur venoit au deuant auec trois cens mille hommes
en armes iufquesà Pelufe.Dont efloient affez aduertis,ôc le fçauoient les H iero-
folimitains qu’ils leur venoient faire la guerre: mais du-c’hangement de pro-
pos,ôc de la fuyte du Roy rien ne fçauoient-ils : 8c auffi d’on: l’enffentils peu cô-

jeé’turerPÉn aptes, dit Manethon pourfuyuantfon H ifloire fabulenfe, que les
ac Hierofolymitains 8c leurarmee ayans prins 8c occupéles grâges,gtçniers,bleds,

8c fourrages d’Ægypte,firent plufieurs maux par toute la regiô.Ét tous ces maux
leur reproche Manethon : comme s’ils ne les auoit en fon H ifloite induits com-
me ennemis: ou commefitels faits de guerre efloientà obieé’ter en reproche
à gendarmerie efltangere, 6c de loingtain pays par requerant mandement ve-
nuë: veu que deuât que iamais ils fuffenr pour fecours appellez,les Égyptiés ban-
nis auoient ia cômencéà faire tels outragégôc entt’eux auoicnt iure’,& côiure’,de

faire tels degafls 8c asiles de hoflile vindicatiô. Dauâtage( dit Manethô) quelque
temps âpres Amenophis Roy retourné à grand force fe rua fur fes ennemis, les
vainquit en bataille : ou d’iceux grand nô te occis, mit toutle telle en route, de

3° les pourfuyuit fuyans a chaffe mortelle iufques en Syrie. Tant efl: ( fi croire on le
veut) l’Ægypte cunette 8c facile à prendre de tous collez à tous ceux qui faire y
voudront enuahie. Et auffi fçauoit mon) ceux qui par droit de guerre l’auoient
depuis treze ans tenue 8c occupee,ôc encore alotsla tenoient 8c occupoient n’i-
gnorans point que le Roy Amenophis citoit vinant en Ethiopie,parauantute
n’auoientpoint mis forte garnifon , 8c fente deffenfe és ftontietes d’Ægypte du
collé deI’Ethiopie, mefmement ayans plufieurs grandes commoditeza ce fai-
re: 8c fou retour entendu n’auoi’ent point (ce croy-ic)preparé leurs f0 tees croyez

cela qui n’efi en façon du monde croyable ne vray femblable. Cependant ( dit
Manethon ) le Roy Amenophis tuant ces gens rompus ôc deEaits,les pourfuyuit

4° à chaire 5c grande occifion iufques en Syrie par les grâds deferts fablôneux,arides
8c defaillâs d’eau. Ainfi le racôte Manethon, côme fi courir en armes par tels ari«

des deferts,efioit chofe aifeeâ vn grand exercite fuyât,desfait 8c tôpu,ôcvn autre
chaffant 6: lafI’é de vaincre , qui feroit nef-difficile, voire impoflible, à vne le ere
armée de feionr 8c de repos,non haf’ré dcchaffc ou de fuite,ains marchât en fêure

aix.Parquoy on peut veoir comme fa narration cil efloign ce de toute verifimi.
litude. A infi donc,felon l’I-Iif’toire de Manethô, nofire nation n’efl point origi,
nalement venuë d’ugypte,8c nuls Egyptiens n’ont efl:e’ conjoints ne niellez auec

nous Iuifs Hebrieux.Car il efl bon 8c a croire &vray-femblable,qne des lepreux’

m m



                                                                     

I

’Iyèïa’ CONTRE APPION ALÉXANDRIN,
8c malefic-iez d’Ægypte teleguez à’tailler les pierres, la plus grand part mourut

ï aux ettieres,ôc tochetailles grande parties auffi és batailles: 8c le plus grand nô-
bre finalement en la deffaite,toute, fuyte 8c chaffe dCl’nICl’Ct Or telle mainte-
nant à luy contredire de Moyfe.Les Ægyptiens tiennent bien pour certain , que
Moyfe fut Vu homme admirable 8c homme diuin : mais par calomnie incroya-

’ ble il fefforçe d’affeurer qu’il efloit’ des leurs ôc deleur gent 8c nation: difans

qu’il efloitI-Ieliopolitain 8c Sacerdot de la cité du Soleil, arque pour la conta-
gion delalepreilfutchaffé auecles autres maculez. Mais il fe monilre par la
fupputation des temps que Moyfe fut denantle bariniffement des lepreux en-

, niron cinq cens anima ans: 6c que de long-temps parauant ilmena nos peres
hors d’Ægypte en la terre 8c région de Iudee,que nous habitons à’pref’ent. Da-

’ uantage , que fon corps fut fain 8c net de lepte, 6c immaculé, fes propres paro-
les de luy-mefme, 8c fes conflirntions Iegales en donnent indice. Car il interdit
les ladres de l’habitation ,communication 6c fteqnentation populaire en tou-
tes citez,villes,bonrgades,ôc villages-,ordonnant qu’ils feroient teçeus à part , 8c
vef’tus d’habitslacerezpour eflre cognoiffableszdeclairant femblablement ce-
luy-là ellre ollu 8c maculé, qui auroit attouche’Ieladre, ou entré fouzle cou-
uert en mefme habitacle auec luy. Dauantage , f’il aduenoit qu’aucun peut
élire guery de celle maladie delepre , 8c rellitué en fa premiere ’fante’ 8c netteté, zo

il ordonna au corps du guery de lepre, ef’tte faites certaines purificatiôs, munde-
meiïs,lauemcns c’s eaux de fontaine, rafnres de tous les poils de telle 8c de corps,
8c aptes telles purgations, 8c autres plufienrs 8c diners myfleres de facrifices , fi-
nalementleurdonna permiffion d’entrer en la fainére cité. Lefquelles rigou-
renfes interdiétions il n’eufl eflablies contre les ladres, fi luy-mefme eufl eflé
ladre. Car’au contraire il femble ef’tre plus iufle 8c raifonnable, que celuy, qui
de femblable maladie feroit atteint , conflituafl par humanité quelque honne-
Pre 8c benefique prouifion aux malades affligez de telle infortune. Mais Moyfe
ordonna telles loix d’interdiélion non aux lepteux feulement, ains encore ne ’
voulut eflre teçeus aux factez minif’teres ,ceux qui de la’moindte partie de leurs

corps feroient murilez,ou maleficiez. Que fi quel ne telle mef-aduentute ef-
cheoit à vn homme eflant defia pref’tre, il le priuoit de fon office , 8c de fou hon-
neur. Comment donc feroit-il vray femblable , que Moyfe eufl: conflitué telles 3°
loix 6c ordonnances contre foy-mefme (fi ladre il eufl eflé) ôta fou grand op-
probre 8c dOminage? Outre-plus,Manethon luy a incroyablement changé fon
nom, difant, que parauant il efloit appellé Ofarfiph. Lequel nom ne conuient
en rien à-la tranfmutation de l’autre. Carfon vray nom Moyfe , fignifie prefer-
uédel’eau: carlesÆgyptiens appellentl’eau,Moy. Maintenant il me femble
donc auoit affez amplement demonflré que Manethon en tant qu’il fuyr les t
anciens feripteuts authotifez , il ne fe fouruoyc gueres de la verité: mais quand il
fe tourne aux fables vulgaires , ou que de foy-mefme abfurdement il les forge
routes nouuellement controuuees,ou quandil fuytôc croit les autheurs qui
ont efcritde’nous parafieétion’hayneufe’ou enuieufe,alors il s’efgare grande- 4°

ment 6c delaiffela voye de vetiré. Apres luy maintenant nous faut examiner
Chercmon, lequel a fait pro-feflion d’efcrirel’Hifloite Ægyptiaqne annombrât
au catalogue des Roys d’Ægypte’ ce mefme Roy nominé Amenophis, allegué

aufli par Manethon , 8c fou fils Rhameffes. Iceluy Chercmon raconte que la
deeffelfis apparut en vifion noérurne au Roy Amenoplm: le blafmant de ce
que fon temple efloit def’truit par guerres , 8c que fur cevn Scribe farté du [Cmr

a0
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, luz contagieux,qu’il feroit deliuré defes noélurnes terreurs de fouges 8c vifions
’ efpouuantables. Par ainfi le Roy fit faire reueuë, 8c amas de tous les efltopiez,

maleficiez, de maladesinfeéts : defquels il ietta hors d’Egypte deux cette cinq un
te mille, 8c fur’ent leurs condué’teurs Moyfe 8c Iofeph , qui auffi efloit facréScri-

be: 8c en langage Égyptien efloicnt autrement nommez , affauoir Mofes efloi’t
appellé Tifithes 8c lofeph Pethcfeph. Lefquels atriuez au port Pelufien y t’en;
contrerent trois cens huiétante mille hommes , quele Roy Amenophis y auoit

» laiffez neles, voulant tranfporter en Égyptezauec lefquels trois censhuié’t’ante’

,0 mille delaiffez , les deux cens cinquante mille maladifs dechaffez firent alliance
sa 8c confpiration d’aller en expedition de guerre cunette contre le Roy 8c routé
,, I’Ægypre. Mais le Roy Amenophis n’ofant attendre leur impetueufefure’ur’,

sa s’enfuyt à garant en Éthiopie,delaiffant fa femme enceinte. Laquelle cacheé
a: en certaines cachettes fouz certaines enfanta vu fils nommé Meffenes. Iceluy

fils eflant depuis paruenuà l’aage virile,chaffa les Iuifs Hebrieux enSyrie en
nombre de deux cens mille , 8c retira fon pere Amenophis d’Éthiopie. C’eff ce
que taconre’Cheremon. Dont me femble, que parles propres diéts de I’Vn 8c
de l’autre affez peut eflre apparantela vainementerie de tousles deux. Car s’il
y auoit aucune face de verite, il feroit impoflible eflre tous deux tant difcord’a’ns

1° l’vn de l’autre. Mais ainfi aduient,que ceux qui compofent des menfonges,n’efe

criuent point chofes confonantes aux cfcritures des. autres: ains feignent telles
commentations qu’il leur plaifl inuenter. Orvoit-on, comme ces deux inue’n-
teurs , efcriuans d’vn mefme argument, font prefqu’en’tout 8c par tout diffé-

rens. Manethon dit, que la connoitife du Roy Amenophis à veoirldes dieux, fut
la premiere occafion d expulfer les polluz. Et fur cela Chercmonà forgé fort
beau fouge fur la vifion de la deeffe Ifis. Manethon dit,que le Sacerdot Ameno-
phis commanda la purgation des mefeaux autkoy: 8c Chercmon dit , que ce fut
Phtitiphantes. Et Dieu fçait comme ils s’accordent bien du nombre de Celle
multitude populaire! l’vn en fait nombre d’oétante mille, 8c l’autrehde deux

’30 cens cinquante mille. Dauantage, Manethon dit ,que les polluz furent premie-
rement tranfmis aux perrieres 8c taille-roches , puis ennoyez pour habiter en la
cité Anaris : ôc tout le telle de l’Ægypte vexee par nette , lors ils manderent 8c
demanderent ayde aux Hierofolymitains. Mais fiien autrement le conte Clic.
remon , difant qu’au depart d’Ægypte, pres la l’elufia ne bouche du Nil ils

’ trouuerent trois cens huié’tante mille hommes,la delaiffez 8c abandonnez par
le Roy Amenophis: auec lefqpels alliez derechef ils enuahitent I’Ægypte,& con-
traignirentle RoylAmenop isàptendre fuyte vers Éthiopie. Mais fut tout ce
que y cil-ide plus excellente faute , c’efl que Chercmon n’a point declaré qui

efloient, ne de quelles gens ciroient ces peuples en tant nombreux exercite:
4° 6c s’ils efloient Égyptiens ou eflrangers. Et fi n’a point declaréce nouuel inuen-

tent du fonge d’lfis , 6c de lepreux: ny expofé la caufepourquoy le Roy ne vou-
lut mettre ces gens en fou Royaume d’Egypte. Et ce ongeur Chercmon à aufli
adjoint Iofeph auec Mofes comme forty d’Égypte en mefme temps : qui efloit
mort deuant Moyfe le temps de quarte aage delignees , qui furent pres de cent
feptante ans deuant. Outreplus,Rhameffes fils du Roy Amenophis, felon Ma-
nethon, eflant ja en aage d’adolçfcence, adminiftrale fait de la guerre contre
les bannis 8c les Pafleurs ,conjoint auec fou pere: 6c auec luy s’enfuir en Ethio-
pie. Au contraire, Chercmon raconte que ce dit fils (qu’il nomme Manaffes) fut

[il iiij
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nay en vne canerne,apres le depart de fon pere , 8c puis viétorieux en bataille
dechaffa les Iuifs d’Ægypte en Syrie iufqu’au numbre de deuxcens-milléou plus.

O la rande facilité, 8c p’romptitudeà dire 8c efcrire ce que luy vient en fautai;-
fie: Parau’anr il n’a point dit qui elloient,ne danefloient ces trois cens huié’tan-

te mille hommes trouuez a Peloufe ny auffi comme furent erdus les cent
détartre mille’hommes , ne ou fils furent occis en guerre , ou fi s fe rettahirent’
vers Rhamaffes. Ét ce que plus cil encoteà efmerueiller en fa narration , c’ell,
qu’en icelle un ne fçauroit cognoillre lefquels il appelle Iuifs, neà laquelle il at-
tribue celle appellation , ou aux deux cens cinquante mille Iepreux,ôc debilitcz, .
ou aux trois cens huiélante mille qui relioient aillez au port de Peloufe. Mais o
c’ell à moy grande folie de me trauailler tant à redarguer ceux qui par eux-mef-
mes 8c leurs contredifances le font redarguez. Car encore enfl-il el’té tellement
qu’ellement tollerable , fi par autres qu’eux-mefmes ils enflent ellé confutez de

vanité menfongete. Toutefois encoteà iceux adioufleray-ie Lyfimachus: le-
quel a prins tel argument que les autres pour bien mentir , mais les furmontant
8c paf’fant tous en enotmité defaufl’e fiérion controuuee. Dont il appert mani-

feflement que tref-malignementil les a inuentees,par trefgrande hayne en-
uieufe de nollre gent. Car il dit ainfi ’: An temps que Ieiufle Roy Bocchor te- -
gnoit en Ægypte,le peuple des Iuifs fe fentant infeét de lepre,tache , malle ron- 2.0

ne, ’ôc autres maladies contagieufes , prenoit fon refuge aux Temples , afin d’Cr

lite nourry des aumofnes. Dont aduint,’que par la publique conuerfarion de
ces infeérs contagieux,plufieurs hommesef’tans furprins de telles maladies, 8c
par confequent inutiles au labeur, furn’int flerilité en Æ gypte.Dontle Roy Boc-
chor ennoya ens exptes au Tem le de Iupiter Hammon , enquerir oracles fut
la caufe de la fletilite’. La refpdn e du dieu fut , qu’il conuenoit purger les tem-
ples dela polIiItion des hommes non purs ne bons: mais maculez, impies 8c
magnais, les d’ech fiant hors des Temples en lieux deferts , 8c les rogneux 8c le-
preuxles noyer, commefile Soleil enfl: defdain de les regarder, &horreur de
, eùr vie , 8c pOùrce qu’il en falloit expier à: purifier les temples : dont puis aptes
aduiendroit que la terre porteroit fou frniét. Bocchor Roy d’Ægypte ayant re-
çeu tel oracle,par le côfeil 8c aduis des Preflres anciens,8c Sacrificateurs, fit pren-
dre tous les impurs 8c malefici’e’z , 8c les infects contagieux : les non entiers 8c 3°

maleficiez il commanda par main militaire efqu tranfportez au defert, les le-
pteux 8c rongneux il condamna eflre enueloppez de lames de plomb , puis
ePtre iettez en la mer,lefquels ellans noyez, les autres tranfportez au defert,pout
les y faire petit de faim, ou manger aux belles fauuages , prinrent entr’eux con-’
feil 8c aduisdelenrvie 8c faunement. Parquoy la nuiét furuenuë auec grands
feux allumez, 8c lumiere flambantes firent route nuiér bon guet, puis le iour 8c
la nuiét fuyuante ils ’ieufnerent,afin que les dieux leurs fuffent propres a: les
fauuaffenr. Le iour fuynant fe leua entr’eux vn homme nommé Mofes , qui leur
donna confeil tel: n’ils marchalI’ent enfemble rengez en bande tous par vne
mefme voye: iufqu’a tant qu’ils fuf’fent paruenus hors des defetts en pays culri- 4°

né, 5c terre plan’turenfe. Item leur commanda n’ellre amis ne bien-vueillans à

homme du monde , autre que de leur nation :ôc fi on leur demandoit confeil,
qu’ils le donnail’ent pluflofl mauuais que bon : 8c que tous les temples 8c autels
des dieux qu’ils renco crcroicnt, ils les demoliffcnt.Lefquels commandemens
approuuez 8c iurez d cilre par eux tenus , toute celle multitude print chemin
par le defert , 6c finalementils paruinreut en pays gras , se la bouté, ô; fruélueux:

il
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au de prime entree ils traiélerent les gens du pays fort iniutieufement , il: ou;

ç, trageufement: pillerent brullerent les cgmples, 5c en commettant tels maux en
,, tous lieux oûils pafloient, finalement vibrent 8c fe camperent en celle region
,, qui aniourd’huy efl dite ludee : ou pour lieur habitation edifierentinë cité,pour
fi le pillage des temples nommee felon le fait,l-Iierofyla , 6c depuis aptes qu”ils fu.
n tent augmentez en biens 8c en puiflancegppur conurir l’opprobre de ejurs fa-
,, crileges, ils changerent le nom de ville,fi qu’au lieu de H ietofyla,la nommerent

’,, Hierofolyme , 8c eux Hierofolymitains. Telle cil la narration de Lyfimachus,
qui n’a’pas inuenté les mefme nom Amenophisn’om du Roy’d’E’gypteâqu’a-

uoientfuppofé les precedens antheurs,mais en a t’fouué ou emprunté Vn de
plus frefche memoire, du RoyBacchor: 8e laiflant-le Sacerdot Prophete Égy-

’° ptien,mais par Manethon, 6c le fouge de la deefle Ifis , imaginé par Chercmon,
il feu ell droit allé par fantaifie,aux arenes de Liby vers Iupiter Hammon : pour
en raporter refponfifotacle fur les gallenx, farcineux,ôc lepreux. Car il dit", que
és temples fe retiroit 8c amafloit la multitude des lepteux Iuifs:laiflant en doute
fi il impofoit nom des Iuifs, aux lepreux, ou fi celle maladie tenoit les feuls Iuifs:
caril dit,le peuple des Iuifs. Ieluy demanderois volontiers fi prefent il elloit,
(Ed peuple efloit ce peuple des Iuifs t Éfloient-ilseflrangers venus,ou nays du
lieu? S’ils ciroient natifs du lieu, pourquoy les nommes-tu Iuifs :veu qu’ils”
efloienr Égyptiens 2 S’ils efloient eflrange’rs, que ne dis-tu de quel lieu ils elloiét

là venus? Et comment fe peut-ilfaire, que le Roy en ayant fait tant noyer en -
19 menât le telle expofé à la proye de belles 8c d’oyfea’uxÀfaim , froid 8c foif és.

lieux deferts,comment fe peut-il faire ( dy-ie) que fi grande multitude en teflall
enCote 2 Ét’comment ellant ainfi denuez de tout pentent- ils pafler les foli’tudes

des deferts mal aifezôc fletiles, occupetla, regionque nous tenons à prefent,
fonder se c’onflruire vne tant noble cité,ôc edifier vn temple celebré-pat tout le ’

monde? Or elloit-il aufli bien conuenant de declarer non feulement le nom du. -
Iegiflateut, mais aulli l’a race 8c origine , qu’il rafloit? 5c de quels parens extrait?
8c la caufe pourquoy il entreprinr leur conflituer telles loix , des dieux,ôc d’iniu-
flice entiers les hommes ?Car s’ils efloient Æ ptiensxle nation originale , cet-Î
rainement ils n’euflent peu fi foudainôc tant acilemant changer la religion, les .

5° moeurs,ôc la conflume de leur narine origine. S’ils efloient’forains , 8c d’effran-

gelieu venu,iln’eltvray-femblable que totalementils n’enflent aucunes loix,
de couflLimes de tous temps entr’enx obferuees. Si donc ils enflent luté de la
mais bien nefaireà leurs expulfenrs ou bannilleurs , ils n’euflent pas en trop
mauuaife raifon.Mais f’ils auoicnt coninré hayne capitale , 8c confpité inimitié

mortelle contre tous les mortels hommes, eux ellans (commeil dit) panures
miferables,indioens de toutes chofes foibles , denuez, 8c defarmez , 8c ayans af- ’ ’
faire 8c befoin de l’ayde a: pitié 8c charité de tous humains, plus lque de leur hai-

40 ne ou inimitié, en cela ’appertemenrfe demonllre la grande 8c otte folie ,- non
d’eux,qui iamais cela ne rent,mais de I’autheur qui ainfi l’a feint 8c controuue’:

gui a aufli ofé prefumer de dite le nom auoit elle impoféa la cité à caufe de la
poliation des temples: 8c puis aptes auoit efié changé en plus honnel’te appella-

tion.Grâd’ merueille s’ils ne l’euflent ainfi fait! Car ( voirement fi Dieu plait)ce

nom premier Hierofolymitain,efloit vilain teproche,8c odieux aux pof’tetieuts:
8c les fupetieuts qui auoiét fondé la cité,penfoient bien anoblirôc honnoret eux
8c leur ville d’vne telle appellationMais à la verité ce gentilLyfimachus par trop
immoderee allèétion de dettaeÎter n’a entendu que nous Hebtieux n’appellons
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pas pillier les Temples d’vn mefme mot que le Grec 8c que ce mot Hierofolyme ’
ne ignifie pas en langage Hebrai’que, la mefme chofe qu’il fignifie en langue
Grecque. Mais qu’ell-il efoin de ire danantage contre vn menfonge , de fauf-
fe hilloire tant impudemment expofee? Parquoy à prefent pource que ce liure
femble ef’tre aruenu à iulle grandeur, en commençant autre principe , ie m’ef-
fayeray d:expl’iquer 8c declarer. tout ce que telle de ce prefenr œuure.

F’LAVIVS. IOSEPHVS
-A EPAPHRODIT DELANTIQNITE

DESIV.1FS,CONTRE’APPION
Alexandrin.

LIVRE SECOND.

’ V precedentliure( trefcher amy Épaphrodit) i’ay fait allez
. fi” claire demonflrancerde noflte Antiquité Iuda’ique,farisfai-

’ Â faut à la vetiré parles lettres 8c les cfcritures des Pheniciens,
ç ’ 4 Chaldees , 8c Égyptiens amenant en tefmoignage aufli plu-

fieurs des renommez autheurs Grecs. Et d’autrapart, ay
Ï a 2;; mis en auant ma difpntation contre Men-ethon , Cherc-
4’ , .- par?” :- mon , 8c certains autres fabuleux ou mal afl’eâionnez Hi-

floriens; ’Ot maintenant commenceray-ie en ce feeondliuteâ confuses, de re-
darguetles autresreflans,qui contre nous 6c contre la verite’ ont quelques blaf-
mes efcrit. Car certainementie fuis picqué à refpondre contre Appion Gram-
mairienzfi toutefois il m’efl contienable d’entreprendre tel affaire. le dy donc
que de toutes les chofes qui contre nofl’re gent Iuda’i’que , 8c contre l’Antiquité

des Hebtieux ar luy ont el’té efcrites , le’svnes font femblables 6c de mefrne aux

diéts des fabuféux Hifloriens cy-deffusia mentionnez : les autres font fort frai.
des 8e vaines :85 la plus grand” part ne contient que detraétion , 8c grande com-

’ ’ probation ( afin que ie te die la verite’) d’vn homme mal apprins ,. 8c peu fçauît,

apparoiflantfon Hilloire eflre compofee par vn petfonnage de malin efprit,
de mauuaifes mœurs, 8c tourie temps de fa vie importun 8c querelleux. Or la
plus grand’ part des hommes par leur folie, 8c faute de bon iugement prennent
plus de plai ira-telles paroles mordantes pleinesde detraétion,ôc de blafon , que
"aux bons propos , aux vrayes narrations 8c fentences compofees efcrites par
bon aduis 8c diligente ellude. Car pour tout vray les gens de telôc fi petuets ef-
prit tourné à rebours, le deleé’tent bien aux blafmes ô: deprifcmens des. perfon-

nes 6c nations,ôc de leurs faits 8c gefles z mais au contraire, des honneurs, faits,
8c louanges données aux vertueufes gens , ils f’en fentent en propre remordpi-
quez,voire quafi iniurieufementoffenfez. Delaquelle nature clairement fe de-
monflre eflre Appion , mefmement en nof’tre endroit; Parquoy i’ay eflime’
eflreneceflaire de ne’le laifler aptes les autres fans le recercher 8c examiner a
la vine touche de verité,luy qui nous blafme 8c accufc criminellement comme
en capital iugemenr,& ce poutautant que ie voyôc fçay cela eflre naturel à gran-
de partie des hommes de bon efprit , de reçeuoir plaifir 8c trouuer bon, quand

n

to
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vn mefdifant outrageux,8c de male- branche, entend fes Vices,blafmes ,35; inal-
faits , luy eflre rétorquez, 8c fe lent pl-us’aigte’rnent picqué par celuy qui le préf

miet auoit elle d’iniure prouoqne’,ôc à refpondre irrité.Com bien toutefois qu’il

n’efl pas ayfé ne facile de lire 8c entendrela confufe maniéré de parler d’Appion,

ne de cognoiflre apertement que c’efl qu’il veut dire. Car comme troublé en
grand tumulte de faux mafques de verité defguifee, 6c comme eflant enuelop-
pé deconfufe perplexité de menfonges,vne fois il rapporte de fantaflic nés
contes de nos maieurs, 8c de leur tranf migrationïd’Égypre,prefque fembla. les
aux beaux contes par nous efpluchez cy-dellus au premier liu,re. Autrefoisil en:

1° lomnie les Iuifs habitans en Alexandrie. Et fut tout cela il entremellÊ vne im-Ç-
pertinente accufarion des facrees Cérémonies de noflte temple, 8c autres ob-
feruations de noflre loy. Cela donc permis, ie penfe au çrçccdcnt liure auoit
elle” par moy fuflifamment declare’: &Inon feulement ’a l’i’iffifance, mais para-

. uenture aufli outre mefure auoit monflré , que nos anceflres premiers pactes
Hebrieux ne furent oncques Égyptiens de nation , 8c ne furent iamais .dechafl

’ fez d’Égypte pour contagion corporelle de ladrerie,ne de quelconque autre
telle maladie. Au telle, ce qu’en a dit 8c adiouflé Appion , a briefs mottiele te-
membreray. Au rroifiefmeliure de fes Hif’toires Égyptiaques il, dit en telle for-
te: Moyfe ainfi que i’ay entendu des plus anciens d’Égypte efloit de natiuité

zo I-Icliopolitain. Lequel nourry , apprins 8c inflitue’ és mœurs 8c maniere de faire
n de fa cité,,reduit les ptietes , vœux ôcoraifons qui le faifoient fouz la chappe du
a ciel ouuert , à eflre faites en lieux clos 8c conuerts de temples mutez 8c voultez,
u tels qu’ilsefloient en fa cité, tournant les autels, les adorations ,. les aflietes,8c les
n perfonnes vers le Soleil leuant, car cité d’HeliopoIe cil fitnee en tel afpeél: 8c
a au lieu des obelifques ou aiguilles pyramidees il lit dtef’f’et des colomnes fouz
a lefquelles efloit comme la forme d’vn grand ballin large 8c ample , danslequeI
n l’ombre de l’a nille retombant, par beau temps clair contournoit continuelles
» ment vn meffgiie tours auec le Soleil; Yolylla’h ficèleefl’ celle tant admirable e105-

n quencle de ce Grammairi’ert Appionqguan’t’ii’la”; pailleté menfongere de fou cf?

a ctit, il le peut trefÎeuidemment redarguer, non tant par les. paroles denous , que.
3° ar les propres œuures de Moy e. i air; uand Moyfe conflruit le, premier me

benacle à Dieu , il ne fellena peiné . étel’ eforme que defcrit Appion ,ne com--
manda à fa pelletité de l’eti et en uellei-forte. Le Roy Salomon aufli ui long;
temps aptes edifiale fainél: emplédéDieu en Hietufalem,fabllint’lort bien
de toute curiofite’ telle ne par imagination faulle l’a figuree A ppion.’ A ce qu’il

dit auoit entendu des plus anciens d’É’gyple que Moyfe efloit Egyplien natif
d’Heliopole, cité du Soleil.,Ir’enfez’quç voyla tefmoignage bien digne de foy. Il

efloit plus ieuneaila verité , 6c yenuan inonde amas Moyfe, de pource nepouT
noir-il dire l’auoirveu,necogneu d’au, il’e’floit: mais il l’auraitouy dire’(,comme

il aïl’eure)aux majeurs d’Egy teà qui donnoilfoyè qu’itp’arauanture de leur

4° temps auoicnt cogneu Moy efarnili-e’rement :V,c’efl,aflauoir, luy qui du Poète

Homere ne pourroit pourcerrain affermer ( quelque Grammairien qu’il foir)ne
la partie, nel’otiginecettaine: néfe’l’triblablem’zent du Philofophe Pythagotas,

qui hyet ( par ’maniere de dite ) ou n’a pas long-temps fut nay au monde: com-
ment prefume-il tant faéilerne’nt, afleurer du lien 6c pays natal de Moyfe: qui
tan’t’d’ans a; de’liecles precéda les fufdits Homere 6c Pythagoras pour I’auoir

ouy ’di’tcà des vieillards. mentantrafleurémenr ÊMais comme efl-ce que crin.
bien: ’fçlo’n Ëe’trefîdiligenr literateùr, tel qu’il levante, le conte des’temps ,a ce;
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luy auquel il dit Moyfe auoit emmené hors d’Egypte les lépreux , les aueugles, ’

les boiteux, 8c maleficiez. est Manethô dit les Iuifs ellte departis 8c yflus d’Æf .
gypte regnantle Roy Tethmofis ,trois cens nonante-trois ans , auant que Da-
naus fut allé en exil à la Grecque prouince d’Arges.Lyfimachusdit que ce fut du
temps du Roy Bocchor , c’eflà dire mille fept cens ans deuant noflre fiecle.Mo-
Ion 6c certains’autres en ont efcrit ce que bon leurà femblé. Puis aptes tous,A p-
pion comme fil full plus dàgne de foy , 6c d’ellte cteu que tous les autres , a défi-
ny tref- exaélement celle y uë des Hebrieux fouz Moyfe hors d’Ægypte : a: l’a

par gandp afleutance terminee au premier an de la feptiefme Olympiade : au-
qne an ( comme il dit ) les Pheniciensfonderent la cité de Carthage. En quoy
tout expreflément ila entreietté mention de Carthage , par cela penfan’t auoit
plus euidente couleur , 8c argument plus probable de verité , fans prend’re gare
de qu’il amenoit contre foy-mefme tel ar ument’ , par lequel luy mefme feroit

1°

redargué. Car fi des faiéls 8c geflesde ce le colonie Phenicienne atnenee par -
Dido de Tyr 6c de Sydoine en Afltique , il en faut croire les panearthes 6c vieux
regillres des Phenicieus ,ony trouuera que Hytam Roy de Tyr tegna deuant
Carthage fondee des ans plus de cent cinquante: commeie l’ay prouué au pre-
miet liure par les commentaires. mefmes des Phenicieus : 8c mouflré comme
ce Roy Hyram efloit contemporain , a: fort grand amyà nollte Roy Salomon
edificareur du Temple del-lierufalem à l’édification duquel le R oy Hyram con-
fera 8c ennoya à SaIOmon bois de cedtes, or urgent, ôc autres chofes de pris. Or
efl-il tout content , ne le Roy Salomon edifia le Temple de Hietufalem aptes
l’yfluë des Iuifs hors ’Ægypte enniron fix cens douze ans z 6c la ville de Cartha-
ge ne fut’fondee qu”enuiton cent fix ans aptes le regne du Roy Hytam. Dont
appert la faufleté’ d’Appion, difant que les Hebtieux fortirent’hors d’É ypte en

l’an que Carthage fut premierement fondee ,oi’iil fe’m’efconte 8c abu’ e loy 6c

les autres;de fept cens dix-linier ans : que l’yfluëd’IfraëI hors d’Égypte fut ’denit

la fondation de Carthage. Ontr’dc’ lus, ce fçaua’nt literateut A” "pion s’accordant

’ à Lyfimachus quant au nombre qesldechafleî’zl en il dit,qu’il’s’elloient cent 6c

dix mille)il rend vnemerueilleufe’ôc fotrtroyàbl’e raifon pouiquoy le feptiefme
iour fanâifié par les Iuifs efl applll’é SébbathïpoutCe (dit-il ) [que ces Hebrieux

1°

fugitifs ayant par crainte 6c peut de pourfuyte c’hetniné’par les deferts fix iours ;o

entiers , 8c continuels, le trouuerent bicll’ez d’vlceres aux en uines , 8c à celle
canfe le tepofeten t le feptiefme iour, ell’atis paruenus des ’fleriles folicitudes du
defert , en vne region graffe ,ferti’le , "plantn’teufe: qui anioutd’hu efl ludee
ou ils le repofetent, 8c primentplacede-refidenCe. Et ce leur feptie me, fin de
leu rs trauaux, 6c iour deleur repos, ils appelletent Sabbath :gatc’l’ans 8c retenans
encore ce mot de’la langue É ’ ptienne. Car les Égyptiens appellent’le’ mal des

(zigues ou enguines Sabbaro un, (un ne tiroit de telle bauetie ou plullofl ne de-
re croit telle impudence d’efcrire: car il donne a cognoiflre par fou dire , que 4.,
tous vniuerfel’lement , au nombre’d’e’ cette dix mille petfonnes auoicnt mal aux

eignes ,pout le continuel .traua’il du chemin. Cela efl-il vray-femblable ë Et fi de

ces cent dix mille la plus grand part elloient aueugles 8c boiteux( comme le
met Appion ) ils’n’euflent peu marcher auant le chemin d’vne feule ionrnee. Et

fils efloientfi fains 8c Valides, qu’ils peuflent marcher tant de iours par les voyes
defettes defpoutueuës de tout viure humain,’& en marchant vaincre de fur-
monrer vniuerfellement tous ceux leur refilletent z ils n’çuffent pas tous
vniuerfellcment eflé malades’des vlceres d’errguin’es. Car il n’ell pas naturelle-

.. x mien:



                                                                     

, la LIVRE SECOND: l p59n’ell pas naturellement neceflaire ) que telle maladie aduienne à tous ceux
qui vont par pays , ains les grandes .compagnies nombrees de plufieurs milles,
cheminent touftonrs par petites iournees marquees 8c aterrt’rinees , quine lal-
fent iufques à vlceter les eignes.Ét fi n’ell vray-femblable qu’vn tel mal vniuer-

fel leur foit aduenu par fortune : car celaefl trop ablurde, 8c inconuenient. Et
neantmoins ce mirifique A ppion , ayant dit parauant,iceux cent dix mille ellre
en fix iours paruenus iufques au pais cultiuede. ludee , puis derechef dit, que
Moyfe monta fur le montISinay , qui efl fitue’ entre Égypte, 8c Arabie, ou il fut

la perdu 8c non veu de les gens par l’efpace de qùaranre iours: aptes lequel temps
defccndu de la monta ne apporta les loix u’il bailla aux Iuifs. Or comment
efl-il poflibled’accorcfet cela: que ces nom reux peulples enflent detltouré en
vn deferr lieu fans eauë ne paflure quarâte iours:& en 1x iours enflent cheminé
8c outrepallé tout l’efpace qui efl au trauers 8c au milieu de ces terres defertes?
Œant’al’ctymologi neinterptetation de ce mot Sabbath , quele Gramma-
tien Appion amene , e le leur fou effrontee impudence a tiret aux cheueux l’insu
terpretation du vocable , ou pour le moins’fa gtofliere afnerie. Car ces deux
voix Sabbo,ôc Sabbathum ,fonr grandement difletentes. Sabbath felon l’ide-l
brieu langage des Iuifs efl à dire , repos de toute tenure 8c labeur. Mais Sabbo’.

zo efl .vn nom Egyptien (comme luy mefme confefle ) figuifiant en langué Égy-
ptiaqne , maladie des enguines. Ainfi voila comment Appion É yptien afeint
de forgé tels contes nouueauxde Moyfe 8c du depart des Iuifs ors d’Égypte,
controuuant de fort malin efprit tellesfaulletez outre l’authorité de tous au-
tres fcripteuts.Ét quelle merueille efl-ce,s’i1 a bien ofe mentirde nous,& de nos
petes 6c ancellres , quand il a bien menty de foy mefme, 8c contre foy mefme 2
Car ce géril bauard eflimé en literature le premier home d’Égy pre Ï ayant prins

fa premiere naillance en Oafe ville d’E . pre , a vilainement abiuré la patrie, 6c
ville de fa generation. Car fauflement lâdifant Alexandrin , il monllre bien la
menfogere vanité sa fallace de fa petuerfe generation. ne pource metitoire-
mët 8c à bon droit,ceux qu’il hayr,ôcpourfuyt d’iniures 8c outrages,il les appel-
le Égy ptiens: car s’il n’eflimoit les a ptiens eflre les plus mefchans de tous hôà

5° mes:il ne le full pas luy mefme ollé ors du nôbre de leur nation. Car ceux ni
rende à s’anoblir parla noblefle 6c celebrite’ de la patrie d’ont ils font nais ,i la
Iouënt,extollent,ôc magnifientzôc efliment à eux vn grand henneut d’ellre de-
nômez 8c intitulez de l’appellation de leur noble patriezôc de toutleur pouuoit
8c fçauoit contredifentà ceux qui con tre droit 8c raifon s’efl’orçent de dite blaf
me à l’encontre. Or faut-il donc qu’en l’vne ou en l’autre maniete les Egyptiës

foient alleé’tionnez enuets nous Iuifs,ôc en nollte endroit. Car ou côme le glo-
rifians de nollre hôneur,ils le font nos coufins,ôc veulent ellre veus nos parësôc
alliez:on pour decharge 8: allegementde leur improfpete,ils nous veulent faire
compagnons 8c participans de leur infamie, lepre , mefellerie banniflementçle
peuple , 6c reuolte côtre le prince,puis qu’en tels cas auec eux ils nous afloéient
en leurs hilloites. Entre lefquelles ce braue Appiô par la frêne hilloire femble a-
uoit voulu tédre aux alexandrins la côtumelieufe 8c outrageufe côfcription fai-
te contre nous Iuifs,pour pris de recognoiflance de tecôpenfe hônorable,dc ce

u’ils luy auoicnt donné le nom,tiltre, 8c droit de leur noble cité d’Aexandrie.
Car luy blé aduerty de la noife , querelle,8c diflenfion qui efloit entre les *Alexâ«

drins , 6c IcsIuifs ha-bitans en Alexandrie :il propofaen fa delibration de dire
par fes efcrits,vilenie,iniure 8c outrage aux Iuifs: mais ce pendant fans aduis il y

Tome I. t t t
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770 CONTRE APPION ALÉXANDRIN,
comprend tous les autres,mentant neantmoins trefimpudemment tant d’vne
part que d’autre. Voyons donc quels font ces Griefs 8c intolerables cas , dont il
charge les Iuifs habitans en Alexandrie. Les luifs( dit il) venans de la Syrie vers
Égypte s’artellerent , 6c planterent leurs fieges pres de la mer impetueufe s’ap-
prochans des allants de ondes. En cela fi le lieu de l’habitation ludai’que a re-
proche, A ppion fait iniure à la ville d’Alexandrie,non fa patrie,mais qu’il ment
eflre fa-pattie : car il efl tout certain qu’vne grande part dela cité d’Alexandrie
efl maritime , comme tous le confirment : 8c du collé de la mer tref- commode

I pour habiter. Laquelle particfi les Iuifs ont occupee par force , en forte qu’on
ne les en a" peu debonter depuis,cela efl prenne de leur forcc,prou’e’lle,ôc vaillâ-

ce.Mais leRoy Alexandre le grand,fondateur d’Alexandrie,leur dona en fa vïl-
le placepout habiter, 8c meriretent auoit de luy tel 8c pareilhonneurs uefes
propres Macedoniens. le ne fçay donc qu’eull peu dire Appion, fi les Iuifs cuf-
fent prins. habitation en Necro le,8c non en Alexâdrie,ville royale:ou par leurs
li nees ils font encore auiourd’ uy a pellez Macedoniens,pat appellation hô-
norable. Si donc Appion a leu les epi tes, se les lettres d’Alexandte le grand,du
R oyPtolemee Lage,ôc de tous les autres Roys d’Egypte les fuccelleurs,fembla.
blementla colône dreflee en Alexandrie contenir en lettres grauees les droits
8c priuileges que le grand Cefar a concedé aux I uifs : fi Appion(dy-ie)ayant veu
toutes ces efcritures publiques 8c au tentiques , a neantmoins ofé efcriteàl’en-
contre , il efl mefchant : 6c s’il ne les a veuës, ne leuës,il efl homme fort ignorât.
Cela aufli efl de femblable grofI-ieteignorance qu’il fe dit efmetueiller , pour- 1°
quoy eux eflans Iuifs,fe reclament Alexandrins:(;ar toutes gens qui font appel-
lez a peupler vne colonie ou ville - neuue -, nonobflan t qu’ils foient diffetens en
diuerfe langue 8c nation les vns des autres fi prennent. ils neantmoins commu-
ne appellation du lieu ou du prince qui les a la colloquez. Ét quel befoin efl-il
d’en amener les exemples des autres? qriand’de nollte mefme natiô Iudaique,
ceux quihabitent en Antioche, font appellez Antiochiés. CatIe Roy Seleucus,
qui la les eflablit,leur côceda aufli le droit de la citéd’Antioche. S’emblablemët

ceux qui demeurent en la cité d’Éphefe , font nommez Éphefiens : a: ceux qui

demeurent en l’autre Ionie, ont commune agpellarion auec ceux,qui font naiz
8c natifs du pays,pat l’oé’ttoy des Roys,& cô

tre ce,la clcmence desRomains a bien concedé prefque en toutes nations , l’hô-
neur de l’appel de ’ citoyen Romain: qui n’ell pas vn petit donzôc ce non feule-

. D, ment à fingulieresôc particulieres petfonneszmais aulli àde totale 8c trefgrands
mg. 4’ peuples en general. En femme , les antiques Hefpagnols, les Tyrrhens,Tofcas,
mm ne». 8c les Sabins,font appellez Romains. Mais fi A ppion pretend, 8c entend d’oflet
par: n’a -
m .,.- aux ellranges coloriois le tiltrc 6c l’appellation de la cômune cité, qu’il fe’defi-

T651?” ile donc auffi de le faire nomer Appion Alexandrin. Carluy nay en Oafe au a
rimât il«plus profond d’É pre ,comment era il Alexandrin , file droit 8c Ie’nom de la
MIIIP:mi: tu Cité efl ollé auxef rangers habitans,comme il le veut ellreà nous tollu? attendu
aprs: A».

Romains dominateur du monde, de participer edroitôc le nô de que côque
de" cité. Et toutefois ce tant excellent literatteur A ppion Égyptien ne pouuantob-

"Ul Il . . , , , . . . a a ’vanna-tenir les dignitez,ôc cruiles appellatios,qui a luy corne Égyptien font prohibees

r a o. . . , . . . ç.,22: r... impetret : il s efforce de calomnier en cela ceux qui trefiullement 8c méritoire-
"’"””” ment les ont des Roys en don honorable obtenuë.Car le Roy Alexâdre le grâd

’ pour fupplierôc accôplir au défaut des habitatcurs de fa nouuelle cité Alexâdrie,

. m... mefmementqu’il efl Égyptien , 8c qu’aux feuls É yptiens efl interdiél par les 4.0 ’

rmation de lents fuccelleurs.Ou- 5
a
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LIVRESECOND.’ sa;que tref-foigneufemët il edifioit, ne choifit point les vns; ou autres d’entre nous
Iuifs: mais nous ayât tous diligemment efprouuez , &t trouuez dignes felon no-
fire vertu, confiance , 8c fidelité, il fit tell: honneurà nos gens de les ellablir cy-
toyens Alexandrins en tel droit ô: nom de cité que [es propres boulaies Mach
dbnienszpour monfirer comme grandement il nous vouloit honnorer.Car He-
cate, qui fouz ce grand Roy fut Hifiorien, dit que le R oy Alexandre , pour 1’04
beyiÏancc, &fide itéqu’il trouuaauir Iuifs, adioufia àleurs terres la region de
Samarie , à tel tiltte qu’ils la tiendroient 8c polTederoient fans aucun tribut. En
femblable bonne opinion,ôc volonté,fut aptes Alexandre,le Roy Ptolemee La-
gc entiers les Iuifs demeurans en Alexandrie. Car il commit en leur garde les
camps 8c garnifons de la gendarmerie de toute Égypte . les eliimant eflre bien
gardees 8x: feurcment conferuees fouz la fidelite’ confiante, à: vaillante fbrce
des-Iuifs. Luy mefme aufli ellimant qu’il pourroit en tuf-certaine (cureté main-
tenirl’ci’tat de (on revue en’la ville de Cyrene, 8: és autres villes de l’Afrique:

ennoya en ces lieux plàury habiter,vne grandepartie de la gent Iudaique. Apres
cefluy l’autre Roy Ptolemee, qui fut furnommé Philadelphe non feulement de-
liura 8: affranchit tous ceux de nos gens qui entre les fiens furent trouuez cap-
tifs ou efclaues:mais aufli par maintefois leur fit grandes largeiTes de fes deniers
a: ( qui efl encore plus )voulut cognoiflre 8c fçauoit quelles efloient nos loix,&:
defira lire 8c entendre les volumes de nos factees cfcritures. Et fi cnuoya vers

2.0 noi’tre gent fon AmbalÏade,requerant que gens fçauans luy fuirent tranfmis,
pour luy interpreter 6c faire entendre nofire oy: commandant leur interpre-
ration eflre nef-diligemment efcrite:la uelle dili ence il commitôc recommâda
non à chacun, ou à perfonnes telles que les: ains forma celle charge a Demetre
Phalete, à André, ôc Arifieas , entre lefquels Demetre Phalere en etudition 85
grade fcience efloit facilementle premier de [on fiecle,&les deux autres citoient
capitaines de la garde du corps du Roy. Or efl-il vray femblable,que ce b6 Roy
Ptolemee- Philadelphe n’eufi point tant affeétueufement defire’ apprendre noz
loix’,& la fapience demis peres 85 majeurs, f’il euPt tenu en clef ris 6c defdain les

peuples, qui de telles loix,8c de telle fapience vfoient, ains pluâofl les cuit tenuz
3°en randeadmirarion,& reuerence. MaisAppionaignoré,0uvouluignorer.

4 O

que ce Roy Philadelphe,.& fes fucceflèurs Roys ont toufiours eu vne efpeciale
atÎeCtion de familiarité faucrable à noi’tre gent. Car le tiers Ptolemee, furnom-
me Euergetes , c’efià dire Bien faié’teur , tenant en puitTante domination l’vni-

ucrfelle«Syrie,pour (es heureufes viélroires , obtenues , n’immola poin t facrifices
de regraciante folennité aux dieux E ypti-ens :ains venant au Temple en Hie-
ruialem offrira Dieu en facrifices plu leurs homes qu’il immola 8: facrifia [clou
la mode 8c vfageylde nolire Tëple,où il dedia aufli de nef-dignes ornemens de fa
viétoire. En aptes, l’autre Roy Ptolemee furnommé Philqrnetor ( qu’eli à dire

amateur de mere) a: fa Femme Cleopatra cômirentaux Iuifs toute la charge ,les
ei’tars 8c offices de leurRoyaumercôfiituans chefs principaux de leur gëdarmerie
8c de la militie deux bômes luiFs,c’efi affauoir0«nias,& Dofitee: à la bonne rené;

mec defquels dcrogue ô: dermite Appion, quiplul’tolià plus iufie raifon de-
uoir admirer leurs œuures 8c gelies pour entr’autes Faits auoit deliure’ du peri’l

de ruyne 8c deltruétionJa ville d’Alexandrie,de laquelle il veut eflre dit citoyen.
Car comme rebellion le fut elleuee contrc( leopatra , à: le danger fuit eminent
de la totale perdition du Royaume ,la cité d’Alexandrie fut lauuee 8c preferuee
parle moyen 8c labeur d’Onias, ô: Dofithee, des plufques ciuiles feditions , de

., ttt n
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772. CONTRE APPION ALÈXANDRIN,
batailles inteflines. Mais puis aprcs(dit A ppion) Onias. amena dans la villcvnc
arm ce lcgere , adonc que Thermus ambaffadeur Romain , efloit prcfcnt enla
cité, pour la feigneurie des Romains. Ce qucî’pour vray dire)l”ut faità b6 droit,

8c trefiuflemët. Car Ptolcmee furnomc’ Phyfcon , à la mort du Roy Ptolcmec
Philometorfon fterc,fortit en armesde la ville de Cyrcne en Libie,pretendant
de ch’afl’er ôt debouter du royau me la Royne Cleopatra,ôc les fils du Roy Philo-

metor,pour iniuflement 6: contredroit s’emparer du royaume d’Egypte. aA la-
’ uelle caufe le caIpitainc Onias luifentreptint la guerre côtre luy. pour la Roy-

ne Cleopatra 8c e:
delaifra pointa la neceflîte’ enucrs la Roynei Et c Seigneur Dieu en fin le mon-
i’rra tefmoin manifelle de la iull:ice d’iceluy Onias.Cat comme Ptoleince Phyf-
con cuit delibcré de faire bataille contre l’armce d’0nias,& en hayne a: defpir
de luy eul’t fait prendre tous les Iuifs qui citoient és lieux de fa puiiTance , auec
leurs femmes a: cnfans,&t iceux cuir fait prefen ter tous nuds liez a: garrotez au
deuant des elephans ,afin ue foullez a: debrifez par ces grandes belles ils de-
failliiïent de vie; pour cela aire plus cruellement,ayant encor fait enyurer les c4
lephans , il en aduint tout au contraire qu’il n’auoit preparé 8: propofc. Car les

elephans delaifl’ans les miferables Iuifs qui leur cfioicnt mis au deuan t, au con-a
traire par grâd’ impetuofité le ruerent fur les amis 8c miniflres du Roy Phyfcô,

a: en tucrcnt pluficurs.Pcu aptes le prefenta au Roy Ptolemce Phyfcon,vne vi-
fion terrible d’vn cf ouuanrablc phantafme , luy defendant de faire aucun cn-
nuy à ces homes lui s. Dauâtage , fa principale côcubinc la trefchere ,sôc mieux
aymce de toutes , par aucuns nommee ltaque, a: par d’autres, Hirene,luy fit re-
quefie qu’il ne commifl’ faire fi grande impieté 8c cruauté cotre ce panure peu-

plc.Ce qu’il luy conccda :fe repentant grandement de ce u’il en auoit fait , ou
deliberé de faire. Dont à bon droit les Iuifs confiituez a: meutez en Alexans
dric, (ont veuz tous les ans fePtiuement celebret ce iourelà,auquel ils eurent de
Dieu miraculeux fauuement de vie ,5: deliurance de mort inflante. Ce nonob-
fiant Appiô calomniateur de tous,a bien prefumé-acculer les Iuifs pour la guere
te faire contre Phyfcon,ou plufiofl il les deuoir louër pour le fauuemcn t,dcfcn-
fe,& deliurance du peril dela cité,dont il fe glorifie eflre citadin. Le mefme ap-
pion auffi produit contre nous les aires de la derniercCleopatra Royne des Ale-
xandrins: tournant en nollre vitupcre,l’ingratitudc d’icclle enuers nous:laquel-
le plus conuenablement il’deuoit reprendre a: arguer, elleà qui rien ne defail-
-loit d’iniquite’, de mefchancete’ , d’iniuflicc , 8c de toutes mauuaifes œuures,

fufi articulietemcnt cnuers fes prochains parens 8c propres ligna ers de
fan [Ën g , full enuers fcs mariz ou amis , mefmement ceuxqui l’auoicntë’ort ay»

mec , full engendrai contre les Romains,& leurs Em creurs,qui auoiét ’efie’ ou
el’toient fes bié Afaiâcursfar elle fit occire au temple a propre feurArfinoé,qui

en rien ne luy efloitnuyfantcfitne luy auoit fait offenfeÆllc fit femblablement
meurtrir fon frcre parhahil’onfl par vilain factilcge pilla &defpoüilla les dieux ’
paternels , ôc les fepulcrcs desRoys [es progenitenrsEt aptes auoit receu,& pris
en hômage le royaume d’Egyptc,du premier Cefar Iules, elle prefuma bic? fe re-
uolter cotre l’on fils se fucceifeur Oé’taue Cefar Auguficayât corrompu par mi-

gnardifes ô: lalciuitez de paillardife , ôt par brcuuages amatoirele Triumuir
Marc Antoine , qu’elle le rendit ennmy de fa patrie, 8: infidelc à fcs feaux amis
cn dfpoüillant aucuns du (mg royal , les autres côtraignantà faire adminiflrer
mauuais aères. Mais quel be oin efl- il , dcn plus rire? quand elle mefme en la

s

s fils. Etla fidelité qu’il auoit gardec enucrs les Roys , il ne le.

n-d
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Marc Antoine, qui citoit fou mary elpou (é , a: pere de deux fils communs en
elle engendrez,le contraignit de trahir à: abandonner [on fidele exercite,8c la
fuyure fuyante en Alexandrie. Dontrfinalement Alexandrie citant prinfe par
Cefar,’elle fut menee iufquesàce poirier" de ne rien plus efperer , (mon qu’au
moins elle peufl encore de fa maintuer les Iuifs Alexandrins , pource qu’enuers
tous elle auoit eflc’ cruelle 6c infidele.Efi-il à eflimet que ce nous foit difl’am’e,ôc

non pluvltoir gloire,(fi comme dit Appion)en temps de faminene le bled nele
pain n’eii point viande à Iuifs? Au relie , celle Royne Cleopatra fouErit peineôc

A m mort a (es forfaits competcnte , ô: nous Iuifs auons pour nous le nef-grand Ce-
* far tefmoin 8c approbateur de l’ayde 8c fidelite’, que nous auons faire, a: main-

tenu’e’ enuers luy contre les Égyptiens , à: fi auons pour nous les ordônancesËde

luy , 8c du Senat,& les referits 5c lettres imperialcs de Cefar Augufie,par toutes
’le quelles teflificarionsmoz merites 8c bon feruices entiers le Senat,le peuple,8c

. l’Empite Romain font autentiquement approuuez.ll falloit donc pour bien ci:
otite de nous à la verité, qu’Appion cuit bien regardé 8c leu en ces lettres,ôc ref-

crit fenatoires a; imperiaux, 84 felon les diuers genres des princes, difcourir 8:
examiner les tefmoignages faits de nol’tre (gent fouz Alexandre le Grand, fouz
fes fucceifeuts, 8c: tous les Ptolemees Roys ’Ægypte: Item,les conflitutions du

I Senat 8c peuple Romain,8c les refaits des nef-garantis Empereurs.Et fi ainfi cil,
’° que Cefar Germanicne peut efgalement difiri uer bleds à tous ceux qui deé

mentoient en Alexandrie, cela efl indice de fierilite’ 8: de faute de bleds , 6c non
pas preiudice ou accufarion des Iuifs.Et auflï cit-il airez euident, quelle opinion
ont eu tous les Empereurs,&en quelle bonne eflime ils ont tenu les’Iuifsghabi-
tans en Alexandrie.C.ar l’adminifirarion, 8: difpenfarion des bleds,au temps de
la cherre ne fut non plus tranfportee des Iuifs d’Alexandrie , que des autres Ale-
xandrins. Ce tranfport frumentaire donc ne leur doit point eflre tourné ablaf-
me,ou profpercr nô lus qu’aux autres cytadins d’Alscxâdr-ie. Mais celaleur doit

eflre donne à grand’ onneur,d’auoir eternellement, 8c confiamment ardé la r
foy qu’ils auoicnt donnee aux Roys, comme en la garde du fleuue,& cula garde

3° 6c fente maintenuë des garnirons, 6: des compagnies militaires d’Ægypte,def-
quelles charges les Roys ne les iugerent eflreindignes. Mais fur ce peinât op-
pofe A ppion , difant : Si les Iuifs ont cytadins’d’Alexandtie,lpourquoy ne vene-

rent-ils les mefmes dieux, que font les Alexandrins? Auquel ie refpond: Com-
me ainfi [oit quelvous autres foyez tous Egyptiens, neantmoins , comment le
fait cela,qu’entre vous autres par grande contentionôc batailleyous debatez,ôc
entrebatez les vns les autres pour le faié’t de voûte religion? Pour laquelle cau-
fe nous penfons’ôc difons qu’il faut que ne foyez tous Égyptiens , voire que ne

foyez hommes de la communauté humaine. Pource que vous adorez les
befles quifont contraires se ennemies mortellesàla nature humaine , en les

4° nourriiTantà grande cure 6c diligence. Mais au contraire, nollre gent (e de-
monfire eflre toute vne, 8c de mefme religion.Si dôcques entre vous Egy tiens
y a tir de difi’crences de religion,& d’opiniôs de vos dieux: pourquoy t’e ahis-

tu ( ô Appion ) de ceux qui (ont venus d’autre tegion en Alexandrie, fi aux loix
des le commencement a eux donnecsôc confiituees ils le font confiamment ar-
rePrez , voyans l’inconfiance diuifion de vos befliales fuperfiitions? Le mefme”
Appion nous met à fus les caufes des feditions ,5, raifon de nol’tre partialité 86
particuliere faâion de religion : mais fi felon la verite’ de cela il accule l’es Iuifs"

r t t il;
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774 CONTRE APPION ALEXANDRIN,
habitans en Alexandrie,pourquoy ne pourroitnil de cela encoulper vniuerfelle-
ment tous ceux aufli,qui font difpers es autres lieux 2 attendu qu’on les cognoifl:
tous auoit femblable concorde en leur religion diuerfe des autres peuples. Da-
uanta e, ie dy que qui voudra bien cercher 8c examiner la verité , trouuera que

’ les augments de fedition ont ei’te’ les Alexandrins citOyens tels , 8: femblables

qu’Appion.Car cependant que les vrays Grecs 8c Macedoniens furent cytadins
habitans d’Alexandtie,ils n’efm eurent iamais aucune fcdition contre nous: ains
donnoient lieu, 8c cedoicnt a nos Antiques folennitez. Mais depuis qu’entr’eux
furent ,accreuë 65 multiplieela compagnie’desÆgyptiens,pou’r la confufion des

temps,cefi ouurage y fut aufli adioufie’. Mais nofire nation demeura toufiours unO

entiere a: pure en fa loy, ce religiôn. Eux-mefmes donc ont eflé les premiers cô- ’

m’enccmensde telle feditieufe moleflie,adonc que le peuple Alexandtin ainfi
niellé d’Æ ypticns, n’eut plus la confiance. Macedoniquc ne la prudence Grec-

que,mais urent tous vfans des mauuaifes mœurs 8c couûumesÆgyptiennes,ôc
exerçans contre nous Iuifs leurs anciennes inimitiez. Et fi ePt reprochable en
eux, ce qu’ils prefument nous improfperer. Car comme ainfi foit,que plufieurs
d’entr’eux obtiennent le droit 8c le nom de la cité non à iufie tiltre , ains par im-

portune viurpation , ils appellent neantmoins ceux-là eflrangers qui entiers
tous (ont cogneus auoit obtenulegitimement 8c meritoircmcnt ce priuilege,
8c droit de cité Alexandrine. Car il ne (e trouue point que iamais nul Roy ayt
parle paire donné droit de cité aux Ægyptiens: ny à pre cric nul des Empereurs
Romains. Mais quia: à nous luifs,le Roy Alexandre nous a mis 8c colloquez de-
dans fa cité, 6c nousà donné le droit a: priuilege de bourgeoifie Alexandrine,
les R Cys P tolemees le nous ont confirme se augmenté, 8c les. Romains le nous
ont bien daigné conferuer 6c garder. Et pource qu’Appion neus a voulu derc-
guet 8c arguer de ce que n0us n’elleuons nulles images des Empereurs Ro-
mains, c0mme fi les Cefars en citoient ignorans , a: n’en fuirent bien aduertis,
ou bien euflent befoin de la defi’enfe d’ Appion , qui plufioi’t deuoir lou’e’t en ce-

la ôt admirer la ma nanimite a modeflie des Romains en ce qu’ils ne contrai-
gnent point leurs ubieâs à trauerfer ou t’refpafret leurs loix de leur pays , 8c re-

10

ligion , mais efiiment aiTez de reçeuoir les honneurs tels qu’il efl bon,ôt legiti-e
me aux ofi’rans deles leur faireôc prefentcr. Car veritablcment’ils ne [canent
point de gré poutles honneurs qui leur font faits par contrainte neceflite’ , ou
par force violente. Ainfi donc on croit qu’il ePt bon aux Grecs 8c autres peu-
ples de dreffer 6c lcuer fimulacres: voire , qu’en voyant les images figurees , ou
taillecs de leurs peres, meres, femmes ou enfans, ils Pen refiouyilent , a: en font
fefieD’autres encore fc forment images de petfonnes, qui en rien ne leur ap-
partiennent, 8c les ont en reuerence , sa d’autrcSaymâs leurs feruiteuts , ouleurs
eiclaues (crues , en ont la reprefentation ou painte ou feulpec, 8c la tiennent en
honneur. (hâle merueille cit-ce doncques, fi à leurs princes 8c feigneurs,il por-
tent tel honneur 8c reuerence, que-d’efleuer leurs fiatuës en veneratiô? Mais par
diuerfe raifon Moyfe le Legiflareut des Iuifs, non Côme prophetizant la majefie’
de la puifl’ance Romaine n’cl’treàhonnorer, mais comme del’prifant telleima-

gerie,ôt veneration d’icelle,cômedhofe non vrile, ôc ne remit de rien nyà Dieu,
ny aux hommes,à raifon que l’image ou fimulacre cpt chofe beaucoup moin-
drc,& moinsdigne,moins ellimable, 8c plus balTe,que tout corps anime viuant
8c niouuant, 52 par plus forte raifon de trop plus vile elleuee, que Dieu incor-
porel,ôc non animé, mais animant 8c infpirant toutes chofes ,pource in tcrdicil

4.0 .-
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LIVREJSECOND.’ 775la painture ou feulpture d’images : mais toutefois il ne defi’endir pas qu’aprcs

,’ Dieules hommes de bien , 8c vertueux fuirent honnorcz de tous autres hon,
neurs que d’adoration d’images : defquels honneurs ô: dignitez toutes autres

*’ que de latrie nous honnorons a: magnifions les Empereurs , de le peu le R0-
main. Car pour eux nous faifons continuels facrifices celebrans iourne lement
telles folennitez pour eux , aux communs dcfpens de toutela gentludaïque.
Et iaçoit que nous ne factifions des frais communs nulles hoiiies,pout nul des
noitres,ne pour pere, ne pour fils , ne pour parét,fi eiÏ-cc que du commun nous
faifons ce principalôcefpecial honneur aux Empereurs Romains , que à nuls
autres nous n’attribuons de tous les hommes du monde. Soit donc en general t

I pofee ccfie fatisfaetion contre A ppion pour les chofes qui ont clic dites d’Ale-
xandrie. Mais ie m’efucrueillc encore plus de ceux,qui à. ce braue literateur Ap-

ion ont bailleles allumettes pour l’enflamber à efcrire contre nous , c’eft affai-

uoirle Philofophe Pofidoine , 8: le Rheteur Apoloine Mo’lon , lefquels nous
blafment ô: acculent , demandans pourquoy nous n’adorons les meimes dieux
queles autres hommes ? lefquels deux tant renommez perfonnages mentans
en vain , ô: compofans blafmes mal conuenans à noftre temple, ne penfcnt pas a
commettre impiete’,combicn qu’ils fçauent bien que e’eft nef-grande vilenie

mefmemët aux hommes libres,& de franche condition,de mentir en quelcon-
1° que maniere,ôc pour quelconque raifon que ce fait. Dont plus grande ef’t leur

impieté d’afl’crmer menfonge du temple renomme entre toutes gens , a: ex-
cellent en fi grande fainâete. Car Appion en fuyuant les fufdits , n’a eu crainte,
ne honte d’affirmer qu’au facre intime de noiire temple les Iuifs auoicnt col- a ttt-"dé

Inn-
loqué la tefte d’vn a afne , laquelle ils adoroient, l’eftimans di ne chofe de telle 17:22...."

veneration. Et afferme A ppion pour certain , que cela fut deëcuucrt &rmaniï- 27’232”
feiie’ en euidence,lors que le Roy Antioche furnommé Epiphanes dcfpoüilla 8c
pilla le templejiierofolymitainpû ils difent qu’il trouua celle tei’te d’afne faire raz?!"

d’or maiiif, a: valant vn nef grand threfor. A quoy premierementie refpond, sali;
Pofe’ le cas qu’il fuii vray(cc qui n’efl: toutefois)qu’vne telle idole de relie d’afne 5,252;

a; cuit ef’té en noi’tre temple , encore nedeuoit cela eflre blafméne tireen deri- razzié
fion par Appion homme Egypticn. Car vn afne n’ePt point pire bef’re ne moins "1’403

tondu!!!honnorable( fihonneur cit deu aux befics ) queles larrons,furons, les boucs immun
puants, les laids marmots , 8c tels fordides bcfiiaux , qui font les dieux des Egy- m
ptiens. En aptes, comment n’a il peu ou voulu enten re,8c cognoifire la verité à; :115:
de cela,el’tant redargué de fon incroyable menfon e par les cruures des faiâs? muffin

ï Car il efl certain ,que nous vfons toufiours de meËnes loix fans les changer , a: G’"””’

de mefme,religion,cn laquelle fans fin nous attelions Be perfii’tons. Donc fi tel-
le idole qu’vne tefie d’afne , par l’infiitution de noiite loy deuPt eflre en noflre

temple , elle y eul’r toufiours 8c en tout temps cité maintenue 6c confcruee, veu
u’en nome-religion nous fommes immuables. Or efl il ainfi , que variables

’ 4° fortunes de gùerre ont vexe’ noiire cité , aufli bien que maintes autres. Car
Theos,Pompec le grand,Licin Crafl’us,& dernierement Tite Cefar parvié’toi-
te de guerre ont prins nofire cité, à: nolite temple : se toutefois n’y ont iamais
point trouue de telle d’afne , ne telle idole ne autre , [mon vne trefpure picté, 8c
fainâeté, de laqu elle le propos nous ei’t ineffable,& prohibe de communiquer
aux autres non luifs. Et au con traite de la menfonge d’Appion, plufieurs autres
feripteuts dignes de foy , cOmme Polybe Megalopolitain,Strabo de Cappado-
çe,NicolaS de Damas,Timagenes,ôc Caflor le Chronographe, 6c Apollodore

t t t 111)
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776 CONTREAPPION’A’LEXAN’QRIN,
teflnoignent de cela, que le Roy Antioche Epiphanes fit le pillage a: (poliation
du temple, non par in e caufe, ou legitime occafion , mais par defaute ou con-
uoitife d’argent,atrendu qu’il n’elloit point nefe dcclaroit eflre des Iuifs enne-

my , ains par furprinfe le ietta fur eux , lès alliez, confederez, 8c amis, 8c. facrile-
gement viola, a: pilla les trefors, dons , ô: precicux ornemcns du temple de
Hierufalem,oû il trouua richeifes infinies , 8c manificence admirable digne
de reuerence diuine : mais n’y trouua rien digne de mocquerie ou derifion ne
de vilite’,dei’pris,ou contemnement. Voila l’attefiation de ces nobles hiflorio-
graphes,qui tous d’vn accord difent le Roy Antioche par indigence de deniers,
en rompant la confederation qu’il auoit auec le peuple Iuda’ic , auoit faccagé le
lainât Temple de Salomon plein de threfors d’or,8cd’argent a: chofes precieu-
fes. Ces tefmoigna es de vray difans 8c authorifez hil’toriens deuoir regarder
Appion : non raillâment controuuer vne relie d’afne- ,fmon que luy mefme
euil: celte , cœur , 8c entendement d’afne,ôc def- h’ontee impudence de chicn,qui

entr’eux efl pour vn dieu adore. Car il n’a produit telles fauiTes menfonges par

autres ratiocination apparue en extericure euidence , que par afniere ignoran-
ce , a: canine impudence. Ainfi nous Iuifs ne faifons aucun honn eur,& n’attri-
buons aucun pouuoit aux afnes , comme font les Égyptiens aux crocodiles , 8c
aux afpics : citimans les miferables hommes qui font mords 8: picquez par les
ferpens , mortellement veneneux, ou rauiz a: deuorez parles crocodiles , eflre
bien-heureux , 85 dignes de leur dieu. Vrayei’l , que nous auons des aines def-

uels nous vfons , a: nous en feruons , comme toutes autres gens fagcs, àleur
Paire porter les char es,qui leur (ont mifes fus. Et fi quand ils entrent aux grau»

es , ils mangent le Éled, ou s’ils [ont tardifs 8c parcfleux à faire le labeur, oùils

font apliquez , au lieulde les venerer , comme dieux , on leur baille force coups,
6: grandes bafionnades , commeà belles feruiles , del’tinees aux labeurs, 8: aux

4 cœnures neceffaires à l’agriculture. il faut ’donc bien dire, que A ppion a elle ou

bien Ipeu in genieux,fot,ôc mal adroit acantrouuer 8c compofer contes faux,ôc
men ongeres fables : ou qu’ayant prins les commencemens furies chofes par
luyinuentees il ne les a peu bien conduire , accomplir 8c parfaire :vcu que de
toutes fes calomnies nul blafme n’en peut iuf’tement paruenir contre nous.
Outre la fufdite faufre blafp’hemie ,ilaencore contrenous adiouilé vne autre
fable pleinede toute vilenie 8c derogation de nous , qu’il dit eflre venue des

7- Grecs. A quoy feroit airez refpondre, de dire , que ceux qui propofent parler de
picte a; de fainete religion ne doiuent cela ignorer: ue c’ei’t vn fait morns im-
monde de polluer par pafl’age de violence prophane Cles fainé’ts rem plesôc lieux

[actez , que de controuuer mauuaifes paroles , 8c en charger les facerdots 6c les
fartez hommes minii’lres deDieu. Ou au contraire ces feripteuts icy fe font
efiudicz plus à deffendre Antiochus Roy facrilege , que d’elcrire chofes iufles
ô: verita
urir fa perfide delloyaute’ enuets nous , a; fon facrilege enuers Dieu, deux cri-
mes commis en nofirre endroit pour [on indigence d’argent , ils ont forgé d’e-
firanges menfonoes detraâantes de nous voireiufquesa l’aduenir. Defquels
adulateurs du Roy Antioch’le principal prophete s’efl: elleue’ ce diuin A ppion,

qui entre autres chofes a dit que le Roy Antiochus entré au temple , trouua vn
li&,& dans iceluy vn homme gifant , auec vne petite table deuant luy,couuerte
à: bien fournie de bons polirons marins ,ôc d’oyfeaux terreflres les plus friands
&delicats dont le RoyAntioche le trouua fort cibahy,ôc celuy qui gifoit au un

10

2.0

les de nous 8: de nofire temple. Car pour gratifier a Antioche 6c cou- 4o



                                                                     

l

3,, plie d’vn conte horrible, comme de trilletragoedie

’fi ” .4 - t. ’g

p A LIVRE SECOND. ,., , ’777lfort refiouy’à l’entree du Roy , comme de celuy duquel il efperoit pouuoit
grandementeilre ayde. Parquoy fe leuant en pieds , 8c puis le profiernant age-
noux,la main dextre tenduë , luy requit liberté :le Roy luy commanda de Paf;
feoir,&dire qu’il efloit, a: à quelle caufc il habitoit en ce lieu reclus,feparé,& fe-
cret , se pour quelle raifon il auoit tant d’exquifes viandes fur table deuant luy.
Adonc celuy omme auec. gemii’femcns 6c larmes, lamentablement luy conta

. la detrcfl’e angoifl’eufe,ôc neceilite’ mortelle ou il efloit conflitué : en luy difant

(ainfi que le raconte A ppion) qu’il efloit Grec de nation:ôc qu’en panant parla
prouince de ludee poury trouuer à viure, fubitement il fe trouua enuironné:

m 8c fut prins par hommes a luy incogneus: & de la mené au Temple,& dedans en
ce lieu fecret enfermé z en telle forte, que de nul il n’elioit veu,mais au telle, que
il efloit bien traitté 8c grailementnourry de toutes viandes quuifcs , a: bien
appareillees : difant en outre,que tels bons traittemens 8c biens-faits luv donne-

irent grand ioye du commencement, puis quelque foupçon ,8: aptes cela citon-
nement:ôc finalement feilant enquis de l’vn des feruiteurs qui venoient vers ’
luy , il entendit que c’efloit vne loy a: ordonnance entre les Iuifs, laquelle il n’eà .
fioit licite de raconter, pourlaquelle il citoit la nourry : 8c qu’eux faifoient cela
en vn temps ordonné par chacun au. Affauoir qu’ils empoignoient vn Grec

l ac efiranger , a: l’en grailloient par l’efpacc d’vn au en tiet , puis le menoient en vne
forcit en laquelle ils tuoyêt ce panure hôme,ôc facsifibyent fou corps felon leurs
folennitez,ôc mageoient les en trailles,ôc en offrit en factifice le corps de ceGrec,
ilsfaifoient fermer d’efl;re ennemis perpetuels desGrecs:& ayâs fait cela,iettoient’ .

en vne foire ce qui relioit de ce corps. En aptes , A ppion rapporte que ce mal. ’
heureux Grec reclus dit au Roy Antioche que peu de iours luy relioient iufques
au tempsde (on immolation: a: pourcele requctoit que s’il auoit aucune reue-
rence aux dieux des Gres, en futmontant l’infidieul’e coniuration des Iuifs en
font fang , il luy pleuil le deliurer des maux ,- 8c dangers mortels qui l’enuirana
noient. Telle cit la fable controuuee parAppion ,gui ef’t non feulement rem;

einte àplaifir: mais aufli cil:
redondante d’vne nef-cruelle impudence a ofe’r fi effrontément mentit. et.
toutefois ne defcoulpe en rien le Roy Antioche de fou perfide facrilege : com-
me bien peufoient ceux qui en grace 8c cxcufe flaterefl’e de luy , ont telle mené
fouge controuuee , 6c oie efcrire. Car pofé le cas qu’ainfi full ( ce u’ell: neant-
moins tres-faux) fi cit ce qu’il n’auoit iamais auant fçeu , poutpenfe,ne deuiné

que telle aduenture il deuil: rencontrer au temple pour y venirvà main armec.
Mais s’il y trouua ce Grec , ce fut fans ion efpoir , ne fçauoit. Parquoy donc ce.
Roy Antioche fpoliateut du temple fut de l’es propres volontez impie 8c mau-
uais contre Dieu , 8c neantmoins fans Dieu , quelque chofevque aye deguifé la

4° fuperfluité des menfonges , laquelle il efl; tres- lacile à cognoi re par la verité de
la chofe mefme. Carla difcordance de nos loix , 6c diuerfité de religion n’ei’r.
point feulement vers les Grecs, pour eflre croyable quecontre iceux nous Iuifs.
ayons particuliere inimitié, ains contraricté 8c diuorfe de noi’tre loy 5c religion
cil principalement contre les E gyptiens beiies adorateurs de belles. Carquelle
efl la religion au monde,de laquelle aucuns hommes ne foient quelquefoisvers
nous venus peregriner? dont moinsçeit vray-femblable que coutre lesgfeulsf
Grecs nous ayons exercé renouuelee coniuration par cffuiiondefang. Etcom:
ment el’t il poflible , qu’à vne feule hofiie immoler: tous les Iuifs fuirent airent;
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blez: 8c queles entrailles d’Vn fcul homme facrifié peult fuffire à tant de mil:
lie’r’s de Iuifs, p0ur en goul’ter chacun vn morceau, comme le met Appion? Et

pourquoy le Roy Antioche ayant trouuéceluy homme Grec, quiconque il fuit
i car encore cefaux inuentcur de menfonge n’a .ofé efcrire le nom de ce Grec
fuppolé, de peut de fa menfonge defcouurir ) ne le ramena»il en fonpays de
Grece en grande pompe a: olientation z confideré qu’en cela faifant, il pourroit
eflre reputé homme de bien,ôc R oy piteux, amateur 6c conferuareur des Grecs,
8c efmouuoir hayneufc indignation contre les luifs , 8c par cemoyeu amaffer
facilement grandes ayedes de tous peuples mal animez enuers la cruauté des
Iuifs communs ennemis de tous? Mais ie laiife toutes ces chofes l’a. Car les fols
a: infenfe’z faut redarguer non par demonPtratiues paroles, a: probables rai-
fous , qu’ils ne fçauent,ny veulent entendre, ains parles œuures des faits eui-
dens. le dy donc, que toutes gens qui ont veu la confiruâion, a: l’architeâure
de nolise Temple, çauent quel il efl,ôc cognoifl’ent la purification d’iceluy eflre

intraulg’rellible, 6c enuers nous inuiolable. Car en fou contour il auoit quatre
rands portiques voultez. Et vn chacun de ces porches auoit fa propre garde,

felon l’ordonnance de nollre loy. Et en la portique extcrieure 8c Ï plus ftonticre
efloit licence permifeà tous d’entrer, voire aux clitangers non Iuifs : feulement
efloit defi’enduë aux femmes menlltueufcs,& pollues de leur fan g. En la fecon-
de ortiqu’e’entroient tous’les Iuifs,ôc Iuifues, leurs femmes ,moyennant qu’el-

les fuifent mondes de toute pollution. En la tierce entroient les feuls Iuifs maf-
les, auant que d’y entrer mundcz, a: purifiez. En la quatre entroient feulement
les Prelires reueiizus de leurs niloles Sacerdotalés. Au facré 6c interieur oratoire
n’entroientauttes que les feuls princes des Prellres ornez de leurs propres Efto-
les ou long habitsSacerdotaux. Et en tout, a: par tout y a li bon odre,ôc fi gran-
de prouidence de picté que .confiitution y efl ellablie telle ,que les Prel’tres n’y
entrent point finon àcertaines heures-deterr’ninees. Carie matin ’apres que le
Temple efloit ouuert,il falloit que ceux’ qui auoicnt l’office de facrifier les ho-
ties preferitecs,«entraifent au Temple , derechef conuenoit qu’ils fy trouuai’fent
au midy’,"à- l’heure qu’il-falloit fermer le Temple. Et finalement il n’cfloit point

ermisde’porter vn feul vale au Temple , ains en iceluy efloient feulement mis

to

l’Autel , la table, l’encenlier, et le candelabre , lefquelles chofesy font ellablies ,o

Ra dedans n’ell adminil’tré aucun conuiue ou banquet a boire ou’à mauger.Car

. toutes les chofes fufdites fe font en claire euidence , au tefmoignage manifefle
de tout le peuple: 8c dont les minillres tiennent , 8c rendent compte des chofes
par eux faites. Car combien que des Prellres foye-nt quatre lifgnees , 8c en cha-
cunelignec foyent plus de cinq mille hommes: toutefois le ait particulières
ment obferuation par certainsiours,lefquels paile’z ,auttes Prellres fuccedans

par la loy. Et rien autre chofe ne f’y fait ne autres mylleres arcanes 8c fecrets : ne

viennent àl’adminiliration des fac rifices. Et iceux congregez dans le Templeà 4°
l’heure-’de’myaiour prennent des precedens, 8c tcçoiuent par compte les clefs

diiTeinplc,ôc teus es vailfeaux , fans rien lporter dans le Temple qui appartien-
ne*à boire,- ou à maiàger , voire que telles c ofes mangeables 6c beuuables fout
prohibces» d’eler o ettcsà l’Aurel : fors que les chofes appareillees pour les la-
crificeszmie dirons nous donc d’Appion P linon que par dcfaut d’en querir, fça-
uo’it,’8"c bien ceinliderer ces infiitutions Sacerdotales du Temple,il a mis en auât
des fait ’84 vains propos de chofe incroyables.Ce qui efl rrelÎdeshônorablcs à vu
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.LlVRÈ SECOND; . 779 1’Crammairien de ne fçauoit produire la veritablcnotice del’hifloireÆt luy bien
certainement fçachant la picté 8: fainé’teté de noPtre Temple, l’a bien difiimu-

lemment outre palfec fouz filence,& fans en rien dire: mais il a bien fçeu fauiI’e-
ment inuen’ter la furprinfe( ui onc ne fut d’vn homme Grec, 8c fa nourriture
occulte, 8c non rcuclable, a: abondance opulente de viande tref- exquifes , 8c
les miniftres feruiteurs allans ôc venans , 8: parle fainél: lieu facilement palfans:
ou les plus nobles,& principaux des luifs n’ont permiffion d’entrer , ne de paf-
fer, fils ne fout Sacetdots. C’eft donc vne tref-mefchante impiete 8: menfonge
volontaire 8c de gré, poutla feduétion de ceux ui n’ont voulu difcuter la veria

1° té. Car le faux bruit feme’ de ces fufdits maux l’ecrets 8c ineffables qu’ils nous

mettent à fus, ils ont attenté detraétion 8: blafphefme de nous. A pres cela ce res
uerend Appion fe macque en centrefaifant la deuote 6e lainte performe, 8c ad«
ioul’fantà la fufditc fable d’autres aires fortis de mefme forge, vains , 8c ridicu-
les :cat il dit que ce Grec trouue au lieu fecret du Temple , couché’ôc graffement

nourry , rapporta que durant le temps qu’il y efloit, a: que les Iuifs auoicnt
guerre contre les’ldumecns par vn long-temps, d’vue certaine cité d’Idumee,

vint yers les Iuifs vu homme qui felfaifoit nommer Zabidus Sacrificateur d’A-
pollon en fa ville, lequel Zabidus promit aux Iuifs leur faire auoit le dieu A ol-

to ion dieu delacité de Dore,d’oùil eftoit le mailire Prefire: les alfeurant qu’A-
pollon dieu des Dotans fe viendroit rendre en leur ville de Hierufalcm , 8c en
noflreTemple,fi tous les Iuifs montoient és haut lieux, 8c menoient auec eux
toute la multitude du peuple Iudaique.Ce qu’ayant perfuadé aux Iuifs ledit Za-
bidus, il fabriqua vne cette machine de bois en rondeur fpherique , qu’il mit à
l’entour de foy: 6c en icelle machine afficha trois ordres delucernes,lampes,
chandelles ou flambeaux , 8c ainfi chemina enuironné de telle lumicre , u’aux
Iuifs eflans fur les monts , 6c à tous ceux . qui en efloieut loin fembloit site vn
Soleil ou vne grande Eûoille cheminant par terre. ’ Dont es Iuifs voyans de;
loing telle lumiere matchante,& comme roulante en mouuement de tout fphe-sc. qui A

,0 tique , par telle vilion inopinee demeurerent tous eflonnez, 8c la refluent plan-i.’.’,’l”.:.’.”

tez en rand filence eflant bien loing de luy. Cependant Zabidus cheminantfzgkji,
tout a Ëm ayfe vint au temple,où il arracha la telle de l’afne (car ainfi ciuilement.m G’r’tm

le conte d’Appion ) a: l’emportant auec luy, legeremét f’en tetournaà Dore.Sur
lequel beau conte nous pouuons bien dire , qu’Appion charge l’afne , c’efi à di-

te, foy-mefme, en faggrauant de folies,8c de menfongcs enfemble. Car il efcrit
des lieux , qui ne font point, 6c trâfp’orte les citez deleur region en autre , par
ignorance dcla corographie. Car ldumee cil region prochaine 8c limitro he
a nol’tre pays , allife aupres de la cité de Gaze. De laquelle region Idumee nulle
cité n’efi appellee Dora. Bien en Phenicie aupres du mont Carmel ell:vue cité

4, appellee Dora, en rien ne concordant aux braucries d’Appion. Car elle ei’t di-
fiante d’ldumee le chemin de quatre iournees. Et f’il aduint ainfi de Zabidus,
comme faulfement il le raconte, pourquoy efi-ce donc que derechef il nous ac-
cufe de n’auoir point des dieux communs auec les autres nations? puis qu’ainfi
efl,que’nos peres creurent fi facilement (comme il dit) que l’efiranger dieu
Apollon viendroit vers eux, 8c furent fi ayfém eut perfuadez qu’il cheminoit fui:
leur terre auec les Efioilles? Parauanture ( c’eli alfauoit) qu’ils n’auoient iamais

. veu lucernes, lanternes, lampes, ne chandelles: eux qui tant de candelabres 8c
luminaires entretiennent enleurTemple. Ou parauantute( faut-ilcroire) que
tell Apollon defguifé,allant parles chemins ne rencontra performe 8c nul hom-
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me entre tant de milliers ne luy vint au deuant. Aulli qu’il trouua les murailles
defiituees de gardes veu que mefmes il y auoit ( comme il dit )’guerre; le lailfe
les autres inconuenances poutle prefcnt,8c viens au Tëple.Les portes du Tem-
ple auoicnt-de haureur fept coudees,ôcvingt de largeur, toutes entierement do-
recs,8c pour la plus grand’ partie faites de pur or.Pour lefquelles fermer efloient
tous les iours deputez deux cens hommes pour le moins: 8c ne faUt dire, qu’el-’
les fulfent iamais laiffees ouuertes , car c’euli cité crime inexpiable. Confiderez
donc f’il efl croyable que celi illuminé porte-lanterne ou porte-feu , peufi feul
ouurir li grandes,ôc fi pefantes portes? et feul emporter celle grande 8c efante
telle d’afne d’or malfif 2 De laquelle afniere telle encore efl-il doubtc iZabi-
dus la retourna puis aptes au temple, ouf: quelque Appion la print de luy , 6c
derechef la remit en fou lieu, ou le Roy’Antioche la deuli troùuer,pour donner
à A pion occafion dc’fcrire vne fecoude fable. Chu en autre lieu ment auffi
’treleeErontémcnt fur le propos de nol’tte iurement : difant qu’en coniuree con-

fpiration nous iurons tous, Parle Dieu createur du ciel, de la terre , 8c de la mer,
que les luifs ne donneront ne faneur, ne ayde, ne de die’t,ne de faiéta nul efiran-
ger, principalement aux Grecs. Mais puis qu’il vouloit men-tir ablolument, 6c à
plein fond, il deuoir dire en tierement que les iuifs font ferment folennel entre
eux de ne porter faneur , ny ayde à nul effranger qui ne foi: de leur loy : ne prin-
cipalement’ôc fur tous-autres aux Ægypriens. Car en le difant’ainfi des le com-

1°

mencement , il eut eu rendre plusvray-femblables fes fierions en nolire’ fer- r
ment, plus conuena lement c’oulourees furcelie caukfe , que nos petes ont elle
expulfez d’Egypte parles Egyptiens, non pourleur malignité, mais pour leurs
calamitez 6c miferes. Car pour eflre plus coniutcz contre es Grecs , que contre
tous autres, il n’y a point de raifon vray-femblable : veu que nous femmes fepa-
tez des-Grecs plus parloingtaiue dif’tance des lieux , que par difi’crence 8e diffi-
militud’e d’efiudes,tellement que on ne cognoifi nulles in i miriez a: nulles emu-
latiOns entre nous Iuifs, a: les Grecs, ains au centraire plufieu’rs d’iceux font ve-
nus vers nous apprendre , 5: prendre nos loix :xdefquels les vns’y font demeurez
permanentement’: les’a’utres n’en pouuans fupportcr l’el’rroite obferuance, font

derechef retournez’à leurs premiercs inflitutions. Et to’htefois de tous ces effri-
gcrs qui ont conuetfé en nolireloy, a: ont eu communication d’icelle , iamais
nulnc fit mention d’auoir ouy faire entre nous v’n tel comme ferment d’efire
ennemisà tous. Mais le feulAppion (commeil femble) qui onc n’y’entra ne
participa, l’a ouy : car luy mefme l’a compofe’, forgé,ôc controuué.La tant’cxcel-

lente prudence d’Appion doncques efl bien cligne de grande admiration , ne
fulluce que pour cela que fera recité confequcmment. Car il dit, eflre vn cer-
tain argument que nos loix ne fontiuflcs ne equitables, 8c que nous n’adorons
Dieu ainfi qu’il appartient en ce que l’Em pire n’eli entre nos mains , ains fom-
mes lubjets à diuerles gens , Republiques ou Princes , 8c endurons en noflre ci-
té, certaines calamitez de feruitudeôc foulfrance ayant accouliumé d’cfire fei-
gn euts d’vne ville’fort feigneuriale 8: libre de toute antiquité, à: non de feruit

aux R ornains. Mais qui efl ce,qui pourroit refiflerà leur puiffance 8c ma guani-
mité? Caril n’yaper onne de tous les hommes quine die qu’appion a dit ce-
lle parolle contre foy-mefme, à raifon quela fortune efl aduenue à peu de peux
ples tant grands a: puil’fans fuffent»ils , de pouuoit continuellement prcfidct, 8c
feigneurier en principauté: fans eflre puis aptes fanallez du haut au bas , ô: de
domination mis en feruitude , par viciifirudc ou alternation des chofes , se

iiillable

3°
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I LIVRE SECOND." ystlnllable mutation de fortune : tellement que plufieurs gens, 8: peuples libres
ont ellé contraints à fe rendre fubiâs à d’autres , linon ( parauanture ),les feuls I
E yptiens n’ont iamais elle afferuis, pou rce que les dieux (comme difent les fa-
b es ) feu refuyrent en leur prouince d’Egypte à garant : quand les Geans menai
çans le ciel,ôc faifans guerre aux dieux, leur firent li belle peut qu’ils l’en allerent
cacher au fond d’Egypte,transformez en guife de’diuetfes belies , pour eux fau-

uer de la fureur gi amine; Pour lequel recelement les Egyptiens paraueuture
ont obtenu telle auteur de ces beaux dieux,ôc t’el peculiet honneur, qu’ils n’o-
beytoient,ne feruiroienr,ne feroient fubieâsà nul des princes,ou Roys-,on peu--

’° les qui ayent tenu en domination l’Alie, ô: l’Europe. Cela vrayemcnt efl bien
a croire des Égyptiens , qui dés l’etcrnité de tous ficeles ne fe virent iamais vu
,feul iour en franche liberté , ne mefme fouz leurs propres Roys 8c princes du
pays. Carie ne leur veux. mettre deuant les yeux comme les Perfes les ont ferui-
lement , 8c vilainement traittez, non feulement vne fois: mais par plufieurs 5c
diuerfes fois defttuifaus 8c faccageans leur villes , ruyuans leurs Temples , 8c oc-
cians leurs dieux , c’el’lcà dire , leurs facrees , ou plullofl execrables belles , qu’ils

tiennent pour dieux. Toutes ces calamitezà eux aduenues le ne leur veux re-
procher, ny amener leur feruitude en iniure , 6c leur mifere en opprobre , com-
me fait l’E ptien Appion contre nous. Car ilne nous efl: pas conuenable en

’° cela imiter a folie de l’ignorant afne A ppion: qui retorquent les feruilitez ad-
uenu’e’s par fortunes de guerre des villes, citez , 6c peuples en accufarion de
leur demerite 8c defaut , n’a pas bien confideré en fou efprit les fortunales def-

cheutes des Atheniens, 8c des Lacedemoniens defquels les vns qui font ceux
de Sparte ou [acedemone ont ellé teudmmez trefpreux a: vaillans : les autres
e’el’t alfauoir, les Atheniens ,’trel-religieux. Et neantmoins ces deux tant no-
bles peuples, 8c leurvilles princelfes de toute la Grece, n’ont lailfé de tomber
en fin en captiuité a: feruitude d’autres plus forts , 8c plus viâorieux , comme-

. des Macedoniens,ôc des Romains.Ie me taife des Roys renommez en picté, ver-
tu, 8c bonté , entrelchuels fut Crefus,& maints autres,combien ils ont eflé

3° batuts 6c bleffez de diuerles calamitez de la vie, 8c mutations de leur honneur
8c bon-heur,& principauté en honte, malsheur 8c captiuité. le palle aulli fouz
filence le challcau a: forterelI’e d’-Athen es , le miraculeux Temple d’Ephefe, a: le

Delphique ô: infinité autres quiont elle brullez 6c ruynez. Nul toutefois n’a
reproché la calamité 8c desfottune à ceux qui l’auoient foufi’erte,mais bien plu-

Roll: en ont donné l’improfpereà ceux qui l’auoient fait,ou en auoicnt el’té eau-

fe. Et voicy u’il f’cfl: trouue vn A ppion nouuel accufateur de nos miferes, 8c ad-
uerfitez u’i tenuerfe à nol’tte reproche: cependant oubliant ou dilfimulant
les mauxÏles feruitudes, captiuitez,ôc playes aduenuës en Egypte fou pays. Mais
en cela Sefoliris (que leurs fables racontent auoit elle Roy d’Ægypre) luyà cil-

4o lé les yeux, a: l’a aueuglé, comme l’on peut croire. Nonobllant que nous ne

fommes encore point tant abjets 8c miferables ,que ne puiliions bien nous ja-
éter 8c magnifier d’aucuns de nos Roys dominateurs des autres peuplechomme
D’auid,8c Salomon , ui mirenten leurfubieétion a: obeylfance plufieurs gens
effranges. Mais pour’le prefent nous faut furfeoir de parler des nol’tres, a: par-
ler des leurs. En quoy Appion par routes maniercs femble auoit ignoré ou vou-
lu ignorer les faits 8c casa eux aduenuz, qui de tous font fçeuz 6c cogneuz: c’ef’t

que les Égyptiens ont cité premierement obeylfans , fubiets , 8c tributaires aux
Perfes,puis aptes aux princes,ôc dominateurs d’Afic,ôc aux Rois de Macedoine,

Tome r. ’ u u u



                                                                     

78: CONTRE APPION ALEXANDRIN,
en telle fubieétion qu’ils ne difi’eroient en rien des pauures ferfs 8c miferables

qfclaues. Mais nous Iuifs demeurans toufiours frics 5c libres, outre nol’tre fifille
ehe prouinceauons encore tenu la feigneurie fur les citez voifines fituees au-
tour de nos finages, defquelles nous auons gardé la principauté 5c domination
par lief pace de cent 8c vingt ans,iufques à la venuë du grand Pompee. Et au reps
que tous les Roys du monde furent fubiuguez par les Romains, 8c tous les peu-
ples mis en leur obeylfance, nos maieurs feuls entre tous pour leur fidelite’ fu-
rent tenus pour alliez , 6c confederez a: amis du Senat 8c peu le Romain. Mais
d’autre collé A ppion nous reproche , qu’en nol’tre gent ne flint point apparuz

hommes admirables en efprit, 6c vertu, comme les inuenteurs d’aucuns arts,
ou Philofophes excellens en fapience,comme plufieurs ont cliéillullres entre
les Grecs, entrelefquels il annombre Socrates ,Zenon, 6c Cleanthes, 8c autres
tels des lus renommez. Auf uels excellens perfonnages ( ce que plus cl’tà ef-
merueil er)i1f’adiointluy-mcfme(fi Dieu plail’t) 8c dit,que la ville d’Alexandrie

’ efl bien-heureufe , d’auoir meritoirement reçcu en elle , 8c emmatriculé vn tel
citoyen. Et en cela il fait cautement. Car il el’toit bien necelTaire qu’il full luy-
mefme tefmoin g de fes propres louanges , pource qu’autre que luy ne l’eul’t
ollé ne voulu eflre d’vn tel homme, qui efl cogneu de tous feditieux se e’fmoteur

de peuple trcfmefchant: a: de foy-mefme corrom u en fa vie,en fes efcrits,& en
les mœurs. Parquoy quiconque fçaura quelque c ofe de grand fur ce tant do-
ôte Appion , fe pourra bien compallionner du defaftre d’Alexandrie , de qui le
principal honneur de doétrineôc fapiencerepofe en fon citoyen non natif,mais
adoptif Appion. Quantaux hommes excellens en inuentiô,do&rine,ôc fapien-

. ce qui ont elle en nolire gent, non moindres ny en rien inferieures auxGrecs,en
tout tiltte a: dignité de louange , ceux là lesfçauent , qui ont voulu s’adonner à
la leâure des des liures de nol’tre antiquité,Au demeurant,les autres blafphemes
qui font efcrites en l’accufation d’Appion contre nous , il eul’t elle parauanture
mieux conuenable de les lail’fer fans aucune refponfe, afin’que luy pluliofi: fe
full mauifellé eflre accufateur de foy-mefme 6c des autres Ægyptiens , par fes
propreslfaulfetez calomnieufcs fur’luy 8c les ficus retorquees.Car il forme corn-
plainte contre nofire religion de ce que nous facrifions les belles priuees , do-
mefliques , a: auec nous viuantes &accoul’tumees,8c neantmoins nous n’vfons
point de chair de porc.D’auantage, il fe mocque grandement de la circoncifion
8c retailles des membres honteux , par noflre loy inl’tituee. Pour à quoy refpon-
dre le dy quanta l’occifion se immolation des belles,quc cela nous efl commun
auec toutes gens. Et Appion nous redarguant d’ainfi facrifier , fe defcouure eflre
de natiôÆ ptien,car f’il efloit Grec,ou Macedonien,il ne trouueroit telle mo-
de de facriffd’e ne mauuaife,ny ellrange. Car ceux-la facrifient communéme’nt,ôc

font leurs gtâds vœuz de facrifier non vn bœuf,vn aigneau ou vu moutô , ou vn
veauzmais rades Hecatôbes, c’cfl: a d ire, facrifices de cet bœufs à vne fois à leurs

dieux: 8: vfent des chairs des belles facrifices 6c auec les facerdots ou prelltes de
leur loy en font de grands conuiues folennels. Pour lefquelles chofes eflre ainfi .
faites, f1 n’en el’t il pas aduenu pourtant que le monde en fait depeuplé de belles

ne que les belles foient-defaillantes au mondezce qu’Appion a craint aduenir,ôc
aeu doute 8c peut qui n’aduint. Mais au contraire, files G l’CCS, 8c toutes les au-
tres gens eulfent enfuiuy les folennitez 8c religion beliiale des Egyptiens,le mô-
de feroit maintenant bien depeuplé d’hommes deuorez par leurs dieux befti-
fluage: bien multiplié 8c tout rem ply de belies trefcruclleszlefquelles ils tiennent

un
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pour dieux 8c deell’es , 8e les gardent inuiolables quelquemal 8c cruauté qu’el-
es facenr aux hommeszôc qui plus el’t,ôc pis elt,les nourriffent tref-diligemmétôc

curieufement. Dauantage,fi on demandoit à. Appion :lefqnels hommes de tous
les Égyptiens , il ellime eflre les primes 8c plus excellens en fapience, en picté,
fainteté, 8c veneration des dieux , ô: les mieux cognoilfans 8c honnorans Dieu,
fans point de doubte ils confell’eroit que ce font les Sacerdots,Prel’tres 8c Sacri-

ficateurs. Carils difent que des le premier commencement par les Roys ont
elle eniointes 8c commandees aux Sacerdots ces deux chofes principalement:
tell: qu’ils honnorent, prient venerent 8c adorent les dieux , 6c qu’ils aymetrt,
entretiennent 6c exercent fapience , lefquelles deux chofes on ellime qu’ils obe

’° feruent fut toutes autres , a: ainfi font-ils les plus hommes de bien , 8c les lus
faintsôt fages de tous lesEgyptiens.Et toutefois ilstfe retaillent par circouci ion,
8c s’abl’tiennent de manger chair de porc : 8c nul de tous les autres Égyptiens ne

facrifie aux dieux en la compagnie des Prellres , ou Sacerdots. A pion donc
à bien elfe aueugle’, qui en cuidant compofer detraâions 8c bla es contre t
nous en faneur des Egypriens,donne manifeflement’a cognoifire, que non’pzs
nous Iuifs il accufe, ains plufloll les liens propres Hierophantes d’Ægvpte, qui
non feulement vfent des folennitez queluy blafmeennous, 3c nous les tour- ,
ne. à’derifion : mais qui plus cit, ont enfeigué aux antres nations de le retailler

I par circoncifion :ainfi corne l’a efcrit HerodOt H ilionen Grec.Dont il me fem-
zo le , qu’Appionfpar iulle vengeance diuine metitoirement , pour les propres

loix de fa patrie oufi’ert les griefues peines punil’fantes fou enorme blaf hemie.’
’ Car luy ayant el’té neceffairem eut circoncy,parl’obferuâce de la loy de on pays,

les vlceres qui luy auoicnt elle faites aux genitoires , rien nelu valuren t : ains fe
pourrirent, &fe efthiomenerent,tellement qu’en grande d’ouleut il en mou-
rut. Caril clic conuenable que les l’ages demeurent confiant en leurs propres
loix quant à la picté, fans iniultement reprendre celles des autres. Mais luy a firy
les ropres loix Egyptienues,ôc àrnenty des nolises ludaïques. Dont telle a clie’
la u de vie d’A ppion.Auquel en droit aufli ce prefent liure prendra fin.

REPRINSE DE PROPOS
CONTRE APPO’LLOINE MOLON.

8c Lyfimache pour la deffenfe des Antiquitez’ôc

Loix Iuda’iques.

, 1 O v a c a qu’Appolloine Molon Rheteur, ce Orateur Grec,&
’ ’ Lyfimache Sophilte, 8c certains autres, ou par ignorance, ou

y t plulloll: par malveillance, ont mis en auant patelles ne rai-
. fonnables ne veritables de nolire le illateur Moyfe, 8c de fer

fi ’ loix , d’vne par derrogans foy 8c authorité a Moyfe, commeà
l ,- hi” . A» abufcur, enchanteur, 8c magegd’autrevpartafi’etmans nos

loix Iudaiques eflre loix de malice, non de Vertu , enfeignantes le mal, 8c non le
bien, à ces caufes ie propofc de briefuement 8c au mieux de mon pol’fible parler

, tant en general de nollte Iuda’ique police 8c republique , gu’en particulier de
nollre prince conferuation. Car tre penfe rendre manife e à tous que. nous

u u u ij
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Iuifs auons loix trefbonnes a: rrell’aintes , 8c trelbien ordonnees , tant pour la
diuinité , 8c religion cnucrs Dieu, que pour l’humanité vniuerfelle 84 commu-
nauté de vie entiers les hommes : ô: en outre, pour la iullice , patience de maux
6c de labeurs , 8c contemnement de mort. Mais auant tout, ie requiers aux Le-

-é’teurs de difcourir le prefent œuure fans male afi’ee’tion , 8c fans fu fpicion qu’il i

foit fait par hayne ou par enuic. Car ie n’ay. pas cecy propofé pour declamcr
les louanges de nous autres luifs, mais pour nous derfendre contre ceux qui
nous ont blafmez vilainement , 8c accufez tresfaul’fement , entiers lefquelsie

enfe que celle fatisfaé’tion fera trouuee tteliulie el’tantinl’lituee pourladef-.

lfeule des loix aufquelles nous perfeuerous de viure. O r donc le Rheteur A pol-
loine Molon a formé fou accufarion contre nous , non en orailon conti- Io
nue , comme Appion,mais en certains lieux 8c palfages difpers çà 8c là,&entrc-
meflez patmy d’autres propos , comme celuy qui aucunefois nous appelle gés
fans Dieu, 8c ennemis de toute humanité,quclqucfois nous reproche ctaintiue
coûardife: puis au rebours s’cfcric côrre l’audace 86 follic de nollrc gent. Il nous

appelle aulli hommes fans efprit , moins naturels que les Barbares , a: pour ce-
lle grolle beliife , que nous feuls entre tous peuples , n’auons iamias trouué au-

cune nouuelle inuention vtilcà la vie humaine. Tous lefquels opprobres ma-
nifeflemenr font redarguez 8c confutezen demonfitât que toutes chofes vni-
uetfellementfont parnozloix commadees, 8c par nous en toute integrité fai-
tes , ô: obferuees,tout au contraire que parA polloine n’a elle dit. Et fi quelque 1°
fois outre nofitecoultume ie fuis contraint faire mention dcsæflranges loix
contraires aux nolircs , conflituecs és autres peuples, eux culent en coulpe,qui
au ce les idolatres paganifmes 8c les loix gentiles , d’eux ou des autres payens cô-
ferentnoz folennitez comme pires , a; plus vaines. Mais ie pcnfe bien de difpn-
ter à l’encontre, en telle forte qu’ilne leur reliera gaigné ne l’vn ne l’autre de ces

4 deux oinéls u’ils nous obieâent,l’vn,que nous n’auons nulles bonnes 8c ver-

’tueuf’e’sloix(dchuelles toutefois ie propoferay les fommaires , 8c principaux
poiriers pour redar’gution) l’autre que nous ne perfillons pas conl’tamment en

noz propres loix. Commençant donc celle difputariô vn peu plus hautemét,
-ie propofc en premietlicu , ô: veux dire , que les gés qui ont elle amateurs d’vn 3.
certain 8c b6 ordre de vie, ô; des loix communes à: a tous égales, a; qui les pre-
inicrs ont commencé celle bonne ordônance deviepoliriquehumaingôc rai-
fonnable,àiulie droitdoyucnt eflre eliimez , tenuz 8c nome: plus excellens
en manfuetude, humanité, a: vertu,que les autresqui ont vefcu ou viueut fans
loy, 6c fans aucune ciuile ordOnnancc dévie cômun e. Auifi el’t il tout confiant,

que tous 8c chacun de ces conflituteurs ,8; premiers autlieurs de legitime 8c ci-
uilcmaniere de viure, ont’referé tous leurs mîtes 8c leurs flatuts à la prime anti-
quité : pour n’cllre venuz imitateurs des precedens,mais eux-pluflol’t auoit eflé

autheurs , demonf’trateurs de chemin auxautres de vie legitime, se de loy bien
ordonnec.Cela prefuppofe’, ie dy que la fouueraine vertu du legillatcur efl de
confiderer ce qu’en toutes aétions efl le meilleur de perfuader lelon cela à 4d
tous ceux qui amoura vfer des loix par luy ellablies , en ce qu’elles font droitu-
riercs. Au telle: c’el’l au peuple ,qui telles loix a. receuë, de s’artellcr , 6c perfilie

en tout ce que par icelles efl: conflitué , fans en rien’lcs changer,ne trauerfer , ne
pourfelicité procedâte à fouhait , ne pour aduerliré accidente à regret. O r ie dy
que noflre legillatcur Moyfe a preccdé en antiquité tous les legillatcurs qui de
toute memoirefoie’trenômcz. Car Lycurgus Lacedemonié, Selon Athenié,ôe



                                                                     

A .- l tr LYSIMACFI. c sa;Zaleuc’ de Loctes , 8c tous ceux qui ont eflé admirables en la Grcce, fonttous
nouueaux ô: de frefche memoire ,à comparaifon de luy :attendu qu’il efl tout
certain que le mefme 6c appellation de loy n’efl’oit iadis cogn euë , ny en vfage

entre les Grecs. chmoing en fait H omere , qui en toutes es œuures n’a point
vfé de ce mot,Loy. Car en ce temps les peuples citoient regis non par loix efcri-
tes , mais par fentences,ôc communes opinions indefiniement 8c generalemér,

la 8c par commandement des Roys 8c des Princes. Dont aduint , que les peuples
demouretët long temps fans loy,vfant feulement de c.oullume,ôc non de droit
efcrit,& encore toufiours en muans beaucoup, felon l’occaliou des cas diuerfe-
ment auenans. Mais nolire legillatcur el’tât tref-antique(ce qui efl tout certain
entre toutes gens , 8c trefclair à ceux mefmement qui parlât contre nous )»il s’efl:
toufiours monftré bon chef 8c fage confeiller de noz peuples : tellement qu’en
reduifaut en brief toute l’infiruétion de l’vniuerfclle loy de vie,il perfuada à fes

peuples a prendre 5c teceuoir fa loy diuinetref-volontairement , 8c en parfaite
cognoil’fance la tenir 8: obferuer trcsfermement. Premicrement donc confi-
derons les œuures de fa grandeur. C’ell celuy Moyfe, qui ayant alfem blé auec

1° luy plufieurs milliers de noz progeniteurs qui vouloient delailfer Égypte pour
retourneràleur propre terre , trefptouidemment , 8c par trefbonne garde les
fauua de plulieuts dangers , impolfibles ( comme il fembloit ) d’en cfchaper 8c
les mit en feureté.’ Car il leur côuenoit palier vne lègue voye defette, fans eaux,-

ôc toute de fablons fecs , 8c arenes arides : 8c vaincre par bataille les peuples qui
leur contreueuoienttôc par forte dcffenfe garder cux,leurs femmes 8c enfans,ôc
leur proye. Au gouuernement defquelles chofesil fe monflra eflre trefuaillant
capitaine , trelfeur guideur a: conduâeur trelfage confeiller,ôc trefueritable 8c
fidele tuteur 8c feruateur de tous. Car il fit en forte que toute celle multitude

. dependbit de luy. Et jaçoit que par ce moyen il eull bien peu perfuader tout
ce qu’il eull; voulu : f1 efl ce qu’en rien du môde il ne s’arroga puill’ance ne prin-

cipauté. Mais aux temps 6c occafions efquelles les chefs gouuerneurs des allai-
5° res couliumierement prennent 8c s’arroguent puil’fance, domination, a: tyrâ-

nie , a: le plus fouuent accouftument le peuple à viure en trefgrande iniquité,
luy effane conflitué en telle puill’ance: au contraire ellima eflremeilleurde fai-
re bien , inflement 8c faintement,& laill’er vne perpetuelle amitié 8c beneuole-
ce de loy au peuple , exhiber aux autt es fouueraine equité , que furautres fe fai-
re feignent , 8c vfutper domination : bien penfant en cela monf’trer à tous vne
principale 6c trefexcellente vertu , de bailler trefall’euré l’alutà ceux qui l’auoiét

fait leur chef 8c ouuerneur. Et en tous &chacun des cas aduenir il vfa de tref1
40 grands 8c fingufiers aétes, en pieté,bonté iul’tice,ôc fainteté. llarquoyà trefiulle

raifon nous l’el’timons auoit eu Dieu , pourfcondué’teur,& confulteur. Et en
premier lieu fe perfuadanta foy mefme qu’il’conduifoit , ô: adminillroit tous
les affaires , 8c toutes chofes appartenantcs à fon regiment felon la volonté de
Dieu , il luy fembla eflre bon 6c necelfaire,que deuant toutes chofes telle bon- -.
ne opinion demouraf’t plantee és cœurs de tourle peuple: c’el’t alfauoir , que

Dieu par le miniftcre de Moyfe efloit autheur ô: mandatent des faints 6c iulles
cômandemens de leurs loix. Car ceux qui croyent que Dieu prëd regard à leur
vie,& à leurs aères, prefument moins de delinquet ou commettre faute deuant
Dieu leur fpeé’tateur 8c iuge: que c eux-la , qui Dieu ne croyent , ou l’eliimen’t

ne fe foucier des faits mortels. Voila quel hommeIa-elizénol’tre legillatcur Moy-

f: non Mage , ou enchanteur : non trompeur ou abufeur : comme iniuf’tement
q u u u Il]
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fafi’ermét les dettaé’teurs,ôc derogateuts de noflre loy:ains a elle tel entre nous

comme ils fe glorifient entre les Grecs auoit elle Minos le iuPte , 8c aptes luy les
autres le illatcurs , defquels aucuns difoientles loix par eux propofcesleura-
uoir cflâaaillees par leur grand Dieu Iupiter , 8c Minosles rapportoit au dieu

i Apollô , 8c aux oracles Delphiquesmu full qu’ainfi ils le creulfentà la verité,ou
qu’ils penfall’ent bien que cela croit facilemét perfuadé au peuple. Mais pour
cognoil’tte qui ont elle ceux qui ont confiitué les principales a: meilleures loix,
ou qui le plus iul’tement ont enty dela foy de Dieu facilcm’ent’on le peut iu-

ger par la comparaifon faire fur les mefmes loix. Caria maintenant vient-il à
propos de difputer d’icelles. Nous difons donc , que par tous les hommes du
monde il y a infinyes difi’erences de gens 8c de loix particulieres à chacune fa
nation. Car les vns ont commis route la puill’ance 6c domination deleur repu-
bliques aux monarches,feuls Princes 8c Royszles autresà certains magiftrats ef-
leuz d’entr’eu’x en petit nombre les autres au peuple 8c commun aduis d’ice-

luy. Mais uolire legillatcur ne pretendant a nulle de telles dominations ne de
monarchie , ny de democracie ny d’arillocratie : il declaita , le gouvernement
8c adminil’tration de fou peuple el’tre vne Republique diuine 8c afin queie fa-
brique vn nouueau mat a l’imitation des autres principautés Theocratie attri-
buant luflofl: au feul dieu la puiifance 8c domination de nolise communauté
8c perl’i’iadant à vu chacun deietter l’es yeux fur luy comme autheur se caufe de

tous biens 8c fourniffant à tous,tant en gouttai qu’en particulier toutes chol’ es
neceffairés. Et au furplus,ne fe contentât de ce il a reduit en iceluy tout ce qu’il
a prohibé 8:: defendu. Quant aux autres legillatcurs , il ont bien enfeigne’ qu’il
fembloit eflre’vn dieu Monar ne 8c un ferai Sei neur de toutes ehofes,mais nô-
obllaut ils ont feint plulieurs bles de contes es dieux , les prians aitudleme’t
en leurs neccllitez 8c ambitions en quoy ils n’ont peu eflre cachez de la cognoill
fance du vray Dieu ,auquel ne n’eftincognu de tous leurs faits-8c dits ne mef-
mement de leurs penfees, tant’oceultes a: feeretes qu’ilsles ayent peu en. eux
mefmes conc’euoir. Parquoy , Moyfe a mouliné que Dieu efl vu a: feul , de faci-
le accez non engendré ne venu d’autre. que de foy mefme, immuable par tout
temps , eternel non fubiet à aucune alteration , en excellence de beauté diferët
’infinicmeut de toute efpeee 8c forme mortelle : cogneuanous par fes eifeéts
vertuz 8c forces : mais dutout incogncu uel il el’r felon fa fubllâce. Telles opi-
nions ôc- fera têtes ont eude Dieu les plus fages de tous les Grecs,le l-aill’ant Côme
en vu) pourmenoir monarque.Car s’ il n’ya qu’un Dieu 8c nô plufieurs,il faut di-

- te chofes conuenabl’esà vne telle natureinctee’ nô fubietes a châgement 8c à la
verité decëtes à la majell’é deDieu. Mais maintenir ie une adire ,que toute la
fagcl’fe , ô: le fçauoit qu’ils ont eu 8e ce qu’ils ont elle tenuz pour philofophes

f çauâs, ç’a elle par le feul Moyfe nonne legillatcur , leur dônant les infus princi-
pes de fçauoit. Mais ie dy bien , queccsprefl’ans Philofophes-tefmoignent al’l’ez

ces diuins enfeignemens de Dieu-par Moyfe eflre trefbons , 6c trcfconuenables
8c bien appartenans au nature, 8e magnificëce de Dieu.Car Pythagoras , Ana-
xagoras,ôc Platon,6c aprcseux les Stoi’ques,ôc quafi tous excellensl’hilofophes

femblent auoit eu ces mefincs opinions Be fentimës de la nature de Dieu. Mais
traitans telle Philofophie en brief,&r par paroles feules,aulli confidcrans le Vul-

, gaire peuple el’tre la preoccupé de faull’es opinions , de fuperllitions vaines , ils

craignirent de profetet apertemét la Vetité de leur bôme doélrine 8c enfeicrne-
ment.Mais nollte legillatcur faifant les œuures côfones àfes paroles fatisfi’t nô
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ET (LYSIMACH r 78sfeulementà ceux qui de (on temps citoient auec luy : mais aulfi à tous ceux qui,
aptes eux perpetuellement citoit à naif’tre , immuablemët il leur inl’ ira cel - ’

le diuine cognoiirancc ô: foy de Dieu: 8c toufiours amena la calife de l5 legaitiô
au moyen de la commune vrilité de l’on peuple l:cat il ne dit point feulement la
veneration a: adoration de Dieu eflre partie de la vertu: mais aulli fçeut trelbié
aduifer qu’il y auoit d’autres parties de vertu, qu’il continua St ordonna avili a-

uec la veneration de Dieu : c’eft affluoit iufiice force , temperenoe ou pruden-
ce , a: mutuelle cuncotde de citoyens entoures chofes hon nelle. Car toutes les
ruilions qu’il commande, el’tudes a: vacations, voire toutes les paroles , (ont en
tout ce par tout teduires à piete’ enuers Dieu, par ce bon ôt (age legillatcur, qui

’° n’a point laiil’e’à ceux qui aptes luy viendroient fans difcuflion 8c relolution ce ’

principal point icy:cat il y a deux manieres d’inflitutiô à: difcipline morale,cô-
ormantel’hommeà bonnes mœurs ôt vertus. L’vn des moyens efl enfeigne- ’

ment de parole bonne : l’antre cil enfeignement par exemple de fait , 8c exerci-
tarion de mœurs vertueufes : ce u’eflant ainfi il s’en efl enfuiuy , que les au tres

legiflateurs ont du diflerens enleur maniere de conflitutions legales; car en
prenant l’vn de ces deux moyens celuy quimeilleur leur fembloit , ils ont laiiTé
l’autre : comme les Lacedemoniens de Sparte,& les Candiols de Crete efloient
infiituez 8c apprins a l’obferuâce de leurs loix par exemples z 8c aâions de bona-

zo nes mœurs mi es en œuure , 8c non par fimples paroles. Au contraire, les Athe-
niens, a: prefque tous les autres Grecs enfergnorent 6c commandoient fottbië
parleurs loix, es bonnes ôt nouuelles aérions telles que par droit a: raifon de-
uoienteflre faites , mis au relie, iamais nevalurent ne voulurent eux accofluâ
mer à les exercer par œuures de fait. Mais noflre legillatcur Moyfe par met-
ucilleufe diligence a adoptez tous les deux enfemble,le ditau faire le fait au dit.
Car il n’a point laifl’e’ les exercitations aétuelles de bonnes matu rs,6c les œuures

de fakirs vertueux , 6: il à pratiqué les loix lefquelles il auoit couché en belle ô:
ratiocinante otaifon. Car commençant dés la premiere nourriture , elleétiô de
viâde,ôc delicateà vn chacun con uenâ-te,il n’a rien lail’l’é,ne mefmes iufques aux

. moindres Viâuailles , comme herbages 6c legumages , ne rien permis à la puifZ
fiance volontaire des vfans. Mais de«toutes viandes tant de celles dont il fe faut
abfienir, que de celles dontil conuiët vfer. Item de ceux auec lefquels ont doit
prendre cômun repassât iournaliere maniere de viure, femblablemét du labeur
8c repos des œuures &t feries,de tout cela il a mis regle de’termine’ en la loy : afin
que nous viuans côme fouz vn boni 6e prouident pere,ôc (ou: vn iulle Seigneur
ac mailite ., nous ne de’linquions ne commettions faute en rien , ne par volonté,-
ne par ignorâce. Car mefme il n’a pas obmis la peine des PCChCZ faits par igno- ,
rance,ains leura monfire’ la loy pour trelbonne a: neceflaire corteâiô. Et pour-
ce il a fait expres commandement à tous vniuerfcls 8c Vn chacun d’ouyt, ô:

4o entendre la loy , non feulement vne fois pour toutes, ou deux,ou trois , ou plus
Jouuent : ains a cOmmandé à tous toutes œuures laiflees vne fois a la femaine,de * MW

iour: de
le trouuer a: allemblcràl’audience du recit de la loy , pour icelle ouyr a: enten- .362? p

n a - a I C
dre, si parfaitement apprendre 8c retenir. Ce que veritablemet tous les autres lugé.
legiflateurs ondaifi’é enarriere , Côme on le fçalt ôt cognoit.Dont tant s’en faut ÇÏÎËM.

que plufieurs hommes vinent felon leurs loix, que mefmes ils ne les fçauent, a: fg”;
en fonti norans, tellement u’apres auoit failly,delinque’,ou forfait,alorsils 1451:1"
cognoiflënt 66 entendent pages autres leurs repreneurs,caliigateurs , ou punif-
feuts,quelle cit la loy qu’ils ont preuariquee. Voire que plus efl: , les grands per-

’ u u u [Il]
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788 CONTRE APPOLLOINE MOLÔN,
fourrages tenans ô: goumi-nant» Royaumes 8c principautcz en fouuerains hona
neursüc gloire, con cirent ionorances de leurs loix. Car ils prennent auec eux
pour aiTeITeurs 6c confeillers à la difpenfarion , 8c gouuetncment des affaires , les
hommes fçauans 6c fages,ayans l’intelligence des loix : del quelles iceux princes,
chefs 86 reâeu’ts des peuples [ont i gnora us. Mais de nos hommes luifs quicon-
que l’on voudra, du plus grand iulqu’au moindre loir interrogé fur les loix , in -

continentil en refpondra, a: les recitera plus facilement ue [on propre nô.Car
y tous vniuerfellemenr nous les apprenons dés le premier leus de noltre enfance,

8c les retenons par cœur, comme Pelles citoient efcrites , ou engrauees en no-
4 lire entendement. Dont il le fait , que pour les auoit fi bien conçeuës en efprit,

vn chacun plus rarement, 8c moins fouuent les trefpafl’e : 8c qui les trefpafle, luy
cil: impoilible d’efchapperle fupplice. Ainfi cela premierement,ôt auant tout
nous a inflitué vne admirable confonance de concorde. Car auoirvne mefme
opinion 8c ctedence de Dieu, 6c en forme de vie,& en mœurs ne dill’erer en rien
les vns des autres ,font chofes qui font celebret trefbonne concorde entre les
hommes. Ornous Iuifs femmes les feuls hommes entre lefquels on n’entend
point pa rler de Dieu en propos des vns,contraires a: repugnans aux paroles des
autres: comme on le voit faire en toutes les autres nations,non feulement arlcs
vulgaires du peuPle efl profere’ sa mis en termes ce qu’à vn chacun lem le de
Dieu : mais aulli entre certains Philofophes adulent celle diuerfe ou contraire
contention de Dieu : veu que les vns ontattenre’ par leurs paroles ou efcrit du
tout antan tir la totale (ubllance,ôc nature deDieu,difans qu’il n’en efloit point.
Autres ont bien confiitué Dieu eflre: mais ils ont ollé 8c annullé par leurs diéls
la prouidence de Dieu furies hommes, a: les chofes humaines. Ainfi nous feuls
Iuifs fourmes conllamment concordans entre nous en vne mefme l’entente que
nous tenons de Dieu. Et quant aux eltudes de la vie com mune,ne le suoit aucu-
ne difl’etence entre nous: mais de nous tous, les œuu res font vn es ôt-communes:
6c de Dieu cil entre nous tous vne femblable &.melme parole ô; opinion : af-
fermant ôc croyant qu’il a fur tout regard, ôc de toute planiere cognoiflancc.
Semblablement nant aux elludes a: aérions communes de la vie , 8c qu’icelles
a: toutes autres cïofes doiuent eflre referees ôt redigees au but de la diuine pie-
te’, on l’entendra dire ui le voudra ouyrànos femmes ôt enfans : sa à nos ferfs,

à: nos efclaues. Pourclaquellc confiante 8c immuable tenuë de nos loix , fans y
rien innouer ne changer, efl aduenu, que l’occafion fait donneeàaucuns de
nous mettreà fus telle calomnie de nous demander ar maniere de reproche,
pourquoy nous ne pouuons allegu-er d’entre nous nuls hommes inuenteurs de
nouuelles chofes, œuures ou patelles 2 Ce qui efl blé vrayôc plulloPt à noIlre hô-
neur,’qu’à nol’tre blafme. Car tous les autres peuples font grande gloire de ne

farrePter pas ne durer longuement en quelconque chofe ancienne de leurs peres
ou majeurs: ains aflignent principale vertu 8c force de rapièce à ceux qui trauer-
fent 8: outrepail’ent les antiques infiitutiôs des vieux, leurs ancefires. Mais nous
au Contraire,ellimons vne feule prudence 8c vertu eflre en cela, dene rien faire,
dire,ne penfer,qui fait côtraire aux preceptes 8c aux ordonnances legales,qui de
toute antiquité ont elle de nous confliruees,reçeuës 8c approuuees (aimes à: in-
uiolables. Ce que veritablement cil certain indice de loy conflituee par trefbon-
ne alliance 8c côcordance de trelbonne volonté.Carles loix,ordônances 8c con-
fiitutiôs des au tres gens,lchuelles n’ont ne mode,ne permanence,ne tenuë d’ar-
rell:font par ex periéce côuaincuës d’auoir befoin d’el’rre corrigees 8c redarguees;

4o



                                                                     

.efliméne meilleur, ne plus faint,que d’icelleloy garder, 8c obferuer en toute in- -

10
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». ET LYSIMACH. ’I 79sd’auoirfouuent elle corrOmpuës. Mais enuers nous, qui ’croyons noflre loy dés

le commencementauoir elle pofee 8c eftablie parla diuine volonté , rien n’ell:

regrite’, 8c pureté. Car qui efl-ce qui pourrort rien mouuoir d’icelle,ne muer en
mieux? Ou qui efl-ce qui pourroit chofe meilleure inuenter? Ou qui efl celuy,
qui pourroit des autres loix tranfporter aucune chofe en la noflre , comme plus
excellente 6c meilleure a l’ellat denollre republique? Ou quelle autre loy pour-
roit eflre meilleure ou plus iufle,que celle,qui confirme, aflerm e,ôc affeureDieu
eflre principe,&: Prince de tous,ôc routes creatures? 8c qui c’s affaires dela com-
munautécommet 8c permet aux Prellres ô: hommes facrez l’adminiftrario’n
8c le gouuernement des chofes principales: 84: au fouuerain Pontife enioint la
principauté, ôt authorité furtous les autres Sacerdots. Lefquels noflre legilla-

’ teur veut eflre elleuez en ce fouuerain degré d’honneur, non pour eflre precel-
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leus en grandes richeifes, ny en autres chofes qui font bien de grand’ effime en-
tre les hommes, mais toutefois prouiennent de cas fortuit : ains à ceux qui.
citoient tonus excellens ô: vertueux furies autres, en fapience d’efprit 8c tempe--
ran ce decorps : 8: à tels fouuerainement enioignit l’office de la diuine propitia-
tion par facrifices 8c oraifons.En la charge donc de tels hommes, en leur fapien-
ce 8c fainteté efl gardee par entiere diligence l’eternelle fcience , se obferuance
de la loy 6: des autres efludes de fapience 5c vertu, Car les Sacrdots nous font
decemez pour eflre contem lateurà prendre garde 8c aduis à tout , à eflreiuges
de toutes contentions sa di ere’ns, 8c puniffeur des coulpables. Quelle princi-
pauté donc, quel Royaume,quel Empire, quelle Monarchie fera plus fain te que
celle cy 2 ou quel honneur fera mieux con’uenât àDieu qu’en noflre republique?

en laquelle tourie peuple efl des fa prime enfance prepareà picté , 6c v’enerarion
de Dieu: ôt la fouueraine cure 8: diligence de la religion , à: de la iuflice efl en-
iointe aux Prefires,8c Sacerdots, en forte, querelle republique efl: gouuernee
comme vne folennelle 8e fainte fefliuité. Car comme ainfi foit , que les peuples
eflranges ne peuuent long-temps garder leur myf’teres 8c ceremonies , ainfr’que
ils les appellent: nous en grande ioye &îdelecîtablefel’tiuite’,& de volontaire obj

feruance immuable gardons par’toute eternitéde temps le faintouure de noflre
folennité. Or confiderons en aptes quelsfont les preceptes ou. les deffenfes’dç’

noflrelegillateur,qui font fimp e 6c à tous notoires.Certainement le premier efl.
de Dieu.difant,Dieu a, 8c contiêt touten foyzeflât rref.parfait,trelÎheureux,trefr

. riche :fufiifanr luy feul à foy à: à tous,detrous 8: toute principe, milieu , 8c fin le?
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quel opere aux œuures 8: graces , de tout le monde il efl plus euidenr que cho-f
le ui foit , eflant tref-manifel’te en fes œuures’a’dmirables , 8c en fes dons inellié

macliles: mais de forme 8c: de grandeurà nous incomprehenfible ôc inenarrablei
Car toute fubftance materiel’le comparee feulement à l’image ô: gloire de
luy, efl: cliimee nulle 8c rien , quelque precieufe qu’elle foit.’ Et tout art coné
feré à la frmple imitation de fa faé’ture abfoluë,ell trouue lourd, greffier, se

fans art , quoy qu’autrement foit de tref-fubtile inuention, 8: de trefexcellent
ouurage : car rien femblableà luy , ne fe’voit , ne peut eflre penfé, 8c mefmes ce
n’efl pas vne chofe fainé’te de le vouloir-parangonnera quelque chofe. Nous le

cognoiffons feulement par fes œuures que nous voyons,côme la lumiere,le.ciel,
la terreJe Soleil,laLune,les Heuues,lamer,les eneratiôs des animaux,l,es.pro,du;
Ctions,ôt les fertilitez des fruicïts.Toutes ces cliofes làDieu les a faites,non point
auec les mains,ne par trauail ou labeur; mais à fa feule volètera: pour lesrfaire 8;

il
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parfaite il n’a point eu befoin d’autres aydes cooperans :mais luy feul voulant
8c voyant,toutes chofes bonnes,incontinent , ôt en vn moment comme il vou-

I loir ont elle faites. C’eil celuy Dieu, que toutes chofes vniuerfellement doiuent
adorerôt enfuyure,& le rendreà eux propice parbonnes trôlions 8c exercita-
tion des vertus. Carla mode 8c maniere de diuine placation ou facrifice entre
et fur toutes la tref-fainte,efi l’aélion 6c vie felon vertu,ôt felon iufle bonté.ll eft
doncvn 6c feul Dieu, duquel vn a: feul Dieu n’y a qu’vn (à: feul Temple entre
nous, propreà luy feul venerer, mais commun à tous, qui ventrent le feul Dieu
commun à tous. Car cela ell- perpetuellement agreable , qui efl toufiours à foy
femblable. A ce feul Dieu, Dieu commun de tous, vn monde efl commun, dans
lequel tous luy doiuent adora tion,priere,oblation Macrifice de paix.Mais pre-
mierement a: auant tous autres les Prellres iournellement a: en tout temps 8c
iours luy offrent otaifons 8c facrifices de propitiation: a: encore entre iceux pre-
lires celuy qui cille premier en generation, precede tous les autres en dignité
d’office, qui deuant tous les autres offrira les lactificesà Dieu , obferuera 6c fera
obferuer les loix, lugera des controuerfes douteufes en appointant les difi’erens
condamnera, 8c fera punit ceux’, qui parla loy feront de crime conuaincus. Et
Fuiconque n’obeytaà ce fouuerain Prel’tre ,fera fouz-mis au fupplice, comme
’il auoit commis impiete’ contre Dieu mefmes , ou forfait en crime delefe ina-

jellé diuine. Nous immolons des hollies à: belles putes offertes aurfacrifice:
n’appartenantes en rien à noflre gourmandife ou yurongnerie: car telles cho-
fes ne font agrtables à Dieu ,qui donnent occafion pluflzol’t d’iniutes ou de fu-
perflu’e’s defpenfes, que de picté ou de fobre continence. Car Dieu ayme les
hommes temperez,de vie modete’ment ordonnee, 8c de bonne nature :5: tin-
cipalement veut gire nous facrifians vinons ehafiemen’t. Eten nos facrifiîes il
conuientpremierement faire generale priere’, a: oraifon peut le falut de tous

10

1°

en commun, 8c en a pros vu chacun orer pour foy-mefme : pource que tous fom- ’
mes compagnons affocicz en communauté. Et celuy ui l’amour a: foy de ce
cômun con orce propofeà fa propre vie , il cil eflime’ e te tref-agreableà Dieu.
La maniere d’orailon se fupplication à Dieu , le fait par vœuz 8c prieres au Sei-
gn eut Dieu : non en luy requerànt qu’il nous donne des biens( car de fon pro-
pre gre’,ôt volontaire benignite il les a jadonnez à tous vniuerfellement , de lesâ

mis, 8: tous les iours les met au milieu de nous) mais luy fuppliant nous donner
la grace que nous les puiflions prendre 8c reçeuoir dignement 8c à bons vfages,
8c iceux teçeus conferuer 8c garder auec aàions de graces. Semblablement la
loy nous à decerne’ des purifications en nos facrificcs , pour auant que d’y en-
trer,nous purger 6c mondifier des foüillçures de la couche du liât, des polluz
fommeils, des compagnies charnelles de la femme, 8c plufieurs autres telles pu-
rifications qui trop longues feroient à raconter. Voyla donc quelle efl la parole

3O

de Moyfe nol’tte legillatcur , quantàl’efl’eneede Dieu , la veneration , 6c placa- 4o

tion de Dieu: qui luy mefmeaulli nous efl pourloy. Puis apres,quant aux om-
mes , a; aux affaires humains nollre legillatcur comment a-il bien ordonné 6c
confiitue’ fur le fait des nopces , a: des mariages 2Nofire loy necognoifi ne pet-
met autre copulation charnelle ne meflange de corps que la naturelle du ma-t
ry auec fa femme , 5c ce encore pour caufe de procreation d’enfans , autrement
non.Les conionétions des malles auec les malles, noflre loy le iuge grandement
ennemis de Dieu 8c de nature: 6c ceux qui tentent à les exercer, elle les decerne
coulpables de mort. Pource commande fe marier 8c prendre femme fans auoit

O
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regard au douaire: a: fans ra’uir femme ne fille par violence t ô: fans la fuborn et
par dol ou par fallacei. Mais que plufloft la difpenfation a: tradition de l’efpou-
fe foit baillee par celuy en la puilfance duquel on fçaura icelle eflre: 8: par bien
aduifee deliberation des parties. Et fur ce faiét la loy ditainfi: a La femme en me, à
toute chofe efl inferieure 8c moindre que l’homme 8c mefme la mauuaitié de M1171-
l’homme efl fuperieur à la femme bien faifante. Parquoy ellcluy doit obeyr Mise?
non’a fubieétion iniurieufe, mais pour eflre conflituee fouz regime 8c gouuers [M’IM- mz quel-
nement. Car c’efl: Dieu qui a donne la. puiffanceà l’homme , ô; par confisquer,t glu son"

, . n’alltfoir.l’authorité fur la femme. Il faut donc que l’homme ayt feulement affaire auec frittai)!
Io celle, qui efl Germe, ôt fur laquelle il a puilfancc, a: non à autre.Car vouloir faire mon.

experience 8c eifay de celle d’vn autre , ou de plufieurs , efl mefchante paillardi- M" d”4a. 12:11::

.fe. Dont aduient,.que f1 aucun forfait en tel cas, il n’a nul refuge de mort,ne 33,1”?
femblablement fil a prins à force la pucelle promife à vn autre , ne l’il a perfua- que In in
déàadulterer la femme mariee, ou h corrompu celle qui nourrit enfans , tou- il." 13,31";
tes lefquelles chofesnoflre loy ainfi commandehChiant aux femmes la loy fem- "m7" "’tu l’ayant

blablement leur interdit ô: dei-fend de celer le fruiâqui d’elles efl nay : 8c aulli ïgïfjjw

de cOrromprc en leurs corps la géniture par quelconque machination que ce m leur:
foit.Car elles feroient autant que meurtricres d’enfans , en dellruifant , 8c diuer- ËÏÏÏÏÏLq

no tillant lesames , ôt les vies des petits fruiâsà venir , 8c en cela diminuans la e- affila,
neration humaine: ôc aneantiffans la benedié’tion de Dieu. Si aucun donc efl gaffât
palfé à copulation charnelle , ouà corruption 8c pollution quelque qu’elle foit, "th du
il efl immonde, a; pource faut qu’il fe purifie auant que d’acceder au facrifice. m2:

c Voire qu’encore faut il que les hommes 8c femmes aptes la le itime compa- 2553,,
nie fe lauent a: purifient : car nol’tre legillatcur à iugé partie de âme ellre pol- fax:

lire par la pollution du corps. Car l’ame citant comme ar vn fouilement in- fuma il
fpiree dans les corps, par iceux ellans pollus , elle effaulli leffee. Donc quand 3:12:42.
cela ce fait, nollre mefme Moyfe pour tels 8c tellesà commandé l’eau pour cau- ff’""””-

fe de purification. Telles font les ordonnances legales furie fait des mariages
,0 des hommes , 8c des femmes. Puis confequemment des enfans qui en naiffent,

il en a ainfi conflitué. r ’Premierement il ne veut point, mais delfend affemblee , banquets , conuiues
6c fel’tins eflre faits aux natiuitez des enfans , ne telle autres occafions d’ebrieté

8C gourmandife: ains avoulu le iour natal 8: principe de vie des nouueaux nays,
l eflre fobre à: temperé. Et aptes l’infanceà commandé qu’ils fuirent fort bien

inflituez aux lettres,apprinsà la loy,entendus a l’hilloire 6c aérions de leurs pro-
geniteurs : afin qu’ils imitent leurs faits vertueux , a: gelles memorables: 8c afin
qu’ellans nourris en la doélrine des loix, ils ne les rrauerfent ne tranfgreffent:
8c n’ayent pretexte de l’ignorance d’icelles. Ledit Moyfe àaufli par fes loix tref-

40 bien preueu, ô: pourueu ordre aux funerailles mortuailles , en forte que fom«
ptueufes obfeques ne foyent celebreesà l’enfeueliifement , ne vaine defpenfe à. I
la fabrique 8c conflruétion des pompeux fepulchres : mais bien a-il commandé
aux domefiiques,parËns,familiers5c amis du delfunét d’accomplir toutes chofes
neceffaires a; requifes au deportement funebre du corps trefpaffe’,& à tous ceux
qui aptes la mort relient enuie , a ordonne par loy exprell’e d’accourir et alliller
a l’enterremét des morts, 6c de pleurer 8c mener dueil enfemble.L’obfeque fun e-

bre parach eue’,il commâde aulli les domelliques du trefpalfe eflre purifiez a eau;
fe de celuy qui efl: mort , l’en faillant beaucoup qq’ iceux foient ellimez purs ôt-
mondes. Ainfi a il ordonné de la mort naturelle.-
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miam à la mort violente,fi aucun commet homicide ou volontairement, a:

de fait poutpenfe”;ou par erreur, et outre volonté,il n’a oublié d’en conflituet la

punition felonla volonté des faits. V
Apres l’honneur de Dieu il a’mis en fecond lieu l’hôneur des peres 8c meres

fouz telle conditiô a; piene,que le fils ou fille qui ne recognoitla grace et le be«
nefiee receu d’eux ains les contriflze en quelque façon que ce fait , il comman-
de eflre lapidé. Et d’auantage , il odonne ue les ieunes portent honneur 8c re-
uerence aux vieux 8c anciens : en quoy faiant ils honnorent Dieu : carDieu efl
le plus vieil de tous, 8c l’ancien des iours. V A

Il ne permet rien eflre celé aux amis , iugeant par cela que l’on n’a pas vraye
amitié entiere enuers celuy , auquel on ne f’ofe declarer de toutes chofes : 6: ja-
çoit qu’entre les amis’puiifent naiflre des inimitiez, 6c les amis eflre faits enne-
mis .: ila rohibé nonobflant l’amitié rompue-les fecrets commis eflre reuelez.

Si en fait de controuerfc aucun conflitué arbitre a prins don de l’vn’c ou de
»» l’autre partie, ou de toutes les deux, il efl puny de mort: la mefmevloy dit aufli.

mu neglige d’ayder quelques vns , il efl: coulpable. .
(Lue nul n’emporte d’aucuns lieu ce qu’il n’y a pas mis: Que nul n’attouche la

chofe d’au truy. I - r(hm celuy qui prelle au mutuel, n’en prenne les vfures. - r
Tels commandemens , 8c enfeignemens, 8c plufieurs autres femblables bien

obferuez par nous , entretienent la communauté-d’entre nous luifs les vns auec
les autres.

to!
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uantau ref ea- des ellran ers, iln’ell: as indi ne de referer comment no- ’

P g P glire legillatcur Moyfe nous à’commandé 8c enfeigné de nous maintenir en la
cure domel’tique qu’il conuient auoit vers les gens d’eflrange 8c autre nation
que la nollre , ou l’on pourra cognoiflzre qu’il a eu treiborine confideration , 8c
trefprudent aduis , conflituant telle ordonnance que par fumenuë ou meflee
de gens eflrangers, d’autreloy , nous ne corrompions les nollres pro res loix,
coufiumes, ôt bonnes mœurs: 8c aufli que ne foyons enuieux , ne defc’laigneux
de communiquer nos loix,nos doé’trines,nos biens, 6c toutes nos bonnes cho-

: fes aux ellrangers , qui en voudront el’tre participans. Car quiconques foient
ceux qui voudront conuerfer &lviure fouz noftre loy , elleles commande eflre
receuz 8c bien venuz auec munificence, ellimant le conforce de nofire commu-

’ nauté ne confrllerfeulementà eflre de mefme peuple a: generarion , mais aufli
8c plus, à eflre de mefme volonté de vie : jaçoit que les efirangers feulement paf-
fans, 8c ne voulans f’arreller auec nous la loy ne les veut el’tre reçeuz a nos cou-

flumes ,’ maisbien’leur monflrer, communiquer , 8c adminillrer toutes autres
chofes : 8c les chofes communes les communiquer liberalement à tous de quel-
conque nation , comme le feu,l’eau,la viande, la monllre du chemin , ôt ne def-

rifer ne laiifet nul corps non enfeuely, tant efiranger foit-il.
Semblablement quant aux chofes quel’on doit faire garder’, 6c tenir en fait

de guerre hoflile contre les ennemis , il en a ordonné trelÎdoucement felon la
qualité de la chofe,8t nef-humainement : prohibant que leurs terres 8c maifons
ne foient brullee: sa que leurs arbres fruiéliers ne foient coupez :voire que rinci:

mement il a deffendu de defpoüiller les occis en guerre. i ’
Aux captifs a: prifonniers de guerre ila pourueu en telle forte , que nullei,n-

iure ou violence ne foit faire , principalement aux femelles. ,
Et f1 nousa voulu en telle forte apprendre manfuetude , 8: clemence, qu’il la

vou u

sa

4.0



                                                                     

a

[O

ET LYsIMACH. 4 a».
Voulu ellendre iufques aux belles irraifonnables , defquelles feulement il a tond
cedé la legitime Vti ité 6c vfitee entre tous , au relie d’elfendant toute autre eau:
fe 8c maniere d’en abufer : faifant defi’enfe de tuer les belles qui comme domeà

iliques sa fuppliantes fe font retirees en noflre maifon; «Et des animaux prins
aux champs, il n’a voulu la mere eflre emportee auec les petits , ains eflre lailfee
pour derechef fortifier. Et à commandé d’efpargner les belles , encores quelles

- fuffcnt ennemies ,quant à. celles qui nous prellent ayde aux labeurs 6c ne les
tuer. Et,ainfi de toutes pars 8c en toutes cho es a commandé manfuetude , doué
ceur 8c clemence eflre obferuee,vfant (comme deuant a ellédit) deloix doélri-
males enfeignantes ce que doit eflre fût : 8c en propofant aulli d’autres crimi-
nelles contre les tran f greffeurs pour caufe de punition des preuaricans , fans au-
cune excufation. Car pour la plus grade partie l’amande,ô: peine des infracteurs
de la loy efl: la mort,comme f1 aucun a petpetré adultere,f’il a forcé fille ou fem-
me : f’ils a prefumé d’attenter vilaine en vn corps malle zou f’il a foui-feu en eflre

attenté,ôc l’a enduréfaire en fon corps. Et en cas pareil efl la loy incuirable con-
tre turpitude , ou force attentee ou perpettce és corps feruils , des captifs, ou ef-

elaues,ou gens de ferue condition. , .Semblablement ne falfifi’cation de poids 8c mefures , 8: iniufle ou extortionè
i°nier rix de vendition,ôc en fraude ou dol mauuais. Item, fr aucun à foullrait la

cho e d’autruy ou a emporté d’vn lieu,ce que pas il n’auoit pro pofé,tous tels for-

faiteurs font uniffables par peine, non point telle 8c f1 legcre comme és autres
nations,ains beaucoup plus (,griefue. Car d’iniure ou forfaiâure contre pere 8:
niere,ou d’impieté commi e contre Dieu , fi aucun feulement l’attente, in-
continent il efl perdu a: mort. Anton traire , à ceux qui fe gouuernenr entiere-
ment 8c font leurs bonnes aérions felon la loy obferuee , eondigne pris leur en
efl retribue’ :non point d’Or ne d’argent, ne de coronne d’or femee de pierres

precieufes , mais d’ellte prefque amy 8: fauoris de Dieu, qui efl vne chofe fur-
palfante tous biens terriens. Car c’ell: l’honneur qu’acquiert celuy qui ayme

"Dieu. Dauantage vn chacun ayant fa confcience pour te moing profite beau-

40

coup: par permillion du legillatcur prophetifant , à: de Dieu enfemble don-
nant la ferme foy 8c croyance alfeuree a: confianteà ceux ui vertueufement
obferuent les loix, 8c pouricelles f’il efl befoin meurent, qu’ils feront derechef
changez de mort àvie 6c obtiendront vne vie meilleure par celle mutation , la-
quelle leur fera conferee. Et certainement ie ne daignerois à prefent efcrire tel-
les chofes: linon que les œuures en fuffentà tous manifelles. Car par mainte-
fois plufieuts de nos progeniteurs, pour ne vouloir feulement proferer vne lim-
ple parole outre les commandemens de nollreloy,ont nef-virilement a: con-
flamment fouffett tous tourmens,ôt griefues morts. le dy bien d’auantage , que
quand bien nolire gent, ôt nol’tre nation Iuda’ique feroit incogneueà tous les
humains , 8c que noflre volontaire obferuation de nos loix ne feroit fçEuë,ne
par cxëples de fait manifcllee, 8c cogneuë,fi quelcun d’auenture,fe trouuoit qui

racontait aux Grecs en quelqucincogneuë partie du monde auoit trouué 8c veu
des homes, 6c des peuples ayans vne telle,f1 onne, «St tant honnellze opinion de
Dieu ô: en telles fi iull:es a; fi feueres’loix conflamment permanents par tant de
ficeles,ie croy que tous homes qui cela en ten droient en auroient grade admira-
tion :mefmement pour les continuellesôt inconfiantes mutations de religion,de
loix,d’opinions de mœurs,coufi:umcs 8c manietcs de viure, que iournellement
ils voyeur aduenir entr’eux. En femme , ceux qui e’s derniers temps fe font

T orne I. t ’ x x x
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elfayez d’efcrire entre les Grecs des republiques 8c des loix , ont ellé mocquez
comme vainement traiétans compofitions incroyables, à: de ce ont ellé fub-
fannez par aucuns, les blafmans d’auoir cntteprius de traié’ter argumens im-
poffibles d’ellre mis en effeét. le me rayle pourle prefent des autres Philolo-
phes,qui de telle matiere ont dilpute’ en leurs confcriptions : ô: prens feulement
celuy grand 6c diuin Platon.Lequel combien que nef-admirable il foir entre les,
Grecs, comme celuy qui en vertueufe honnelleté de vie, 8c en eloquence de
arole ôc en crfuafion de vraye Philofophie à exedé excellemment tous les

autres Philofàphes : neantmoinsilfe trouue quafi toufiours eflre mocquc’ par
ceux ui és affaires ciuiles ,és ellats, 8c gôuuernement des tepubliques fe pen-
fent eflre , a: font ellimez lesplus entenduz: difans qu’il en a parlé comme clerc °*
en armes,& f1 efl blafonnné en cela par les cauillations de la vieille comœdie. Et
toutefois qui bien attentiuement confiderera fes paroles,il y trouuera fouuent
a: facrlementv chofes nef-prochaines , 8c fort conuenantes aux loix 8c aux bon-
nes coufiumes de plufieutspeuples obferuees,ayant en fa republique verbale,
ordonné chofes qui le font realement en plufieurs republiqucs. Tant f’en faut
qu’il ayt efcrit ordonnances impoflibles , luy qui à efcrit pourla plus grande

art chofes conformesà nous loix. Car celuy mefme grand * Platon confelfe,
2,52.?" que pour la grolliere ignorance du peuple il n”ell pas feur de proferer, ny aper-f
fixait; tement declarcrla vraye se bonne opinion qu on peut auorr de Dieu. Mais en.
hutin s. core font-ils plufieurs qui elliment es loix de Platon eflre nouuelles, compo-
’33." a feesà plaifir,ôt efcrites par grande licence: ayans en beaucoup plus grande ad-
:32?" irritation les ordonnances legalcs,conllitutions morales,politiques, sa œcono-
Clv’nlhü- miques de Lycurgus legillatcur Lacedemonien,8t font grand pris de la republi-

que de Sparte inflituee ô: gouuernee par fes loix : pource que la cité de Lacede-
mone,& la politique Spartaine ont duré a: continué tre ong-temps en l’ob-
feruation des loix deLycurg’. Pat cela faut-il donc conclure,que C’CPC vn manife-

fie indice de vertu, 6c de bonne teneur, que de conflamment, 8c longuement
demouret permanente immuable en fes propres loix, bonnes mœurs, a: couilu-
mes. Dontfipour telle immuable permanence ils ont les Lacedemoniens en
fi grande admiration ,qu’ils conferent le brief temps de la permanence en leurs 3c
loix, auec deux mille ans , 6c de plus nollre republique luifue toufiours dutante
en mefme ellat. Et fur cela qu’ils confiderent encore, qucles Lacedemoniens
ont eflé veuz garder parfaitement leurs loix , 8c icelles maintenir , durant tout
le temps feulement qu’ils regnerent en liberté: mais aptes que mutinations de
fortuneleur aduinrent, 8c qu’ils pafferent en domination efirangcre, alors ils
oublierent prefque toutes leurs loix. Mais nous ne pour auoit ellé agitez par
diuers tours de fortune, parles mutations des Roys d’Afie,ne pour eflre fina-
lement tombez en nos extremes maux 8c calamitez, n’auons iamais ellé alienez,
ne dillraits de la perpetuelle obferuance de nos loix , ains les auons perfeucrcm-
ment en toutes aduerfitez gardees , non pour caufe d’oyfiueté , ou de comelfa-
tion conuiale de fellinsôt banquets.Car qui voudra bien confiderer la verité des
chofes, ou nousltrouuera par plus ample, 8c. manifelle tefmoignage eflre plus
chargez d’œuures à: de peines parnollre loy , 6c plus de veilles 6c de labeurs à
nous eflre impofez qu’aux Lacedemoniens. Lefquels parleurs politiques ordô-
nices ne labouroient les terres, ne cultiuoient les vignes, ne faifoiét aucun exer-
cice de quelconque mellier ou manufaétu rc, ains exemptez de toute œuure ma-
nuelle, fors que des armes, 8: des ieux d’exercice corporel, remis en perpetuelle
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I. I , ET LYSIMACI-l. . , 79; toyfiueté demouroiét en leur cité gras a: en bon poirier, 8c beaux de corps :vlans
de’fetfs efclaues qui leur feruoient 8c miniltroient en toutes les chofes inecef-
faire de la vie , prenans de ces mains feruiles la viande toute apprellee: 6c ne le
propofans rien plus iulle, meilleur, ne plus vertu-eux aire , que de fOuffrir a; fai-
te tout :pour preualoir 5: fuppediter ceux contre qu’ils entreprenoient guerre.
Ce qu’encore toutefois n’ont ils peu toufiours obtenir : dontà prefent ie lailfe
à dire combien de fois non feulement aucuns d’eux en leurs feules 8: lingulie-
res petfonnes, mais aufli plufieurs d’eux en grande compagnie a: multitude
bien fouuent fe font renduz les corps auec les armes àleurs ennemis,en mettant
foudain en oubly a: nonchaloir les principaux preceptes de leurs loixLycurgia-

to nes , 8c de leurs ordonnances ciuiles. Penfez vous qu’aufli entre nous ne foient
trouuez aucuns , ie ne dy pas tant 8c en fi grand nombre , mais deux ou trois au
plus, qui ont elle cogneus proditeurs 8c fauffaires de loix ? ô: ce non fans grande
force d’occafion, mais par terrible crainte de mort. le dy de mort,non telle, que
aux combatans facilement peutaduenir fur le champ , prelle, non preneuë , ne
pourpenfees : mais telle mort , qui tpar commandement tyrannique efl pronon-
cee, a: puis execurée auec cruelle a i6tion des corps , et horrible tourment. La:
quelle redoutable 8c cruciable efpece de mort,les Princes, ou tyrâs plus puilfans

ne nous, 8c vfurpans par force domination furnos corps se nos vies , ont fait
fhull’rir à nos gens foufmis à leur fubieé’tion , non pour hayne de noflte nation

1° ( commeie penfe ) ne pour autre caufe de mal volonté , ou indignation: linon à
fin de veoir comme par vn admirable ôt incroyable fpeétacle, fil fe pourroit
trouuer aucuns hommes de li confiante fermeté, qui ellimaffent eflre vn feul
enorme crime de commettre aucun ferfait contre leurs loix par la crainte d’eux

uiifans mondains z voire feulement proferer vne feule arole contreuenante à
l; loy deuant leur face redoutable. Et toutefois fi ne fe faut-il point efmerueil-
ler, fi fur tous les autres euples du monde vniuerfel,nous endurons la mort tref-
conflamment pour le l’dufiien 8c obferuation de nos loix. Car l’es autres n’en
peuuent pas mefme facilement toleter les legeres chargesnde nos loix , c’ell affa-
uoir trauailler foy mefme , viure fimplement, ne boire ne manger fortuitement

3° à: fans elleélion,ne felon fon appetit, n’auoit compagnie charnellea plaifir , à:
telle que chacun voudra: ne le vellir trop braucment ,* 8: viure fans faire qu’el- ’
que œuure ou aère digne de cognoiffance. Mais faut aduiler furies autres , fi en

tenant les armes , St exerçant efait de guerre, 8: te ouffans ces ennemis qui
l’es viennent afl’aillir, au demourant ils peuuent bien fgullenir , 8c accomplir es
preceptes de leurs loix , fur l’ordonnance des viandes, 8c du viure: ce qu’ils ne
font pas. Maisà nous il efl tref-agreablc pour telles caufcs quelgues dures 8c I

riefues qu’elles foient,d’obeyrànos loix : 8c icelles tant rigoureu es aceomplif- a." m du.

fangmonltrer vn vray exemple de confiante force. Vaifent donc hors de nous "du"
point duces Lyfimachs,ôc ces Molons,& tous les autresfcriptcùrs de calomnie,mefch’ans in?

fophilles, trompeurs d’adolefcens , 8c abufcurs de ieuneife, 8c ja plus ne vien- ,1 .3131;
4° nent deroguer n’impofer blafmesà nous comme aux pires hommes du mon- 3337:;

de. (ligand: moy,certes le ne voudrois point faire examinarion reprehenfible «par: tu
iman: ufur les loix d’autruy. Car noflre bonne coullume efl de pluilofl garder a: 0b. un?»

ferucr les nol’tres , que d’accufer ou reprendre celles d’autruy. Et de moquer en fi..,, ...
derifion ou vituperer ceux,qui és autres natiôs font ellimcz dieux,nollre egilla- gy:
teur apertement ô: expteife’ment le nous a deffendu, feulement pour aucun-173::
ce de l’adorable appellation de Dieu,qui leur cil attribuée. Pource nous ne nous

xxx 1j
î



                                                                     

.596 CONTRE APPOLLÔINÈ MÔLÔN,
entremettons de blafonnet , viruper ,ne reprendre ne les dieux ,nelesloix
eflrâges.Mais nous ne pouuôs,ne deuôs nous taire des faux accufateuts,qui par
leurs malignes obieétôs s’efl’orcét de nous dônet blafme ,veu mefmemét que

ce n’cll pas celle oraifon prefcntemenr côpofee qui les redar u’e’, mais autre pa-

role de plufieuts auant nous premife. Car de tous les fagesîommes qui en tre
les Grecs ont el’ré par fapiéce admirables , qui efl celuy , qui ne redargue les plus

renommez Poëtes , 8c encore plus les legi ateurs,pout ailoit dés le commence-
ment femé entre les peuples tant de diuerfes fuîtes a: variables opinions des
dieux î les mettans tant 8c en tel nôbre qu’il leur a pleu a: procreez ou des vnes,
ou des autres , ou de diuerfes natiuitez : les departans en diuers lieux d’habitatiô m

7 ’ . . . . . ’ , .gym; 8: leur confirmans diuetfe maniere de v1ure , commeàdiuetfes efpeces d ani-
maux conllituans leurs diables. C at ils en ontlogé les vns fouzla terre,les
:1552" autres en la met,ôc les plus anciens d’iceux ils les ont dit eflre enchainez au plus
C IJe; fun, profondes tenebtes des enfers. Quanta ceux qu’ils ont logez au ciel,ils ont mis

Ï’ËÏZÇ, fut eux vu fouuerain chef ôc Prince, nommé Pere , voire Pete-aydant de nom.

3m, a: d’appelarion feulement :mais de faiét tyran violent , 8c impctieux domi-
[on tm- nateur , ô: pource contreluy les autres dieux drelfetent embufche par le moyé

de fa propre femme , de fon frere , «St de fa fille , laquelle ils feignent eflre
nay de fon cerneau: afin de lelier ôqprendte, 6c le deboutet de fa fouueraine
principauté commeluy auoit fait a on pere. De tels enormes blafphemes in-

. dignement atribuezà la diuinité 8: dignes de trefgriefue accufarion 86 capita-
le peine , fontiufle querimonic les fages hommes ui en fapience 8c vertu ont
mgr-6’ ellé les plus excellens : lefqu els ayans en detifio n telles vaines ôc blafphemaroi-

me res fupetllitions , adiou ent dauantage vu tel argument,difans:S’il faut croire
me. u que des dieux , les vns font encore enfans,ou adolefcés fans barbe,les autres,hô-
mm: mes barbuz , ou vieillards chanuz :les vns conflituez mailltes,8t patrons furies
322;”; arts , 8c melliets comme vn dieu boiteux forgeron, 8: vne deeffe tiffotiere , va
Mû autre dieu courtier voyageur , 6c guerroyant au ec les hommes , d’autres formas
9,3752 de la cithare, ou du lut , ou s’elbatans à tiret de l’arc 8c eflre fagittaireszen aptes,

fifi: feditions eflre faites des vns contre les autres , contentions 8c guerellesiptinfes,
pour les faueurs ôt par cialitcz des hommes, non feulementiu ques à fe comba-
tte enfemble , 8c mettre mains violentes les vns futles aurtes,mais aufli teceuoir
griefues layes de la main des hommes , auec grand’doulcut, 5c larmes : deuc-
nans a 1bles de mal comme mortels humains. Et ce que fut tout cil le plus
exce if 8: impie , s’il faut croire qu’abandonnéement ils vfaffenr de l’intempeo

rance de charnelle permillion : comment ne fera trouuee telle chofe incôgteuë
5c mal conuenâreà la de’iré que les folles amours , les concupifcences, a: les pail-

lardifes foient communes à tous ces beaux dieux et deeffes malles 6: femelles
enfemble 2Ets’il efl croyable que tels beaux dieux 8c dceffes fe meflaffcnt en ces
humaines parcialitez noyfes, paillardifes,folles amours,& corruptionzcommét
feta-il trouuédes honnelle aux hommes de telles chofes vilaines commettre , en
imitation de leurs dieux 8c deeifes? En aptes le fouuerain pete de ces dieux 8c
deeffes,ôc le plus puiffant de tous , aptes auoit feduites pauutes filles 8c femmes
mortels , 8c de fa femence diuine engroffees , il leslaiffe enterrer toutes viues,
noyer ou garroter fans en tenir comte, à: fi ne peut deliurer de mort violéte les
enfans ni de luy font en édrez,eflâs fubiets( côme il confeffe ) à la fatale del’ti-
nee : 8c 1 ne peut porterlges morts d’elles 8: d’eux pariément fans dueil , larmes,

a: regret cômevn mortel hôme inconfiant. Voila de bômes , belles 8: hônefles
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. I ET LYSIMACH , 797chofes, 8c autres à icelles confequenres, comme adulteres veuz au eiel,celcbtez
par’aucuns dieux fiimpudentement quel’vn d’iceux ellans furprins en adulte- ,
re,les autres confeffoient franchement eflre enuieux 8c ialoux de la felicité de
celuy qui efloit furprins , 8: lié out vn tel vilain aéte. Car que ne feroient les
autres ieunes dieux,quand le’pfiis ancien , le-pere , 8c le Roy de tous ne pouuoit

l- contenir fa libidineufe impetuofité de. fe mefler auec fa femme pas plus, que
d’entrer en fa maifon. En outre ils font aucuns de ces dieux feruans aux hom- New»
mes,vne fois edifians,&: bali-Mans pour prix propofe’ : vne autre fois ardans le 3,33;
bellial ’a gages de maiflre , comme vachers ou bergers , autres lifez és îaffes pri- "” ’4’”

une les
W fous d’enfer comme mefchans criminels. (Lu efl donc celuy des fa es hommes "nm"

de bon efprit,qui par ces indignes ftiuolesfabulations des dieux ne (gemflambafl: 194:ng215
à redarguer ceux qui les compofent , 8c à reprendre la grande follie de ceux qui ÊÇÏÂZÏ,

les croyent? Semblablement entre ces nobles poètes 8c legillatcurs , aucuns ont
ellé, qui ont bien ofé prefumet de feindre 8c attribuer à la diuine nature , 6c fub- fr" mir

A "Ilfiance de Dieu impalfible,vne crainte, a: terreur, fureur 8c rage, enuie, 8c fedu- Roy. s..-
&ion,8c telles autres tref-ma’uuaifes pallions: tellement, qu’aux plus renommez 213:3
de ces terribles dieux, ils ont petfuadé les cirez de facrifiet. Car ils fe font allrains "m" z"

une. en
en telle necelfité de fauffe religion , qu’ils elliment aucuns dieux Ileflre bons, à"fir-
ôc donateurs de tous biens : autres ils a pellent dieux contraires , 6c aduerfaircs: Îfi’r’gg’

a0 lefquels ils feiforçent d’appaifet paroblarions , 8c les rendre propices 8c placa- 23’322?
bles par dons 8c prefens offerts: comme fi c’elloient mauuaisôc dangereux hom- fj’îf’filzj

mes, qu’il conuient appaifer par Hatetie , 8c munificence,ou belles cruelles a: fu- 13":!)
» tieufes qu’il faille adoucir parproyeiettee en gor e : ellimans les hommes ue «’3’ a

tels terribles dieux leur enuoyeront de grandes pfayes , 8c de rands maux fils 321?;
ne leur prefentoient à grande cure offertes 8c donations. miel e cil donc la cau- m h"

nuyfi’fl’mt: ’

fe de li grande iniquité, a: enorme blafphefme contre Dieu? Certainement ie "un
penfe que la caufe efl, pource queles legiflateuts de ces peuples payens , ne co- m”
gneurentiamais dés le commencement la vraye nature effenciclle de Dieu , ne
d’autant Iqu’ils en pouuoient au plus ptes du vray conçeuoit , ils n’en ont definy

3° parfaite en tencc , ne donné bonne ôt veritable opinion à leurs Republi ues:
mais ont mis cela a nonchaloir comme chofe trop vile 8c baffe pour leuts’liau-
tes entreptinfes: concedans aux poètes de forger 8c d’introduire les dieux qu’ils -
voudroient, a: auxxO rateurs d’efcrire dela Republique , a: des dieux’elltanges
tels arrells 8c decrets que bon leur fembleroit.Semblablement les peintres,ima-
geuts, 8c llatuaites en la Grece ont eu a; vfutpé rrefgrâde’puiffance 8c au thorité
en cela, qu’vn chacun d’eux , ou en faéture ou en peinture exprimoit en l’image
.ou flatu’e’ d’vn dieu ou d’vne deeffe telle forme, 8c telle fi ure qu’il luy plàifoit

felô l’opinion 8c conceptiô de fa fantaifie,les vns en argét fies autres en engtaueu- c
tes.Et les plus rcnômez,& plus celebtez ouuriers auoicnt’t’oufiours l’ot,l’atgen’t,

o les metaux, meneraux, 8c couleurs pour mettre en œuure l’argument de leurs in-
uentiôs de iour en iour renouuelantes : d’où aucuns réples font totalemét defers
et delailfez selles autres ornez curi’eufement de toutes fortes’de purifications. Et
pource entr’eu-x,ôc en leur muable religiô les premiers dieux qui en leur cô’m en-
cement auoicnt elle” floniÏans enhdnn eurs,ôc celebres en veneratiôsçdeuinre’nt
vieux,ôc nonchaluz; 8c d’autres nouueaux dieux,plus ti’chemét orpins" artificiel-
lement fabriquez leur fiiccedetent enshonn eut d’idolattie. D’où en aulliïadu’e-

rnu, que des vns jadis tant venerez , les temples ’fOnt milans vuyd’es , delolez , de-
peuplez, ou mis en ruyne, des autres nouueaux les domes’font magnifiquement

x x x in
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598 CONTRE APOLLOINE MOLÔN,
edifiez, l’hôneut des dieux payens ouurez de mains d’homme, a: de leurs terni
ples,’ainf1 changeant de temps en temps , a: de lietle en autre felon les muables
Volontez des hommes. Ou au contraire,il conuient la foy,la bonne opinion 8c
croyance qu’on a de Dieu , la veneration , adoration,8c latrie d’iceluy eflre gat-
dee a: con etuee en immuable religion de confiant efprit. Or entre les autres
Grecs , ApolloineMolon a ellé l’vn des plus fols outrecuidez,ôt Vu des plus en-
flez de folle perfuafion de foy mefme. ’ Mais de ceux qui en la Grece ont eflé,
vrays Philofophes,nul n’a ignoré ce que nous tenons de la vraye nature,ôc fub-
llance deDieu , 8c de la reuerenceàluy deuë,ny aufli n’ont ignoré les caufes des

froides 8c vaines allegories fur les dieux poétiques. Parquoy ttefiuflement llSro
les ont tenus en defpris, eux a: leurs faiteurs,ôt leurs fetipteurs,fe tendant d’acÂ
cotd , a: bien conuenans auec nous quant à la vraye,bonne,& decente opinion
de Dieu. Ce que bien confiderant le grand Platon , defend de teceuoir nul poë-

. te en fa tepublique: 6c d’icelle renuoye’honnorablement Homere couronné
de chappelets de laurier , 8c parfumé d’odorant vn guent , pourdoute d’auentu-

re que par fes faulfes fabulations il ne cottompifl: la bonne 8c droite opinion ,
de Dieu. Car ce tant renommé Philofophe Platon a fut tous autres imité no-
llre le illateur Moyfe : voire mefmement en cela , ue à tous les citoyens de fa
republique il a commandé, que tous en general 6c él’pecial parfaitement a: par au
cœur apprinffent fes loix pour fente caution 8c garde que tien des mœurs,cou- ’
[turnes , ou corruptions effranges , ne fe mella à fes citoyens,mais fa republi-
que demourall: pure «St incorrom pue , 8c par long temps durall: confiant en
l’obfetuance de es loix. A toutes ces chofes n’ayant tien penfé Apolloine Mo-
lon , ne prins en cela aucune confidetarion , nous a voulu accufer de blafmet du
femblable en ce ue nous ne receuons point entrenous 6c en nos folennitez fa-
crees ceux qui ia’lont preoccupez d’autres perfuafions de religion diuerllc : 8c
nous imprqpete que nous ne foui-frôs communiquer auec nous,ceux qui vfent
d’autre cou urne de vie que de la nollte. Combien que celle fiiyte d’elltanges
hommes en loix à: mœurs ôt religions, n’ell pas propre ’a nous feuls Iuifs , mais 5°

quali commune à tous peuples non feulement Grecs vniuerfellement , mais
auffi fpecialemét aux ho mes qui entre tous les Grecs fontcogneus auoit ellé
les plus aduifez en leurs tepubliques. Cefont les Lacedemoniens, qui mettoiét
’hots de leur cité tous les eflrangets z a: encore ne perm erroient leurs citoyens
pet egrinet vers les peuples effranges , ctaignans tant d’vne par que d’autre ve-
nir corruption de l’integtité de leurs loix Lycurgianes. 0 n pourroit bié donc-
ques accufer plulloil que de nous la feuerité tigoureufe d’iceux Lacedemoniés,

qui ne daignerent teceuoir nul participant de leur communauté, conuerfariô,
a: cohabitation. Chiant à nous Iuifs ne dai nous eflre zelateurs,ou imitateurs

[des faiélzs 8c chofes d’autruy: mais bien vofonriers receuons ceux qui defitent
participer aux nollres , 8c fe rendre à noflre communauté,loy 8c maniete de vi-
ure. Ce que me femble deuoir eflre eflimé indice d’vne part de confiante ma-
gnanimités: d’autre part de treshumaine cleméce. Mais pour le prefent ie lailfe

. a lus confctet l’exmple des LacedemOniens , 8: veux paifer aux autres trefno-
b e citoyens de Grece : ce font les indigents Atheniens: lefquels entre autres
propres louanges fe glorifient que leur ciré fait commune ô: ouuetréà tous, rît
Grecs que Bar ares. Defquels Apolloine Mollon efl ignorant , comment ils fe p
font gouuernez és affaires douta prefent nous difputous. Caticeux Atheniens

. incuitablement ont puni degpeinemortclle a: capitale ceux qui tenoiét propos
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de leilts dieux d’vrle feule petite parole, ’outte le prefcript de leurs. loix: Exemà
pie : Pour quelle autre caufe mourut Socrates? ll n’auoit ne trahy ne vendu la ci-A
té aux ennemis,ne pollu rien aux temples: mais pource qu’il iuroit de nouueaux
fetmens , a: qu’il difoit vn certain demon ou Dieu luy auoit reuelé les propos
qu’il mettoit en auant, du full à bon efcient, 8c pourverité: ou par ieu 8c fi’mu-’

lation,côme aucuns difent, pour cela feulement il fut condamnéa’i boire la mor-
telle poifon de la ci u’e’. Dauantage, fon accufateur luy impofoit crime d’auoit

corrompu la ieune e, l’induifant à defptifer 8c vilipender la conuerfarion,les
loix, a: coul’rumes du pays. Ainfi Socrates n’ay,ôc natif citoyen d’Arhenes foufë

’° frit tels mortels tourments pour auoit feulement proferé quelques fimples
paroles contre le prefcrfiîpt desloix Attiqucs. Au femblable Anaxagoras Glaà
zomenien pOurauolra crmé que le Soleil elloitVne grande pierre ronde , clai-*
te, 8c enflambee de feu rrellreplendiil’anrfans celle tournoyant, 6c parle trefleè
ger mouuement de fon tout foullenuë en haut , contre la petfuaflon des Athes
niens, qui l’ellimoient eflre vn dieu celefte , ilfut condamné à mort par la feuà
tencc de peu de iuges. e Au cas pareilils decernetcnt contre Diagoras Melien tracta:

’03 auxde faire bailler vn talent de fix cens efcus d’or ,à celuy qui le tuerorr: pourautant a... 4, ,,,
que l’on difoit qu’il le mocquoit des milletes de leur religion? Et Proragoras fi 55:: 4"
bien villement il n’eull gaignéau pied , 8eme fe full: mis en fuite,il cuit ellé pris b Arum

. t . r . . . . . difant que3° 8: mis a mort pour eflre chat e d auorr efcrit en doute des dieux Atheniens. un," ni
Et que fe faut-ilie’frneruciller ’ils ont telles punitions ou executees ou decreafffl’ï
tees contre hommes Philofophes dignes de foy a: d’aurhorité veu qu’en cela l’ami-u

ils n’efpaïgnerent pointles femmes mefmes? Car ils firent mourir vne femme la"! d’4-
eReligieu leur sacerdote , laquelle vn quidam accufa d’adorer les dieux efitan- film?

gers. Orauoient les Atheniens vne ordonnance capitale contre ceux qui in- ;,’f;:,f’,’,’f’

troduifoient en leur ciré quelque mention ou noualiré de quelque dieu ou zzz?
dceffe eflranges , pour celai les condamnoient au fupplice de la mort. Ces Athe- mimi-

. . . . , . . Il
mens doncques qui vaient de telle,ôt tant tigoureufe loy, il el’t tout manifelle, il 21;-
qu’ils n’ellimoientles dieux des autres peuples eflre dieux. Car s’ils en euifent.f:,’;::”,;,

sa creu d’autres que les leurs , ils fe full’ent eux-mefmes priuez ôt frullrez du fruiâ, m"-
vrilité, faueut, ayde a: grace de plufieurs dieux. Encore qui plus efl: , les Scythes c Xcr’fu
ou Tartares, qui fe deleé’tent ’a efpâdte fan g humain,ôc en leurs fauuages mœurs gai”;

bien peu diffetens des fieres belles brutes 8c cruelles: neantmoins ils tiennent :2125;
les myflcres de leurs inhumains facrifices deuoir eflre fan-s changement gar- "MW

"nm lesdez a: bien obferuez: tellement u’ils tuetent leur homme Anachatfis Philo- sans":
fo he Tartatin admirable entrecl’es Grecs en’petfeétion de fapience ellant te-
tourné d’Athenes vers les gens de fon pays. Et l’occitent les Scythes pource 3:3,

u’il leur fembloit efl-te reuenu plein de dieux Grecs, autres queles Tartares. 2:32".
le dy dauantage,qu’entte les Perfes on en trouuera plufieuts auoit fouffetts nenni

4o tourmens , 8c motts’pout femblables caul’es.0t efl-il tout certain, qu’Appolloia fil? 24,.

ne Molon fe deleâoit grandement aux loix des Perfes,ôc les tenoient en grande jaffa,
admiration affauoir en ce que les Grecs tintent ’a grand merueille , la force, con- si;
corde, 6c vnanimite” que les Perfes curent touchant l’opinion des dieux , c’ell af- languier! .

. . . .. afanait, celle vaillante force c qu ils demonl’tterent au brullement de leurs tem-- ,.’.’.’;”.’;’.I’

ples. Dont Apolloine les efiime metueillcufement couffins en leurs perfua- 4" "Ï"il n’lflor’i

ions diuines : a: a toufiours ellé nef-grand imitateur des elludes Petfiques , a: 3:2le-
dcleurs exemples ôt faits , en faifant comme eux contumelies , 8: vilenies aux mm», t

aux"femmes d’autruy, ôt mettant en pictesleurs enfans. En laquelle forte de cruaué 4., au,
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téliaucun d’entre nous auoit bleffé mefme les belles brutes irraifonnables,la
mort luy feroit decretee parnosloix. D’efquellels’loix pleines de telle humanité

&clemence iamais ne nousa peu dillraire nela crainteôc terreur des puiffans
Roys 6c dominateurs,ne le zele des eflrangers dieux , qui vers les autres peuples
font honnotez. Et fi nous exerçons à force, proüeffe, 8c vaillance,ce n’ell point
pour entreprendre guerre à caufe d’auarice, ou conuoitife d’vfurpet l’auttuy:

ains pour vaillamment foullenit le droit de nos loix. Car ores que nous fouf-I
frions airez ariemment tous autres dettimens, f’il adulent qu’aucuns attentent
de nous de mouuoir de nos loix,ôc les nous faire abandonnet,alors nous effor-
çons d’y refilletôc rebeller, voire outre nol’tre propre force ô: ver-tu , 8c endu-

rons plufloll iufques aux detnieres calamitez. Pourquoy donc, ne comment
pourrions nous eflre émulateurs des loix ellranges? quid nous les voyôs n’eltre
obferuees ne conflamment gatdees ne par les peuples , qui les tiennent , ne par
leurs legillatcurs? Et comment ferons nous dignes d’el’tre reprins pour nous
contenir en l’integrité de nos loix diuines, 8: pleines de picté, 8c d’honneflc pu-

dicité, files Lacedemoniens ne font point à reprendre poutleur inhofpiralité,
85 contemnement de nopces legitimes 2 a: fi les citoyens d’Elide , 8c de Thebes
en la def-hontee a: contrenaturelle bougrerie des malles f’el’riment faire œue

10

ure tref-bonne, 8c tref-vtile? Ces peuples donc faifans tels inhumains et vilains .
aâes,8c les ellimans des ancienneté trefbonsôc tref-eonuenables non feulement
ne les ont fuys par effeét , mais les ont aufli meflez entre les preceptes de leurs
loix, ce qu’à tant prins de valeur 8: d’au thorité entre les Grecs, qu’ils nont point

eu honte d’attribuer a leurs dieux le concubinage des enfans malles, 8c par mef-
me raifon les mariages auec leurs fœurs , compofans à. leur plaifir vne telle fatis-
faétion excufable de chofes trcfdifconuenan tes 8c contre nature. le me depor-
te ourle prefent de parler des fu plices capitaux, sa. combien de moyens d’ab-

’foliition de crime, plufi’eurs legiffateuts ont donné aux hommes malings , pu-

nilfans les adulteres feulement par la bourfe en amande pecuniaite , 8c la cor-
ruption des vierges tournans en legitinies efpoufailles. Et de difcoutir combien
d’occafions ces peruerfes loix gentilles fuggetentà faire tourner le dos à vertu,
bonté, &(pieté,ce feroit vn tres, ôttroplongexamen. Car ja lon -tempsà que
entre plu ieuts peuples a el’ré enfeigné, 8c pratique le moyen de ubtilement 6c
auec impunité tranf reifer les loix,’& les trauerfer fans peine ç comme le gros
rabans tranfperçentlges fubtiles toiles d’araignee fans y eflre prins. Cequi point
ne fe faitentte nous,attendu . ue pour la roide et incorrompuë obferuance d’i-
celles , nous fommes defpoüillez de nos richeffes 8: autres biens, 8c deiettez de
nos propres cirez. Parquoy entre nous la loy efl: roufiours gatdee iufqu es à l’ex-
tremité de mott.Et fi n’ya nul des Iuifs , encore qu’il foit bien loin g de la pro-
uince de Iudee,qui tant redoute le Roy ou dominateur du pays ou il fera ttanlï

10
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migré, tant terrible , ou acerbe fait ce prince, que pour la crainte de luy il palle 4°
. le moindre precepte de la loy. Si doncques pour la grande vertu , 6: inflice par:
faire de nos loix nous fommes fi fort affeôlionncz enuers icelles,il faut donc que
ils nous concedenr que nous auons de trefbonnes 8c trefiul’tes loix. Et fi au con-
traite ils veulent dite, que nous nous opiniallrons à mauuaifes loix defquelles

V neantmoins tant durablement nous conferuonsl’, quelles punitiôs ne deutoient.
ils trefiullement foufl’rir , fi ayans meilleures ordonnances legales que nous,
toutefois ils ne les gardent pas comme nous faifons les nofltes? O r pourautant
que la longue anquiré , a: anciénté du temps a toufiours ellé ellimee nef-verita-
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blé approbation, iela produiray pour tefmoignage des vertus de nol’cre bon
legillateutMoyfe, 8c la bonne petfuafion de Dieu qu’il auoit en ny , ô: qu’il a

.tranfmifeen nOus. Car comme ainfi foit que le temps efl infiny, fi aucun le con-
fete auec les aages des autres legiflareurs on le trouuera outre ôt par deil’us tous
les autres premier en antiquité de temps. Les vrayes loix doncques ont cité par
nous Iuifs declarees fi bonnes&iul’tes,qu’à tous autres hommes elles ont donné

’ enuie 6c zele de les enfuyute 8c les imiter. Car les premiers Philofophes des
,0 Grecs obferuoient certes les droits communs de leurs ays en exterieute appa-

rence,8c comme par couflurriiere forme et maniete de faiiremais en leur fecretôz
arcane traittement de la philofophie 8: en leur faits 6: maniere de viure ils fuy-
uoyent les mefmes fentences que contiennent nos loix , 8c auoicnt femblables
opinions dela deité commenous: par humble modellie 8c bons exemples en:
feignans les vns aux autres la fragilité de vie , 8c charité mutuelle que noftte loy
commande. Plufieuts peuples aulli ja long-temps en fontlemulareurs de nof’tre.
pieté,ôc n’y a nulle cité,ôc nulle gétne des Grecs,ne des Barbares , cune foit par

uenuë, 8c retenue la couliume que nous auons inflituee de faire felle,& vacance
de labeur le feptiefme iour, 8c ou ne foient côme entre nous obferuez quelques

m ieufnes 8c lampes ou candelabres allumez és Temples, iufques à obefetuer comà
me nous les folennitez en l’vfage ou abllinence de plulieurs Viandes , 8C à imi-
ter la concorde vnanime u’ils voyent eflre entre nous, la communion des chol

q fes,l’indullrie des arts, lieurs 8c manufaetutes, 8c le patient endutement des
necellitez pour l’obferuanee des loix. En quoy cela efl fut tout efmerueillable

que fans nul exaé’teur eontteignantà-telle obferuation: la loy par elle mefme
a peu tant obliger les hommes. Car comme Dieu confille en tout, 8c par tout
l’vniuetfel monde, ainfi la loy de Dieu baillee par Moyfe, acheminé en tous 85
par tous peuples.Car fi vn chacun veut rendre cf ard, a: bien aduifer aux aères

se (psi fe font en fa propre maifon , ou en l’ai tegion , fine refufera pointa croire les
c ofes qui par nous ont cité dites. Confiant donc cela, que tou tes gens du mon«
de,en leur ellat ou priué,ou public , tiennent 8c gardent partie de nos loix si en
ont vn naturel zele comme de chofes bonnesôcvertueufes ,’8c neantmoins nous
calomnient pour la pettinance obferuation d’icelles : 6c pour nolire refus de 1’64

ceuoit les autres , il nous efl: force de reprendre la feience, 8c volontaire mali-ï
gniré de tous les hommes zelateurs de noflte loy 8c accufateutslde nous pour
non teceuoir les ellranges loix. Car ou ils veulent que nous receuions,8c enfuy-
nions les eflran ges 8c mauuais droits,auec ou deuant les nollres propres 8c meil-
leurs, tels qu’eux mefmes les cognoilfent: ou f’ils difent que non,8c que cela pas
ils ne veulent,qu’ils fe taifent doriques, 8c cclfent de nous mettre à fus aeeufariôs
malignes.Car ce n’eil point pour haine de quelconque performe ou nation que

4° nous defendons celle caufe : mais c’eft pource ue nous voulôs foullenir l’hon-
neur de nofire legillatcur, sa croyons que les dliofes qui par luy ont cité parleçs,
prophetifees, ellablies, ordonnees et cômandees,font toutes proccdees de Dieu
autheur 8c mâdateur d’icelles. Finalement quad bien nous n’entendrions ne co ç
gnoil’ttiôs la vertu,ôc diuine iuflice de nos loix : fi ferions nous encores induits a
en auoit rrelbonne opinion,ôc les tenir en grand prisât hôneur,par l’exéple de la

tande multitude des autres nations elltâges, qui de naturel zele mettent pein e
ales imiter. Mais de nos loix,’ôc de nollre tepublique i’ay fait affez ample 8c cer-
taines narration és liures que l’en ’ay efcrit de l’antiquité des Iuifs. Et derechef
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en ce traité en ay fait mention , autant qu’il m’a ellé ncceffaire en cel’r argumét’:

ne propofant ne de blafmet les droits ôt ordonnances legalcs des autres peu-
ples , ne lou’e’r les nollres :mais à cela feulement pretendant de redarguer par
veritable tefponfe defenfiue,ceuxqui contre nous ont inüillcment efcrir,ôc qui
fans aucune honte ont enrreprins contention poutimpugner la claire verité.
Ainfi le peule auoit par la prefente confcription abondârrrentaecomply , ce
que i’en auois promis. ’Cat en iceelle i’ay probablement monllté la nation des

hommes Iuifs eflre trefantique,contre ce que les calomniateurs en afl’ermoiét,
sa pour cela prouuer , i’ay exhibé pour tefmoins gr’and nombre des anciens au-

theurs , qui de nous ont fait honorable mention en leurs cfcritures. Et en ce
qu’ils ont dit les Egyptiens eflre nos progeniteuts , il a cité clairement prouué
nos progeniteurs eflre premietemcnt venus d’vne autre tegion en Egyfpte, 8c
qu’en ce ails ont menty de dite que nos ancel’tres Hebtieux futentcha ez d’E-
gypte pour caufe de lepre à: autres maladies contagieufes. Car il a elléaperte-
ment reliifié , qu’ils retournerent en leur propre et premier pays natal de leur
propre mouuement et volonté, a: auec grande force 8c magnanimité.041ant à
ceux qui fe font efforcez de blafmet no te legillatcur Moyfe , comme fedu-
éteur , mage,8c mauuais homme,certainement Dieu 8c aptes luy mefme la lon-
gent , 8c ancienneté de fon temps , ont porté allez fuflifans tefmoignages de fa
vertu. D e iul’tifier nos loix par plus ample parole jà irien a ellé befoin, car par el-

les mefmes elles ont apparu allez euidemment eflre bonnes,pleines de picté
’ entiers Dieu , 8c charité enuers les hommes,ôt ayans rrellincereôc vraye inten-

tion , inuitans les obferuateuts d’elles, non à hayne ou defdain des autres hom-
mes , mais lul’collà la communion des biens 8c autres chofes , loix ennemies.

P sd’iniquitez , veneratrices de iul’tice , teiettantes toutes excelliuesluxutiolitez
toute oiliueté 8c patelle, ôt enfeignans frugalité, de laborieufeindulttieme fça-
chans faire guerre pour auarice : mais pteparantes fes peuples par excrcitation,

" trauail,8c patience,à eflre forts,ôc vaillans pour eux-mefmes, touliouts ineuira-
blesà retribucr punition pour le malfait , non faciles ny aifees à circonuenir 8:
deguifet le droit par paroles , confitmees ac tatifiees par œuures a: mîtes ver-
tueu’x. Car en cela touliouts nous monl’rtons les œuures de fait plus manifelles
que les lettres ou les paroles. Parquoy ie dy hardiment 8c afferme alfeutément
que nous fommes enfeigneurs exemplaires , maillt’es 8c precepteuts, 8c quant
8: quant faiteu’ts 8c opérateurs de plus , et de meilleure c ofes que tous les au-
tres. Car qu’el’t-il meilleur , qu’vne picté iamais ne preuaricant, ne fe dcfiour-
nant dola droite voye ËQi’ell-il plus iulie , que d’obeyt aux loix P Op’ell il plus

vrile , que de s’en tt’aymer 8c viure vnanimes,8c iam ais ne-fe defpartit , ne diuer-
tit d’enfemble en aduetfe calamité, ne aux temps des felicitez s’ou trager par in-

iures 8c forfaits , mais en guerre contemner la mott,ôt en paix vaquer aux vriles
arts , ôta l’agriculture 8c aux œuures de mellier ou manufacture , touliouts en
tout,& ar tout croire que Dieu a regard fur tout,& feul gouuetne tout?Donc-
ques te s honnell’es 8: vertueux en eignemens &commandemens lipar d’au-
tres peuples ont el’té premierement 8c auant nous efcrits ou obferuez , nous
leur en deuons plus grande grace, comme difciples ayans apprins d’eux. Mais
fi deuant nous nuls autres n’ont telle loy traitee ne par efcrit, ne par œuure mi-
fe en lutniete, on-nous peut conoillrc principalement , 8c fur tous ,ellre bien

2.0

30

40

vfans d’icelles,& que leur premiete inuétion, &otiginale côllitution efl nol’tre,



                                                                     

ET LYSlMACH. se;à: de nous procedee. Vaifent doncques ietter au ventleurs calomnies ,8: par
nous conuaincus fe departent ces A ppions ces Molons, a: tous ceux quicon-

ues’fe reliouylfent en derogarion menfongete. A toy E aphrodit,amateur
de verité, se par toyà tous ceux qui delitent ouyr 8c enten te les chofes venta:
bles denollre nation, ce liure et le precedent foit efcrit" ” ’

Fin des ulpologies contre Appion «Alexandria , Apolloine
M alan, (9s lgfr’macb.



                                                                     



                                                                     

mg LE DESPRINCIPALES
MATIÈRES CONTENVES E2 ANTI-

ÜITEZ IVDAX vas. nApologie (ficelles;

Le premier nombre denote la page:l.e fecond, la ligne diflingueé par dixaines.

. . A itou ayant expres commande-
’ ,Ï ment de Dieu vient au deuant de

A r la lon frere Moyferetournant en E-

gypre. 64.2.0Ü Aaron aagé d’oâante trois ans

quandrllottit d’E ypte. 68.40
Aaron infiltue’ lacti cateut parle

commandement de Diel,&ap-
prouué du peuple. 95.10

Aarô’ aprouue’ factificateurpour la troiliefmefois.1i7.2.0

’Airon le defpoulllc des otnemensjacerdoraux, 86 les

bailleà f-in fils Eleszat.’ 11.0.1.
Aaron aagé de cent magnerois ans meurt il: vènë de

toutlepeuple. 308.1Aaron aduerty par Moyfe de l’a mort. 11.0.1
Aaron frere de Moyfe premier factificateur,8c tous les

luyuar’is.’ 72.7.:0Aba’l fils d’All’er. ’ 54.1.0
Abanetlnceinture facetdotale , autrement appelle: E-

miam St la façond’icelle. 70.10
Abir montagne ttcshaute. 14.6.1
Abbir Po1itife,iuge Bapylonien. . 7 48.10
Abdallar Roy de Phepice tué en trahifon": 744540
Abdée,petedeClielb1s. « 74.8.10
Abde’el,filsd’lfmahel. 1.1.. 50
Abdemon Tyrieu ipouuêceau fubtil 8c ingenieux don-

ne (olution aux prqblemes enigmatics de Salomon.
2.38 50744.10;

Abdon fils d’Elie,gouuerneutd’lfiael. » 175.10

Abdiliii,pere de Myttori &de Geralle. 748.10
Abel pilleur inhumainement cecy par l’on frere Gain.

4.;0
Abel region fubiuguee par Teglat Phalafar Roy des

Alfyriens. ’ 34.3.1Abel mot Hebtaïque,fignifie dueil. 4.10
Abel iulieôc vertueux. ’3’ 4.1.0
Abel fcc0nd filsd’Adarn. 4.2.0
Ab’elma ville. 306.10Abelmacha ville forte des Ifraelites alliegee par loab.

2.60.40 cAbenar,micle de Saiil. 192.. 30
Abiarharlacrificareurl’uitle artyd’Adonia. 1.67.10
Abiatha’r fils d’Achimeleee chappe toutleulla fureur

de Siiilenla defconfituiede Nob. 115.102.1640
Abiarhat fe retire vers Dauid, lequel le reçorr benignc-

meut. , 1.16.20Ablathar facrificateur chall’e’ 8c banny de la cour de Sa.

lomon,& degradé de fa facrificarure.2.7;. 30. 1.74.. 1.0
Abia fils de Roboâ 8c del: fille d’Abf316249.10.1’5,3o

Ahia fils de Roboam. 1.99.30
Abia fils de Samuel. n 189.10Abiamere d’Hezechia Roydeluda. 345.10
Abbia fuccede au royaume de [on pere Roboam.;01. 1.0
Abrbal Roy de Tyr.pere d’ltom. 1.884040
Abimal Roy de Phenice. - 74.4.50
Abidalemme d’Afa,mere de Iofaphar. 507. 1.0

Abicl perede CisStde Net. 2.0010
Abiezer,fils de Phinee’s. 1 184.40
A bigail fem me de Nabal,va au deuant de Dauîd,r3t luy

offre des prefens, Be par (on doux parler appaife (on

corroux. 1194-0Abigail matieeà Dauid poutfa modellle,lionrielleté de

grande beauté. 110-40Abigail leur de Dauid, femme de letliat , à: mcre d’A-

mazar. 154.1 0Abihu, fil: d’Aaron. ’ . , ’ 96-10
A bilan), ville aupres du fleurie lordain, abondante en

palmes. 130.10Eulliiierodach fils de Nabuchodonbfot fuccede au

royaume de Babylon. 371.26A bimelech all’eure Abraham de la pudicité de fa femme

Sara. 1.1.1.0Abimelech Bethlemite mary de Nrrmi. 180.50
A bimelech chall’é dèSichë parleshabiris d’icelle.171. 2.0

Abimelech chafle lfaac de fou pays. 27.1d
Abimelech enuieux contre llaac. i au mefme.
abimelech’ fait alliance auec Abtahsm’fut vn pu1ts ap-’

péllé serfabé, &luydonnede grandes pollellions 8c

grande lommed’argeut. » 1.1.30
abimelech aptes auoit prins la ville de Thèbes, fut tué

par vne femme d’vu coup depierre de meule. 175.30

Abimelecli fait alliance auec! faac. 17.30
Abimelech fils ballard deGedeon tue tousl’es freres qui

efloient feptante,excepte’ Ioth’an qui le ûuua par fui-

te,&ainfi occupa la domination futIfrael. 171.30
Ablmelech ne voulant point qu’on fceull qu’il cul! elle’

tué pai viicfemmc, prie fou collillierqu’il l’acheuè

de lettrer. a 17;.30’Abimelech prend la ville de Sichem par force, de la tao.
fe iufqu’aux fondemens,& feine du fel fur les ruines

d’ieelle, ’ 175.10Abimelech prie Abraham, d’appail’er Dieu par l’on 04

raifon. x 1.1.10A lainiclecli Roy de Gerat efpris de l’amoutde Sara vou-

loir iouyt d’elle. ’ ’ 21.16
Aliimelech Roy de Gerar fait bon recueil Alfaac. 1.7.2.0’
Abifag iouuencelle couche auec Daniel pour l’elcliau-

fer. 167.16Abifag efl demandee en mariage patAdo’nia fils du Roy

Dauid. 1.7 .lAbifai fils de Setuia,nepueu de compagnon de Daui 4 ’

1.21.1 2Abifai,frere de loab , pour vu iour 0ccit fix cens cune Â

mis. . 165.30Abifai lieutenant’g’eiieralde la gendarmerie de Dauid

obtient viétoire contre les Idumeens. 2.4.6.40
Ablfai tue Acmon lugeant , 6c deliute Dauid de les

mains. p 1.61.1Abaifai veut tuer Semei, mais Dauidl’eng’arda’. 15150

Abifai veut tuer Saiil,mais Dauid l’engarde. 21.1.10
Abital femme de Dauid,& mer: de Saphacia. 1. 51j
Abiuration deloy par crainte de mort propofee.781..;0’

î



                                                                     

TABLE.abner capitainerie la gendarmerie de Saiil. 1 11.i0.
2.11.10

- abrier. plus honnoré que tous ceux del: cour du Roy

Saiil. A a 111. 10abner rue Afahel qui le pourfuyuoit. 2.30. 10
abner efl: courroucéde ce quelalignee de Iudaauoit ef-

leu Dauid Pour Roy. * 119. 30
abner conflituè capitaine de la gendarmeriede Saül

119.50.8c 200.10 -abner couche auec Refpha concubine d’lfbofeth,p0ur
lequel forfait llbofeth le courrouce contre luy.

151.10 4 1abrier par oecafion lailTe le party d’Ilboletli,ôcfe met
du party de Dauid , &veutqueleroyaume luy fait

4 mis entreles mains. 151.10abrier homme prudent a: de bon confeil. 112.10
abrier calomnié par loab. 132.10
abnéroflze Micholâ Phaltiel,.& la renuoyei Dauid.

1.31.10

abrier efl receu humainement, 8c feflié fomptueufemër

par Dauid. 131.40abrier folicite les anciens du peuple,les gOuuerneurs 8c
capitaines de guet re. de 1.11m le party d’IsboÏeth , 8c

luiureceluy de Dauid. 151.10.30
abner occy en trahifon par loab. 131.50
abondance d’eau miraculeufe predite par Helifee.

312.50
abondance grande d’argent en Hierufalem,au temps de

Salomon. a 191.40abondance grande de viures en Égypte. 16.10
abondance de biens pour quelle raifon et]; donnee aux

hommes. 1364.0abondance grande de viuresen Samarie apres la grande

famine. I L 317 30Abraham fils de Thare. l 14.10.50
Abraham bien entendu en la feience des aflres. 15.10

V A braham auoit grande grace 8c vertu de bien enfeigner

de bien parler 6c entendre. 16.40
Abraham craint la paillardife des Egyptitns. 16.10
Abraham cirant en gerar,craignant que quelque incon -

nenient luy aduint , donne à entendre , que la femme

Sara efloit (a (mur. 11.10Abraham accompagné de bien peu de gens’obtiëtla vi a
flaire contre me grande 6c puilÎante armee des Af-

fyriens. 18. 10.10Abraham mei’ne la femme Sara auec foy en Égypte.
16.10

Abraham commnnique la feiëce d’arithmctique de da-

Grologie aux Egiptiens. 16.40* Abraham difpute auec le plus fçauant homme des Egy.
ptiens, parla permiflîon du Roy Pharaon. 16.10

A braham eflimé grandement en Égypte à’caufe des dif-

pntes de lareligion. 16.30Abraham fort hors de la terre de Chaldee par le com -
mîdement de Dieu,& le retire en la terre deChanaan.Â

15. 30 .Abraham obtient viftoire contrelesAlTyriens,& rame-
ncleslprifonnierslains de faunes. 18.10

Abraham adopte Loth lbnnepueu. 15.10
Abraham resna au pays de Damas. 15.40
Abraham fort renommé entre les Daiiiarce1iiens.15.40
Abraham fait lenwbla11t qu’il efl frercde Sara. 1610
Abraham conlhrm Lothingc toucliantledifierezit des

parlages, a; luy ch anne le chois. 17.1

Abraham [age 6k cloquent. Un")Abraham s’en va en Égypte a.» pourquoy. 16-10
Abraham declare la religion des Égyptiens eflre vine.

56 pleine de menfonges. 16:40

Abraham s’appuyant lut la faneur de bonne tolontê de
Dieu,lorr de Mefopotamie,& occupe la terre de Cha.
naam,0ùil edifie vn autel 8c 051e facrifices à Dieu (ne

iceluy. 15. 5°Abraliâ fait partage des pollelllons auec Loth (on nep-

ueu. v 17. 1oAbraham donne decimesà Melchifedec. 18.2.0
Abraham offre lacrificeà Dicu,par (on commandemêt.

18 .50 vAbraham aage’de nonante neufansfe circoncit, 8c tous

ceux de la famille. 9,50Abraham refufe prendre ladefpouille du Roy de So 0-
me, à fin que la gloire de les richeflës fut attribueeà

Dieu (cul. ’ r 18.10Abraham prie Dieu pour les Sodomitesp 11.10
Abraham entreprentd’ofler la folle p’crluafion queles

hommes auoicnt de Dicu,& reforme leurs lottes api.

nions. *- 15.10Abraham fafche’ de la fierilité de Fa femme,prie Dieu

luy donner vn fils. 1 18. 40 -Abraham lielverge trois anges , penfiint qu’ils fuflëne

hommes eflrangers. 10.1Abraham aagé de cent ans quand Ifaac nafquit. 11.10
A braham obeit à la parolle de la femme, 8c chaire hors

de fa maifon Agar (a leruante, 8c lfm ahel [on fils.

11.10 wAbraham cele à la femme, 86 à les feruiteurs le côman-
dement de Dieu,touchantle ûcrificed’lfaac. 13.10

Abraham offre vn mouton en facrificc au lieu de (on fils

Ifaac. 14.10Abraham achttc vn lieude fepulture , pour en feuelir (a

femme Sara. 2.4.50Abrahamne veut point prendre fans argent, 6c pour
neant le lieu de lepulture otïert par les Chanancens.
2.4.30

Abraham efpoufe vne autre femme, nomme: Chetura.
14.40

. Abraham enuoye (on feruiteur pourcerchcr vnefem-

meafon fils Ilaac. 15.10Abraham meurt aagé de cent feptantecinq ans,&efi
enterré en chronaupres de Sara la femme. 16.40

Abfalon ayant tué (on frere Amnon le retire en Geflnr

vers (on oncle maternel. 14.8.50
Abfalom retourne en grace enuers Dauid par le moyen

de loab. 16.40.1494Abfalom demande pardon Mon pere pour l’effigie fai-

ôte lequel il obtient. 149.40
Abfalom fait merlon frere Amnon 248. 10
Ablalom vfurpe le Royaumefon pere encore viuant.

50.10

Abfalom proclamé Roy. au mefme
Abfalom couche auec les combines de (on pere.152..1o
Abfalom acquiert la faneur du peuple par fines rufes.

150.10
Abfalom accompagné d’Achitophel fait (on entree en

Hierufalem ,où ilfut receu honorablement de tout

le peuple. 151.10Abfalom troifiefme fils de Dauid,& de Maacha.150.4.0

Abfalom confole (a leur Thamar. 147.40
Abfalom frere vterin de Thamar. 148.10
Abfalom fait bruller vne poflèllîo1i de loab, ô: la rai-

fon. 14,9. 10Ablalom ayant perdu la viâoire,& s’enfuyant.demeure
pendu par fa perruque en vn arbre, où Ioab le tua de
fa lance. a 5 5. 10

Abflinence des corps ca tifs. 791.40
Abflinëce en necelfiré efl) loiiablen ôreprochable.77;.10

Abuma,ville. 357.19
Î



                                                                     

TABL E.
Abus de befles deEenduÎ k 7513-x
Accaron,ville des Philifihins. I 3 186,10
Accaron,ville de Iuda prinfe par les Chananeês.164.4o

Acencheres Royned’Egypte. 741.50
I Aâions de graces de Salomon à Dieu. 184.40
v Accufationsfaulfesguerdonnees par Caius Empereur.

689.40
Aceufation des Samaritains,au Roy Darius. 385. 40
Achab Roy d’lfrael adore les veaux deHieroboâ.3o7.30
Achab inflruit par fa femme lezabel adoreles dieux des

Tyricns. 307.30, Achaboccupeiniuflementl’heritagedeNaborh.311.40
Achab prëd pour femme lezabel fille d’Ithobal Roy des

Tyricns 8c Sidoniens. ’ 307.30
Achab cerche Helie pourle faire mourir. 308.40
Achab’reprocheà Helie qu’ileil eaule de la fierilité de

la terre.
Achab hait Miche’e qui efloit Prophete deDieu’,’o’autit

u’illuy difoitIaVerite’. l Il 316.40
Achab Roy d’Ifrael reçOit humainement Adad Roy de

Syrie qui s’effoit rendu à luy,& fait alliance auecluy.

14. o.
Acæhabîiemâde confeil à quatre cës faux Piophetes,s’il

doit faire la guerre çôtre Adad Sy1"1ê,ou non. 316.30
iAcliab reç01t benignemenr lofaphat Roy de luda, ô:

luy demâde fecours pour faire la guerre au Roy de Sy

rie. , 316.10.Achab le moque dela Prophetie de Michee. 317. 4o
Achab fertànaal pour côplaireà ltl10bal fou beau-pere

31.10

Aîlfamon gouuernenr dela ville de Samarie. 317.30
Achan ayant prins du pillage interdit de H1cricho,eft

mis à mornés:enfeuelyigiiominieulement. 150. 10
Achas adoreles dieux des Syriens & Alfyr1ens. 345.10
Achaz’prend les rlirefors du Tëple, Cc dela maifon roye

ale. s 345.101achaz ferme le Temple de Salomon afin que nul ny en-
trafl pour y faire fa deuotion. q 315.40

Aciiaz demande fecours au Roy d’Ailyi’ie cône les If-

raelites. 344.40- Achas vaincu par le Roy d’lfrael. 34.4.1
Achas fils de locha fucccde au royaume de Iuda. 343.30
Achaz Roy de ludaidolaflre otïre fou propre fils en ho -

locauffe à la façon des Chananeens. 343. 4o

Acheimpere d’lllem. 135Achaia,mere d’Ozias Roy de Iuda. 341.10

Achia Prophete. 301.40Achia PropherenatifdeSilon , denonce a Hieroboam
qu’il fera Roy furles dix lignées d’Ifrael. 194.40

Âchiabus empeiche quil-lerodes ne fe tu: auec vu cou-
fleau. . ’ 403.10

Achib mere de Manaffes, 8c femme de Hezccia Roy de

luda. l 351.40Achil,pere de Banaia. 176.30Achimam fils de Berzellai receu en la cour du Roy Da-

uid. 359.10Achimas,fils de Sadoc fe monfire fidele à Dauid.150.4o
Achimas porte nouuelles au Roy Dauidde la viétoire

obtenue contre Abfalom. 15 6.40
Achimelech facrificateur loge Dauid fuyait la fureur de

Saiil. 113.10Achimelech s’excufe 8c purgedeuant Saül,den’auoir
point heberge’ Dauid comme ennemy du Roy, ains

comme amy. 114.30Achimelech misàmortôc toute fafamille. 115.10
I Achimelech Chette en compagnon de Dauid. . 111.10

Achinadab endre de Salomon gouuernenr de toute la

Galilee in quesà Sidon. 17 6.40

309.10 ,

Achinoam Iezraelite femme de Dauid. 110.46

Achion,ville. 306. 10Achis Roy de Geth challe Dauid de fa prefence. 1 115.1
Achis Roy de Geth reçoit humainement Dauid, a; les

deux femmes Achinoam 85 Abigail. 313.1.0.6c 111.1
Achis donncàDauid vne bourgadenommee Ziceleg.

111.10. 3Achis appelle Dauid en (on aide,pour faire la guerre aux

chrieux. . - 111.30Achitob fils d’Aroph,& p’ere de Sadoc. 174.1
Aeliitophel change de robbe,la1llÏ1ntle party de Dauid,

ù fuyuantceluy d’AblaIOm. 50.40
Achiropliel Gelmoneeii confeiller de Dauid. 150,10
Achirophcl coiileille Ablaloin de coucher auecles con-

cubines defon pere. 151 10Achitopcl couleille Abfalom de faire la guerre contre

fou pere,& de le tuer. 151.30Achiiophel voyantleconfoildeCliufaieflre prelei-e’ au
fien,laillela cour d’ablalom , 8c fe retire en lon pays,
6c fe pendit foy mefme en fa maifon. 154.1

Acméleruante deluliafeinme de Cefar. 611.30
Acnion Philifthin, geanr. fils d’Arapha,voul5t tuer Da-

nid,eûmisàmort par Abifai. 161.40.6c1614
mîtes ludiques efcrits parMegafllienes billerien.747.1
Acufilas Argian hifioriographe. 710.40

Acufilas reprend Hcfiode. 711.1
Acufilans liifloriographe. 10.10
Aria femme de Lamecli. 5.30
Ada mere de lebel 5.1.0Ada femme d’Efau. 17.40Adad Roy de Syrie accompagné de trente deux Roys

allicge la ville de Samarie oùAchab s’eflzoir retiré.311.

20 ô: par tout ce chapitre.
Adad enuoye Azael à Helifee,pour fçauoit l’ilfue de fa

maladie. ,1 117.40Adad Roy de Syrie auec toute faïgendarmerie vaincu
par deux fois par les lfraelites. 313.10.8c 314.10.30

Adad honnore’ comme Dieu à caufe de faliberalité ô:

beiicficeiiee. 318.10Adad Roy de Damas 8: de Syrie bataille eontre Dauid
pros du fleuue Euphrates , 8c perd la plus part de fou

armee. 139.40Atlad Roy de Syrie fait enuironner la ville de Dothaim
de gens de guerre,p0ur empoigner Helifee. 314.10

Adadefiouflié parAzael. 130.10
Adad fils d’Azael fuecede au Royaume de Syrie apres

la mort de fonpere. 338.10Adad vaincu en trois batailles parlons Roy dlIfraelfe.
lon la propherie d’Helifee. 1338.10

adam premier homme creé le fixiefme iour. 1.10 .
adam finit de terre rouira &legiere. a. 1o ’
adam furprins d’vn profond f0mmeil. 1.30
adam,diétion Hebraïque lignifie roux. 1.10
adam donnanoma toutes les belles. 10.10
adam 8c Eue mis au iardin de plaifance,pourauoit(oing

des plantes quiy efloient. . 1 3o
Iadam 8c Bue apres qu’ils eurent mange du fruiâ delfen-

du,apperceurent qu’ils efloient nuds. 13.10
adam de Bue couinent leurs parties honteufes de fueil-

les de figuier 3.10adam excufe fou oEen fe,la reiettant fur fa femme. 3. 0
adam le fentant coulpablc d’iniufiide 8c de.peché-,fe re-

culede Dieu. 3.10adam 6c Eue chaiïez du iardin de plaifance. 34.10
adam parloit a Dieu familiereinent deuantfon peché.

3.1 o

adam puni pour fou peché.
adam prie Dieu d’appaifer il? ire.

140
514°.

Il!à:



                                                                     

TABLE
Adam parloit à Dieu familieremeiit deuant (on peché.

3.10 ’ i1 . adam puhy pour (on peche’. 4.10
Adam prie Dieu d’a paifer fou ire. .40
adam predit vne de ruâion generale de tontes chofes.

6.10
Adam aagé de deux cens 8c trente ans,engêdraSeth.7.ro
Adam velquitneufcens &trente ans. 5.40.8c7.4o
Adar,inois des Hebrieux. . 146.10.6c 446.10
Aderldumeen ennemydu’Roy Salomon. 193.40
Adoni,di&ion Hebraique,fignifie Seigneur. 156.10
Adonias quatrieme filsde Dauid, de d’Agith. 311. 10
Adonia taiched’oecuperleroyaumed’llrael,viuantfon

pere Dauid. 167.10Adonia demande Abifage en mariage. 173.10
Adonia fe met en franchife, craignant que Salomon

print’vengeancedeluy,acaule qu’il auoit voulu 0c-

cuperle royaume. 168.40Adonia tue’. 173.40Adonibezec coupe les piedsôc mains àfeptante deux

Rois. 1 159.30Adonibezec Roy prins en guerre par les lfi’aelites,lef-
quels luy couperentles pieds 8c les mains. 15 9. 30

Adonibezee recognoifl la milice de Dieu. 4 ’ 159.30
Adoram,ville de luda edifiee par Roboam. 300.30

4 Adoram condnâeui’de ceux qui coupoient le bois pour
la confiruûion du temple de Salomon. 179.1

Adoram commifiaire pour receuoirles tiibuts de Da-

uid. 1 161.10Adoram feruiteur de noboam , faifant les excufes pour
(on maiûre,efllapidé parle peuple. 196.30

Adoram fils de Thoi Roy des Amatheniens traité de re-
cueilly humainement par Danid. ’ 140.30

Adramelec 8c Selemar fieres tuent leur pere Sennacbe.
rib en trahifon,à ont: dequoy ellaiis chail’ez du c6-
mun populaire s’enfuyrent en Armenie. 351.10

Adrazar,Roy de Sophen. 194.10
Adrazar,fils d’Arach, Roy des Sophenien s. 139. 30
Aduertifl’ement du facerdot d’Egypte au Roy Sethofis.

- 745-1 -
Aduertill’ement profitable au commît populaire. Grin-

citant à vertu les grands de excellens perfonnages.
11 4.4 o

Adultere deffendu en lailoy de Moyfe,- furpeine de la

mort. 104.10Affeâion paflîonnee de Hierome liifioriographe con-

tre les Iuifs. 10.10Additions diEerEtesentreleshifloriographes.761.io.1o
Afiliôtion des inifs pour obferuance de laloy. 758.10
Alfliâion donnee aux affligez. 775.10
Afrique region 13.10.6c 15.1
Afrique par quels occu ce. . 15.40
’Africai111,foldat de Su ac Roy d’Egypte. 300.10
Agag Roy des Amalecites prins en guerre par Saiil.

101. 1o K .Agag Roy tue’ en Galgala par le commandement de Sa-

muel. 103.10.10A gar Égyptienne feruante de Sara,fe (entât grolle d’en-

fant mefprilafa maiflrell’e. - 19.1
Agar fuiant fa maiûreil’e efl confolee par l’Ange de

Dieu. 19.10.10Agar obeit âl’Ange de Dieu, de s’en retourne a la mai-

fon d’Abraham. 19.10Agar enfante vnfils nomme’Ifmahel. 19.10
Agat efl chaile’ hors de la maifon d’Abraham auec fou

fils Ifmahel. 11.10.10Agathareliides Cnidien reproche la fuperflition aux

Iuifs. a 409.10

A; ce 8c Zacharie folicitent le temple eflre puma.

3 4° .-A genor, Roy de Phenice fils de Cadmus. 7 3 5.30

Agrippa Roy de ludee. 38.1Agrippa ennoyé en Afie pour gouuernerles prouinces
de de la la mer foubs l authorité de Cefar. 565. 1 o

Agrippa gouuerneur del’Ephod facre’. 569.40
Agrippa honorablement receu duRoy Herodes.571.40
Agrippa efcrit en Ephefe en faneur des Iuifs. 586.40
Agrippa fait requefle a Caius de reuoquerle mande-

ment de Petronius. . 671.10 10Agrippa emprunte grandes femmes de deniers pours’a-

quitter vers l’Em pereur. 658.30
Agrippa efl lié doiuenéprifonnier parle commandemët

de Tibere. 661.10A grippa Roy de deux Terrarchies, de Caius luy donna
vne chaine d’or de femblable poids que celle de fer

qu’il eut en la prifon. 667.10
Agrippa aduenir feeretement Claudius comment les

Senatenrs trembloient de peut :61 de ce qu’il deuoir

refpondre. 699.30AgrippaCOIIfeille âClaudius de le monflrer doux de be-

nin enuers les fenateurs. 701. 1o
Agrippa offrit les facrifices qu’il auoit vouez. 703.40
Agrippa elle la facrificatureà Theophilus fils d’Ananus

de la baille à Simon,fnrnomme’ Canthara. 704.1
Agrippaoftela facrificatureà Simon Canrhara, de la

baille à Ionathan fils d’Anan’us. 705.10
Agrippa fait vne belle maifon. 715.301
Agrippa par prodigalité deuient fort ponte a Rome. de

en contraint s’en retourner en ludee. 601.30?
A grippa demeurant à Rome, entre en amitié auec Dru-

lusôcauttcs. 656-4o.657.rAgrippa enrichit grandement la ville Beryth. 707.10
Agrippa adoré comme Dieu,dont mal luy en print.

708.10.10
Agrippa aptes auoir efléeinq iours en continuel tout-

ment meurt. 1 5 97.40Agrippa agrandit la ville de Cefaree, a: luy change de

nom. 1 - 417.10Agrippa voulant,allerà Rome efl attelle par hm de (es

crediteurs. ’ . 4 35.10Agrippa fort beniri à debonnairède (on naturel.706.40’
Agrippa pardonna Simon qui l’anoit calomnié . 707.

10.10
Agrippa marie fa (leur Drufilla à Azizus,Roy des Erne-

feniens,& Mariamnéà Archelaus. 714.40
Agrippa côfeille à Claudius de ne lafcbet pointla prin-

cipauté qu i luy efloit oferte. 699 .1
ahut tue cauteleufemêt Eglô Roy des Moabites.16 6.40
ahud declaré Gouuerneur d’lfrael, pour fes prouëlfes.

167.10
ain, ville,& fort allier te. 153.4o.brullee 6c faecagee.15 i.

10.10
albinus gouuernenr de ludee apres la mort de Fefius.

716.10
’alemans gardes de Caius Empereur Romain,& defcri-

ption de leurs mœurs. 688.30alcim meurt miferablement par punition deDieu.446 .
10

alexandra femme du Roy Alexandre obtient le royau-
me de ludee aptes la mort de (on mary. 486.110

Alexandra femme ambitieufe folieite (on perenyrcanus

contre Herodes. 549.10Alexandra folicite les gardes des fortereiles de Hieru -

falem delesluyliurer. 555.10Alexandre Polyhiflor,h1floriographe. 14.40
alexandre le grand minime de Dieu pour definire le

a IJL.

, 1. «t

annon-

,.



                                                                     

T AB-LE.Ü .royaume de Perle. l V l 57 1.40
alexandre fils de Philippes Roy des Macedoniens , 0b-

tien: victoire contre Darius. . . 404.40
alexandre ayant prins Damas de Sidon, met le fiege de-

uant Tyr. A ’ 4.05. 40’ alexand re refpondiqu’jl n’adore pas le,SacrificatetIr,ains

fait l’honneur a Dieu,duquel il efl facrificateur. 407.104
alexandre à la tequefle de laddus facrificareurremet les

tailles aux Iuifs. . 407. 1.0alexandra mort,les fuccelfeurs diuifent le royaume en-

tre’eux. 4 08.10alexandte fils d’Antioclius Epiphanes s’empare de Pto-

lomaïde. 415.10alexandre enuoyelettresâ Ionarhas,pour le tirer de [on

parti. 1 . 451.30alexandre ayant recouuré le royaume de (on pare de-
mande en mariage la fille de Ptolomee ,qui a luy ac

corda. . 456.1alexandre Zebin, fait alliance auec Hyrcanus. 47 3.30
alexandre enuoye la boucle d’orà lonathas, feignant

eflreioyeux dela deffaite d’Apollonius [on lieutenir.
8.30

algxiandre Roy des Iuifs pratique l’amitié de Cleopatra

contre Prolemee. 479.30alexandre Roy de ludee entreprend vn voyage en la

balle Syrie. ’ 481.10alexandre demidea [on peuple qu’il vouloit qu’il Jill:

il luy refpond,qu’ilfe tu’é- A 883.1
aleiandre fait crucifier bien huiâ censIIuifs, de coup-

perla gorge à leurs femmes. 483.30
alexandre par (on yurongnerie tombe en fiente quarte,

dont il meurt. 4.85.10alexandre fils d’A riflobulus amafie force gens de guer-

re. 497. 4oalexandre efcrit à Cleopatra a: luy fait fçauoir la tra-
hifon d’Herodeî , 6c la mort miferable de (on fils.

538. 1
alexandre fils d’Arifiobulus occupe la principauté, 3c

incite les Iuifsâ (e reuolter. 499.10
alexandre 8: Ariflobulus mis en eflroite prifon. 59 5.10
alexandre 8c Armobuluseûranglez parle commande-

mentd"Herodes. 607.1alexarldre le grand Roy. 751.40alexandremeurt au neufieme an defon regne. 488.30
alexandrie fondee par Alexandre. 770.10
alexandrie ville d’Egypte. 685.40
alliance faire entre lofué 8: les Gabaonires. 155.30
alliance faire entre Laban 6c Iacob , 8: confermee par

ferment. » 33.10alliance ferme faite-entre Salomon Roy d’Ifrael , 6e 116

Roy des Tyricns. 1.78.40alliance auec les mefchans defplaifante à Dieu. 318.40

alibaméjemmed’Efaii. r I 1.7.40
alifiens peuples appellez autrement Eoliens. 11. 10

alifas fils de Ianan. . 11.. 1oalisfragmutofis Roy. 741.40
ama,lieu. 1 1.30.10amalechite region,a prins le nom d’Amalech. 37.10

amalecites hays de Dieu. 1.01.10amalecites (ont tuez par les Ifraelites, tandisque Moy-

fe prie. 79.1.0amalecites vaincu: par Saül. 100.40
amalecites defaits par Dauid. 1.16. 40
amalecites,v01ûns des Philiflhins. 100.10
amaleeites prennent Ziçeleg , ville de Dauid, 6:11 bruf-

. lent. 1.16.10amalecitesvaincuz par amafianoy deIuda.338-4o&339.1

aman montagne. g 11.40

aman feruiteur du Roy depSyrie tue Acfiad d’vn coup de

floche. l 318.1aman remonflre au Roy Artaxerxes qu’iljeuoit de-
fltuire toutlanation ludaïque. I 316.10

aman pendu au gibet qu’il auoit fait drelTer pour Mar-

dochee. 3 96.1amandes meures, foutent miraculeufenieiit dela ver-

ge d’Aaron. 118.10amanus’ montagne. 11.1-amarie’leu Roy d’lfrael. 161.10
amala gouuernenr de Hierufalem. 354.10
amafa fils de Iothar 6: d’Abigail. .l 154.10
amafa nepueu de.Dauid. i 137.10 i
amafa,capiraine de l’armee d’Abfalom. 1.54.10
amafa conflitué chefde toute l’armec de Dauid. 160. 1.

amara tue’ en trahifon par loab. 160.10
amafia fils de Ioas fuccede au royaume de (on pere.

337.10

amafia venge la mort de [on pere. 338 10
amalia obtienttyiûoire des Amalecites , Idumeens 8c

Gabilitaius. 339. 10 -amafia mefprife Dieu, s’adonnaut au feruice des idoles.
539.10

arnafia prins par Ioas. 339.40iamafia Sacrificateur Prefident fouuerain au royaume

de luda. 319.10amatli ville, autremeanpiphanie. 13,30.
amath,ville de Chanaan. 107.40
amatb,ville. 1.90.10amatha,ville fituee fur leIordain. 55 5.1
amarheens,peuple. 155.30amathus,fils de Chanaan. 13.30
amazias pere de lehu. - " 330.1
ambalfideurs ennoyez par Moyfe au Roy d’Idumee

pour auoit paillage en fou pays. 119.10
ambafladeurs enuoyez par Moyfe àÏSehon Roy des A-

m01rheens,pourauoirpaffage par [on pays. 110.10
am ballades des Moabites de Madianites receuz humai-

mement par le Prophete nalaam. I 11.1.30
ambaflades ennoyez à Iephthé par le Roy des ammo-

nites. 174.30ambition de Core’. 111. 4o
ambition çaufe de plufieurs maux. A 131.4 o
ambition d’Adonia. k 157.10
ambition de HieroBoam. x 195.1
ambiguité efl: vice en hifloire. 763.40

791.20l’ameefi coinqluinee parle cor s.
c e de vie enfoufle’ dedîsle corps. 680.40l’ameeflfpira

amenophis Roy d’Egypte.’ 755 .10
amenopliis Roy controuué. 75’210
ameKes RoynedEgy’pte. 7 31.10
amethal mere de Iohas,& femme de Iofias Rois de Iu-

da. k i 1.5 6.40amla fils du Roy achas tué en champ de bataille par Z .

charie. l 4.1aminadab Leuite loge en [a maifon l’arche facreel’efpa-

.cc de vingt ans. 187.30aminadab fils de Ielié. 1.03.40
aminadab,fils de Saül,tué en bataille parles Philiflhinsi

1 17.1.0 1aminadab,gendre de Salomon gouuernenr de la region

maritime,& de D01. k 176.30amitié 6c beneuolence mutuelle entre Dauid 8: I 011a-

thaS. 1.11.40amis deuiennent ennemis. 79 1.10
aman (6310!). 124.40ammon fils de Loth,& de fa fille plus ieune. 21.!
ammon pere des ammonites. au mefme

a iij



                                                                     

TABL E.
ammon premier fils de Dauid a: d’Achinoam lfrae-

lire. 130.40ammonita vaincu: par Saiil. 195.10
ammonites de leurs alliez faifans la guerre au Roy lofa-

phat,f0ntvaincuz miraculeufement.
ammonites rengez foubs l’obe’iilance du Roy Ozias,

fontrenduztributaires. 1’341. 10
ammonitesfontalliance auecle Roy de Syrie,& autres

Rois. 1.41.10ammonites accompagnez des Philifthins gafiêtle pays

des Hebrieux. . . 174.1ammonites vain cuz 8: renduz tributaires par Iotham

Roy de Iuda. 343.10ammonites vaincu: par Saül. 100.10
ammonites, Moabites,Samaritains enuieux fur ceux

de Hierufalem, tafchent à faire mourir Neemie.

391.10 aammonius habillé en femme pour fe cacher fut tué.
458.10
amna,fils de Dauid. ’ 136-10

amnon , épris de llamour de fa fœur Thamar la prend

par force,& del: pucelle. " 147.10
amnon ayant fait grand vitupere àfa fœur Thamar,la

chaile fort rudement de (a chambre . 147.10
amnon tué par le commandement d’Abfalom. 148.1
amnon fils de ManalTes , efl tué par fa: familiers.

3 me
ambrrheens diuifez des M oabite’si, par lefleuue Anion,

110.10 .amorrheensdefconfits parles Ifraelites. 111.1
amorrheês fe fiât en la forterelle de leurs villes. au mef.
amorrheens pourfuiuiz par les Hebrieux. au mefn. e.

lamorrheens,peuple. , 155.4 oamour demefuree conuertie en guinde haine de def-

dain. 3 347.10am ourgrâ’de desAlemâ’s enuers Caius Empereur.691.1o

ampher,ville. l 183.40amplitude de fertilité de la terre de ludee. 751.4 0
amram,pere de M0yfc,reçoit;confolarion de Dieu, qui

s’aparutà luy en dormant. 57.10
amram.fils de Cathi. 58.1amintas Roy des Macedoniens. 686.40
anabar , efl le fouuerain Sacrificateur des Hebrieux.

69.30 .anacharis , capitaine dela gendarmerieldu Roy Senna-

cherib. 394.10anacharfis Philofophe tué. 130-40
anauias grand Sacrificateur , 811e capitaine Ananus en-

noyez prifonniers à Rome. 711.1
ananus faiâ grand Sacrificateur en la place de Iofeph.

646.40 1anath,pere de Sanagar. 167.10anathoth, paysde Hieremie,diflant de Hierufalem, de

vingt flades; 360.10anaxagoras condamné à mort. 130. 4o
andre’,capitaine’ de la garde du corps du Roy Ptolemee

Philadelphe. 771.30ancienne inimitié des Iuifs 86 des Égyptiens. 777.40
l’Ange confole Agar citant au defert. 19.10
l’Ange vientau deuant de Balaam. 113.10
l’Ange apparoiPt à Gedeon. 1 69.10
l’ange s’apparoill en forme d’vn adolefcenti la femme

de Manoa, 8c luy annoncela natiuite’ de Samfon.
176.10

anges de Dieu eurent compagnie auec des femmes, 8:
engendrerait vnelignee efirige,mefprifant toutdroit

de equitc. 6. 10aliileus frere d’A fineus amoureux dela femme d’vn cet-l

310.1’

tain Baron des Parthes. . 67 5.10
anileus prend Mithudares vif apres auoir deifaitgran.

de partie de fes gens de mis le relie en fuyte. 97 6 . 4o

anileus tué,ôc comment. 678.1
anna merede Sam «La: femme de Helcana. 181.40
anna lierne, prie Dieu de luy donner lignee. 181.40
arma obligee par vœu donne Samuel à Eli. 184.10

annales des Tyricns. 178.30annales des Hebrieux. 178.30annales’des Tyricns tranflatees de langue Phenicienne,

en langue Grecque par Menander. 188.10
annales des Tyrienstournees en langue’Grecque par

Menander. 347.40annins Minucianus voulait venger la mort de (on amy
Lepidus, coulpire la mort deCaius Empereur Ro-

main. 680.40antlieus Libyen eut guerre contre les enfans d’Abramï

&de Chetura. 15.!anteius Serin teui Romain rué par lesAlemans de la g117

de de Caius. 5 689.10antigonus,Seleucus, Cafiander,& Ptolemee lieritiers
d’Alexandre ont grands debats pour la fouuerainetè

408.40 nantigonus vaincu par Herodes. 513.40
antigonus ramené en Iudee,& print Hyrcanus 8c Pha-

felus. 510.10antigonus fait coupper les oreilles a Hyrcanus.

510.30 san tigonus aptes auoir prins le corps de lofepli,luy tren-

clielareflc. 518.10antigonus s’oublie iufques là,qu’il fe va ietter à genoux

deuant Salins. 530.40antiochus, furnommé le religieux, fils de Demetrius,
reçoit grand argent de Hyrcan us pour luy faircleuer

le fiege de deuant Hierulalem. 171.10
antiochus viûorieux , met la ludee en fou obeïlÏance.

419.40 - -antiochus efcrita (on pere Zeuxis. 411.10
antiochus donne fa fille Cleopatra en mariage i Ptole-

mce. 44.1.40antiochus donnela facrificatute à fou frere Iefus aptes

la mort d’Onias. 4.1.9.10I antiochus feveut faire Roy deIudee , defdaignant les
fils de Ptolemee.poureftre fortieunes. 419.40

antiochus meine [on armee à Hierufalem à entre de-
dans,pille le temple,tue vne partie des habitans,mei-
nel’autre partie en feruitude. 431. 10

antiochus fait brufler les liures des faintes cfcritures ,a-
uecgriefue punition de ceux qui les gardoient. 4 31.10

au tiochus laine Lyfias gouuernenr en fan, royaume,

pour fubiuguer la ludee. 434 .40
antiochus prend maladie afficgeant la ville d’Elymaide,

85 mourut apres auoit declaréà fes amis la caufe de

fon mal. l 440.10.30antiochus fils d’Epiphanes conflitué Roy de ludee.441.
1o.

antiochus Eupator fait grand amas de gens pour aller

contre Iudas. 441. 30antiochus airant Iudas. 441-31?antiochus marche contre Hierufalem. 441.10
antiochusleuele fiege de deuantle temple de Hierufalë

8: denonce la paix à Iudas,mais il faulle fa foy. 443.1 .
10.

antiochus furnommé Soter frere de Demetrius fait
guerreà Triphon 8c à. viâoire. 468.40.6c
4.661 a

antiochus contraint. Hy1canus fa retirer en Hierufalë
470-4»o
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TABLE
Antiochus repoufle ceux qui luy confeilloient deflruire
. la nation ludaïque, 86 fut nommé religieux,â caufe

qu’il craignoit Dieu. 471.10.30
Antiochus donna la bataille aux Parthes,oùil perdit la

vie 8: fou on. 4.71.1Antiochus Grypus, fils de Demetrius,donuela bataille
à Alexandre,où il fut tué. 475-50

Antiochus Grypus tué par la trahifon de Heracleus.
31.10

Afitiochus Dionyfius tué par les gens du Royd’Arabie.

484.40 .antipas vaâ Rome auec plufieurs de fes amis efperant

d’obtenir le royaume. . 59 5.40
Antiparer boute-feu de tous les troubles de la Cour

d’Herodes. , 593.10Antipater ieune homme riche, feditieux 6c indufirieux
perfuade à Hyrcanus de le faire rêdrele royaume que
1011 frere Ariflobulus vlhrpoit. 490,1

Antipater 8; fan fils Phaielus viennent au deuant
d’Herodes pour le garder d’enuahir Hierulalem.

507.10 ,Antipater ennoyé en amballàde de la part de Scaurus

vers Meus, Roy des Arabes. 507.10
Antipatet fournit de bleds à Gabinus au voyageldes

parthes. 499.10Anti ater fait reedifier les murailles qui suoient elle
ab atues par le commandement de Pompte, de
fait vne belle remonllrauce au peuple. 504.

o. .Aritipater confiitue Phafelus fou fils aifnégouuernenr
de Hierufalem,& donne Galilee à Herodes lon autre

fils. 505. 1Antipater demeure touliouts fidele quelque honneur

qu’on luy faCe. I 505. 3oAntipater fils d’Herodes , mis en grande authorité.

78.30. lAnSripater fait tant qu’il rend le Roy Herodes ennemy

de fes freres. 564.10Antiparer fait des machinationsapparentes coutre les

freres. 588.40Antipater agité de fureur pour la mort de (es freresl en-
court l’1ndignation de tout le peuple. 508.40

Antipater tient fou cœur contre (es nepueux. 609.40
Antipater prifonnier parle commâdement d’Herodes

61 1.40
Antipater plaide fa caufe deuant fou pere Herodes de

Varus. 618.10Antipater fils de Salomé parle deuant Cefar contre Ar-

clielaus. 951.10Antiquation 86 renouation de dieux, ô: de temples.
779-40

Antique hilloire efl Egyptiëne,ou Chaldaïque. 719.40

Antiquité eitprobation. 787.10
Anthoine renuoyele corps d’Ariflobnlusen ludee, à:

Commanda qu’il full mis au fepulchre des Roys.

01. 4,0. »aubaine efcrit au Sacrificateur Hyrcanusôc aux Iuifs,
de enuoye vne ordonnance aux Tyricns. 514.30

A ntoine fait m banqueta Herodes le premietiour que
le Senat l’eut creé Roy. l’ 511.30

Authoine crée Herodes 8c Phafelus Terrarques.516.3o
A nthoineenuoye fou arme: au deuant’d’Herodes,pour

luy faire Honneur. 51.7. 40Anthoine abandonné a paillarcfife. 489.10
Anthoine fait decapiter Antigonus en la ville d’Antio-

ehe. 531.40Antoine donne la balle Syrie a Cleopatra,foubs condi-
tion qu’ellene conuoiteroit pluslaludee. 539.10

Antoine ayantfubiugue’ l’Armenie enuoyeà Cleopatra

Arrabazes a: l’es fils. 54h46
Antonia bien honnoree de l’Empereur Tybere-ôtpour-

quoy. 660.10Antonia fait bien traiter Agrippadedis la prifon.661.10

Apachuas Roy. 718.1Aphec,ville. i 334.10Aphram fils d’Abraham de de Chetura. 11.40
Appion principal Ain balfadeurd’Alexandrieacrufeles

Iuifs deuant Caius. 667.30Appion tenu le premier d’Egypte en literature. 769.10

Appion menteur contre foy. 769. 10
Appion Oafin,non Alexandrin . 769.10
Appion albe le chargeant foy-mefme. 779.30
Appion circoncy. "i 783 .30A pobaterion,di&ion Arm enique, lignifie l’ortie, ou if-

lue. 8.40Apochls Roy. ’ 718.1Apollonie M olon Rheteur. 783.30
Apollonie Molon,Rlieteur.ôc Orateur Grec. 783.40

Apoëodore hifioriographe. 775.40
Apo onius airelle lon armee contre Iudas Machabee,

qui le vainquit,mefme Iudas luy ofla fou efpee. 434.1
Apolonius enuqye vu meflager vers le grand Sacrifica-

teur lonathas. 456.40Approbatidn des feruices Iudaiques vers les Romains.

760.10 rA’pre,ville d’Afrique. ’ 1.51
Apfan Bethleemite eut trente fils a: trente filles, a: les

1.1115 tous vinansapres foy. 175.30
Aquîladonnale dernier coup à Caius ,duquel il mon-

rut. ’ 688.10Arabes reçoiuentla circoncifion le troifieme anapres
leurna’illanceôcrailon pourquoy. 11,40

Arabes defccndentd’lfmahel. un!
Arabes,&leur origine. MJLes Arabes pillent le royaume de Iuda, 8: lepalais du

Roy loran). 7 1 .1Arabes voifins d’Egypte. 33491.1:
Arabes vaincuz par Ozias Roy de Iuda. 34 1.10-
Arabes viuans de voleries 8: brigandages. 716.10
Arabie heureufe occupee parles enfans d’4 brahî de de

Chctura. 1 . .
arabie donn ce en polfeflion à lfmaliel. 5471:
arable abondante en cailles. 75.50

arad,llle. " 13.30aram filsdeSem. 141.10aram frere d’Ab’raham. I 14.30
aramiens, peuple, nommez autrementSyriens, 8.: lent

origine. ’ 14,10.Ann fils de Thare. 18.1 larapha.pere d’Armon. 161.40
aralch,dieu de Sennacherib. 351.10 i
arbella ville de Galilee. 446.40arbre de vie mis au milieu du iardin de plaifance. 1 .

3o.

arbre de fcience pour difcerner en tre le bien 8: le mal;
mis au milieu du iardin de plaifance. 1.30.

arbres fruiâicrs,-creez ourl’vfagedes hommes.143.1o’
arbres portais frui’éfs,efipargnez en la guerre parle com-

mandement de Dieu. 143.10arc du ciel donné pour vn certain figue qu’il n’y aux;

plus deluge vniuerfel. 9 o-areades fe difent fief-anciens des hommes. 711.40-
arce’,ville afiile fut le mont de Liban. r 13’430
areèville principale d’Arabie,maintenant nommee 13e -

tra. I 11 . ’arce’ ville,fe reuolte de lïgbeïll’ance des Tyriëa, a: le ri";l
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TABLE. 1 4 i,à Salmanafar Rey d’All’yrie. 35 8.40
arche de N oe’,la forme de defcription d’icelle. 7.1 o
arche de Noé, garnie de toutes chofes necellàires pour

viure. . i 7.10arche de Noé,trouue lieu ferme en Armeniefur le f0 ni -

metd’vne montagne. l 8.10l’Arche de N ne . arrefiee fur le faill des hautes monta-

gnes d’Armenie. 4 8.40arche facree à Dieu,fa forme &matiere. 87.30
arche du reflament porte: en l’oft des Ifraelites Septm-

fe parles Phililihins. 184.10
archeemportee en Afor au temple de Dagon. 185.

5° il’Arche pourmenee de ville en ville. 186.1
l’arche porte: en Cariathiarim en la maifon d’Amina-

dab. 187. 3ol’Archeefl tranfportee auec grande folennite’ de la mai-

fond’Aminadab,en Hierufalem. 137.30
l’Arche pofee en la maifon de Obadam parle comman-

demmtde Dieu. i 137.40archelaus vie de finelfe pour adoucir Herodes. 895.

10. .atchelaus ne fe vouloitl’enco 1e faire appeller R oy , tant
que Cefar coll: ratifié le teflamentd’l-lerodes. 618.

1o.
archelaus tend au butpde gaigner la faneur du peuple

618.40 4archelaus aptes auoit deifait grand nôbre de Iuifs mu-
tins,montelur mer pourallerà Rome. 630.10

arcbelaus fait chôfes illicites dont il fut accufe’ deuant
Cefar: qui le bannira Vienne es Gaules. 641.30

arcyon Medeciu.

ared,fils de Beniamin. 54.10
areli.fils de Gad. 54.10atones de Libye. 765.10aretas Roy,occupe le royaume de la balle Syrie , il fur-

monte Alexandre pres la ville d’Adia. 484.40
areras Roy des Arabes veinquit Ariflobulus, lequel

s’enfuit en Hietufalem. 4 91.10
aretas efcrit à Cefar luy ennoyant des riches prefens,par

lefquels il accule Syllcus. 568.30
ariman , ville de franchife en la regien de Galaad.

130.1 l I tAtioc,c0ndu&eur des AlTyriens. 17.40
arion faâeur de Iolepli en Alexandrie,’refufe Hyrcanus

fan fils des milletalents, dont il fe fit mettre en pri-

fon. K 8417.10arion baille finallement au ieune Hyrcanus les mille
talents qu’ill’uy demandoit. ., au mefme.

aripbanea lnflorien Grec. v 754.10
arnicas, capitaine de la garde du corps du Roy Ptole-

mee Philadelphe. 771.30arifiens fait harangue pour mettre les Iuifs en liberté.
410.10.30

ariûobulus fils aif1iédÎHircanus change la principauté
en f0 rme de royaume,ôt (e fait couronner le premier

Roy" 476.10.30ariflobulus fait mourir de faim fa mere en prifon, pour
l faulx rapports , il fait aulIi tuer fun fret: Antigonus.

47640 «ariflobplus meurt faifant degrandes complaintes , tant
furla morrdefamete quede fon frere. 473-!

atiûobulus faitguetrc à Hyrcanus fan frere: puis aptes"
Arillobulusell cree’ Royde ludee. 43960

arillobulus prins auec Antigonus (on fils , font amenez
à Gabinius q111 les renuoye a Rome. 499le

arillobulus empaifôné par ceux qui fauorifoyent à P6-
pee,&’ enterré par ceux quifauoriloient à Cefar. 501.

690.40 i

30. , a ’ ’arillobulus frere d’Agrippa,&Elcias furnômé Magnus,

viennent à l’etronius 81 le telle 780.10
arillote Philolophe Peripitctique. 740.40
aritheens,peuple. 155-50arius Roy efcrit a Onias grand Sacrificateur. [418.10
atius conducl’eur. d’vne bande de Romains tué par

Atlironges. . . 636.30armais Roy d’Egypte- i 719.10
armee des lfraëlites pollue 8c louillee par le facrilege

d’Àchan. 150.40.13: 151.1
atmeeinuumerable de Chananeens 6c Philifiins. 153.

10
l’armee des Hebrieux,mife en fuite , parles Philillhins.

117.10 .armee grande de SulaclRoy d’Egypte,c0ntre Roboam.

311.30 1armee d’Abia Roy de Iuda. 301.30
armee de Hieroboam Roy d’Ifrael. 301.30
armee d’Afa Roy de Iuda. 304.10
armee de Zare’ Roy des Ethiopiens. 304.40

’l’Armee de Sennacheiib deffaite par vne pefle enuoyoe

de Dieu. 3:51.10l’Armee d’Herodes entierement deffaite, par trahifon.

654.10
armes oüees,& deEendues aux Iuifs,parles Philiflhins.

197.1 .Lesarmes de Saiilôz de fer fils, dediees àl’Idole Alla-
roth,8c coloquees en fou temple , par les Philiflhins.

118.10 I
atmenie poll’edee Par Otrus , fecond fils d’Aram. 14.

10 I ’anmefefmianum,Roy d’Egypte. 741.30
armifirlfioy d’Egypte, 719.30
arnon,fleuue,prend fa fource des montafgnes d’Arabie,

8: entre dedans le lac Afphaltite, diui ant les Moabic

tes des Amorrheens. 110.1arphazad fils de Sem. 14.1arphaxadeens, peupleiappellez autrement Chaldeens,

8: leur origine. 14.1arodi,fils de Gad. h 54.10aroph,fils de Marcoth. 174.1
arrogance de Roboam. 301.10arroganCe d’Amafia Roy de Iuda, 339.10
arrogance des Grecs. i 733.40
arfen ville. 706.10arfinoe’ . mile 1m01: par fa fœur Cleopatre. 759.

4o .artabanus, enuoye à Tibete vn homme ayant quinze

coudees de hauteur. v 653.10artabanus,Roy des Parthes, defire voir les deux freres

A fineus 8c Anileus. I 674.10attabanus garde fidelementle fermât qu’il fit aux deux

I fretes. 674.. 4o. a: 675.1artabanus vient au Roy Izates, pourluy demander fe-

cours. 714.30artabanus fait de grands dons au Roy Izates en recom-

penfedeles bien-faits. 715.10artaxerxes, Roy de Perfe, fuccelleur de Xerxes.736.
4o

artaxerces fait en la ville de Sufan vn magnifique
banquet qui dure cent adiante iours. 394.
1.

artemifius moys des Macedoniens. 179.10
artipus ville,autrementnommee Arce. 155.10

aruceens.peuple. 15 5.10arureusfilsde Chanaan. 13.30atudeus fils de Chanaan- 13.30
aruncius



                                                                     

t. ,,TABLË:; ,1aruncius crieur Romain a, vefiu d’habil de dueil, crie la
mort de Caius Empereur , 61 appaife les Alemans.

690.4051691. 1 i
afa fils d’Abia, Roy de Iuda. 301.30
nia Roy deluda fait alliance auec le Roy de Damas.3o7’

1. 1 o 4afael renommé, à caufe de (a vifieKe 86 agilité de cour

rit. 130.10afiel courant aptes Abner , fut tue’ p1: iceluy. 130.

20 "i afael frere de Ioab pour fait Aimer. 130. t0
aûel enterré en la villa de Bethleem,au lepulchre de les

anceflres. 130.40. afam fils de leITe. g , 205-49alarma , fefle des Hebrieux, que nous appellons Pen-

tecolle. . 101.1afbel,fils de Beniamin. 54.10afcnlou, ville de luda prinÎe par les Chanaueens . 1 64.
4.0

afcalon, ville prinfe parfis Hebrieux. 16 0.10
afcalonues receuausl’arrhe des Azoticns , (ont frappez

U de terribles maladies. 18 5.40eafcalonites defpomllez par Samfon. f 178.1
afchanaxes fils de Gomor,duquel (ont fortizles Al-

chanaxreus autrement appellez Rheginiens. 11.
1.0

aleueth femme de lofephe,fille de Purifera Sacrifice-

teurde Heliopoli. 44.4.0afer, fils deçacobfie de Zelpha. 31.1
afie occupee par les enfansde Sem. 14.1
afie infcéIee de guerre par Sennacherib. 350.40

aficns,reuple. ’V 13.1afineusôr Anileus freres,& de ce qu’ils firenten Ba-

bylon. n 671.40aliueus le iette fur fanennemy, &occir beaucoup de

[ès gens. 674.1afineus e’mpoifonné parla femme de [on frere 1111i.

leus. 67 6.30l’Afnelle de Balaam parle,&le reprend. 113.10
afoeh", ville de Galilee, prinfe par Ptolemee. 476.

4° , .afor ville edifiee par Salomon. . 189.1
afor region fubiuguee par Teglat Phalaût Roy des Af-

fyriens. 34.1. 4.0af 0 fra,vne façon de trompette faitth inuëtec parMoy.

le . V 106. 1afphalt eimentindilï’oluble. 746.10

141111161: lac. 17.1a phaltite lac pres de Sodome. 17.1
afprenas Senateur Romain. 686.1o.&687.10
afprenas Senateur Romain mis à mon par les Alemans.

689. 1 "aflarachod, (il: de Sennaçherib fuccede au royaume
d’A [Tyricapres la mort de (on pore. 331.1.

all’emblees lainâtes des llra’éliter pour .faerifier à Dieu

&faire oraifons publiques. 187.40.66 188.1
aKetuiEement des Iuifs. 073.30
afliette Orientale des Temples. 667.10
allîs,Roy. 741.10aflhr,fils de sein edifiala ville de Naitn 14.1.
allbr,fils de Dadan. 1.4.40.11 yriens font la guerre aux Sodomites,ôr obtiennent la

viâoirqôt les conflituent tributaires. 15.10
alTyriens abondans en riehelfis,& leur origine. 14.1
affineur feignent: de toute l’Afie, du temps d’abrahî.’

1 4.1 1alfyriens fubiuguez 8c mis foulas [chemina de Setho-

fis Roy d’Egypte. 719.30

aflyrieregion; 4 lalhp, riuiere. . s - 61.16aûabarriens autrement Sabathenienaf - 13.10
2111111111 Roy de Phenice me. . l 731.40-
afiaroth,1dole des Philnflins. 118.10
afl’art reconure le royaume de Phenice. .. 731.40

afiarte dulie. 731.10.30anobor,n’uiere. 61.10athan,fils de Mahol. 277.10atheifles Philofophes. I l 1 H 77 5.10
athenea deshonnoree par Theopompe 74.1.30
athenes ouuertes à tous. . h 674.10
les athenienr honorent H y10111113. 304.1
atheniens indigent. . 71 l . 30athrongcs,h0mme de balle race. . 6 36.1
athronges 86 les fierez prins. 636.30
atriquesâtargoquues hilloites. 711.10
auarice caule de plufieurs maux. 147. 30. a: 131i

3° lauaris forte ville de frontiere, 717.40.
auaris me deferte. 743.10.30
audace de Iezabel. 307.30audace outrecuidee d’Abfilomë. . 154.;

augure. . 0augufle Cefar. . - .aumofiie,par qui doit eflre faite. 751. 10
auteldes parfums. 90.10autel tourné vers Orient bally par le commandemenê

de Moyfe.

i 1 . dautel edzhe’ larvé. 1.3.1.0
autel drelle’ par 101116 en Sichem. 133.46
autel drelle’ àla riue du fleuue lordain. I 156,40
autel edifiepar Dauid , au lieu où Abraham’auoit mené

lfaac our eflre facrifie’à Dieu. ’ 165. 30’
autel d zraim [mis au temple de Salomon. 181.

10

autel de Hieroboam rompu , a: res holocaufles el’panl
chez par terre.

I I t 397-40autel edifie par Helie. 309.40.81 310.1
autels dediez aux idoles tenuerfe: par 1’011: Roy de

Iuda. i 354.10 .autel d’or fin dedans le temple de Hiemfilelnt

I . 739.10auzate enlie en afrique. 308.10ayon region fubiuguer: par Teglat Phalafit. 3 34.1
azael comme Roy des Syriens. 311.1
azaeàenuoyé à Helifee auec grands dans. 317. 40. 86

31 .1 ’azael ayant tué adad ocrupe la Syrie.
and honoré comme Dieu. l
azael fait la guerrea Iehu.

338. 10
318.16

’ azael Roy de Syrie en tre dedans Iuda,ôt amege

falem. 336.40azarn fils de Nachor 8: de Melcha. 146 3o
azar,ville. i l . 311:10’azarias prophete exhorte le Roy alit «tout: (on ars

mec.
azarias Sacrificateur reprend 0211: 505:3:

azeca,ville. 104.46azech edifiee par toboam. 139.30
azermoth,fils de Iuâau. 14.10aziongaber, ville autrement dite Bercniee. 130.10
azizus repudielafemtne Drufilla. 711. 3o

azor ville. 167.30azor, razeeiul’quer aux fonderont». 168.30
azor ville des philiflhins. 183.30.40
azorienrfrappez de pefle, 6: de 41161111111111.1010;

30.40

azorh,ville prinfe par 160.1
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* BanaOth fils de Hieremon. i

TABLE.
B

Aal,Dieu d’Achab.

Baal Dieu des Tyricns.
Baal Roy Babilonien. .

Babel, diâion Hebraiique,figmfie confufion.

333.10
355.10

, 734.40
11.10

Babylon,lieu. 11.10Babylone aŒegee par Cyrus. 734.40
Babylone inexpu nable. 734.10
Bacchidcs enuoye par Demetrius vers Iudas,ôc tafche à

le furprendre en trahifon. 444.1
Bacchides efl ennoyé en Iudee. 446 .40
Bacchides fait mourir les amis deIudas. 449 1
Bacchides allailly de tous collez. 450.30
Bachor,lieu de ludee. 151.10
Baâriens,peupleo 14.10Badac iettele corps de loran au champ de Nabot.3 31.10
Badezor fuccede au royaume de Phenice. 7 30.40
Bagoles taille les Iuifs de tributs. 404.1.
Bagalës punitles Iuifs. 4.04.10
Baion,R0y. ’ 71. 8.1Baies,petite ville de lacampanie. 666. 3o
Bal. dieu des Tyricns. 307. 3o
Bala,ieruantede Rachel, 31.40
Bala,ville. 176.10Balaam receu honnorablement par Balac. 113.10
Balai prophetife du royaume aduenir d’1lrael.113.30.40
Balai au heu de maudire les Ifiaelites,les benoit. 114.10

Balac Roy des M oabites. 111.10
BalacRoy desodome. 17.10,La Baleine engloutit Ionas. 340.40.85 341.1
Baladan Roy des Babyloniens cnuoye amballideurs

auec prefens au Roy Hezecxa. 351.10
Balator,R0y Babylonien. 7 34.40
Baleth,villeedihee par Salomon. 189.10
Balm,Roy de Sodome i 17.10Balthalar fils de Labofordach,fuCCede au royaumeôt à

vne terrible vifion. 371.10Balthaiar Roy de Babylon faitappeller Dauid pourluy

i11terpreterleslettres. 371. 10Balthafar 8: (on royaume mis foubs la puilTance de Cy.

rus. I 373.1Banacat gouuernenr du pays maritime. 17 6.40
banaia ordonné chef de l’armee de Salomon au lieu de

loab. 174.10Bonaia refifie à Adonia. 167.10
Banaia tue Adonia. V 1.73.40
Banaia fait mourir Semei. 174. 40
Banaia ordonné fur la garde du Roy Dauid. 141. 1

Banaia foldar de Dauid. 161.10Banaoht de Than traiflres 86 homicides fontexecutez
134.10

Banaoth 8e Than freres tuent [sbofeth en trahifon , 8c

portent (a relie 1 Dauid. 133.40
133.40

Banillement d’Homere borslaïRepublique de Platon.
l 798 .10

Banquet de Pharaon fait le iour de (a natiuité. 44-!
Barach Nephthalite iuge dllfiael. 167.40
Bataoh tue iabin Roy des Chananeens. 168.30
Barachias deflie les prifonniers qui auoient elle prins

en la guerre contre Achat , 86 leur donne argent
pour s’en retourner. 344.10

Berofe prinfe par Iudas. 433- 3°
Barbares tributaires de Salomon. 2-77-1
Batelch,Roy de Sodome. l 17.10
Baruch (ectotaire de Hieremie. 353.10
Bans montagneen Armenie. 8.4.0
Bafaayaut tue Nadab fils de Hieroboam en trahifon

occupe fou royaume, 86 metà mort tous ceux dola

race de Hierobiam. 305.30Bafemmath,fille d’limael.femmed’Efaü- 1 19,10
Bafim, fille de Salomon . & femme d’Achinadab.

176.30 1Ballec,pered’Ecnibal. 74.8.1
Bataille entre les Égyptiens 8: Ethiopiens. 39 .40
nata1lle afpre & dure entre les Amalecites 86 IrraelrteS.

78 3°

Bataille entreles Philifihins St les Hebrieux. 183.40
Bataille entre Abner ce loab. - 119.30
Bataille entre Dauid St Abfalom 134.10
Bataille entreles Ammonitesôt Dauid. 141.40
Bataille dure entre Abia Roy de Iuda 86 Ieroboam.

04.1
Baêaille liuree entre Nabuchodonofor , Roy des Baby;

louions ô: Nechab. 335.10Bataille des nŒyriens 86 Perfims. 7 47-10
Batailleenttelcs Roys fuccefll rs d’Alexandre. 737.30
Bataille nauale au goulphe de Ërte. . 759.40.

86 760.1
Bathuel,filsdeNachor&deMelcha. 14.40.86 30.10

nathuellpere de Rebecca. 153° .,
Battus,l’reteur Romain. 684.10.10
baume porté au Roy Salomon , parla Royne d’Etiopie.

191.30 -baume de grand prix en Engaddi. 319- 1°
Le baumecroifl en grand abondance en Hiericho.

111.10 Qbaux,fils de Naclior,8c de Melcha. 14.40
bedellLon,gomme femblable àl’Oliuier. 75-40
beauté excellente de Sara femme d’Abrabam. 16.10

beauté excellente de Rachel. 30.10
beauté d’Abfalu m,& la pefimteur de faperruque.149.30

beelzebub,dieu des Accaronites. îl°c3°
6c 311.10 - ’ ’ 4beelfephonwille fur le riuage de la mer rouge. 77. 40

’ bel idole babylonien. 753-10
beleaflart fuccede au royaume de Phenice. 751-30
belfephon,ville dola lignee d’Ephraim- 147-40
benediâions de Moyfe redigees par efcrit. 14.4.10
beneficence diAdab Roy de Syrie. 317-30
beneficence d’Azael Roy de Sy rie. 116.1
benjamin fils de lacob 86 de Rachel 37-50
Reçoit de precieux dons de f on frere Iofepb. 55.10
benjamites rauiiltnt les filles des Ifiaelites. 16 4.30
Les benjamins obtiennent vidoir: contre touslesau-

tres llraclites. 163.30beniamitesion tuez par les autres liraelites excepté

fi: cens. ’ 163.10benignité efl bien leantc 3. 1m Roy. tu"!

beraca,vallee. 310.10berenice pres de lamer rouge , autrement dite Azion-

aber. a ’ 190.10beria fils d’Allèr. 54.10berofe Chaldeen , Hifloriographe, fait mention de
L’Arche 66, du deluge , 66 qu’en-ce qu’il en dit

8.40 .bero le Hifloriographe , fait mention en les biliaires

d’Abraham. 11.30berofe à efcrit des fait: des Chaldeens. 10 1°
berole efcrit du Roy Sennacherlb.350. 40 &baladam

Roy des babyloniens. 351. 10
berofe recite comme Nabuchodonofor fut fait Roy de

babylon,& de ce qu’il fit. 370.10
berofe blafme les feripteuts Grecs de méfonge, 733 30

beroth,ville de Gal1lee. 169.10berfabe’,di6ti6 Hebra’ique lignifie fermât du puits 11.30
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Beroth,ville de Galilee. , . , .i 1.79.10
Berfabe’,di&ion Hebray que lignifie ferment de puis.

11.30 .Berlabé,ville prochaine d’Idumee. 310. 10
Beryte,v1lle 86 domicille des Romains. 604.10

a Berzelay Galadite reçoit benignement Dauid. 154.
1 0

Berzelay Galaadite refufe demeurer à la court du Roy

Dauid- 159.10Befa fils de Beniamin. 54.10Belelel 86 Eliab excellens ouuriers commis par M oyfe
ont la conflruâion du Tabernacle. 79, 4o

Befer fils de Beiamin. 54.10. Belles à quatre pieds,malles 8c femelles crtées au fixie -

meiour. . 1 10Belles de toutes fortes miles en l’Arche de Noë. 7.1

Belles ne defaillent pomt au monde. 769.10
Befliauxdieux Égyptiens. 761.10
Beflioles enuoyees de Dieu en Égypte. 66.4 o
Beta, prinfe par Damd,& pillee. 14.0.10
Betaramptha,nommee luliade. 646.10
Bethacor,villc edifiee pariSalomon. 189.10
Bethel,lîgmfiemailon de Dieu. 19.40.13: 189.10

Bethel,prinfe par trahifon. 160.10
Bethel,dcmeurance de Saul. 196.40
Bethel,V1lle prinfe 81 immigre. 304.1
Bctlllcben1,v1lle de Dauid. 111.10
Bethleem,villedcluda. 160.4o.&113.3o
Bethmaaca,region,lubiuguec par Teglat Phalafar R oy

des Aflyriens. 343.1Bethoron,vail.eeau pays des Gabaonites. 151. 4o
Betfabécmicheauec Dauid. 14 3.;0
Bethlhbe’lamenieVrie fou mary. 143.1
Bethfabé mere de Salomon procure que fun fils loir in-

ihtue’ Roy par ion pore Dauid. 167.10 3o.
Betfabé aduocalle pour Adonia pour luy faire auoit

Abilag pourfcmme. 173.10.10
Betlamites,village en la ligneedeluda. 187. 30
Bethfamiurs reçoluentl’Arche auec ioye. 187. ana 3o
Bethlamites punir. de mort, pour auoit touche l’Arche

facree. ’ 187.30Bethfamitesfereputentindignes de loger l’Arche.

187.30 I ’Bethfan,ville,diteautrement Scytopolis. 155.10.86

1.18.10. . ’ 4Bethfur,ville de luda’. 199.30
Betfura,ville,refil1e contre Antiochus. 441. 3o
bethfura le rend aux gens d’Antiochus. 441.10
Bethfura alliegee par Simon frere de lonathas le rendit

âluy. 461:30Bezec,ville des Chananecus. 159.10
Bezeceniens,peuple. 159.10Blafpheme contreDicu punyde mort. 133.10
Bled des Chananeens mmllbnnez parles Ifrn’élitcs.

148 40
Les bleds des Pliililiins brullez par Sam (on. 178.10

Bocchor,R0ytrefiulle.. 751.10Bocchur,1’1llage du territoire de Hierufalem- 155.10

Boccy,fils du Sacrificatour lofeph. 174.1
Boccy fils d’Abiezer. 185-. 1
Boccy Beniamitepere de Seba. 160.1
Bœuf frappant des cornes St tuant quelcun lapidé.

141.10. -Bœufs folennellementadorez en Égypte. 745.30
Booz beberge Noemy 8c Ruth. 181.10
Booz donneri’orgeà Ruth. l 181.30
Booz ere d’Obed. ’ 181.10
Booz E111 du bienà Ruth. 181.10.10

Booz tefponfe Ruth: , I 4 181.10Bornes anciennes de la terre de Chanaan. 540.10

Bolippe ,forte ville. 734.10
Bofcheth.ville. l I . 466.40BoforôeChalpon minces par Iudas. 439.1.
Botris,ville en Phenice. I 308.10
Boucliers faits par Salomon,& leur pelanteui’. I 191.1
Boues lolelinellemen venerez en Égypte. 74’514-o
Bougrerie defiendue par Moyfe", à: la bougreriugesi

mort. . 104.10Boutons lortans dela verge d’Aron, "au,
Les boyaux de Ioram (orteut petit à petit de [on "mm

par punition de Dieu. 319.10
Boz,colomne mire au Temple deSalomon. 181.10
Bozor,ville de franchife. 15°. 1
Brcnuages amatoires. « 759.40
Bruit courant le plus fouuent efl faux. 191.10 i

Bubalie fleuue. C 717.40
Aath fils deLeui. . , 54.10Cabrothaba,lieu audelert,où moururent les ledi-i

tieux. 107.10Cades , ville de franchife en la famille de Nepthalr , fi-

tuee enlahauteGalilee. 155.40
Cades ville de Galilee. « 15; .10
Cadmus Mllefien,H1Roriographe. 733140
Cadmus fils du Roy de Pbenice,nomméagenor.733.10
Cailles enuoyees de Dieu aux llraëlites au delett. 75.30
Cain premier fils d’Adam. I .10
Cain dié’tion Hebraiquefiguifieacquilition. 1.10
Cain homme mefchantôtauaricreux. 4.10
Cain tue fou frere Abel. 4.50Cain premier inuenteur de l’agriculture. 4.30

, Cainincorrigible. 4.10Cain craint les belles. 5.1Cain cache le corps de (on frere AbeL 4.30
Cain marqué de Dieu. 4.30Cam Be la femme banniz deleur pays.’ 5.1
Cain inuenteur des mefures a: poids. 5.10
Cain premier inuenteur de mettre bornes aux champs.

5.10

Cam le defpite contre Dieu. 4.4.0
Cain s’accom pagne des brigands,ôr leur enfeigne tou-
- te mefchancete. 5.10

Carnan,fils d’Enos. I . 7.1
Catin voleur neufcens 66 dix ans. 3.1
Cainan aagé de cent 8c leptante ans engendra Malales

bel. 8.1Caius,Empeteur aprcs la mort de Tibere. 664.1 n
Caius enuoye Petronius pour fucceda à Vitellius en

Syrie. 66 3.1Caius aile la Terrarchieà Herodes, de l’adiont au roy-

aume d’Agrippa. 667.1Caiuselcrit deux perce de lettres,l’vne au Senat,l’autre

à Pilo Preuofl de la ville, pour mettre Agrippa hors

de prifon. 66 5.1Caius fait de gracieufesfipremelres à Agrippa,en recomi

penfé de faliberalite’. 671.1
Caius efcrit à Petronius touchant [a (laitue. 671.30
Caius veut eflre adoré comme Dieu. 6 79.10
Caius le volt d’habits de femme. 68 3.4.0
Caius appelle luppiter-fon frere. 679.10
Caiusoffte facrifices a Augulte Cefar. 68 6.10
Caius danceur de Morilques. 687.10
Caius pere d’Auteius banny par Caius Empereur,ôrmis

à mort par luy. l . 689.10Caius adonné 1 toutes mefchancetez. ’ 69 5 .30
.CËËm En: lm" de E0115: de sénestre inceûeaueefa
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propre leur. . H 4, 6 95.40Caius Orateur eloquèntdrllgauant. 696. 10

Calansfages Indes. I 737.1Callias,h1lloriographe. 711.10Calliflus f0 iomt auec les confpirateurs de lamort de

Caius. 684.10Callimander tué luy a; (es gens. 468. 3o
Callrphont,amy de Pythagoras. 735. 10
Calliroé, lieu outre le loi-dam, où (ont eaux chaudes.

615.10 .2.1.30Calmas fils dili-m1101.

Calomniateurs de lorephe. 715.1
Cambyles Roy des Pares. I 61.1
Cambyfes fuccede au royaume de (on pere. 378.30
Cambyres ayant regne’ fix ans, meurt en Damas. 379.30

Camon ville de Galaad. 173.40Cantiques de viétoires chantez à Dieu par les Ifiaëli tes

apres la deffaite des Amalecites. 83.10
Cantique hexametre de Moyfe contenant propheties.

r 3.30
Cafitiques compofez par Dauid à’la louange de Dieu.

1.61.10
Cantiques compofez par Salomon. 177.10

’ Capharfiba,campagnc où Hcrodes fit bafiir vne ville

nomme: Antrpatris. 584.10Capitole de Rome. 584.10Capadoces peuple,iadisappellez Mefchinicns. 11.10
Captiuité dedluifs foubs les Babyloniens. 356.30
Captiuité des Iuifs,& defolation de Hierulalem.731.zo

Carmaigngprouince. 734.10Carchabeza,ville. 357. 10Cariathiarim,ville. 187.30.65 137.10
Carmel,montagne. 15 540.130.7640
Carmi,fils de Ruben. I 54.1Carran ville de Mefopotamie. a .10.&19u40
Carthage, ville diAphrique fonde: 6c edifiee par Dido.
Camus va en Syr1e,pour fe faifir de l’armee qui efloit à ’

l’entourd’Apamia. 1 511.10
«camus de Marc conflituent Herodes gouuernenr dela

balle Syrie. 511.1Camus Florus fuccelTeur d’Albinus au gouuernement

de ludee fait de grand maux. l 730.30
Camus s’enfuit en Syrie laquelle il occupa. 501. 10

Callot, Chronographe. 7 50.4.0
Cathierennitains,peuple voifin des Gabaonites. 151.40
Caution de mariages,de capuues 8c d’eflrangeres.648.r
Cecillus sans fa1ttuer en trahrfô Sextus Cefar.510-4o

Cedar fils d’lfmahcl. A 11.30
Cedres du Liban. 743. 30Ceila v 111e enuironne de l’armee de Saiîl , pour prendre

Dauid. A v 115.10Celè,vill0 de Syrie. 366.30Celenderis, ville de Cilicie. 616740
Cenez, home indufirieux reûitue les Ifiaëlitcs en leur

liberté. 165.40Cenez,parfà prouëflë confiitué gouuerneur fur lfra’él.

166 1
Cepheritains,peuple voifin des Gabaonites. 131.40
Ceremomes diuerfes touchant la religion en Égypte.

14.10
Ceremonies eflranges introduites par Achab , au lieu

’duvrayleruicede Dieu. 109.10
Ceron , pays peuplé d’arbrilleaux de fou’éfue odeur.

704.10
Cefarmom de di nité 8: principauté. 18 9.40
Ceûr le faifitde la ville de Rome. 501.30
Cefa r offre à Antipater telle feigneurie qu’il voudra.

503 .10 . *

Cefar efcrit au Senat de Rome. 4 303.10 3d
Cefar dôneà Herodes quatre cens Caulcis qui citoient

de la garde d eCleopatra, 8: pluficurs autres biens.
551.40

Cefar prend Herodes en grand’amitiè. 550.10
Cefar donne le pays de Trachon à Herodes pourle pur-

gerdes bri amis. 564.40Cefar donnelentence pour les deux fils d’Herodes,auec

bonne remonflrancc. 581.30.40
Cefar elcrit aux Grecs en faneur des Iuifs Cyreniens en

Afie. 361.30Cefar fait venirà foyles pretendans au royaume del-lie-

rufalem. 6 31.10Cefar condamne Sylleus à auoit la telle trenchee.
603. 30

Cefar quitte aux enfans d’ Hetodcs ce que leur pere luy

auoit donné par tefiament. ,640.lo
Cefar reçoit benignement Archelaus. 613.10
Cefarenuoye Alexandre aux galeres. 630.40
Cefar confirme Archelaus Ethnarche, &dinife aux au-

tres fils d’Herodes. les feigneuricsi de leur pere.

639.40 -Cefar fecond Empereur des Romains meurt. 636.40
Cefar enuoye Ccladus [on aEranchy,& luy commande

luy amener celuy qui fi: diroit Alexandre. 641.10
Les habitans de Celaree &Seballe font de grandes in-

iuresàAgrippa apresla mort. . 709.1
En Ccfaree s’efleue vne ledition entre les Iuifs& les

Syriens. . 714.10Cefonia femme de Caius r: prefente volontairementà

Lupus pour endurerla mort. 694.30
Chabalon,diaion Phenicieune. 188.10
Chalama,Roy des Syriens. 143.1
Chalchol fils de Mahol, homme fort rage. 2.77.10

Chaldees hifloriens. A 758.10Chaldeens peuplc,autrement appellez Arphaxadeens,

8: leur origine. 14.1 ’Chaldees anceflres 5c alliez des Iuifs. 6 51 .30
Chaleb 8c Iofirc’ appaifent le tumulte efmeu entre le

peuple lfraelitique. 108.10Chalc efpie des cnfans d’Ifrael. 159.40
.cham fils de Noe,quand nafquit. 10. 10
chanaan,fils de Cham. 13 10chanaan,region nommeeauiourd’huy Iudee. 15.40
chanaan donne en poflellion à liane. 37.10
chananeens offrent à Abraham droit de fepulture.

1 4. 10

Les chananeens tuent les Ifraelites. 111.10
chananeës enflez d’orgueil pour laviâoire obtenue c6-

tre les Ifraelitesn 111.10chananeens appellent les Philiilhinsâleur feeours con-

tre les Hebrieux. v 198.10Les chananeens prennent Accaron a. Afcalon villes de

Iuda. 16 4.40chananeens defconfits en bataille par les lùaelites.

16 8.1.10 a ’ "chananeens chaEcz hors de Hierufalem par Dauid.
155- 4 °

chananeens refufans obeyrà Salomon font mis en fer-

uitude,& luy [ont tributaires. 190-1. 10
chandelier d’ormis au tabernacle,fa façon,fon poids, a:

a fituation. 89.10.9o.r* chances,fontles Sacrificateurs cômuns des Hebrieux.
69. 2.0

changement de langages en l’edification de la tour de

Babylon. , 11.10chanfons des filles 5c femmes dîme! , en laloüange de

Dauid,& de Saül. 109.15charme



                                                                     

Charmes pour repoulfcr les maladies,comp0fez par Sa-

loruKon. 4 i 177.10Chafleté requife plusaux facrificateurs qu aux autres.

l 10 .10 . .Chaffrer homme ny belle cil deEendu. 14.1.10
Chaflrez ont les efprits elfeminez, deles corps mols

comme femmes. . 141.10Les chaflrez de nature font en abomination de defdain,
6c doiuent eflre dechalrez, 8: la raifon. 141.10

Chebron Roy d’Egypte. 4 719.10
Chelbis fils d’Abde,Iuge Babylonien. 735.1
Chercas Tribun confpire la mort de Caius. 680.30
Chereas ayant receu le mot du guet de Caius,luy baille

vn coupd’efpce. 687.30Chereas fait reproche aux gens de guerre. 70.40
Chcreas mene’ au [upplice auec Lupus 8c plufieurs au-

tresde leurs complices. 4 701.40
Chercmon,hïlloriographe Egyptien. 749.30
CheriH’oëtc ancien. 4 74.9.40

A Cherubins d’or mailif, mis fur le propiciatoire-180.30’

Cheflem fils de Meften. 4 x; w
Chetim ille,autrementappellee Cypre. 11 30
Chetim villeen Cypre,nômce parles GrecsCici0’.11.3o

Chetim fils de lanam. 0 1 1.10Chetonë,chemife facerdotale,8c la façon d’icelle.69.3o

Chettens,fils de Chansan. 14,30
Chetura feconde femme d’Abraham. 14.30
Cheuahers Romains afflige-z par Caius.- 676.10
les Chiens lefchent le fang diAchabRoy d’1frael’,felon

la prophetie d’Helie. 318.10
Les Chiens maugentle corps de lczabel excepte les

mainsôclaface, 330.4o.&331.1
Chilion.filsd’Abimelch. 4 180.40
Chitam Tyrien excellent ouurier en or, en argent, S: en

main,appellépar Salomon pour faire les vaxllèaux,&
ce qui eiloitnecellaireau Temple. 180.40.13.r 181.1

Chodam,filsd’lfmael. 4 11.30
Chodollo 0m01, conduaeur des Ailyriens. 17.10

i Cholbi fil ede an,femme de Zambrias. 116.30
Chofcs communes communicablesà tous. 779.10

Chroniquedes Tyricns. 178.30Chroniques des Hebrieux. 178.10.&189.40
Chroniques des Tyricns font mention de Salmanafar

Royd’AlÎyrie. 4 348.10
Chronique des temps,efl la pierre de touche des hilloi-

i res. 741.30Chronique,efl verificatiô de l’hiiloire. 77 4.40.6: 775.1
Chus fils de Cham prince des Ethiopiens. 11.40
Chifay,fetme en l’amitié de Dauid. 151.10 du courent:-

ment d’1celny, fait le party-d’Abfalom pour fçauorr
les fecrets,8c pour refillcr aux confeils d’ Achitophel.

151.10.8c 40
Chufeens peuple,autrementappellez Ethiopiens. 13.1.
Chufarth Roy desAilyriens fait la guerre aux lfraelites

16 5.30

Chuth,fleuue de Perfe. 347.10.65 348.10
Chutta region de Perle. k 348.10
Chutheens muables 8c inconfians. 348.10
Chutheens fortans de Perfe, pour venithabitcren Sa-

marieportêtauec eux cinq fortes de dieux, lefquels
adorans , à caufe de leur idolattie font vexez d’vne

pelle horrible. , 348.10.10 -C1ci0n,v1ile de Cypre. 11.30Ciel poŒsu deilus detouteschofes. 156.1
Ciel tempere’ d’vne nature humide. 1.40
Ciel enuironnr’: de glace. 1.40
Cigue mortelle peine des Atheniens. 1 78 5.10

TABLE.Cilicie anciennementnommee Thnrfiis. 111.10
Cinchares certain poids des Hebrieux pefant cent mi-

nes. 90.11 Cinnamus mande au Roy Artabanusqu’il s’en reuien.

ne. 699.30Circoncifion quand fe dcudit faire. 19.10.66 11.40

Circoncifion des Iuifs. 7694.10"
Cis pere de Saiil doué de bonne mœurs. 191.10

Cité de Typhon. , l 743.30Citez miles à feu «Se à fang,pour facrifice.

Claudius Empereur Romain. 109.30
Claudius accufé par Poilus (on ferf, defend fa calife de-

uantlesiuges. 4 680.10Claudius oncle de Caius- 684.30.40
Claudius empoigné en fa maifon par les gens de guerre

691.10 nclaudius pronôce fenrëce de mort côtreChereas.7oi.30
Claudiüsletenant iapy aifeereteiltrouue’ par vu fol-

dat. 696 4o &697.1Claudius refpond modeficmentaux amballâdenrs que

le Senat luy auoit ennoyez. 698.30
Claudius efcrit au Roy Agrippa,â ce qu’il le deportc de

fortifier la ville de H1erufalem,â quoy il obe11.706.3o
Claudius Empereür veut ennoyer le ieuneAgrippa pour

luccederau royaume de [on pere. 1 709.10”
Claudius enuoye lettres au gouuerneur d’Egypre pour

appaifcrlcs Iuifs ô: les Grecs. l 701.30
Claudius Empereur enuoye lettres aux magiflrats de

confeil de Hierufalem. 711.10
Claudius baille la principauté d’Herodes auieune A-

grippa. 718.30 -Claudius Empereur fait mourir les plaideurs desSama- .

r1ta1ns. 711.10Claudius Felix enuoyéen ludee pour eflrego’uuernenr;

7 11.10 ’Claudius Empereur meurt. 711.10
Cleanthes,philo(ophe Grec. 4 768.10
Clearch philofophe,difciple d’Ariflote. 749. 40 ’

Claire feparee des tenebres. . 1,
Clemês Capitaine des bides de la ville de R0me.681.10l
Cleodemus pro hete,furnomrné Malchus,colle&enr

des hilloires dis Iuifs. 4 15,40
Cleopatra royne,iëmedePtolemee Philometor.771.4d
Cleopatra dulie deux cils l’vn fur mer l’autre fur terre,

contre [on fils Ptolemee. 481.10
Cleopatra mande à Alexandra qu’elle feretire auec (on

fils à elle. r 4 536.10Cleopatra folicite Antoine venger la mort d’Ariflobuo’

lus,fus.Herodes. 538.10Cleopatra met en grand trouble la Syrie, pour (on am-

bition. 54 0.10Cleopatra va en Iudee. 8c Herodes luy fait de grands"

dans. 4 . 541.10 -Cleopatra chaire [onfils Ptolemee d’Egypte. 481..
Cleopatra derniete Royne d’Egyptea V 5 59.30

Cluuitus conful Romain.- 686.30
Cœlofyrie. 73 6.40Cogitations (encres des bômes [ont ouuertes à Dieu,

115.10 . ,Cognoiil’ance emmielle plus (cure que l’opini6.7 31,30

Colchos ifle. . 749.1
Colcques,peuple circonciz. 749.10
Colombe mile hors del’ache de N06. 1.30
Colombe de fin or donnee au temple delupiter,parlrô

188.10 ,Colom be infculpee des priuileges ludaiques. 757.10
Côbat fingulier de Dauid côtte Goliath.117.4o.8c 118.1

, 4 a



                                                                     

TABLE.
Les commis à faire tranflater la Bible. 158.10
Concordance des h-iiloriographes fait icy. 745.30
Concordance d’efcriptures. 748.10
Concordance deBcrofenScoe Moyfe. 745.10

4 Concubine ficfchitlc Roy. 759.10
Conduits d’eaux faits par Ozias Roy de Iuda. 340.40

Confufion de ligiiee parles guerres. 736.1
Congé donné aux feruiteurs d’acculer leurs maillres.

776-30 4Coniurations de diables, compofe’es 5e mifes en efcrit

par Salomon. I 178.30Confciencc boniie,trelÎufiia’iit tefmoing.

Conon,hiflorieii Grec. 754.10Confeil maling de Balaam donné aux Madiaiiites 85
Moabites. 114.4.0.1.86115. &118. 10

Confcil mefchantdelonathasàAmnon., 146.40
Confeil occultes reuelez par Helifee. 314.1
Conieil mefchaiit d’Achitophel donné à Abfalon. 151.

io. r . iConfeil de Chufay preferé au côfeil d’Achitophel.151.

30.4o.&153.1. -Corifeil des anciens bon ô: vtile, donnéi Roboam, le-

quelil ne veut fuiure. 194.10.30.40
Confeil de ieunes gensdômageableàRoboam.19 6.1.10
Confeil tenu pourfaire mourir Hieremie. 357.40
Coiifpirationde Mariamne’ femme d’Herodesôc d’A-

lexandra fa belle-men. 551.10
Confpiration contre Herodes de dix Iuifs. 558.50
Confpirations pour faire mourir Caius Empereur Ro-

main. 680.10,30Confpiration de banniz contre leurs princes. 773. 10
Confpiration entre les bergers d’Abraham, 86 de Loth

à cau (e des paflutages,& touchant le droit Scies bor-

nes d’iceux. , 16.10.30Coiitrarieté de religion 8c deloy engendre guerre.758.1
Conuiues facerdotaux.

Cophen,riuiere d’Iiidie. I 14.10
Copiddeslettres d’AntiochusiPtolemee.41o.zo.3o.40
Co ponius s’en retourne à Romeôc M.Ambiuiusluy

uccede. 646.30Cotban,d0n de dieu. 746.1Les Corbeaux portentamangerà Helie. 306.10
a Cordiens peuple d’Armeiiie. 8.40
Cordube villed’Efpagne. , 680.30
Cornelius Sabinus Tribun Romain. l 683. 10
Cornelius Sabinus fait tôber Caius fut [ou genou.688:i’

Corré,lieu. . 191.10Corruption Grecque par priueelicêced’efcrire. 733.40
Courroux de Dieu enuoyel’enncmy. 717.30. 40
Le Coilillier de Saiil,fe tue de (on propre glaiue.117.4o
CralÎus emporté deux mille talés d’argent facre’,auquel

Pompec n’auoitofé toucher. 500.10.10
Crailus cnuahit le pays des Parthes. 501.1
Crainte de Dieu cit deflournemët de mal-faire.771.4o

creation du monde. 4 1,croiras fait de riche R oy pauure captif.
crocodiles folennellement venerez en Égypte. 75 8. 30

crotone,ville. 748-5°cruauté deEendue aux gendarmes. 143.10
cruauté du Roy Nahas. 19340055194J
cruauté de Saiil. nSJ-mcruauté feminine. 26’10
cruauté: punie, 33 6.40cruaute’inhumaine de Manahem. 341.10
cruaute plus que brutale de Caius. 681.10
cruaute exerceoparforçc, 981.1
cruauté de Vilains. 358.1cruauté inhumaine de Ptolemee Phyfcon , exerce: en-

1414.-; i-ük

141.30.

781.40.

768.1 v

uersles Iuifs. 4 . 789.10cruautéd’Abimelech punie. 4173.30
crefiphon.villede Grece. 678.30cnrnanus fait tren cher la telle à vn foldat quiauoit def-

chirélesliures de Moyfe. 719.10
cure des enfans. 4 715.40cufay porte nouuelles à Dauid , de la mort d’Abfalon.

156.30 .cufpius Fadus gouuernenr de Iudee. 710.10 ’-
cuuiers mis au Temple de Salomon. 180. 10.30
cydide,region lubiugee par Teglat Phalafar. 341.40
cymbales,inilrumët de Mufiquc fait par Dauid. 161.30
cynira,C0mcdie iouee à Rome deuant Caius Empe-

reur. 636.40cynocephales venerezioleiinellemeiit en Égypte. 758.
30

cypreifle,anciennement nommeeChetim. 11.30
Cypron femme d’Antipatcr. 571.10
cypron,C’ha[leau bafly par Heroder. 584.30
cypros, femme d’Agrippa,fe conflitue pleige pour (on

mary. 658. tocyrene ville. 771.1cyrus efcrit lettres par toute l’Afie pour redifier le tem- i

ple de Hhrufalem. , 600.30 .cyrus renuoya les vaifieaux que nabuchodonoforauoit
allez du temple de Hierufalë,p0ur les y remettre lors

qu’il feroit reedifie’. 577.30
cyrus meurt en la guerre contre les MallBgettcs.378.30
cyrus fuccede au royaume de Xerxes fou pere 393.40

cyrus Roy de Perle. 7 45.40D

Accar,herbe. 93.40Dadan,fils de Sua. 14. 40
Dael fils de lu&an. i 14.10Dagon dieu des Philiflhins tenuerfe de profietne’ deuil:

l’Arche. 185.30Daimon Socratic, 799.1Daire,Roy de rerfe. 767.10Dalila paillarde amoureufe de Sanfon. 179.10
Dalilaliure Sanfon entre les mains des Philiflliins.i79.-

40.8: 180.1 n ,
Damas ville edifiee par Vs. 14.10
Damas,ville enrichie par Adad &Azael. i 318.10
Damas,ville prinfe par force par Teglat Phalazar.344 .

4o
Dan,vne des fources du fleuue Iordain. 17.40
Dan,ville. 306.10.13: 197. 10
Dan,ville pres du Liban. 165.10
Danaus , dit autrement Armais , frerc de Sethofis Roy

* d’Egypte. 719.40Dangereux amis, 7 34.1.Daniel recoud fils de Dauid,ôc d’Abigail. 130.40
Daniel fauue les fages de mort , Dieu luy manifefle le
fouge de Nabuchodouofor. 369.10

Daniel de (es compagnons fontiettez dans le feu.369
4o.

Daniel interpretele fetond fange de Nabuchodono-

for. 374.30Daniel fait edifier vne tout en Ecbatï au pays de Mede.
371-20

Daniel a de grandes vifions en 1m champ pres la villede

Sufan- 33.10.10.30Daniel acculé par les gens du Roy Darius, 6: par iceluy
condamné à eflre iette dans la f0 (le des Lyons.37 3.3 0.

40.81 374.1 4 .
Daphné, faux bourg d’Antioche où Herodes receu:

nouuellesdelamortde (on frere loiepli. 518.10
Darius fils d’Ailyages,fait Daniel gouuernenr furies fe



                                                                     

nefchaux. ’ . p 73.10Darius commande deieretidans la foire des Lyon: les

ennemis de Daniel. . 574-10Darius enuoye’par tous les pays prefcher lchlctl de na.

niel.;, I .A374.3oDarius fait vœu a Dieu que s’il pouvait paruenir au roy-
aume qu’il ennoieront au temple de Hieruialem tous

les vaiireaux fierez de Babylon. 379.40
Darius au premierlan de (on regnefait vn banquet fo-

lennel. . . 379.40Darius deuire auec les trois officiers de fa garde promet-
tant donner. bon (alaire à celuy qui donneroit la plus
vraye folution àcela qu’il deuoir propofer:333,2.o.3o.

Dathan 6c Abitom rebelles à Moyfe.
Dathan 5c Abirom auec leurs complices mutins 86 re-

ditieuxengloutis dela terre. i 16.2.0
Dauid fit bath: le rem ple en la montagne,0ù,Abraham

voulut facrifier (on fils. 2.3.10
Dauid fils de Ieflë. 181.10Dauid eflant de moyen parentage efl: exalté iufques à

la dignité royale. I 181.10muid fils de Iellé gardait les belles efl appelle pour eflre
Roy d’lfrael,& efl oinâ 8c (acre par Samuel.1o4.1.io

Dauid fait del’eliprit de Dieu proplietife. I 2.04.10
Dauid docte en l’art de mufique , ô: l’art militaire.

2.04.10 u .Dauid mis au feruice du Roy Saul pour rouer dela liar-
pe deuant luy quand il eûoiragité de l’elprit maling.

2.04. 3o .Dînid ennoyé au cam p des Hebrieux,par [on pere.poui:
voircomment (e portoient (es freres,6: pour leurap.
ponette qiiileureitoitiieceilaire. 2.05.30

l Dauirl tancé-ô: blafme de (on p frere Eliah, pource qu’il

fe prefentoitde combatte contre Goliath. 2.05 .30
Dauid entendant les paroles ontrageufes de Goliath, le

prefence de bataillercontte luy. . 105 .30. 6: 106.1
Dauid porte honneurâion frere lilial). 2.05.30
Dauid paillant le troupeau de (on pete tue vn Lyon,th

arrachant de la gueule vn aigneau qu il emportoit.
Autanten fait 1l à vn ours. a 1.05,;

Dauid obtient congé de Saiil d’aller combatte contre

Goliath. 2.06.10Daniel allant au combat contre Goliath , refufe les ar-
mesde Saülfe contëtant de fa fonde , Gale foin ballô,
a; de cinq pierres en fa ma lettre pafloralca 2.06.10

Dauid d’vn coup de pierre met par terre Goliath,& luy
trench: la telle de (on propieglaiue. 2.06.40

Daniel confacre à Dieu le glaiue de Goliath , duquel il
luy auoittrenche’ la telle. 107,10

Dauid agreable à tout le peuple. I 2.07.10
Dauid confiitué capitainerie mille hommes,par Saul,&c

àquelle fin. d l 3 107. 1.0Dauid ayant occy grand nobre d’ennemis, porte fix ces
telles d’iceux au Roy Saiil.

2.09.10 .Dauid fuyant la fureur de Saiilfe retire vers le Prophe.

te Samuel. . 210.30Dauid (e plaint a lonathas des embufches que fou pere

luydrelroit. V u I 2.11.1Dauid fuiantla perfecution de Saul,fe retire vers Achi-
melech Sacrificateur,en la ville de Nob. 2.13.10

Dauid &Ionathas fe feparerentauec pleursôc lamen-

tations. 4 . . 2.13. 10Dauid deüituè d’armes. prentle glaiue de Goliath , le -

quel il auoit confacrè à Dieu. 2.13.10
Dauid s’enfuit hors de laiurifdiaion des Hebrieux , 6c

(a retire vers Achis Roy de Geth1 au niquiez

TABLE.

a 2.07. 30’
Dauid (cul entre les llraelites ofe faire refie à Goliath. I

Dauid efchappé des mains d’Achis le retire en la caner:

nede OdoLan. . q 2.13.30Dauiel 8c (es parens fe retireront vers le Roy des Moa-
bites,qui les reçoit honorablement. 2.13.40

Dauid auec peu de gês allant es Philiilhins,&a victoire

d’eux. 2.16 2.0.30Dauid laine la ville de Ceila, 8: (e retire au defert en vn

. lieu appellé Hachila. . 116.40
Dauid 8: lonathas renouuellent leutalliance’, &appel-

leur Dieu en tefmoing pour confirmation de leur a-

mitié. au mefme.Dauid enuironné de toutes parts de l’armee de Saiil. .
2.17 3o

Dauid coupe le bord du veflemenr de Saiil eflant en
vne caucrne’, de ne levoulant pour: tuer,jà fort qu’il

.eull l’opportunité de ce faire. 2.: 8 1
Dauid enuoye dix de (et gens âNabal,le priant qu’il

luy communique quelque chofe defon bien, en fa

neceflitc’. v 119.10.10Dauid efmeu d’ïreleontreNabelÆait ferment de mettre
à perdition luy,fa famille 56 tous les biens. 1: 0.2.0

Dauid pardôneà Nabal pourl’amour d’Abigail.110,10

Dauid prmtà femme Abigail a caufe de (a modellie,
honneilete’ëcgrande beauté. . 2.2.0.40

Daniel retiêrle bras d’AbilÎai qui vouloit tuer Saiil.111.10

Dauid exprobreà Abnet (a nonchallance. 2.2.1.10
Dauid efl: receu humainement du Roy Achis , auec les

deux femmes AchinoamôcAbigail. V . 111,;
Dauid fait courre: fecretcs contre les Gefuriens, Gen-

ziens,& Amalecites. , 112.10Danid lamente de pleure la ruine de ziceleg,faite par les

Amalecrtes. i . 116.1Dauid pondoit les Amalecites quiauoient brune zice-
kg,defquels fit terible dei-confiture. 116.10

Dauid pleure, gemit 86 lamente la mortde Saiil 8c de

lonathas. 119.10.10Dauid Fait mettre a mort celuy qui auoit tue’Saül.2.19.i,o
DauidlaiiÏela ville de ziceleg, à: vient habiter en He-

bron. 119.10Danid declare’ Roy parle cômun confentemët de toute

la ligne: de Iuda. 119.10Dauid loué les habitans de labes Galaad de ce qu’ils a-
uoicntenfeuely Saiil 8: les fils,6cleur promet de le!

traiter felou leurs metites. 12.9.30
Dauid demandel Ifbofeth ôta Abner,quefafemme

Michol luy (oit rendue. 131.20
Dauid reçoit humainement Abner 8c lefeflie [omp-

rueufement. . 131.40Dauid marry de la mort d’Abner,le fait enterrer en He-
bron, luy faifantfaire Funerailles (olennelle: de ma-
gnifiques,aufquelles luy-mefmeaflîfle. 1.33.10

Dauid celebrales funerailles d’lfbofeth. 2.34.30
Dauid aptes auoit fait couper les pieds 8: mains de ceux

qui auoicnt rué libofethJes fait me:treimort,2.34..3o
Dauid ordonné de Dieu Roy pour dompter les Phili-

flhins,8(remettre en bon ordre l’eflat du, royaume

d’Ifrael. 134.40Dauid fait refaire la ville de Hierufalem. 135.40
Dauid accompagné feulement de deux foldats,entre de .

nuiétau camp &tente de Saiil, éclatent fa lanceôc

[on aiguiere. . t il 12.1.1Dauid allant la ville de Hiemfalê,8c la prent par force.

2.36.10 i .Dauid chaire les Chananeens hors de Hierufalë. 135.4 o’ l
Dauid choifir Hierufalem pour fou fiege royal. 13;. 40 z
Dauid faune la vie à Orphon Iefubeen à laprinfcde

nierufalem,ôc la raifon. t 136 10
Dauid voulant faire la guerre aux Philiflhins 6:11:de

’ E ij
A



                                                                     

TABLE
coleilà Dieu. 4 136.30Dauid fait trâfporter l’archerie Cafiatliiarim en Hieru-
ûlë,auec grade folênité 8: magnificence.137.1o.3o. 4o

Dauid dance,& ioue’ de la harpe deuant l’arche. 138.1
Dauid delibere de baflirvn temple à Dieu, ô: commu -

nique fa deliberation au prophete Nathan. 138.30
Dauid fait la guerre aux Philillhins 56 obtient la viôloi -

ne. 139. 10Dauid bataillant contre Adad,Roy de Syrie,obtienr la

viâoire. 139.301 Dauid liure la bataille. à Adrazar Roy des Sopheniensr
aupres du fleuue Euphrates , ô: tue beaucoup de les

gens. i 2.39 ,30Dauid fait le guerre aux Moabites,& les ayant vaincuz,

les rend tributaires. - 439.10Dauid renge foubs (on obeïllance’le pays de Damas 6c

de 4Samarie.& les rend tributaires. 140.10
Dauid reçoit en amitié Thoy, Roy des Amatheniens.

2.40.10 . ,4 Dauid impofe tailles fur les heritages des Idumeens. 8e

fur les petfonnes. i 140.4 oDauid donne-clin honorable à Miphibofeth , «St le fait
mangerordinairemenr à la table,pour l’amour de (on

pere lonathas. v 141.10Dauid enuoye des fetuiteurs pour confoler Hanon , 8e
luy prefente lon amitié,laquelle il refule outrageant

vilainementles nieflagers, 141. 40
Dauid au fait de guetre,s’appuye fur la vertu 8: bâté de

Dieu. 2.41.10.Dauid commetadultere auec Bethfabé femme d’Vrie.
143.10

Dauid voulant conurir 8: cacher le peché commis auec
Bethfabé, commande à Vrie d’aller coucher auec (a

femme. 143.30Dauid efcrit à Ioab, qu’il donne ordre de faire mourir

Vrie. . v 143.40Dauid eiponre Bethlabe’. p 14.5.1
Dauid le condamne de la propre bouche. 2.45. 2.0
Dauid auec larmes râtelle [on peche’,8t le repêt,ôc Dieu

le reçoit en race. i 2.45.30Dauid merueil enferment fafche’ dela maladie furnenue
àl’enfanr qu’il auoit en de Bethfabé, demeure fept

iours fans manger. 145.40Dauid entendantl’ontrage faità Thamar par Amnon,
efl: grandemêt courtille, non obllanthne punit point

Amnon. 147.30.40Dauid s’enfuit hors de Hierulalë pour la crainte d’Ab.
falom,& laifl’e l a garde de [a marlou royale à les con-

eubines. ’ i 150.30Dauid endure patiemment les iniures 8c outrages que

luy fait Semei. 151.10Dauid fuyant la felonnie de (on fils Abfalom,efl tref-hu- l
mainement receu en la ville de Mahanam. 154.10

Dauid prie les gens de guerre, que li la victoire efl pour
eux,qu’ils nefacentaucun malaAbfalom. 154.40

Dauid lamente 6: pleure la mort de (on fils Abfalom.

156.10 t ’Dauid donne grace 8c remillion à tous ceux qui l’auoiët

cil-enlié. 158.10Dauid enuoye Ioab pour faire la guerre à Seba.160.1.10
Dauid prie Dieu pour [on peupleallligé par famine.161. I

10.10
Dauid eompofe cantiques,pfalmes &hymnesâlalou-

angede Dieu. k 161.10.30Dauid defire auoir de l’eau de la cifierne de Bethlehem,
laquelle luy fut apportee par trois vaillans gêdarmes,
pallans au trauers du camp de leurs ennemis. 2.63.10

Dauid COUOYC 1011) pour nombrer le peuple,& quel

nombre faut-cune. 2.64.1

i Dedorus,fils d’Hercules.

Dauid demande pardon à Dieu de l’offenie commifeau

de nombrement du peuple. 164.10
Dauid aymant mieux tonnberés mains de Dieu,que de

les ennemis,cbpifit plulloll d’eflre affligé parpefiilê.

ce,que parguerrenefamine. r 16 .1040
Dauid prie Dieu de faire reflet la pelle , 6c de punir luy

a: fafamille. 164.4o.&165.1Dauid achete l’aire d’Oron Iebufien, où il fait vu autel,

6: 051e (acrifices (Le holocaufles. 2.56.10
Dauid deuantla mort preparela matiere pourballirle

Temple,&’grand nombre d’ouuriers pourl’edifier

1661.10.40
Dauid commande à fun fils Salomon de ballirle Tem-

ple de Dieu. . 166.10. 30Dauid prc met à Bethl’abé aueciurement que Salomon

regneraapres luy; 168.1Dauid baille la defcription a: pourtrait duTemplea Sa-

lomondeuant tous les llraelites. 170.10
Dauid prie Dieu pour le peuple. ’ 170. 30
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les Heb’rieux. ’ 2.37. 20’
idolailrie venue d’amour. 4 774.30
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.ioasnourry fix ans au temple fecretemem. 33 4.
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fiege de deuant Hietui’alem. 336.40
ioas Roy de luda tué en trahifon parles amis dczachr
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mazas fils de Iehu fuccede au Royaume de (on pere. 315.

30.40

. 514010b,fils d’liTachar. 54.10iOlnch,torrent,aupres duquel l’Ange luira contre Iacob
54-530

liobach , riniere perd fon nom entrant dedanslç fieuue

4 Iordain. 121.3010chabel femme d’Amram rrere de Moyfe &tharon.
57.30

iodam conduc’teur de la lignee de L’eui- 285.1

fObel’fimple herber. 5.20l°bel fils de Lamech ,8: d’Ada inuenteur de iairepanil-
Ions. 5:10

liobel, fils de Iuâan. , 14.10ÎObel filsdeËamuel. .2 189.20
ionadab loiie les’Faitsde’Ie’hu Roy d’li’rael. 332.30
ionas ennoyé en Niniue pour prerclier,’s’ëFuîr.340.20 3o

ionas prodità Hieroboam Roy d’Il’rael, qu’il VaincrOÎt

1 les Syriens, de agrandiroit grandement (on royaume.

340.20 ’ionas ietté en la mer efl englourypar la baleine.34o.4o.
341.1

ionasprei’cheaux Niniuires. 34.1.1
i0nathas fils de Saiilen danger demort. 179.1
ionarhas deliure’ du danger de mort par les Ifraelites.

199.40.200.1
ionarhas fils de Saiil prent par force vn chafl eau des Phi-

liflhinspres deGaba. ’ 196.40
ionarhas miche d’appaifer’i’on pereSaulcourroucé con-

tre Dauid 209.10.20ionarhas recite a (on pereles benefices que leur famille

auoit reçeu de Dauid 209.10. 20
ionathas recommande les enfans a Dauid. 212.10
ionathas declare à Damd le mal queluy brairoit Saiil , 6:

luy confeilledes’enfuir pour (auner la vie. 208.30.40
ionathas fils de Saiîl tue’ en bataille. 227.30
ionathas amy 8c coufin d’Amnon le confeille comment

il ponta iouyt de (a leur Thamar. 246.40
ionathas fils de Samma confole Dauid defole’ pour la

mort d’Amnon (on fils. 248.20
ionathas, fils d’abiathar fe môfire fidele âDauid.25o.40
ionathas fils de Samma rue parterre vn môflrueux geît

Gale metà mort. 262.20ionathas fils d’Abiathar Sacrificarenr portelesnouuel-
les i’Adonia ,que Salomon efloitinflinie’ Roy par Da-

uid.. 3 7 20.ionathas de Bacchides nichent âs’entretuer. 44 9 20
ion athas 81 Simon vengent la mortdeleur frere. 450.1

. iona thas çflailly de tous coflezôr trahy de tous.45o.1o.
20.

ionathas fait paix auec Batcides. 431.1
onat has comme aux nopces du ,Roy Alexandre argum-

demcnt honoréhd’iceluy.

ionathas defiait Appollonius,prent la ville deAzot.457.

2.0.10 *lonathas simulie grand nombre de foldats de aŒege la f0

337.1’

456.10.20”

L ’Eo’ h
terell’e del-lierufalem. l 459-30.
ionathas ahan donné de tous les gens. 462.404,63
lOlidtllaS 8: 811110111011 fieres’en reiournent cula ville de

H1erufi1len1. 463 se
immuns ne voulant accepter la (acrificature fait (on ex-

cnIE. " 720.20ionien prins (on 110m de Innan. 12 .10
ioppe’,vrlle, 340.30ioram fils de Iofaphat prent flemme Gorholia fille d’A-

chah. 316.10ioram fuccede au royaume d’lfiael. 323.20.
ioram Roy d’lfrael efl receu honnorablemcnt en Hieru-

rufalem. 320.30.40ioram Roy d’Ifi’ael fait la guerre au Roy. des Moabites de

obtient viàoire. "322.40ioram fils aine’ du Roy Iofiiphat , fuccede au royaume de

Iuda. 4 322.1ioram Ray d’lfi’ael courro ucé contreHelifee,comman-

de qu’il foitmisâmcrt. 313-30
ioram le repent d’auoir donné fontence de mort, contre

Helifee.ôc la reuoque. 325.30
ioram Roy de luda commence (on regne parmeurtres

de (es p10pres freres. - 32840329.:
ioram contraint (on peuple d’adorer les dieux ellranges.

329.40
ioram Roy d’irael efl frappé d’vne flefche par vn Syrien.

328.30

ioram iniurié par lehu. 329.20
ioram occy d’vn coup de fierche par Iehu. 331.10
iordaiu fieuue,n’ell gueres 10mg de la ville de Sodome.

17.1

iordain,fleuue,arroufela terredes Amorrheens. 121.30
ioabet fœur germaine d’0chozias.femme de Ioad Sacri-

ficateur, garde loas recretement en la maifon afin qu’il

ne full mis àmort par Cotholia. 513.410.334 1
iofaphat fucccde au royaume de luda , aptes la mort de

ion pere Al’a. 307.10iofaphatRoy de luda enuoye des Sacrificareurs pour pref
cher laloy de Moyfe partout l’on royaume. 315.30.40

ioi’aphàtefl par afiinité coniomt àAchab. 316.1
fofaphar Roy de Iuda reprins par le prophete Iehu. 318.

4o
i0 faphat appaife Dieu par oblations 8c facrifices. 319.1
iofaphat infiruitle peuple ès loix de Moyfe. L 319.1

ioli’aphat homme de bien 8c craignant D1eu. 32.2.1
ioieph,fils deiacobôzde Rachel. 32.10
iofeph doué de belle corpulence,& de gentil efprit 37,30

ioi’eph hay de les freres. 37.30.40
iofeph aiméde (on pere. . 40.1iofeph prie lon pore d’intrepreter les ronges. 37.30
ioieph par l’envie de les freres efl deuallé dedansle puits,

a; aptes efl vendu aux Arabes 61 depuits Putiphar
391.4018240

ioleph efl vendu aux Ifmaelites.
iol’eph gouuerne la maifon de Puriphar. 40.20
iofeph efl mis en prifonobfcure. 40.20
iofeph preferel’honneurde lon maiflre Mon propre plai

fit. 43.40iofeph efl foulage’parle Geolier, ,1 42.40
ioleph interpreteles longes du bouteiller de boulenger

du Roy Pharao.

39-4.

43.1.1o.2o

ioieph Sacrificateur,peredeBocey. 174,1
ioleph efleuéà grandes dignitez en Égypte. 44. 2.0.30
ioreph efl conflirué gouuernenr de toute l’Egypte45.zo
ioieph recognoifianties fracs leurparle rudement, a:

les fait enprifonner comme eipions. 47.30
infeph ordonne, que Beniamin ayt double portion au

banquet. 1îij



                                                                     

TABLE.iofeph argue (es freres de larrecin pour les efprouuer.
49-30

ioreph banquette les freres en Égypte. 48.30
infeph fait mettre Beniamin (on fret: en priion. 48.
iofeph oublie l’iniute à luy faite’jpar res frettas. 52.20
iofeph coniole (es ftetes aufquels ilfc donne à cognoi-

llre. . 52.20.30.40ioiephteilifie que ce qu’ila elle vendu par les freresa eflé
faitparle confe1l &wolonté’de Dieu. 52.2.0

iofeph faitporterle corps de (on pere en Hebron, ô: le

fait enfeuehr honnorablement 55.30
iofeph »va au deuant de [on pere lacob. 54.1.0
iofeph meurt en Égypte. 55.20
iolephapres la monde (on pere donne grandes polici-

fionsà les freres. 55.20iofeph c0 m mande que les os foient portez en laîterrede

A Chanaan. 156.1infeph fils de Thobie fait remonflrance au Sacrificateur

Onias (on oncle. 422.20. iofeph fait l’es appreils pour aller vers le Roy Ptolemee.
42.2.30

iofeph met les tributs du Roy Ptclemee à doublem-

chere. 42 3.30iofe h fait prendre vingt hommes des plus riches d’Af-

caron. 42.4.10iofeph meurt,aullî (on oncle Onias grand Sacrificateur

y 428.1 .ioieph fret: d’Herodes meurt en Iudee. 427.40
ioieph bien exercé é: difciplines &f’c1ences des Iuifs.731.

20 1iofeph homme Hebrieu feripteur Grec. 732.10
infephelclauevendu en Égypte. 775.10
ioiepbeappellé par les Egyptiens Pethcfephi. 793.1
iofephe capitaine des cal1leens. 737.20
iol’ephe enchaiué, de relafché V 737.20.30
iofephe prifonnier,enferré 8c manete’ 737.20
iolephe hifiorieii de chofe veu’e’. au mefme

iolèphe truchement. I 743.20iofeph au temps de la famine diflribue le bled a tous ve-

nans. . 4.5.20iofias fils d’Amon n’ayant que huiôt ans , fuccede au roy-

aumede Iuda. 353.30iofias mandeà Olda-Prophetell’e , qu’elle appaife Dieu
I par les oraifons.6t le rendefauorablea [on peuple.354.

sa. ,iofias efcoure volontiers lire les liures (11110,51 les fait li-

’ eàfou peuple. 353.20.354.20,3o
iollas vifitant (on royaume,met a neanr tout ce que Hie-

roboam auoit dedié en l’honneur des dieux eflrauges.

55 Je kiofiaî boufchele.pafrageà Ncehab Royd’Egypte,& ne
veut point qu’il palle par [on royaume pour aller con-

tre les Medes 356.10iofias efl bielle d’vn Coup de fieche par vn Egyptien,du-

quel Coup ilmourut. 356.20iofué 8c Chaleb repriment le tumulte ermeu entre le

peuple 108.10iol’ué efl ordonné gouuernenr fur le peuple d’lfrael,au

lieu de Moyfe 129.10iofuè [91112111 en droit diuin 8.: humain. au mefme

iofiie’ Prnpliere. 141.10iofixe’ranfie le fermentdesefpies fait à Rahab. 148.10

iofue enuoye des efpies en Hiericho. 147-10
initié efl en loucy de pailler le fleuue lardain. 4 148.10
iofué’frit palier le ficuue Icrdain a toute [on armee fans

aucun peril,& lafaçondc palier. 148.10.20
ioiue’ ayant pallié le iordain dicfle vn autel de douie pier-

res,en memoire du pailage miraculeux. 148 .30

iofué remercie Rohabdela race faire aux efpies.149.;b
iol’ué maudit ceux qui redifigeroient la ville de Hierîeho,
’ 149.40

iofué recompenfe Rahab pourla grace faite aux efpies.

149.30 -iol’ue’ rufe’ aux Faits de guerre. 151, 10
iofué departJes butins 8c defpouillts de la ville d’Ain aux

gens de guerre. ’ 151.301011.1111: allianceauec les Çabaonites. 152.20
iofue’ accule les Gabaouites de tromperie. ’ 152.10
iofué donne recours aux cabaonites.’ 152.30
ioulé fait prendreles cinq Roys qui efloient venus ailail-

lirles cabaonites 153 .10iofue’ fait partage de la tette de Chanaan aux enfans d’ll’.

. rael , 154.401olue choifitfa demeurance en Sichem. 158.30
iorue’capitaine des liraelites o 236.10
iofue’: meurt aagéde Centôcdix ans. I 158.40
iothan fils de Gedeon proditla ruine d’Abimelec, 8c de
ceux de Sichem ayant propolë la’.fim1litude des arbres.

171. 404721.10
iothan’ vit par les montagnes l’el’pace de trois ans.172.1o

iothan fils d’Ozms ifluccede au royaume de Iuda. 343.1
iotar peted’Amafii,& mary d’Abigail. 2.14.20
iourgrand &long du temps de, Iofue’, au... la guerre

aux cinq Roys. 153.1irom Roy des Tyricns amy de Dauid enuoyeâ Salomon

des ambaifiideurs. 278.1irom Roy nde Tyr enuoye a Salomon rand: quantité
d’orôc d’argent , cedres de pins pour îafiir (on palais

royal. ’ 288.1irom Sonne au temple de Iupiter vne colomne de fin or
2.8 .1 o

irom refiife les vingt villesde Galilee, queSalomon luy .

auoitdonnees. 288.10irom Roy. 748.10irom Roy Babylonien 748.10iiaac n’aili (clan la promeil’e de Dieu faire à Abraham,&

pourquoycelnom luy futdonne’ 21.30
if’aac diétiOn Hebraïquefiguifie riz. au mefme
ifaac circonci le huiâieme iour. 21.4.0
ifaacadonne’atoute vertu 22.40
ilaac aymé de (on pore Abraham. 22.40
ifaacobeiifint à Dieu «St à (es parens. au mefme
ifaac aagé de ving cinq ans,quand (on pere le voulut ia-

crifier. 3 237,20iliac preparel’Autel ou (on pore le vouloit ramifier. 237.

20 -ilaac efl de bonne volonté pour eflre facrifie’. 237. 4o
1Faac 8c lfmahel:cnterre11t leur pere Abraham. 26.40
ifaac fuyant la famine par reuelation de Dieu le ret1re en

Garar,terred"Abimelech. 27.10
ifaac fait alliance auec Abimelech. 1.7.30
ilaac doux à: beniu oublie les inintes que luy auoit fait

Abimelech Roy de Gerar. 27.40iiaac commandeâ Efaii d’aller chafi’er,& deluyappor-

terdela Venaii’on. 28.1ifaac fils d’Abrahamôtde Sara. 30.10
ifaac donnela benediâionàEfaü. 28.40294
ifaac aagé de cent adiante cinqans meurt e11 chron,&

efl: enieuely par ces enfans , au fepulchre de fonpere.
36.10
ifaieprophetiie que Cyrus renuoyeroit les luifs en leur

paysôt feroit redifierle temple de uierufiilem. 377.10
ifan ville prife de laccagee auec tout (on territoire.

304.1 .ifbofeth fils de Saiil Conflitué Roy fur lfiael.par Abner
229.30



                                                                     

T A B ’L 15..
iîfbof’eth le courrouce aigrement contre Abnet,â caufe

qu’il auoit couchéauec fa concubine 131.1
îlbofeth contrifle’ grandement dela mort d’Abnet.13;.40
’ifbofeth occy en trahifon ellant [cul en fa chambre. 1 4.1
IiferemothJieu au defert ptes de la montagne de Sina.106.

3° - 76140ïgs,deeflh.

i esihabitees. . . 11.30 40ifmahel fils dAbtaham. 17.10ifmahelautheutdesArabes. . 7.1.40
ilmahel r: matie auec vne femmeiEgyptiennefie laque].

le il eutdouze enfans. 11:30ifmahel grand Sacrificateur des Iuifs. 4 54.10
iftaei paillarde auec les filles des Moabites, de Madiani-

tes. 13.10.10.30.40iftael fubiu ne par les Moabites. 166.10
l t iftaelites [u fientezôcnourtiz de manne Par l’efpace de

quarante ans au defert. 75 .3o.40.7 6.1510
ifraelites s’obligent par ferment à garder les loix ô: or-

donnances de Dieu; L 144.10les Ifraelites campent deuant Hierico. 14.8.30
ifraelitesmoiflbnnentles bleds des Chananeens. 14.8.40
.lesIfraelites aptes aumr paiTé miraculeufement le fleu-

ue Iondain,celebrent la telle de Palque. 14.8.40
ifraelites mis en fuite par les habitansd’Ain ,5. caufe du

peché d’Achan. *
ifraelites mols de eEeminez par trop longue paix. 160.10

0 .ifiaîlites iutent dene donner leur: filles en mariage aux

Beniamites. 157.1.164.1ifraelites s’addonnent à l’agriculture,foubs le regne de Sa

lomon. I 176.40ifraelites tenez de tributs importables. 165.30
ifraelites fiubiuguez par Iabin, Roy des Chananeens. 16.7.

30
ifraelites tributaireadu Roy Iabin. 167.30
iftaelites vaincus par les M oabites. 16 8.4.0
iltaelites vaincus parles Philifihins. 18 3.4.0
les ifraelites ap rouuent l’innocence de Samuel. 195.40
ifetaelircs font emblant de fe reuolter. 196.10
lesiftaelites reietteut les prophetes de Dieu 8: les met-

tentâmort. . 346.1iWachar, fils de Iacob 8: de Lea. 51,10
iffue d’Ifrael hors d’Egypte 7 51.40
illem,fils d’Achem.

itabatin,montagne. , 155.10itaburium,montagne. 176.40itabyrium montagne en Syrie. 499.30
itaque concubine de Ptolomee Phyfcon. 771.10
ithamar fils d’Aaron ’ 96.10.135.1
ithobal , Roy des Tyricns 85 Sidoniens pete de Iezabel.

307.10

ithobal, beau-pete d’Achab. 334.10
ithobal,prefire de la docile Miette. 74.5.1
iuba frete germain de lebel. 5.10
iuâan fils d’Heber. 1 14.10
iubal fils de Lamech inuenta l’art de mufique,& la harpe,
de le pfalrerion. 5 10
iudam mere d’Amafa RoydeIuda. 338.10
iudaifmeimitéparles Gentils. 74.8.40
iudaifme caufe fedition. 773.40.&774.1
indas furnommé M achabee , fuccede à [on pere Mathias.

43140
iudas exhorte (es gens a bien combatre’ contre Lyfias

454° -
iudas prentau defpo’utueu les ennemis. 436.1
indas de les gens enrichis de la defpouille des ennemis.

4.36.30 .

iudas. fils de Iacob 86 de Leu.

150.1.10,

iudasfait tacoutrer le temple de’Hitufalem. 4.36.40 437.1
iudas celebre la folie du tocouurement du temple huiâ:

iours durans facrifiant. 437.10.iudas fortifie les murailles de Hierufalem ô: la ville de

Bethfura. 437.30iudas retourne en ludee. . 439.30
indas de les freres , prennent fur les Idumeens la ville de

’chebron,tafent la ville de Marifla de batent la ville d’A-

20t. . 439.40iudas rouaient vu nef-grand effort de res ennemis a: tue
enniron fix cens hommes d’iceux. 441. 1

iudas r. retire voyant la multidude de (et ennemis.441.10
iodas confeiile à les fretes de vendre lofeph aux mat-

chancis Arabes. ’ 39. 4o
31.40

indass’offre pour eflre efclaue,0u pour mourir, pour (on
vftere Beniamin, 84 la belle harangue qu’ilfait à Iofeph

à ces fins. 50.10.51.51ludas vient en Egyptepour fignifier à lofeph la venue de

’Iacob. 54.. 1o viodas defcouurela trahifon de N icanor. 4.45.10
iudas receu en confidetatron des Romains auec l’cdiâ de

la confedetation. 4 4 6.10.10iudas meurt vaillamment comburant,& eflhonorable-
mentenfeuelyà Modin. 447.30.40

iudas, ayant prophetile’ la mort d’Antigonus s’efionna
quand il le vit vif, tantofl: aptes on luy rapporta qu’il

auoit cité tue’. 477.10iudas 8c mathias efmeuuentla ieunefle. 613.10 10
iudas,amalTe aupres de Sephotis grand nombre de gens

deferperez. * ’ » 635.10indas Gaulanite de Sadoc pharifien folicitent le peuple à

fe reuolter. 64.4.1iudas Galrleen premier autheur de la quatrieme [côte de

Philofophie. 645.40iudee region premierement habitee par Chanaan fils de
Cham. 13.10 15.4.0

iudee opprimee de grandelfamine. 109.30
iudce fertile en baume. , 190.30
iudee efpatgnee par le Roy de Babylone. 3 57.10
iudee pillee parle Roy des Babyloniens , 8: Chaldeens.

356-10 . ’inde: region fertille. 771.40

iudeeefl enterteferme 758.40iuifs appellent le le tiefme iour Sabbath. 2.10
iuifs le repofentle (aptiefmeiour. 1.10
iuifs peuple anciennement appellez Hebrieux 8c leur ori-

ine. »
14.10

iuifs prouuez fideles par Alexandre. 771. 1
iuifs molefl ez longuement par le Roy Nahas. 193.40
iu1fs en grand nombre tuez parle Roy de Syrie. 343.40

3444
les Iuifs accufent Hieremie 8: tafchent de le fairemou-

rit

I n7-4oIuifs affranchis 361.40Iuifs diuifez en trois fuîtes. 463.40.
iuifs bons obferuateurs de leurs loix de reuetans enuers

Dieu. l 415.30iuifs conuoiteux de nouueautez. 619.1
iuifs diuifez en trois feâes, Elleneens,Sadduceens , 8:

Parifiens. - 755.40iuifs chafiiz de Rome pour leur forfait. 651.10.10. a 0
iuifs deliurez de la gueulede la mort, par la mort de Ca-

ius. I
980.10

iuifs peu communicans aux autres hommes. 739.10
iuifsfontatreflez, non voyageurs. 738.30.40
iuifslobourieux. 738.40iuifs affligez pourl’obfctuancedela loy. 751.1.10

y- ne.1 u)



                                                                     

il T A B LE.iulfs foldats militaires des Roys. 75Mo , 3.10 I . h 4 .
iuifs faits citoyensd’Alexandrie pardon R0yal. 770.1 lamentation des Ifmelitcs , pour la mort prochaine de

1 -iuifs feria afl’ranchiz. 77,, la Moyfelcm. condiment 145.10
l mils m" tenu d°minm°n- film-73140 lamentations compofee par Dauid; à lalouange de Sain
iuifs,peruaricateurs. . 795.10 au]: lonathas. . , 2:9lejuifs brullez dans les cauernes par les gens d Atiochus langagesdiuerfificz en [a gourde 335,10 1Mo

431.30 . larrecin defiendu. 791.10les luifs 8c les paysde ludee prennent leur nom de Iuda. lgtufien, fils Dada]. « "de
i lea fille de Laban,femme de Iacob, 51,10391.40

iugement de Dieuineuitable. 157.40
iugesmllituez parSamuel. 189,10
iuges conflituez parle Roy Iofias. 354,10
iuleCefaroccy au Senat. 510. 40.5114

iule Cefar. 771.40iules Archelas Roy deludee- 737.40.738.1
iulia temmedeCefar. 584.10iupiter Olympien 188.4067940
iupiter Ham’mon. 764.10i-uremens eflrangesdeffenduz. 748.40
iufle victoire del’ubieâ rebelle. 745.40
iufliceincorruptible. 791.10izatcs veut eflre circoncis. 757.3 o
izates Roy feeouru de Dieu ôtfoy 8c les enfans. 758.10
izates fait grand honneur au Roy Artabanus,8t luy pto-

metleconrs. h 715.1i-zates delïaitles gens d’Abias, 716.10

izatas meurt. 317.30y LAban,frere de Rebecca. . 15.30
laban proteâcur de]: virginité de Rebecca. 15.30

laban ioyeux de la venue de Iacob. 31.40
laban deçoit Iacob. ’ 30.30
laban pourfuit Iacob. 1 31.30laban demande pardon à Iacob. 55.30
laban tance Iacob. 31. 4olabath,vllle. 141.10labinfils de Meiren. 13.10labinitesle retirentde l’obeillance de loran Roy de lu-

da 318.40laborofadoc Roy tué parles amis mefmes. 747.10
labofadach fils de Neglilar fuccede au royaume de Baby-

lon. 371.10laboureurs de gens de villages apportent decrmes’ au rem

ede Hierufalem. 393-50lac Alphaltite. I 749.30lacedemone ô: Crete vertueufes par faiâ, Athenes par

diâ- 787.10.10lacedemoniens confiais obferuateurs de leurs loix.794.;0
lacedemoniens infracteurs de leurs loix par.pufillanimite’

795.10 .lacedemoniens belliqueux. 795.1
.lacedemoniens inhofpitaux , &illegitimes en mariages

800.10
lacedemoniens particuliers en popularité.
lacedemonlens diffamez par Po ycrat 756.30
lachis,ville de Iuda,ed1fiee par Roboam. 199.30
ladres bannis dela compagnie des hommes. 103.1316.

10.761.10
quarre Ladtes annoncentaux Samaritains le prouidence

de Dieu,&de la fun: desSyriens 316430.40
laiâ offert par Abel. 4.30lamech engendra feptante 8t’fept enfans de deux femmes

. l O

lamech fils de Mathuralé.

798-30

5.10.740

lamech cognmfl: le droit diuin 5.10
lamechlaiflele gouuernernentàfon fils Noé 8.10
lamech velcutneuicensôc cinquante ans. 3.10
lamech aagé de cent octante 6c deux ans engendra N oé

leaialoufe de l’amour que Iacob portoit à Rachel [a

[tout . 31. 30lea fait coucher Zelpha fa chambriere auec Iacob , pour

auoirlignee. 81.40.31.1legiflareurs ambitieux de prime antiquité. 784.30

legiflateursGrecs. 784.4.0.7 85.1
lepidusmisàmort. l I 683.10lepreux 8c immondes chailÏez d’Egypte. 756.10
lettres de Salomon: [rom Roy des Tyricns. 178.!
lettres incogneues du temps de la guerre Troyenne’

733.10. .lettres Hebraiques difficiles. 714.10.10
leu1,fils de Iacob 8c de Lea. 31.40 .
leuites dediez au feruicede Dieu - 118.10
leuites chantent les pfeaumes devers fur les infirumens

de mufique. ’ 161.30leuites appellez en Hierufalem. 334.10
leuitiques ,auoient l’office de chanter les pfeaumesôc

hymnes au temple. 717.10les Leuites ne prenoientfemme que deleurlignee755.4o

liban montagne. 11.40liberté donnee aux hommes aptes le deluge d’vfer des a-

nimaux ainfi qu’il leur Rmbleta bon. 9.30
liberté rendue aux Ifraelites. 107.10
liberté une: aux Iuifs. 190.40
libye par quels occupee. 14.40
libye region. 13.1licence poetiquea fait les dieux Payens. 797.30
licence dÎelcrite fabuleufement efl pectique non hifio-

riale. i . ,v 755,30licences legales. 800.10licurg, legillatcur Spartain. 794.10
lieux maritimes remplis d’habiteurs 11.30
ligne: des Grecs delcend Iauan 11.10 l
la lignee de leui ordonnee de commife pour garder le ta-

bernacle. 101. .10lignee de Leuiexemptee dela guerre. 1.8.10
la lignee de Leui deputee pour faire le feruice du Seigneur

118.10

ligneed’Ephraim punie de fon orgueil. 171.10
liures facrezidonnez en garde aux Sacrificateurs.143.40

liures des Prophetes. 736.10liures Hebrieux peu leuz &cogneuz. 754.10
loth prins prifonnier parles Allyriens. 17.30
loth heberge les Anges qui citoient venu: à Sodome

10. 10

loth ayme mieux abandonner [es deux fillesàpaillardife,
que devoir faire violenceàfes hofles . 10.10

loth preditla ruine deSodomeàfes gendres. 10.10
loth deceu par les filles. 10. 4.0.11.1
l0th,filsd’Aram. . 14.30loth endure famine ô: difette. 10.40
les louanges de Samfon. 180.10.10
les louanges de Dauid. ’ 171.1.10
les louanges d’Helifee. 338.1
leslouanges de Iothan 1107 de Iuda. 343.1
les louanges de Moyfe, de laloy par luy donnce. 199.10

10.30



                                                                     

T Allia La
78 1.10.10

110.1
103.30

Àouange en bouche propre, efl vilaine
flous,mois des Macedoniens.
loy des femmes accouchas.

tloy de ialoufie. 4 4 103.30loy de Moyfe touchant les dermes 118.10
la loy des premices. 118.30loy des tefmoings. . 134-40loy des meurtres,& meurtriers. 1315 .1
laloy pourles Roys. . 135.10loy des bornes des terres &poflëllîons. 133.30
loy des premices 8: premiers fruits. . 137.10

h loy des mariages en la loy de Moyfe. 137.10. 3o
la loy pour fufciter fentences ’àfcn frere defi’unôr. 13 8.30]

0.
loy4des crediteurs 6c debiteut’s . 139.40.14o.1

loy des ferfs. - 140.10107 touchant les chofes perdues 8c trouuees. 140.30
loy touchant lespuirs 8c foirez. 14.1.10
loy touchant les depofi. 141.30loy touchant les ouuriers merdenaires, 141.1
loix touchant la guerre. . l 141.40.14;.10.10
la loy deffendoitaux 1111de erigct images. 613.30

. loy connubiale. 790.30.40loy Mofaïque fort tigoureufe. 793.10
loy enfeignant,commandant , deEenda’n’t de punillant.

761.4079340.
loy Iudaique labourieufe. 794.40
loy Lacedemonique oyleufe. l 794.40
loyldes Atheniens deffendant noualite’. 799.10
loy touchant les Sacrifices dt purifications. 919.10.30
loix de couflumes de la guerre. , 105. 10.30
les loix doiuent eflre entierement gardees. 1 8 1.1.10
loix d’orfafiph pontife Heliopolitain. 75 6.40
loix 8c mœurs attouflumees ne le changent facilement

76 5 . to ’loix attribuees aux dieux pour plus grande authorité .7 84

0. 0
loix iiihumaines,inciuiles,& mifanthropiques. 794.10.

r30.

lud filsdeSem. 14.1Indiens peuple,auiourd’huy nommez Lidiens,ôt leur ori-

gine 14.1lum, fils de Mefren. 13.10lamier: crée au premier iour. 1.1
lumieres perpetuellement efclairantes au peuple de Hyg-

rufalem. 731.10la Lune pofee au ciel le quatriefme iour. 1,1
lufubar,fils d’Abraham,8c de Chetur. 14.30

’ luur,fils de Dadan. 1 4.30
lybis fils de Mefien 13.10. lycurg. Lacedemonienlegiflateur. 784.40
lydiens peuple , anc1ennement nommez Ludiens,ôc leur

origine. 14 .1lyfimacus tue fou frere Apollodorus , &liurela ville e-

Gaza au Roy Alexandre. 481.1
lyfimach hifiorien 794.10lyfimac (ophifie. 783.40M
MAacha,fille de Tholmai Roy des GelTuriens,femme

de Dauid,& mere d’Abfalom. 130.40.131.1.1o
maacafem me d’Abia,mere d’Afa. 304.1

macedalieu aupres de cabaon. 153.1
macha femme de Reboam,& mere d’Abia. t 199.40
machan,fils de Nachor,& de Ruma 14.40
machir,perenourrillier de miphibofeth. 141.10
machir prince dola region de Galaad, fait bon recueil à

dauid. 154.10machmas,ville. 197.10

machon,fotterelred’Adrafar prirife 245.10
macrons.peuples circonci. - 4 749.10
maria fils de laphet,ptiricedçs Mediens,ou Medes. 1110,

par Dauid.

madan, filsid’Abraham,& de chlorura. 14.30

madian,ville 61.1madianites occis. 118.30madianites voluptueux - 119.1Imadianites alliez auec les A rabes 8e les A melecites, font
la guerre aux Hebrieux,&lontv1&0rieux. 168.40

madianites fauuez 8c efpargnez à la defîait’e des Amuleci-

tes. 101.10.10magedo ville du Royaume deîuda. 35 6.10

magedonfilille. . 331.1.10magnanimire’lde Saül. ’ 115.10
magnanimité des Princes Romains. 4.16.110
mago, (ouche des magogiens, autrementappelles Scy-

thes. r 11-10 ’mahalon fils d’Abimelcch. 180.30
mahauain , lieu où Ifbolcth Roy d’Ifrael faifoitfa refi-

dence 119.46

mahanaim,.inlle. 154.10 ’
malalecd fils deIared. 5.10malalehel aagé de cent foixante 61 deux ans engendra Ia-

red. 8.1 Amalalehel vefcut huiû cens nonante 8: cinq ans. 8.1
malchus Prophete , autrementnommé Cleodemus,a re-

cuillyles biliaires des Iuifs. 14.4.0
malichus bulle trahifon à Antipater 511.30
malichus fait empoifonnct Antipater. 511.1.10
malichus le monfire in ratenuers Herodes- 510.40
mallem fortereire prinëe par Iudas. 438.40
mambres,allié auec Abraham. 18.10.
manachafe,veflement facerdotal,& la façon d’iceluy.9o. A

10.30.40. Vmanahem tue Selum Roy d’Irrael. 341-10
manahem prophetife quiHerodes feroit Roy des Imfs.

591-10 .
manades fils d’Hezecia fuccede au royaume de Iuda.

351.30

manalles fils de Iefeph a: d’A feneh 45.40
manalles fouille [es mains du fang des Prophetes. 351.40
manalres change (a malheureufe vie. 353.30
manethon Egypticn,h1floriagraphe.1o.to.74o.3o.758.10
mangerie à: bieuuerie prohibee au temple. 778.40
manhel,fils de Nachor,8cdemelcha. 14.40

maniath,ville. 174.40manneenuoyeeauxliraelites au defert. I 108.101.040
la manne defaut aux llraelites apres qu’ils eurent airé

lefleuuciorclain. . I 145,40mnnOaialoux de fa femme acaule de fa grande beauté

176.10.10 amata diâion Hebraique lignifie douleur. 181.10

maou,ville de Iudee. 119.10
mara,lieu au delert 73.1marafla ville 510.10marchandife caure cognoiflîmce. 739.10
matdochec aduenir la Royne Efler de la ’confpiration

des deux Eunuques 394.10mardochee couuert d’vn fac 8c de cendres. 397.1
mareon, ville autrement appellee Samarie. 307.1
matent fils de Ioathan 7 174.1marefa, ville de ludee edifiee par Roboam. 199.30
mariages desprefires Iuifs aux filles [cules deleurfang.

75540716.!
mariam futur de Moyfe 58,30mariam [œuf de Moyfemeuçt . 119.10
mariamné femme d’Hetodes meneeâla mort. 554.10

1 tu;



                                                                     

marmots venerez folennellementen rgypte- 758.30
marphed,c0ndu&eur des Allyriens. * 17.10 4
mahefnam mois des Hebrieux. 7.10
marrhace’ mere d’Archelaus meurtd e maladie. 633.30

martyrs luifs. 793.40mafmes,fils d’lfmahcl. 11. 30
mafnaemphthes,chapeau facerdotal. 70.10
mafiabazen, habit facerdotal. 70.10
maflam fils d’lfmahel. 11.30
mathan facrificateurdeBaal,1nisamort. 335,10
mathufalé fils de Malaleel. .10
mathufalélaiflele gouuernement afon fils Lamech.8.10

mathuialé fils d’Eiioch. 8.10
mathufalé aagé de cent oâante 8c fept ans engendra La-

.mcch. I 8.10mauritanie region. 13.1mlatthiasbruflc’ auec [es complices par le commande-

mentd’Herodes. 611.1mazara Vlllc de Capadoce. 11.10
maza,ville edifieepar Aza Roy de Iuda. 306.10

mazpha, lieu. ’ - 188.10matthias Sacrificateur de lalignee de loab. 437.1
matthias remonflre à fes gens qu’il ne falloit faire difli-

culté de com barre le iour du Sabbath. 4,1.4 0

matthias tombe malade. 433.10
meander fieuue. , 415.1les Medes rompent le royaumedes Alfyriens. 351.1
medois mis foubs l’obieiilance de Sethdfis Roy d’IEgy-

te. 741.40me aflhenes hiflorien. 747.1me cha fille d’Aiam14..3o. femme de Nachor,14.30.15.1
Melchiledec Sacrificateur du Dieu fouuerain. 18.10
melcliifedec Roy de Sa’lem , reçoit benignementAbra-

ham a. fesgens. 18.10melchifedecdiâion Hebra’i’que,fignifie Roy me. 1810

melchifedec banquette Abraham 18.10
rnelchifua,fils de Saul. 100.10
memrnius Regulus. 569.10memphis,villed’Egypte. , 60.1
memphis,maintenant appellé le grand Caire. 740 .40.

757.50

mephiamutofis Roy d’Egypte 741.10
mephres Roy d’Egypte. 74.1.10

r menander tranflateur des Annales des Tyricns. 188.10.

4 30.34740 ,
menander hifloriographe. 7 44.10
menander Ephefieiihifloriographe. 744.10
menfonge volontaire en l’hiflou’e. 731.40
menfonge ne vaut,& flnterien’excufe, 777.10.30
menterric indigne d’hommelibre. 775.10

mer Occeane. 11.40mer,vai(leau d’ærain fait par Cliiram. 181.10

meratiJils de Leui. 54.1merbal,R0y Babylonien. 748.1meroé Ville autrementnommee Saba. 61.1
meroé faut de Cambyies. 61.1
merueilleuiediligenced’Edifice. p 746.30

mefaniens,peuplc. 14.10mefas quatriefme fils d’Aram, prince des Mefaniens. 14.
10.

meftus fils de Iaphet,duquel defccndent les Mefchiniës,

appellez autrement Cappadoces. 11.10
mefeaux chaulez d’tgypte. 756.10
mifopotamieregion falciieufe 81 difficile aux pelerins,&c

voyagcrs,& la raifon. 15.10mefopotamiepleinede brigansôr voleurs. 15.10
mefopotamiensferendent a Dauid , fe rengeans foubs

[on obeilfance. 117. 4.0

TAB-L’È.
mef pris de Dieu en quoy con Mie. 108. 10
meipris de Dieu puny. 316.10mefran region,autrcmentappellee Égypte. 13,;
mefreens peuple, autrement appellez Egyptiens. in
methir, tunique facerdoeale. 8 5.30
meurtriers doiuenteflre puniz en toute feueritê. 9.10

micha , region . ’ 14.4.10micha,fils de Miphibofeth. 141.40
michee propheteemprifonné parAchab. 315.10. 316.40

michol,filie de Saiil 3 100. 10mithol efl amoureufe de Dauid-4 107.30
niichol marieeàDauid. » 108.10
’michol fauue la vie à fon mary Dauid- 110.10

micholmarieeà Phaltie. 3.10.40
michol en renduei Dauid. . 138.10
michlofe mocquedefon mary Dauid. 138.10
mines iufle legiflateur. 786.1mineus Roy d’Egypte,edificateur de Memphis. 189.10

miphibofethjils de lonathas. 141.10
miphibofeth,appelle par Dauid dia cour. 141.10.10. 3o
miphibofeth fe purge entiers Dauid. 158.10.10
miphibolethefpargne’par Dauid, 161.30
miracles de Dieu calomniez par v11 faux pro hete.199,1
mifa Roy des Moabires refuie de payer le tribut .311.3o
mifa Roy des Moabites, facrifie fon fils aîné. 30.40

mifene,v11le. - 664.40mithridates threforier du Roy Cyrus. 377.30
mithridates leue gens pour faire dererhefla guerre à Ani-

leus. 677.10.30moab fils de Loth &de fa filleaifnee. 11.1
moab pere des Moabites. 11.1moabites diuifez des Amorrheens par le fleune Arhon

110.10

moabites vaincu: par Saiil. 199.40.100.1
moabites tuezôcmis en fuite. 167.40
moabites vaincuz par Dauid. 139.10
moabites font la guerre au Roy Iofaphat. 310.1
les moabites fe reuoltent. 310.1
.mochus hiflorigraphe. 10.10
mœurs pourloy. 783.1moles bofcapeux. 74.6.30molon hiflorien. 768.1monde cred 1.10.8: 1.1la mort ne nm: performe fans la volonté de Dieu. 145.

40
mort pourfoullien de la loy. 763.10.30
vn mortrefufcité parl’atouchement des os du prophete i

Helizee. 338.1 10mofalam Iuifiufle archer. 751.10
moyfe commanda que le feruice de Dieu eufl fon com-

mancement au mois de Nifan. 7 4o
moyfe legillatcur des Iuifs. 6.1moyfe expofé par fou pere fur les eaux. 58.1
moyfere tif: le retin desnourrices Egy tiennes. 58.30
moyfe tiré hors de l’eau, parle commandement de Thet

muth fille de Pharaon, 58. 30moyfe par la prouidence de Dieu efl nourry de ceux mef-
mes qui auoient deliberé de le faire mourir. 58.10.

moyfe pourquoy en: ilainfi nommé 58.40
moyfe eul’aage detrois ans douédc grand beauté. 39.1
moyfe efinouriy fecrettement auec grand crainteen la

maifon de [on pere l’efpace de trois mois.57.4o.58.1
moyfe enuoye emballadeurs à Sehon Roy des Amor-

rheens pour auoit paillage par fou pays. 110.10
moyfe reçoit le confeil de lon beau. pere Ragueltou-

chant les gouuerneurs qui deuoient eflre intimiez. 80
3o.

moyfe met dedans l’arche facree, les tables des dix com -



                                                                     

:11 B4 L E.
(mandemens 81. 50.40smoyfe repue la lignee de Lteui de toutle refidu du peu-
ple,p0ur la confacret au (èruice de Dieu. 101.10

moyfe &Aaron prient Dieu pour le peuple. 108.
O

mîyfe ambalradeur de Dieu vers le Roy d’Egypte. 115.

10. . .’ moyfe exempte la ligne: deLeui de tout le fait de la guet

re 118. 10moyfe enuoye embafTadeuts au Roy d’ldumëe. 119.10
moyfe purifiel’atmce polue pour le corps de Mariam.

119.10.40 Qmoyfe demande con feil a Dieu fil doit affaillirles Amer

, rheens. 110.30.40moyfe deflruit les villes du Roy 0g. 111.40.111.1
moyfe enuoye les gens de guerre au pays des Madianites.

111.10
moyfe offre [acrifices à Dieu,6c fellie le peuple. 111.10
moyfe aagé d’oaante ans quand il (ortie d’Egypte, 68.

o.
moyfe inflruit iofué en l’art militaire 78 10
moyfe frappe la mer ,de (a verge 6c la met efl diuifee

70.40 .
moyfe compofe vn cantique en vers hexametres. 71.50
moyfesppaife la choletedurpcuple. 77.10.30.40
moyfe frappe vne rochede a pverge , 8c foudain en lorrit

abondance d’eau. 76.10moyfe fait oraifonà Dieu poutle peuple 75.10
moyfe fait vn banquet de viôtoireà lofué 79.10

moyfe fefliele peuple 81.30moyfe en la montagne de Sina reçoit les deux tables des

dix commandemens. 81.1.10moyfe,fils d’Amram Gide Iochabel 81.1
moyfe demeure en la montagne de Sina quaranteiours
&quarantenmâsfansmanger ny boire, 83.10

moyfe tecompenfe les ouuriers qui auoicnt fait le tabero

nacle. 4 97.10moyfeeflime’ plusquehomme. 109.50
moyfe 8c Aaron en danger d’efite lapidez parles lli’aeli-

tes. l 7 5.10moyfe offre facrifices àDieu. 75.10
moyfe tandis qu’il leuoit les mains il Dieu lfi’ael vain-

quoit. l 78.50moyfe fait denombrement de toutes les lignees &famil-
les, exc epté de celles de Leui 105.10

moyfe Calomnié par C016 111.10.1o-3o
moyfe difiribue le butin gaigné (ut les Madiauitcs.

119.1 -moyfe com mîde au peuple d’Ifrael de ruinerles temples

deleuts ennemis idolatres. 4 151.10
moyfeexplique les loix donneesde Dieu. 133.10
moyfe recite vn cantique hexametre. 145.30
moyfe foudroye malediâions fur les tranfgrefreurs des

loix de Dieu. 145.10moyfe recômandeà Dieu le peuple d’1frael,& prie prour

luy. 143.30moyfe commande au peuple de (e venger des Amaleci-

tes 143.40moyfe fait obliger le peuple Iftaelitiqueà garder les 101x

de Dieu. ” 144.20moyfe minilltc &vicaire de Dieu. 14510
moyfe prochain de la. mort,pleure,vcyît le peuple pleu-

rer i 14.5.40moyfe meurtaagé de fix vingts ans. . 146.1
moyfe truchement de Dieu. 81.10
moyfeaduertit Anion defa mort. 110.1
moyfe tenu des Égyptiens homme diuin &admirable.

167.1

moyfe vendiqué par les Égyptiens. 7.61.1
moyfe appelié par les Égyptiens Tifithes. 7.63.1
moyfe fignifie,Preferné de l’eau. 761.50
moyfe perdu quarrant-010m5. 4769.10
mayrc efiimé mage parles Philofophes. 785.40
moyfe premier legillatcur. . 784-40
moer onc le Diademe de Pharaon de defïus fa tefle,ôc

lefoule aux pieds. ’ I 59.10moyfe adopté pour fils, parla fille de Pharaon. 59.10
mcyfe conflitue’ chef de l’arme: des Égyptiens, contre

les Ethiopiens. 60.10.10.50.40moyfe prentàfemme Tharbis,fille du Roy d’Ethiopie,

61.10 -moyfe acculé de meurtre entiers le Roy d’Egypte.61.3o

moyfe s’enfuiten la ville de Madian. n 61.1
moyfe defend les filles du Sacrifivareur Raguel. 61.10
moyfe conflitué gouuernenr (mon: le beflailde Ra-

guel. 61.10moyfe voici Dieu au builÏon. 65.40 64.1
moyfe efl ennoyé de Dieu aux Hebrieux , de apharaon.

65.10
moyfe reçoit ligneul: (a vocation.
moyfes’en va en Égypte.

66.40
64.10

7moyie raconte a Aaron tout ce qu’il auoit ouy 8c veu en

la montagnedeSma. 64.2.0moer f: p1 erente deuant le Roy d’Egypre,& luy declare
fa commiflio’n, laquelle il preuue par figues. 64.

, 10 *munificence des Roys du monde enuers Salomon.191.
10.

les murs de H iericho ruez parterre fans aucune violence
149.10

mufique par qui inuentee 5.2.0
NAama fille vnique de Thobel. 5.10

naa1nan,fils de Beniamin; 54.10
nabal Ziphenien,homme riche. 119.10.10

nabal efconduit Dauid,en l’outrageant. . 119.10

nabal lignifie fol 110.1nabal obtient pardon de Dauid. 110.10
nabal yurongne. 110.10]nabal puni par iufle iugement de Dieu. 11.0.30 D
nabat, pere de Hieroboam. 199.1
nabatee,region, 11.;0nabert, fils d’lmahel 11.50
Nabonide Roy cree’. 747.40
ixiabonide Roy fageàfe rendre. 74.7.50
noboth eûlnpidé parle peuple. 311.10.3040
nabuchodonofor faitlaguerreâNechab. 357.10
nabuchodonoforfaufre (a pr-omeflëenuers le Roy loa-

cim,ôclc faittuer. , 5 53.10nabuchodonofot emmene en Babylon trois mille hom-

mes captifs. . 318.10nabuchodonofor fait infiruire des enfin: Iuifs.
567.1

nabuchodonofort meurt. 170.10
nabulalÏat Roy de Babylone. 74.1.40.
nabuzardam enuoye’en Hierufalem pour pillerle tem-

ple. 7 36 1.10naceb prince des Arabes tué. 597.50
nachor frere d’Abrahatr.. . 14.30.8c15 .1
nachor,fils de Seruch. 14.10,
nachor pere de Bathoel. 30.10
nachor fils de Thaié. 30.10
nabad,fils d’Aaron. 96.10nadalqôc Abiud tuez miraculeufement.
nadao tué en thahilon.
nahas Roy des ammonites

97.40
504108630530

193.40



                                                                     

TABLE.l n ahas fait arracher l’ail d’une aux Iuifs qu’il prenoit en

guerre. 104.40nahas tué. 306.40naim Ville edifiee par allurfils deSem. 14.1
nais ville edifiee par Cam. 5.1
naphes fils d’lfmael. 11 10
nathan ,fils de Dauid. r 136.10nathan dit à Dauid que Dieu ne veut qu’il edifie le 1cm.

ple. 138.40matham reprend Dauid. 167.1.10.1o’
nathan «me aux entre rires .d’Adonia. 176.1.10
nathan prophetife la del’l’ruâion de Niniue arde: Ally-

riens. I 343.10nathanael fils de ielTe’. - 163. 4o
nazariensne boiuent point de vin. 118. 4o
nechab R17 d’egypte faitla guerre aux Medes Baby-

loniens. - 4 156.10nechab Roy d’Egypte met en prifon Ioahas Roy de Iu-

da.. . 356.40.357.1necrople,ville. A , - 770.10neemie harangue sluifs. ’ 391.10
neemie fur deux ans 61 trois mois à baflir les murailles

del-lieruialem. , 393.10neemie meurt. 363.30merda ville en Babylon. 71.30
nemelÏi,pere delehu. 311.1
nephan,parent de Dauid. l 161 10
nepihali,filsde Iacob, «Se de Bala. 31.40
neron fait empoifonner Britannicus, tuer famere,& fa

femme Aâauia. 711.10nicolas Damafcenien hifioriographe. 8.40.8: 77 5
nicolas plaide la caufe des Iuifs. 574.10
nicolasfait de grandes accufarion: contre Sylleus , en-

uersCefar. 601.41.10nicolas fouinentla caufe. tant d’Herodes que d’Arche-

laus contreles am bailadeurs des Iuifs, 6,9.10
niglifar lucced e au royaume de Babylon. I 371. 10
nil fleuue,autrementdit Geon. V 1.40
ninus Roy de Niaiue. a 1 340.30
ninus ville royale de Sennacherib. 351.10
niriglifforor occupe le royaume de Babylone. 347.10
nifan, mots,autrement Xanticus, . 7.30. 5: 67.40

nob,ville rafee. 115.1.10noe’ admonefioitles hommes delaill’er leurs vices. 6.

3o. .noé preferue’ du deluge. 7.10
noe’ fort del’arche,’ 8.,o
noe’ facrifie à Dieu. 9.1noe’,ditNochos parles Grecs. 11.40
noe’ plantela vigne- 13.30
nué enitSem a: laphet. 13.40
me enyurè,e(l moqué de Cham. 13.40
noe’ meurt, ayant vefcu neuf cens cinquante ans. 9.40
noemifemmed’Ahimelech. ’180.3o.40
noma femme de Salomonmerede Roboam. 195.10
norbanusmisâmgrt parles Alemans. 681.1
numidius Œadratus fait crucifier ceux que Cumanus
auoit prins prifonnier. 70.10.40

OAre,villed’Egypte.
Obadam,reçont la benediâion de Dieu.

Obdias,maillred’hoflel du Roy Achab.

77040
35749
308.30

4o.
Obdias deliure cent Prophetes de la furie de lel’abel.

308 1.10
Obed fils de Booz. 181.10
Obed pere deleflé. 181.10

*Obodasroy des Arabes. . 591,10
Ochozias fuccede au royaume-«Yl fracl. 313.50
Ochoziasenuoye demander conleil de guarifon àBel.

zebud. I 310,30Ochozias fils de loram efchappe de la main des Arabes.
515 m

Ochozias mis en poirellionclu royaume du Iuda, parla
hahitans de Hierufalem.

Onias 81 Dofithee Iuifs princes dela militie Égyptienne

771.40 4
Onias grand Sacrificateur,auaricieux 11.

Ophin,fils de’luâan. 1,4 .11:
Ophini 8c Phinees fils d’Eli. 181.10
Ophni ô: thee tuez. 1 8 4.10
Ophres,fils de Madian. 14.40Opinions diuerfes en Égypte touchant la Religion. 16

3o.

Ornemens facerdotaux. 181. 3o. 30
Oron lebufien, bien aim’e de Dauid. 165.10.10
Orphelins recommandez en la loy de M0yfe.136.1. a;

137.1 ,Orphon lebufeen efpargne’ au fac de la ville de Hierufa-

lem. 136.10.30Olafiph LegiflateurautrementditMares. V 758.1

0ms Roy d’Egypte 741.10Otrusfeeond fils d’Aram,p0llefleurd’Armenie. 14.10

Ozi Sacrificateur,fils de Bocci. 18 5.1
Ozias’fuccede au royaume de luda, 340.1.&34.1

10.

02ias chall’e’ hors de Hierulalem, 341.10
Oziasdonne batailleaux Philiflhins 341. 10.10
Ozias Roy de Inda adonné à l’agricultureg 341.10

Ozias frappé de ladrerie. 34140
OZIaslaifle le gouuernementdu royaume à (on fils Io-

thatn

. 341.100211s meurt de trillell’e. 34110
P

P A leahins,peuple en concy. 749-10
Paletir fe reuolte. 347.40Pancartes des rheniciens. . 343.10

Paphlagoniens peuple anciennement appellez Rhipha

’ teens. 11,10pappus tue’ par Herodes 519.10
pamira,ville, autrement dite Thadamor. 189. 30

parricide. 771.40parthenios;fleuue. 749.1palqoes, ’ 148.40pallions humaines vainement attribuees à Dieu’ 797.
10

le l’aue’ dutemple de Salomon couuert de lames d’or.

180.40.

panois d’or de fonte. 191. r
paulus Aruntius. 687.10paufanias tue Philippe: fils d’Amyntas Roy des Mace-

doniens A 636.40pee liez occultesgriefuement punis de Dieu 1C9. 4o
peinâureôc (culpiure calife d’idolatne. 793.3040

pelure fubiugee. 357.10

l

1 . o
Odolsm,ville de Iuda edifiee par Roboam. âgée

Ouurcsde Dieu. 1.10eOffrancles peul la fabrique du Temple 170.10
3o.

Offrandcs d’Abel. 4.1o
Ofii’andes de Cain. 4.10Cg. tué par les Hchrienx. 121.30.40 »
Olda Prophetell’e. 354-30Onias aimède Dieu. 491.30



                                                                     

TABLÈ.
pelufion,ville frontin: d’Egypte. 1 101.30

pentatuc de Moyfe. 736.30perfans confians en leur loy. 799.40
perfans tyrannifansEgyptei 781.10.10
perfes,&leur origine. 14.1pelle enuoyee de Dieu aux lfraelites . 117.40
pelle enuoyee aux Azoriens. 185. 40.
pelle horrible en Samarie. 348.10

elle enuoiee deDieu en l’armee de sënacherib 351.10

pefiilence de fedition en Égypte. 16.10.30

petcfphi,lofeph. 363.1petra,ville capitale d’Arabie,anciennement appel-

lee Arcé 119.40.11o.1.51.o. 10
perm , ville en la region de cabaon. 77.10
petra ville, autrement appellee Recem. 118. 4o
peuples viuans de brigandage. 739.10
peuples regiz fans loy. 785.1hacc’tuéen trahifon Phaceia Royd’lfrael. 191.40

phjfon flçuue,auttement appelle Gangesî ’
Phora fleuue , appelle autrement Euphrates. 1.30
phamtes Roy des Parthes tue’ par fou fils. 647.10

phri iens peuple. p . ""10phufRoy d’Afl’yrie faitla guerre à M maliens Roy

d’ifrael. 341.30phur,fils de Cham. . x3...phur,riuiere en Mauritanie. 13,.
phute’,tegion. 13.1phuteens peuple de Lybye. . 13.1
pilate acculé de meurtre. t 631.40
pilate retournai Rome 631,:
pifiûrat,tyran 734.40platon affirmé vain- 794410.

’ platon imitateur de Moyfe. 798.10
phfies,’ peuple en.Dacien 645.30
poifon deffendu par Moyfe. 1 44.10
pollux,ferf de Claudius.accufe [on maiflre. 680.10

phacé Roy d’lferael,& Rafim Roy de Damas font Polybe, Mcgdopolytain. hifioriographe 775.40
Aphacé Roy d’lfrael tué. 345.10 pohcrat diffamateur des citez. 75450
guerreà Achaz. 343.30.40 pompee v1ent en Damas. 491.30

Phace’ Roy d’lirael tué. 345- 10 pompee remet en paix Ariûobulns de Hyrcanus
phaceia tue’ en banquetant. 341.40 freres. ’ 494.40phalna,fils de Dau1d. 156.10 pompeene veut point toucherau threfors du Tem-n
phaled. fils de Nachor ô: de Melcha. 14.40 ple de Hierufalem. 496.10
«phaledfilsd’Heberus 14. 10 pompe: s’en retourneâ Rome. 497.10
phalrafils deLais efpoule Michol fille de Saül. 110.40 pompe: En: Hircanus grand Sacrificateur. 496.30

phalu.fils de Ruben. 54-! pompee en danger d’ellre tué. 701.10
phanuel, lieu ou l’Auge apparutà Iacob. 34.40 pompee corrompt la liberté Iudaique. 781.1

phanuel,ville 196.40 porc abominable enuerslesluifs. 781.30pharaon defire Sara femme d’Abraham. 16.10.10 portiusFeflus gouuernenr deludeeapresFelix.713.r
pharaon ioyeux de la venue des freres de Ioleph53.1 preflre lamât reprefente Dieu. 790, t
pharaon baille grand fomme d’argêt à Abrahâ.16.3o preflres de Rome crucifiez. 631,;
pharaon met (on niademe furla telle deMoyfe s 6.10 prellres 8: facrificateurs efloiët wiqueuts à: hi-

pharaon refifleà Dieu. 4 67-10 (biens publics. , 735.30pharaon menace Moyfe de le faire mourir. 6 7.30 preflres des Iuifs; . 751.1 o
pharaon obflme’. 69.10- prefltesabflemies. 751.10pharath,ville. 175.40 prefiresdoiuent excellerlea autres en fainteté &fa-
phares,fils de Iudas. - 54.10 pience. . 783.1pharmath. nioisdes Égyptiens. 6740 pfalterion fait par Dauid. 161.30
phelletes fratricide,tué par lthqbal. V 745- l pfuntomphanè,di&ion Egyptiaéple. fumeux de Io.
phenice enuahie parSalmanafar roy d’all’yrie.347.4o fephe. âcfon interpretation. - l 4.30
phcniciens,peuple circoncy. ’ 74-9-l pfalteriô inflrumêt de mufique par quiinirêté»5.10
phcniciens vicnnët au (ecours des Philiflins.137.i.1o pfaumes compofez par Dauid. 161.10
phcnenna femme de Helcana. , 131.40 prolomee,non commun aux Roysd’Egypte. 104.1
pherecides Syrien, Philofophe. 719.10 ptolemee reçoit humainementlesfeptante deux ana

pheroras obtient la Terrarcliie. l 566.10 ciens. 4.1.6.1phllipcs Roy des Macedoniens tue’. 686.40 ptolemee rëuoye lesfeptïte deux anciësauec’grands

philiil hifloringraphe. 1 734.10 I dons. 418.10.30philiflhm regiô,par les Grecs nômee Palefiine.13.10 ptolemee reçoit humainement lofeph,8cle fait m6.

hiliflhins,ennemis des Hebrieux. 90.1053 ter fur (on charior. . . 143.10
l’es plnhilhms creuent lesyeux à Samfom. 180.1 ptolemee philometor vient peut donnerfecoursà.

plnlillhins viétorieux 183. 40 Alexandre [on gendre. . 45 8.1
philiflhins confultent de renuoyer l’arche aux He- ptolomee oile fa filleà Alexandre. 458.30

brieux. 1 . 186.10philillhins vaincus. 188.10.8c 19810
philiflhins tuez 8c defconfits. 106.40. &.1o7.1
philiflhins appellent à leurs fecours les Syriensôc

pheniciens. 136.4 0philiflhins vaincuz parvOzias Roy de Iuda. 341.10
philiillnns vaincuz par uezechia, à: leurs villes mi-

[es fous [on obeifl’mce. 357.40
philou le vieil hilloricu. 714.10
philoilrat hillorien U 746.40
philtres ouxpotions amatoires 772.40-
phines,filsd’Elezar tue zamri de Cholbi. 117.40
phinecs confirmé chef de l’arme: desllraelite8118.10
phinecs fuctcdc ifon pere en l’arlaerilicattm:z 156:1

ptolemee entre dedans Antioche, 8c prent deux co-
ronnes,l’vne d’AfieJ’autrç d’ Égypte. au mefme

ptolemee obtient la viâoire côtre Alexîdre.459.1.10
ptolemees alliege’ tent les deux freres d’Hyrcanusôc

les fait fouetter Fur les murailles. 470.140
ptolemee s’ëruit vers zenofnrnômé Cotyla.47o.10
ptolemee Laturus deEait leRoyAlexâ’dre.48 r. 30.40

ptolemee cruel en Iudee. 481.30.40
ptolemee Lage Roy entreteneur des Iuifs. 771.10

ptolemee ruergetes 1 E 771.30
ptolemee philomeror. Roy. . 771.30
ptolemeephyic n. 771.10.10.30
ptelemee Roy ebonnaire. 750.40
9191°m°959êmifsnëcwwa une.
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TA B Lin.
puteoles, ville dela Capanie. . 6 79.0
puthifera,facrificateur dili el10pol1s. 45.40
pigmalion,Roy de Phenice. 745.1
pyramides. . . n 56.10pyrrhus inuenteur des puniques. 687 .30
pythagoras.Philof0phe. 733.40
pyrhagoras de pays incertain. 7 67.10
pythagoras indaize. 748 . 30pythagoras n’a rien laiiÎé par efcrit. 748. 3o
pirago,ras vfurpateur de la doârine Mofaïque. 748

3° ’

Vintilia bateleufe confiante en la tortu.1e.681.
40.8: 681.1.10

Œintilius Varus fuccedeâ Saturnin: au gouuer-

nement de Syrie. 617.1(humus Senateur Romain ennoyé par Cefar en Iu-

dee. 4 643.40Quintille Var. R 736.10.R Abath,ville capitale d e la region’d’AmmonJu

40.143. 10.60.46.16 ,
rebathafiîegee par Ioab, prinfe 6c mire à fac par Da-

uid. a . 146.10racl1eli0yeure delaVenuede facob. , 30.1
rachel baille enlmariage à. [on mary Iacob fa feruante

1 Balai. 1 ’ 31. 40rachel defrobe les idoles de (on pere. 3 1.10
rachel meurt en enfantant Beniamin 36.40
ragau fils de Phaleg. 14.10raguelJacrificateur de .Madian. L 61.1
ragueladopte Moyfe pour (on fils. . 61.30
rahabhoGeiÏe cachelesefpies enuoyéparIofué147-.10 ’

raliab,& routefa. famille fauuee à la prinfe de Hieri-

cho. 149.30rahab recom penfee par Iofue’. 143.39
ramar, ville du finage d’zphraim. 181.40
ramat ville prin e parsfiaafa de par luy fortifice. 301.

3°.

ramath ville en la region de galaarl. n 316.10
rameaux fartent dela verge d’Aaron. 118.10
rac] fils de Iellb’. . . ’ 103.40
raphidimJieu au defert, ou les Ifraelites murmurent

contre Moyfe V 76.10.10raplàceslieulenant general de Sennacherib, campe
(on ou deuant Hierufalem. . 349.10. 10.30

. rhapfodies d’homerede pieces ramaflees. 733.30

tathoris Roy d’igypte. 741.10
, reba RoydesMadianites. t 118.40
rebecca fille de Batuel. 14.30.13.10
rebecca louee par le feruîteur d’Abraham. A 15. 10
rebecea prompteà faire feruice Mon prochain.16.10
rebecCa mariee à lfaac par le confentement de l’espa-

rens.
’ rebecca enceinte d’nfaii 8: de Iacob. 17.1

tebecca feur de Laban. 30.101 eblatlia demeure du Roy de Babylon. 361.10
reblatha ville de Syrie. 363. ’40
rebellion de Satrape. 743240
recem,ville des Arabes.- 118.40
recem Roy des Madianites 118.40
recommandation dela loy Mofaïque. - 784.1
régam,ville des Philiflhins. 111.30
religion Iudaique prohibe: de communiquer aux

Gentils. 7753040religion dommageable-
republique des Hebricur ornee de bônesloix.115.30
republiqucdes ,l-lcbrieux en branle. 165-10
republique infiituee en la villede Hierufalê.387.1o
republlque des Hebrieuxlbren inflituee par Samuel.

16.10 I

753.2301-

189. 4o - - Irepublique diuine des Iuifs.

relia, village d’ldumee. A. 10,1
theginiens,peuple anciennement appellez Afelmn.

mens, 11.10thiPhareens,peuple, autrement appellez Paphlago-

736.10.10

mens. 11.10thos,rocher au defert.’ 163.30 ’
rhiph’ates,fils de Gomor. 11.10
vroboî , fils de Salomon efpoufe la fille d’Abfalom.

249-30 25Mo
roboam fils de Salomon,fuccede au royaume d’Irael s .

195.10 ,roboam le retire en Hicrufaletn. 196.1.
roboam mefpnfe la vraye religion. 300.1
remeens,peuple. I 13.10rome feule cité libre. 780.40
rooboth, nom d’vn puits que fit fait Hue.- 17. 1o

ros, filsde Beniamin. 554.10
ruben,premier fils delacobôcde Lea. 31.40
rubê tafche de deliurerlofeph des mains de les freres

38. o
tuber: deuale Iofeph dedansie puits. 39.30
ruben plaide la caufe 6c de le: (me: deuant Iofeph.

45.30. 4o

rama, concubine de Nachor 14.40
ruth Moabire femme de Mahalon. 180.40
ruthtdort auxpieds de B002. 181.10. 3o
rurhts’ê VIE en ludee auecnoemifabelle mere 181.!
ruth ofle le foulier de celuy qui ne la vouloir pren-
du afemme,&l’en frappe en laiou’é. 181.10
ruth femme de Booz,& mered’Obecl. 181.10.10

’S .Aba, fils de Chus. 13.10saba,v1lle capitaled’Ethiopie 611.1
sabacan,fils de Sun. 14.30sabaâasjlsde Chus. 13. 10sabaâeniês peuple,ôc leur origine. 13.10’

sabbath, lignifie repos. i 1.10
sabbat, mal d’engumes. 768.30
sabbatheniens peuple nommez autrement Aflarba- ’

rie11s.-& leur origine 13.10
, sabbathes,fils de Chus. 13.10
sabbo,maladies d’enguines. 7 68.40
sabeus fils de Remus 13.10
sabia,mere de loas. 3 3 5.1.0
sabinns,viceroy en Syrie. 630. to
sabinus Lieutenant de Cefar; 633.40
sabinus (e tue de [on efpee. 701.1
saabinus abfous de Clauqius. 701 .1
sacrificateurd’Egypte par art magique font ce que

faifoit Moyfe. * 64.40.6163.:
sarrificatur sconflituez gardiês des liur es facrez,du

tabernacle,& de l’Arche. 143. 40
sacrificateurs d’Egypte folicitent de faire mourir

, Moyfe ’ 61.30sacrificateurs fedoiuent abflenir de vin. 1042 30
les sacrificateurs de Hierufalem iettent leurs fem.

mes prophanes. 390. 40les sa crificateurs ont grande difention contre l es

preflres. 714. 3osacrificeagreable a Dieu. 101.10
sacrifice du Roy payen au Dieu d’lfi’ael. 771. 3o

sacrifices communs. 77 5. rsacrifices des Payens fouuent muables. 789.10
sadduceens ont opiniô côtraire aux Pl1arifiês.756,xo
sadoc côflitué 315d Sacrificateur par Dauid. 140.4 0
sadoc refifle aux entreprinfes ’Adonia. 2 67.10

sadoc. s



                                                                     

- x TABLE.badas conflitué grand Sacrificateur par Dauid. 140.40
sadoc refiileaux entreprinres d’Adonia. 4 f 167.10
sadoc premier facrificateur du temple edifie parSalo-

mon - 36340-58644salem,ville,puisdite Hierufalem 4 13.10
salcph,fils de Iuâan. 14.10sallum,mary de Olda Prophetefle 334,30
salnianafar Roy des AiTyriens , fait la guerreà Ofea Roy

d’lrael. I 343.10salmanalar fait la guerre contre Tyr 348.10
salmanafiir enuoye des facrificateurs aux Chuteens pour

leurapprendre laloy de Dieu 348.10
salmanafar Roy d’Allyrie prent la ville de Samarie. 347.

10.10
Srlomé (mur du Roy Herodes enuieufe lut la beauté de

les deux fils. (571.10salomé fait tant enuers fa fille qu’elle hait Ariflobulus

(on mary 589.10.10salomé accufee qu’elle auoit en compagnie avec Sylleus
s 91.40

salomé prent Aleras en mariage.

salaris.Roy cree’ i
samareen,fils de Chanaan. .
samarie gallee par Adad Royde Damas 140.1.10
samarie,villc anc1ennement appellee Manon 307.1
samarie aflîegee par Adad Roy de Syrie. 311.10.30.&

314.40

60940
740.40

13.30

samarie urgee d’idolaflrerie. 333.10
samarie abitation des Roys d’Ifrael 340.10
samarie habitée par les Chutheens. 340.10
samane autrement Sebafie chafieeu diflant de Hierufa.

lem d’vne iournee. 359.30les samaritains font trêcherles telles à leptante fils d’A -

club. ’ 331.10.10.:oles samaritains 86 les Iuifs ont debatpout leurs temples.

409.10
samaritains,peuple malin. 387.30
samaron,lieu en iudee. 301.40
samath,villc de Syrie. 356.40sameas remonilre au Roy 6c atout: l’afl’emblee l’arro-

gance d’Herodes. 306.10.30
samma,ffere de Dauid. 148.10
samma,fils delellé 101.40samfon eipoufe vne fille des Philifihins, .177-10

samfon tue vu Lion. 177.10sarflfon defpouille les Afcalonites. 178.1
samfon brune les bleds des Philiflhins. 178.10
samfon repudie fafemme 178.10
samfon tue àforcel’hiliflhins. z 178.10
samfom s’amouralche de Dalilalpaillarde Philiflhine

179.10

samfom porte fur res efpaules les portes de Gaza. 179.10
samfiim deceu par Dalila. 174.40.180.1
samfonrue mille Philiflliiusauec me machoire d’Afne.

17 8.40 -samfon aiugé 81 gouuerné Ifrael vingt ans. 180.10

slmron meurt. 180.10samuelProphete. 183.20samuel coniàcréi Dieu. 183.10samuel en l’nagc de 11.ans fait office de prophete. 183.10

samuel ne beuuoitqué d’eau . 183.10
samuel jnflxtueiuges parles villages 18910
samuel predit aux ll-raclitestombien de maux ils endure-

roient. . « A 4 19010.40samuel truchement de l’intention de Dieu. lés-3°
samuel reprent afprement Saul de foninobeiflancc

197-30

samuel tafche de faire l’appointementde Saul enuers

Dieu "101.1samuel par le commandement de Dieu conflitue Dauid

Roy d’llrael ’ S 104.1.10
sanaballethes donne fa fille Nicafe en mariage-à Manaf-

les. . 404.10sanaballethes promet la dignité principale de faiacnficai-
tureâ (ongendie Manaires. 405.1

sanagar fils d’Anath,g0uuerneur d’Ifrael, 167.10

saphan,fils de luâan 14.10saphaifiecretaire du Roy Iofias. 254.10
sapphatgouuemeur de la balle Galilee. 176.30
saphat , pere d’Helifee. l

saphat,vallee.304.40.
sara,fille d’Abraham.

311.1o.& 311.1
saphacia, fils de Dauid 13 4 .10

13.1

sarameuit. i 14.1.0saragfille 1’111... 54. 20
saré,ville de Iuda. 299-30sarea 8.: Sephan grand Sac rificateurs. 36 3.30
sarepra,vi le fituee entre TyrôtSuion. 307.40
sared,fils de Zabulon 54.10sari,v11le de la lignee de Iuda. 214.1
saruia, leur de Dauid. 111.1.&154.1o
saul [e cache quand on le veut conflituer Roy. 193.10
saul confirmé Roy contre ion gré. 193.10 -
saul mefprifé d’aucuns de (es (mets. 193. 30.40
saulpouflé de l’efprit de Dieu. 194.10
saulefl oinâùiacre’ Roy. , 194,10
saul lnobeiilËmtà Dieu,&a Samuel. 197.30
saulptent Agag Roy des Amalecites. zona
saul procure le bien des Madianites. 10130
saul porte enuieà Dauid. 107.10
saul confiirue Dauid capitaine de mille hommes.1o7.1o
saul delibere de faire mourir Dauid. 108.30
saul iure qu’xl ne fera aucnn outrage à Dauid 108.30
saul prefentela filleMichol en managea Dauid. 307.40

80.081 I 1 lsaul enuoye plufieurs gens armez pour prendre Dauid,
lefquels en lieu del’amener,p10phet1fent, faifiz del’ef-

prit defpropherie. ’ 110.40.111.1
saul tran portéde (on entendement 110. 40411.!
saul prent vne hallebarde pour tuer louahs. 113.40
saul reprend Achimelec. 114.10.’30.40
saulcommandeque Achimelec foitmisàmort. 115.1
sauldonne la fille Michol en mariage aPhalra ,Dauid vi-

uant - . 110.40saul efprouue l’amitié de Dauid. 111.30.40
saul chaire de (on royaume tous deuins.ôc forciers. 4 111.

4o . 1 lsaul donne côgéà Dauid de côbatre contre coliath106.1o

saul deuient denzoniaque ’ 104.10
saul remercie Dauid de ce qu’il luyà (auné la vie. 11.50.40

saul trouue vne femme quia vu efprit familier , laquelle
fit venir l’ame de Samuel pour parlerà San]. 113.10.30

saulée les fils bataillent vaillamment. contre les l’inh-

llhins. iw 117.10saul efl bielle ’ 327.30saul prie [on Cofiillier, de le tuer. 1317,30
saul prie vu ieune Amalecire de le tuer ce qu’il fit.l117.4o
saul leplante foil’erpee en l’eflomach f0 voulant mer

[cymefme

4 l 117,40sauterellesm fin1es en Égypte. 77.10
scaurus prent argent d’Arifiobulusu a - « * 4931.1
scaurusallîegc retro en Arabie. ’ ’ Il 497.90.10"

[ciences inuentee,grauees en deux pilliers. 6.1
scipio fait trencherla refieà Alexandre fils æAriflobu-

lus. I ’ - ’ 5.01.40 ô .



                                                                     

I femiramisroyned’Atirie. L J
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T’A B-LE. .’
(tytliesmutrement dits Magogiens. 11.10
fcythopolis,ville 155.10.118 .10. féba fils de Dauid. 136.10
feba Beniamite fils d; Bocherie iuicite fedition contre ’

Dauid, , - . 159.40160.1feba feditieux decapitc’ en la ville d’Abelmacha. 161.10

feba,pere d’lli.l 161.1ièchereile grande. 307.30.40 308.1
fedccias faux Prophete donne Vnebuffe à Tichee Pro-

phete de Dieu. V p 317.10.30fedeciasconflitué Roy de Hierufalem. 359.10
ledecras priépar Hieremie d’ofier toute impieté,ôt faire

i iuflice 359.10fedecias deceu par les faux Prophetes 360.1
fedecias aŒegé par les Babyloniens 8c Vexé de pefle 61 de

famine 360.30
fedecias s’enfuit auec fa femme a; [es enfans. 361.30
fedeciasprins par les Babyloniens 361-10
(thon occy parles liraelites 111.10
fein,mcntagne191.3o. feir lignifie poil 1.7-le
feu demeurant d’Efaii 35.10fel femé furies ruines deSichem. 1’310

felafilsde Iudas. si 54.10feleucus furnommé Nicanor,Roy d’Afie 418.30
felennar de Adramelec freres mettent au mort leur peu:

Sennacherib.351.1.10.Sella femme de Lamech 5.10
felum tue en trahifon Zacharie Roy d’lfrael,ôc.0ccupele
royaume 341.10

felum efl mis à mort par Manahem 341.10
femeifils de Gera outrage Dauid 1.51.10
femeidemande pardon au Roy Dauid 158.1.1o.10
femeirefifleâ Adonia 167.10femeial eut la ville denierufalê pour prifon,furpeine de la l

mortd’en lorrir. * 1.74.10
femeivioleleiermentfartâDieu t 174.30

747240

femron,filsd’lilachar. 54-10fenaar territoire habité par les enfans de Noé aptes le de-

lugc.ro.1o.fenaar lieu en Babylon. "-10
fenabar’Roy de Sodome. 17-Io
fennacherrh fait guerreâ Hezecia.
fennacherib fait la guerreaur Egiptiensôt Ethiopiens.

349.1. ,fennacherib permet faire paix auec H ezecia.
fennacheribefl tué en tlirnhifon.
fepulture ne doit eflre à aucun nice.
laSepulture de ManaHesRoy deluda. v 353.30
ferment faità Dauid de ne le trouuer plus en bataille,&

la caufe - I 261.30Seron gouuernenr de la balle Syrie. 344.10
ferpentiulioine Erre. . 4 3-1ferpent declaiéennemy de l’homme au de lafemme.4.1

rapt"! puny pour fa malice. 4.1ferpen; inhumerables au p23 s d’Egypte. 60.10

ferugfilsîdc Rapau. i . 14.10
feruitude elernelle des Égyptiens 781.10
fefin Soles autres le deliberent fuyure la volonté du Roy

386,30 Scfulier,Roy d’Egypte. I 5300.10
(6111,61. d’Adam honzmevertueux 5.30
fetli aagé de deux censée cinq ans;engendta.Enos. 8.1

fctofis.Royd’Eg1P.te . , . 775.20.30
fethon,iiirnommé Egipre, Roy d’Egypte. 75 6.1
ficelle,lieu ou Snul cipa,pouriuiuantDauid.110.40.11i.1
sichem tin-notre fort prbpie pourpaflurage. 38.10
sichc’i-n ville des (Î llalanCCllS i - 135.104
sicliem ,villc des Samaritainsrafee iufques ans-"fonde-

543-40
351.1.10

mens, . u .17 3.10sichcm, rincipaleville des Samaritaine 407.40
sichIem- iabiration delofue’. 158.30

349.1.10 -

139.40.

sichem,fils d’Emmor ayant violé Dina fille de Iacob,la

demande en mariage 35.10.10sichem à: (on pere de tous les Sichimites tuez par Si-

m0011 a: Leui 35.10.30Sichimites-bruflez par Abimelech 183. 1 0.1.0
Sichimiteîfauuez &efpargnez à la deffaite des Amale-

erres i 4 101.10Sidon ville en Phenice, edifiee par Sidonius fils de Cira-
naan.13.1o Sidoniens fourmillent Dauid de matiere pour

bafiirletempledeDieu ’ 165-40
fidonius fils de Chanaan.13,10.Sidoniens,’peuple. 155.30
silas Prince de toute la gendarmerie d’Agrippa. 704 .10
silas depofe’ de fou eiht a; mis en prifc n, 703406.!

silem,fils de Nephthali " V 54.10
sil0,lieu où citait le Tabernacle del’alliance. 181.10

silo corrompu par Antigonus. 514110
sinieon,fils delacob 8c de Lea 314°
simeon efl retenu en oflage. 47’l
simeon fetuiteur du Roy Herodes. 655150
simon frere de Iudas. 433J°simon efleu de tout le peuple principal chef des Iuifs

4 56.40
simon fait applanir la montagne ou efloitla fortetefle de

Hierufalem 468.10simon tué en vn biquet par (on gEdre Ptolemee.469.4o

sine montagne propre pour pallurages. 61.30
sineen,fils de Chanaan. 313°siphar reçoithumainemenr Daui. 154-10
sis.montagne.319.30 soa,Roy d’Egyptc. 34740
soba ville des Damefceniens. 534
sobacll ,chefde la g’endarmerierdes Syrycnssbldlé P" D*

nid en la bataillé 143-!sabach Cheteë,mct à mort gri’d nombre de gens. 161.10

sacb, villede Iuda.199.30 soc0,ville. 104-40
sonates Pluloioplie Grec. i 781J°
socratcs rondamnéàmorr 8m
sodome mince parfeu du ciel. 17-1
sodome abondante en richeffes. ’7-1
Sodome de tout le pays ilentourkbruilé du feu celefile.

18’40 sodomiflcsierebellentaux Allyriens. 17.20
sodomites tnbutairesdes Ailyricns l711°
sodomites vaincuzparlesMIyriens. l7-10
sodomites fe drfbordentâ tous pechez a. vilainies-19-40
sofei1es.Roy.3oo.4o salomon,fils deDaurd. 136.10
salomon efleu Roy des Hebrieux deuant qu’il fuit nay-

166.10.17o.1
salomon oina Roy des Hebrieux. 171.1

salomon fait enIeUelir Dauid lon pere- 17U°
salomon fait mettre a mort ion frere Adonis. 175-30
salomon elle la facrificarureâbbiarhar 175.30
salomon fait trencher la tefieà loab. 174.10
salomon fait mettrea mort Semei 274-40
salomon refaitles mursde l-liherufalern. 174.40
salomonprent à femmela fille de, Pharaon, Roy d’Egy-

pre 174.40salomon iugetrelfagement du different des deux paillar-

des. 175.30.40.&176.1.10salomon a fur psflé tous les Hebrieux à: Égyptiens en fa

pieiice.177,10 salomon prie Dieu. 285.1.10
salomon en dormantavne vrfion 18610,10
salomon reçoit humainement la R oyned’Egypte,& d’E

thiopie 190.30.4o.191.1salomon fait faire riouueaux.meurs en la ville de Hierufa
lem. 189.1 salomon enragé apirsles femmes. 193.1.10
salomon le marieauec femmes idolarres. 163.10
salomon deuintidolafire. , . 163.10
salomon reprinsdefon impieté par vn Prophete ennoyé

de Dieu, h i 193.30
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TAB I. E.
salomon aduerty des trahifons de Hietoboam le ,veut

mettre à m0 t 2951.10salomonle plus fagedesRoys. 2.43.40
isolon Athenien ,Legiflatur. 7 84. 40.785.1
sophaces, peuple 8c leur origine. 25.1
Saphir,autreme11t nommé la terre d’or 290.20

sophora, fils de Dodorus.. 2.5.1
sorciers chairez par Saiil 222.40sofius enuoye’ au recours d’Herodes 529.30

a sofiusmcneAntigonusliéâ Antoine. 531.20
sparte cité diffamee par Policrat 754.30
statue de Iupiter Olympius 776.40
strabo Gappadocien ,hifloriogtaphe 775.40
stratonique Royne defbauchee. 753,1
sua,fils d’Abraham &deChctura- 24.30
suba gouuernenr des Beniamites. 27 6.40
supputation des ans depuis Adam iufquesa l’edification

du temple de Salomô.299.2o. sur perede loab 2.29.20
surim,fils d’Abraham 84 de Chetura 24.40

sura feribe de Dauid, - - 261.20
sufach, Roy d’Egypte pille’Hierufalem. 240.10

sidonv1llefe reuolte A 347,40syennac,nom d’vn puit5,que fait fouyr [faac 27. 1.0 3o

silleus amoureux de Salomé 591.20
sylleus gaigne Cefar 597.40symobor Roy de Sodome. V 17.20
syrielfaifie parles enfims de Cham. 12.40
syrie pille: parles AiTyriens. 17.2.0
Syrie bruflee par Teglat Phalafat Roy d’AfÎyrie. 344.40
Syrie fubiuguee par le Roy de Babylone. 357.10
syrie demeure entre les mains de rhilippes 8: Deme»

trins freres - 482.30.40syriens peu ples,iadis nommez Aremiens 1 .1
Syriens viennent au lecours des Phillfiins pour fairâa

guerie aux Hebrieux 236.40.237.1
syriens tributaires de Salomon. 277.1
les syriens (ont chafiëz par le Seignur Dieu 326.10.10
les Syriens adorent les images d’Adadlôc Azael. 32.8.10

syriens vaincuz par Hieroboam. 340.10
les syriens corrompent Beryllus pedagogue de Neron.

725.1
syfara capitaine general del’arrnee de labin

syriens peuple cieconcy. 74.9.1
TAbernacle fait-par le commandement de Dieu 8.3

40.84.10.20.85.86par tout i
Tableaux iiigeiiieufement faits 679.30.40
Talent perm: cent mines 9°,;
Tanaïs fleuue 12.1Tanaisville en Égypte . 17- riTanau,fils de N achor 8c de Ruma. I 4.40
Taphin,Femmed’Aderldnmeen 294.1
Tartares pertinaces en leurloy. 799-10
Taurus monta ne. 12.1Teglat Phalafar Roy des AITyriens fait la guerre aux lira-

elites l 342.40Teglat Phalafar , Roy d’AITyrie vient au recours d’Achaz

Roy de Iuda. ’ 344.40Teglat Phalafar met à mort Razin Roy de Damas. 344

40- -Temple de Iupiter Olympien 2881.40
Temple de Salomon 319.10

Temple en Samarie dediéà BaIaad. 533.20
le Temple de Dieu mefprifé, 535.210.3364
Templede Baal raféiufques aux fondemens. 335.10
Temple de Hierufalem bafly 8c paracheué en feptans.

386.20
Temple de Hieru (alem brulle- 644.20

. .m.

Temple de iupiter 74451

Templed’Ephefe. 781.30
Temple Delphique. 781.30Temps dela vie des hummes’limité de Dieu. 14.40.
Tefmoignage ne doit éflçe defere aux femmes 144L -40
Telmoignaged’cnnemiseflmoinsiulpeét. 7. 740.10

Thab,fils de Nachorôcde Ruma 14.40
Thabormontaigne 168 1Thadamor, ville edifiee par Salomon, autrement appel-

lee P2113112. 289.20Thales Philofophe. 733.40Thamar, fille de Dauid , 8c [leur germaine d’Abfalbm’

2.36 2.0 ’Thamat refile en vain a [on frac Amnon 247.10 i
Tliamar fille d’Abfalom

Thaman tué 152150Thamma ville delalignee d’Ephraim 159-1
Than,filsde Hieremon 155.40.
Thrafa ville. 541-50Tharb1s,efpnfe del’amour de Moyfe. 61.10
Tharé,fils de Nachor. 1 lei-5°
Tharé pere d’Abraham,d’Aaron a; de Nachor 14.30

Tharga, condudeur des Alryriens. 17.10
Thariife Roy des Ethiopiens. 350.30.
Taifiens peuple de Cilicie . 12.20
Thariiis,capiralev1lledeGilicle. 12.2.0
-Tharihs.fils de Ianan 12.2.0Tliebain,bougres. 800.20Tliebes v1lle prinfe par Abimelech 173.30
Theco ville de Iuda.300.3o Thecuaville. 319.40
Theman,fils d’Ifmael 2.2.30
Themofis Roy d’Egypte 742.20,755.4o
Theodcéte Poëte. a 418.10
Theodor,l1iflorien Grec. 754.1
Theomachiedes Geans. 781.1Theophile liiüorien grec . 7 54.1
Tlieophrafie ’ i 748.40Theopompe troublé de [on entendement 4.18.10
Theopompcdiffamateur des citez. x 754.30
Thermodoon,fieuue 749.1
Thermus proconiùl en Égypte 772.1
Thermuth. fille de Pharaon 58.20
Thetmuth adopte Moyfe pour [on fils 59.10
Therza ville prinfe par Amati Roy d’lfrael 307.1

Thefbon,1ille de Galaad. 307.30
Theudas grand enchanteur 718.1
ëlfiyrienrs autrement dit Thrace 12.10

emo 15 R0y d’5 te. 7 .20Thobelpremierfogrâîur 143.20
Thobelperede Naama 5.2.0Thobel homme riche dt belliqueux, 5.1.20
Thobeliens,auiourd’huy a ellez Hcf a uels, [ont ifl

de Thobel fils de Iaphet.PP P g nul):
Thoy Roy des Amatheniens enuoye [on fils Adoram à

Dauid . 7. 0.2Thola,filsd’lfi1ch2r 4234.1:
Tholmai,Roy des Geiïuriens z 31.1
Thury,moisdesr-1ebrieux. l 2.83.20
Thygrammes fils de Gomor 12.20
Thygrammeens peuplemppe-llez’ Plirygiens 12.20
Tibcre Neron fils de Julia fuccedeà (on beau pere. 64.6.

4o
Tibcre Empereur meurt,ôc Caius luy fuccede 655.10

I Tibcre Alexandre fuccedeà Fabius au gouuernement de
ludee

. I 718.10r1gr1s.fleuue,autrement appelle’ Diglath 1.50
Timogenes hifioriograplie. l 775. 40
Tiens Roy d’Egyptetref ancien 740-30
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TAIBL E.Timee’argue Ephor de menterie, 734.10

Timee hillorien diffamateur de ville 8c peuples. 754.30

Timidius agrafe Popedrus 681.40
Timothee vaincu par iodas. 4,7.40.438.40.&439.1
Tiro remonflre à Hcrodes le tort qu’1l failoit a res deux

fils 605.40. 606.1Tifithes,Moy.Ïc à 76317Tonnerre; ouys de toutes par: quand lofue’ bataille con-
treles cinq R0is,pour les Gabaonites. 153.10.20

. Trachoniteregion. 14.10Trachonites reuoltez. 583.10Trebellius Maximus elle v0 anneau a Saturnius 694.20
Tremblement de terre en Hierulalem. 342.1
Tribunal de Salomon couuert de fin cr 288.1

. Troglodyte,region donnee en pollèllion aux fils de Clic.

tura. A I v 57.20Troye la grand villerenommee. ’ 733.20.30
Tryphon brocarde Hyrcanus 4.26 406: 427.1
Triphon cotonne le peritAntiochus. 461.20
Tryphon confpire contrelonathas. 4.65.20
Tryphon fait mettreàmortlonathas. 467.30
Tryphon tue le fils d’Alexandie. 468.30
Tryphon tué en la ville d’Apamia. . 469.10
Tnfculane drflant de Rome decent (tacles. 660.10-
Tyr, ville principale des Tyricns. 299 .20
Tyr, ciré Metropolitaine de Phenice. 747.1
Tyrannie d’Abfalom. 250.20
Tyrannie du Roy Hieroboam. 297.20.30. 4o
Tyranshonorcz 56 enterrenuz. 783.10.20
Tyricns fourmillent Dauid de marier: pour edifiet’le tem-

ledeHicrufaIem. *’ - 265.40gyriens relioient d’obeit à Salmanafar Roy ’ d’AlÎyrie

348.1.10 v tTyricns contraires aux Iuifs. 740.20
V

VAiiTcauxd’orôt d’argent,mis au temple de Salomon

282.10
Vaifieaux dediez au’ feruicedes idoles brullez par lotis?

Roydeluda. 355.20Valerius Afiaticus. 687.20.691.4o
Vardan douance la guerre a Izates 715.40.716.1
Vatdan tue’ par les Parthes. 40.7164
Varus met ordre aux tumultes incitez entre les luifs

744.40-

Varus s’en retourne en Antioche. 637.40
Varus marche en Iudee. 639.40Vafihifemme du Roy Artaxerxes i 394.40
Vengence des Roys appartient à Dieu. 213. 20
Ventidius enuoye recoursà Herode. 52.6.30’

’ Venus mafcule prohibee en la loy Mofaïque fur peine de

mort 7 90.4.0la Verge de Moyfe conuertie en ferpent en figue de fa v0

cation. - 603 2 ola Verge de Moyfe deuoreles verges des Sacsificateurs

d’Egptc. . Ï I 65.10Verité,la mieux promifeôc moinstenue, 734.40
Vente efl corrompue pour complaire aux hommes

754.40.751-1
Vertu mefprilee caufc calamitez. 196.30
Vertu ennoblit l’es pollèfleurs. 224.40
Vice tins pour Vertu. 788.40Via 1tudedeForce86vi6lcoirc. 758-10
Viriffitude des choies 780.40.781.r
Viâtone en quoyroufifle. 18.1
Violon fait par Dauid. 262.30

Vitelius corrompt aucuns amis a: parens du Roy Ara";

banus 653.1Volagefus Roy des Parthes. ’ 716.40
Vononas Roy des Parthes veine Artabanus. 648.10
Vr, ville en la region des Chaldeens. 14.30
V1, to parche de la contre: de Betheleem,& d’Ernphraim

276 30

,Vric occy parles Ammonites. 244.20
Vs edifin la ville de Damas 14.10
v0 fils de Iufian 14.10Vibre deifendue: - , 159.40.792.2o
V2, fils de Nachor,& de Melcha 14.40

X
XAntique, moys des Macedoniens. 67.40

Xerxes Roy de Perfe 736.30

h ZAbadias prince de la lignee deluda. 319,10
zabel prince Arabe trenclie la telle a Alexandre ,8:

l’enuoye an;R0y Ptolemee. 459.10
zabidus Preflred’Apollon. 779.10
zabulon fils de Iacob 8c de Lea 32.10
zachum, fils de Nachor,6c de Melcha 14.40
zacharielapidé dedansle temple ’ ’ 336.30
zacharie fils de Hieroboam fuccedea la couronne d’lfrael

429.30
zacharie Roy d’Ifrael,tue’len trahifon. 342.10

zacharie tue Amia 8: Eric - 343.30.40 .
zadoch pere de lerafa, mere de loram roy de Iuda. 349.1

zaleuc Locrien, legillatcur. 785.1 l
zamar tue en trahiion nia Roy d’Ifrael. 306.20
zamar ruine toutela famille de Bala. 306.30
zamar Roy d’lfrael (e brune icy. mefmerdedans (on Pa.

lais royal fi 306.40zambrias chefde lalignee de Simeon. 126.20

zara fils deludas. 54.10zaré Roy des Ethiopiens vient affaillir Ara Roy de Iuda

304.30.40 , 4 ’ - azeb Roy des Madianitcs tué par les Ifraelites. 170.40
zebee Roy des Madianites mis à, mort. 171,1
zebul Sicbimite tafchede trahir anal à Abimelech 172.1

80.30.40
zembran,fils d’Abraham 8: de Chetura 24.20
zenodorus participoit du butin des brigans de Tra-

chon 564.20zenodorusmouruten Antioche. 560.1
zenon,Philofoëhe Grec. 781,5.
zephon,fils de 4 ad. "un,ziba, accule Miphibofeth enuers Dauid.251.1o.ao.& 25 8.

20. 3o

ziceleg ville prinfe parles Amalecites 226.10
zip,ville deluda 199.30zoar,fils de Simeon. 4 "Azoar,village où (e retira Loth auec les deux filles. 21.40

zoba vaincu par Saül. 200.10zoilus par tyrannie occupa Dora ô: la fortetelTe de Stra-

ton. A 47 8.4.0zopirion,hifiorieu Grec. r 754. 10
zorobabel menthe combien efl grande la puiffanc des

femmes. 361.30.zorobabel conduâeur d’vne grande multitude de gens.

361.3° .zorobabelenuoyé en ibailade vers le Roy Darius387.30

zut prince de Madian. i 126.20zur.roy des Madianitcs tue en bataille par les Hebrieux

128.40 ’
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